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M. Franklin Roosevelt 
Vou1 1ou11enez·vous dea premiers moia de 1918) 

C' il oie ni de aombrea ioura. Il aemblait que la rue,,e 
ne finirait iamai1; la oicloire de /' Allema11ne était 
probUmatique, 1inon inconcevable, mois la dcloire 
des alliés irolemenl, el /'horizon semblait bouché 
de Ioule pari. C' eal alors que nous vînt d'au delà 
de /'A tian tique un message lumineux qui annonçait 
la poix ... l.ea quatorze points ... 

La mémoire de ce pouore président Wilson, dont 
la ra,.on ne résialo pas à la plus cruelle déconvenue 
de l'fliatoire, participe aujourd'hui du discrédit de 
10 Sociitd dea Nations, mais nous seriona bien in· 
1rat1., nour perdion• tout à fait le soui:enir de r1m· 
menae eapérance qu'il donna alora au monde ex· 
aanrue. 

La paix, la radieuse paix, el non seulement Io Jin 
dro ruerre• préaentea, mais la paix totale, organirée, 
abaolue I Il faut loujoura en rabattre de se• rêces 
Qu' eat ·ce que nour n 'Ot'ons pas dû rabattre de c~ 
rêoea-là) Il aemble qu'ils soient mainünant perdu1 
dan• le poué ... 

Depuir quelques aemoines. en effet, /'inquiétude 
e1I unioerselle. La guerre n'est déclarée nulle part : 
elle eal partout. Elle r6de autour de Ioules 1.,, /ron• 
li~re1, autour de Ioules les chancelleries . / ,e• hom• 
me1 d'Etat. lea généraux qui sal'ent ce que c'e1t 
parce qu'i/1 ont vu l'autre, s'éoertuent à lroucer un 
terrain de conciliation el à montrer que /~, anar· 
chi1le1 e1pa1no/1 - rouges ou blancs. il< aont tau• 

onarcliiales- ne t·olenl pa1 que lei gara de Belgique, 
de Fronce, el aulru lieux aillent •'entretuer pour 
leurs beaux yeux, ,\fuuolini, comme le po~le pa
triote dans La Guerre de Troie n'aura pas lieu, de 
Giraudoux, prononce d~s di~cou" inct!ndiaires et 
des idéologues 1nsensé1 lui /ourniuenl des argu· 
men!s. Deux grandes nation• européennes : I' A Ile· 
magne el l'Italie, plus le Japon - oh I la défenH 
de l'aryanisme - sont depuis dea mois en étal de 
mobilisation ou moins moro/.,. et revendiquent la po· 
litique « réaliste » de la nücuité, • Nous sommes trop 
nombreux, el nous nous multiplions par principe, 
comme des rais ou des lapin• • conrcients et organi· 
aés •. mais nou• acon• be1oin de territoire• el de co
Jonies. Qu'on nous lei donne, ou bien nous /.,, pren· 
drons de force, aou1 prétexte de lutter contre le com
munisme • Et decanl ce droit rnlernat1onal pour Jau· 
t·es, lei vieux pay• dits « démocratiques 1> restent 
éberlué• el répond.,nt par des di1coura conciliants. 
fis ont /'air d' encaiHcr louiouu, les deux pays dé
mocratiques. el 1' on en e1t à te demander iu•qu' à 
quel point ils iront dans l'or! d'accepter les camou· 
flets sans en avoir l'air . Or, t 1oici que tout à coup, 
de celle Amérique qui se faiaoit de p/ur en plus loin· 
taine, nous arrive une t\oix d'<·spérance, tout comme 
en janvil!r 1918. Une coi\ qui, faisant écho à ce 
pouure Wilson, parle de droit, de justice, de sainteté 
des contrais. 

Eh! quoi, comme en 1918, l'Amérique prendrait-
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elle parti~ Peut-être, de plu• en plu• ronflé cl' or-1 
1u•1l, le camarade Jfuuolini lraili!ra·l·il le pré•iclenl 
Rooac11elt auec le même mépria que /'archevêque 
de Canlerbu'll el lea •femmelette• » qui 1e permet· 
tant a. ne paa lrouuer charmant• lea bombarde· 
menti de Changhal, de Canton, cle Madrid, de Va
lence et autrea but1 de !Ir pour aviation tatalilaire, 
mai. tout de même la aympalhle dei Etat1-Uni• ren· 
force alngull•remenl le bloc pacifique /ranco-antlai1. 
l.: A llematne nouvelle n'a peut-être paa tout cl fait 
oubll4 la con1ternation avec laquelle r A llematne 
d 'hier accueillit lea débarque me ni• de Saint-Nazaire 
el lei aupplicationa qu• l' ltalie cl' aprèa Caporetto 
•dreuait d l'Amérique. 

Toujoura eal·il que le di•coura du prdaidenl Roo
H Celt a létèrement allél(<f r afmoaphère, du moin• 
pour que/quea 1oura - ;\fu,.olini a immédiatement 
eonn4 le ralliement dea nuafe• charté• cl' <ileclricilé 
..... ; il a certainement /ail réfléchir le• conaeillera 
d'Hitler. Celle iniliali'e <>Îent·elle de lui ou dea pro· 
/ondeura de cette con•cience américaine qui est 
plernc de contradiction$) Peut-être en e•l-il l'inler
pr•te beaucoup plu• qu'on ne l'a pen•é ju•qu'ici. 

' ' ' 
Quand, en 1932, Franklin Roo1evelt fut porté a la 

Pr~1idence par la vague cle fond qui aualt bala11é 
M Hoover, l'homme des tru1t1, de Wall Street el de 
la pro1p4rilé factice, c'était un homme nou11eau dont 
011 ne connai••ait a peu pr~s rien en Europe, 1inon 
qu'il étalt un RooseL·ell, qu'il OL'ait fait campagne 
pour Woodrow Wilson, qu'il était un Américain 
eenl pour cenl et qu'il r«présenlait, loul démocrate 
q u'il 4tail, celle uieille Amérique puritaine qui, mal-
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tré le• tant•lcra , le• kidnapper-. lu bootle11er1 
el autres mauvai• tarçans qui /on( d.e Io politique a 
coup• de revol~er el reprl•enlent la periection de 
la corruption électorale, con•litue l'armature morale 
de• Etal•·Uni• et finit louiour• par avoir rai•on. 

Ce Rooaevelt était, pour l'Europe, un homme nou
veau. 11 ell reaté 1édui1anl, décevant el, 1omme 
Ioule, aucu m111Urieux. Faut-il rappeler aon hlaloir•> 
Elle expliqu• le di1couro récent. 

Il appartient donc cl celt• vieille Amérique cle l' E1t 
qui ae 1oui>ient de •e• lointaine• atl4che1 auec l'Eu· 
rope et farde oraueilleu•emcnt le 1ou~enir de ae• an· 
cêlre• émiaré• par raiaon cle corucience. 11 a /ail et 
il fait encor.e de la dimaaoai.e tout comme un autre 
- .en Amérique et dan• quelque• autre• pay1 d'ail
leurs, il e1t impouible cle faire de la politique aam 
être quelque peu dima101ue - maia il n'en cal pal 
moina /oncièremenl aristocrate . 

Il fit /' apprenti .. ag" du pré1idencea au collèae de 
Harvard, où il paua son P/11 Beta Kappa, soit te• hu· 
manité• aréco-latin, s. en trois années, comme lea 
autreo, el où il fut le • chairman » de •a cla••e , 
C'était le moment où son cousin Théodore, le grand 
Teddy, était présidMt clea Etat.-Unis, el cet exem· 
pie familial fui pour que/que cho•e, •ana doute, 
dans /es jeune• ambition• ch•ique• el politique• clu 
collégien Franklin. 

En 1904. il entrait cl l'école de droit de Columbia 
et, en mo.r• 1905. il •e morio.il ao~c sa cousine Anno 
Eleanor, fille d'Elliolt Roo•cuelt el nrèce du pré11-
dent. Ce dernier au:ala au mariage, el .a fille • prin· 
ceue Alice b était demoiselle d'honneur. 

Le jeune Franklin était ainsi Roosecelt cent pour 
cent - au moins! ..• .\'' emprche que, malgré ses di· 
pl6me•, malgré se• a1cenclance el alliance, il clemeu· 
rail auez effacé.• Franl(lin n'es! qu'une ... moule!», 
groanait le président. Et princeue Alice elle·même 
ne témoignait que dédain pour ce grand garçon 
calme, aourianl el apathique. 

Le t rand garçon ne remuait guère, en el/et. Mai•, 
a la vérité, il n'était qu'endormi. Sa jeune femme, 
inlel/irenle, act1ue, curieuse de Ioules chos~•. H 

chartea de le ré•·eiller ... 
En 1907, il était recu au barreau el enlrail chez un 

arand a<>ocat de Ncw-Yor/t. lequel lui confia •es 
affaire• maritime•. En même temps, il commençait a 
a'inlércuer cl la politiqu" Sa po•ition étarl auez défi· 
cale : lou• le• Roo1evdt 4taient, par trad1t1on /ami· 
liale, démocrate•; loua, 1auf un, celui dont le ~onde 
entier parlait : le pré•ident Thdodor<! Pour qui i:ota 
le jeune Fran/ri:.lin <!n 1904 et en 1905 ~ Il ne l'a ia· 
maia dit. Mai•, <!n 1910, il entrai! lui-même dan1 la 
bataille comme délétué ù la Convention démocrate 
de Roche•ler, en dépit du 11rand cousin. Le Irait eat 
à noter; il aurait pu 1e pou1Ser lrè• facilemen t dan• 
le 1//lage du trand homme; il préféra se pou .. er lui· 
même, malgré le arand homme, Et même il lui tint 
tête : en celte même année 1910, une élection 1éna
toriale eut lieu dan1 aon di1tricl où tout le monde, 
aemblail·il était républicain. Frani(lin 1e pré1enla 
ndanmoin; el il • ., r<!mua lellemenl qu'à la dupé/ac· 
lion ténérale il emporta le morc<!au et battit a plat• 
couture le candidat du pré•idenl. 

Le 1énaleur Rooaevell 'lait décidément réueiUé, 
et pour de bon : • 11 n' 11 a ri<!n que t aime comme 
an• bonne bataille •• confiait-il à .... prochu. Il le 
montra en •'attaquant aoudain cl Io loute·puluanl• 
auociation de Tammany lia//, qui ··ou/ait impoaer 
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an de re• homme. à une élection •énoloriale. S'at
taquer d T ommany / Roorevelt L'ouloit donc •c •ul
clder, politiquement/ Ain•i pen1ail·on autour de lui. 
Roo1evell tint bon : T amman11 dut retirer •on con· 
didot. 

C' ut assez dire combien la • moule • de 1907 
1' 4tait métamorphosée el quel avenir •'ouvrait de
vant le ieune sénateur. Or, il ne profita pas de• cir
con1tance1. En 1912, il 1oulint ~contre Tamman11 
encore - la candidature de Woodrow Wil1on d la 
pr,1idcnce de• Etat1-Uni1; il batailla pour lui d Io 
Con<>enlion de Baltimore el, brurquemenl, on ne le 
&>if p/u1. Une 1<frieu1e attaque de /ièure typhoïde 
r aualt couché pendant que/qu•• 1emaine1 dan• ion 
lit, pui1, Wil•on '1u, on vint lui offrir d'entrer dan• 
le nouveau fouoememenf comme 1ou1·1ecrélaire de 
la marine. Il accepta - coïncidence : Théodore Roo
.. velt aooit été, lu/ auui, le 1au1·1ecrélaire à la ma· 
rine du préaidenl .\foc-Kinle11- d, comme lui, Fran
ltlin •e fit /' al)Ocat de la • préparation à la auerre • 
et d'une plua puissante flotte d'attaque, Il entraina 
cl' aillcut1 1e1 collègue1 el loraque /'A mérîque 1e dé
cida d •e joindre aux allié•, la flatte américaine était 
prêle. 

Durant tout le conflit, Fran/tlin Roo•eve/t fut le 
frand animateur de la marine dei Etal1·Uni•; il• fol· 
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•ait la fuerre •, rien d'autre. C' "" à lui que l'on a 
dtl le fameux barrage de la me!r du .'Vord, 

En juillet 1918, il vint •' enlrelenir 1ur place, en 
Europe, avec 1.,. ch•/• dei /lotte1 françai•e el an· 
glaiae. En 1919, il était d Vsraaille1 où, de Ioule• te• 
force•, il 1outenail le préaident Wilson el ion pro1et 
de Sociéld de• Nation•. 

Wilaon disparu, Roo1evelt continua •a campafne 
avec lei démocrol.,, prononçant d"' milliera de di•· 
coura aux quatre coinr de• Etat.-Uni1. mai•. apr~• 
/'élection de Harclinf el de Coo/idie, il con1enhl 
en/in à •e détendre quelque peu el reprit •a 1en;iette 
d'avocat 

Il ne put la farder longtemp• . 

t t t 

En 1921, aloro qu'il aoait frenle·neu/ ana, comme 
il •e reposai! à la campafne, dana la baie cle Fund11, 
un matin d'août, la fantaisie lui vinl de prendre un 
bain. Il plonrea; l'eau était 1lac.!e; le lendemain ma
tin, une /i~vre de cheual le 1ecouait el il ne pouvait 
plus remuer leo jambe• . Rien n'y fit, ni électric1lé, 
ni piqtlre•, ni drogue.. Roo1eve/1 était infirme. Et cc 
fui en 1e trainant 1ur 1e1 béquille• que, mal11rd tout, 
en 1924, 11 entreprit une nouvdle campa11ne de pro
pafande •n fa<>eur de ion ami Smith, celle foi•. Le• 
fou le• admiraient et acclamaient c<rl étrange orateur, 
aux jambe• morle•, qu'il fallait hi .. er à force de bra• 
à la tribune el qui, une /oi1 1n1tollé dan• un fauteuil, 
parlait avec une énerfi• étonnante. N'empêche que 
Coolidte re1to pré1idenl , Et RocneL>elt, une foi• de 
plu1 rendu à 1e1 al/airco, jura d' acoiT raison de ion 
in/irmUé. Il li avait, dans un village lointain de Géor
gie, à Warrn Sprint•, une 1ource dont l'eau fi/trait 
à une lempboture trê• élevée; à peine pouvait-on 
y tenir la main pendant quelque• 1econde1. Roo1e-
11e/t a'y rendit el, attaché 1oua le• ai.,ellea, il li pion· 
gea 1e1 jambe1 inerte•. •' .,fforçant de le• remuer 
doucement. li r<!commença le lendemain, le• jouro 
•uivanl•, pendant deo heure• chaque jour. Et cela 
dura de• mois, tout un automne el tout un hiver. A 
la fin, leo jambe• obéirent. Pendan t toute une année 
encore, ce furent Je1 exercicea journolier1. une ten~ 
sion lrré1ia1ible de oolonté. Et Roo1evelt marcha, 
•ana b4quillu, en • 'aPPUllanl 1eulemenl 1ur une 
canne, comma il fait encore aujourd'hui. 

Deux an• plu• lard, il prenait part à la campafn• 
pour/' élection du 1ouverneur; en 1930, il recommen· 
ça.il, étonnant le public, qui connaiHait •on aL.,nture, 
par sa vitalité proditi•u•e el •on entrain. 

Il n'oubliait pao la petite source de Wallace Spring• 
qui, l'ayant guéri, pouvait /aire d'autre• mirode1 cl 
il li créa un centre de cure pour enfants paral111é1. Il 
fit bâtir, à 1e1 /rait, un 1onotorium, y in•talla un 1er• 
vice médical. Oepuia, dea centaine• de petit• mal· 
heureux li vont chaque annü, el la plupart y trou· 
vent ou guéri1on ou 1oula11emenl. Et, lui·méme, il n• 
mon que pa• cl' Il retourner, en une •orle de p~leri· 
naze de gratitude, chaque année. 

Il aurait voulu, d' ai// euro, 11 demeurer loujour1 Il 
.'li trouvait 1i bien, dano le calme, loin dea el/erve•· 
cence1 de la politique Ses amio démocrale1, qui 
manquaient d'homme•, /aiaaienl appel d lui; le télé
phone .Vew-}'orle· W arm Spring• 1' exhortait d Io ba· 
taille. Il répondait que 10 1onlé, •e• pauvre• iom· 
be•/ ... Le t rand cou11n, • 'il ellt encore vécu, /'aurait 
une foi• de plu• trail4 de moule ... A la fin, il 1e laiuo 
faite uiolonce, Et il fut nommé fouverneur de New. 
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InuWe désormais de M la.iaaer torturer par I& douleu.q même '2D 

enfant peut prendre c Aspro » 1 Détachez de c la .bande hu:mét:iqoe a 
quelques comprimés d'c Aapro » et mettez-les dan.I votre poche oa 
votre sac; .ils conserveront leur surprenante pureté (!4t 
vous soulageront à tout moment. L'expérience de 
nùlliers de personnes a prouvé qu'uupro» chasse 1 :\ 

'llDe violente migraine en 5 minutes, soulage les ~ 

rhumatismes en 'llJle nuit, calme les névralgies 
en quelques minutH, combat l'insomnie et la ~ ""' 
nervosité, écarte les dan!Jer• cl''llD refroidisse- ~ ~ 
ment. 1 " ~. 

f!i6,e.z ce6 ~latian6: 
C.. p4nibl• lnsomnl• 
chusMs avec cASPllO» 
J 1 _.,..du n uiU dirt· 

oornniu t.i• pbiibl., : ftlail 
d"uno "'"'°liU er1r""' du· 
runt eu longuu "uiû : lt.1 
OC1chel. d'•..Aq-ro• m'ont vrai· 
mtnl 1<1ulagé. 

BRJSEIOlS • • Do•lalqu•. 
89, ru• ôu AtrOoh, 

Bn1s.UH. 

Grippe bloquie •n un. nuit.. 
avec cASPRO» 

..llro1'1 IU Ugà.,_., 
tndilpoû .i, ""' rrndant 
«>mplo 91'4 '"'"' rhum• tUg'· 
nboll •n vMPP•· j'ai pm Io 
toir •n n~ couchanJ, dtuz 
• .A •pro • at.·tc ttn.e ta.B1e ù 

'"' do lilkul ; lu """'"'"' dilpanlrtnl el Io lendl:mbin, 

' p 

luayes " ASPRO " contre : i• <"oquoil 4 mu occupaiiono. 
llobitiullu. 

D•u.. m'thodu .tmpt• 
pour Jnnn.-r l' • Atpro • aur 
~nfanh t a) a.vrc \ln peu d• 
l •h: b ) 4uuu 1a tablette .t 
rn"•n1n:·1• lune petit• <.WJ. 
t.r'• d• c.onhhue. La do•e 
pour enfants : de ) 4 6 a.au, 
\Jfte d""I tablette; d• 6 .l. 14 
'11•, une \abM-tte~ de 1'4 à I& 
ans. 1 l /1 lab1nt-. cAapro•. 
PA• plu1 QO• t f)..a\ auh• médl 
camerrt.. N doit kra doo
n6 a -., t • af•nt..- cS. moCn. de 
J • n1, • •111 av1• d..a. médecin 

GRIPPE SCIATIQUE 
MAUX DE TETE LUMBAGO 
INSOMNIE NEVRITE 
NEVRALGIES RHUMATISMES 

A. DOYEN. 
te. Ru• tlu Cn.acl Vàl:l.ft, 

Slftabst. 
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Yorlt. Son 1 lnoufurotion v eut lieu le /" Joni>ler 1929 
- .,t /ca ennuia commenc~renl. T ommony continuait 
cl na lui 11ouloir aucun bien, cl l'on 1ait la puiuonce 
de la redoutable con/r4rie. D'autre pari, Il ut facile 
J' im41lner combien 4toit à4licate la pooition à' un 
fouoerneur àémoaate de New-Yorlt. aloro que la 
Mai•01t..Blanche &lt occup4e par lei r4publicoln•, 
Ho- 41anJ pr4.Iàent. Et pul• Rooaeo.lt entendait 
tu pa. •• laluer mener par le• compagnie• prlll4e•, 
ceU., de /' électricit4, par exemple. Le fro• du parti 
cfdmoaale lui 1aoait fr4 de •on inl4fril' tenace -
la preuiM en ut qu'il fui rUlu, en 1930, cl 725,()()() 
oobr de ma/orit4, maximum non encore atteint -
moi• lei chef• r~ublicolno 1urenJ Urer aoontare de 
H• multip/01 embarra.r, Dei compagne• ardente•, ou
uerle• ou 1oulerroin.,, furent menée• contre lui. On 
o1la ju1qu' d dire que oa farouche honn&tct4 n' 4toit 
que pure h11pocri1ie cl que, en r'olitd, il •• loiuait 
acheter tout comme un outre ... n Il eut dei défec
lion1 d~ •on propre parti, d New-Yorlt tout au 
moino, - d'autant que, dédain ou écoeurement, il 
Ile mettait po1 d 1e défendre ion énerfie coulumi~re. 

Tout cela n'emp&cha po•, ou 1urplu1, qu'd Io con
llenlion de Chic:ofo, Roo1e11elt fut élu d Io pré1idence 
de• Etall-Uni•. 

' ' ' Comme a orrioait o u pouooir ou lendemain d'un 
c!é1ollre économique qui oooit ahuri et humilié lei 
Américain• le1quel1, en bon• puritain• lcclcuro de 
l'Ancien THtament, 1ont Intimement con11oincu1 
que Dieu leur doit la pro1périté en récompen1e de 
!euro U<?rlu•, on attendait d.. miracle1 du jeun• 
Franltlln Roooeoclt .. L.. miracle• ne,. 1ont po1 pro
àu1ta, moi1 la cri1e ayant 'té conjurée au moin1 dona 
une certaine mf!lure, il n'a pa1 été trainé aux 1émo
rùe1 comme on le lui prédioait et 1' il a 1ubi une 1uile 
à' écheca oucz relenliuonll ou point de oue parle
mentaire - on connait u 1 di/Jérend1 aoec le Sénat et 
la Cour 1uprême - il eat demeuré populaire Ce n' e•f 
certe1 plu1 l' enthouaia1me cl' outrefoi•, mai1 on croit 

1llllllllln11unnm111111m1"m111:·11ri;:"111"'"llrlllID1Il1Hn111m11nm11i'.1111n111mn 

LIRE DANS CE NUMERO : 
Le Petll P&in du J eudi : Au Stlrneur Arba Khan 351t 
L<'I llllt«eo d1 la srmatne . ............................... .. .. !53' 
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encore d lu/, 1inon a ion Brain Trust. Ce n' e1t donc 
pa.r pour courir après une popularité défaillante qu'il 
fit une rentrée 1en1otionneUe dan• lea a/Jair•1 de 
l'Europe cl du mondû Ne 111 1eroit-il düidé que 
parce qu'il •n .. t au point ocl /'homme politique, 
•entant l'impopularité monter, met une aorte d'or
fucil d Io provoquer> 

Des>ul• le /laaco de Wll1on, 1.. Etat1-Unl• 
1 étaient toujour1 •nfonc41 ac>ec une aorte de rai• 
dana leur i1olement américain : la doctrine de Mon
roi •for ei>cr•. Et noua outrea. boni Européen•, nou1 
remarquion1, non aan1 cmartuma, que choqua foi• 
que !'Onde Sam noua a fratlfiéa d'un beau sermon 
moral cl que, déférent. pour un oncle 1i riche, nou• 
oi>lon. fait mine de /'écouler, Il noua ajoutait auui
tôt opr~1 qu'il ne fallait po1 compter aur lui, que 
nou1 n' aoiona qu' d nou1 débrouiller et que la doctrine 
de .WonroiJ lui interdiao.it de 1' occuper de nou1 

San• doute, Wilaon n' or.>ait-il paa ~ voulu cela " 
mai1 c'eal ain1i qu'il agit en l'an de cliafr6ce 1919. 
Au nom de l'Amérique, il nou1 aoait impoaé 10 paix, 
pauablement utopique. Puia, quand il a' afil de l' op· 
pliquer, Il fut tout aimplement dé1011oué et lei U. S. 
noua firent connaître aan1 ménafemenl1 que l' illualre 
Monroe leur interdiaait de foire partie de la Sociétd 
dea Nation" 

Alora . Demain ne verra-t-il po1 te répéter ce qui 
1' e1! poué hier} Ne cro11on1 pa1 trop à ce Roo.eoelt t 
il n' ut que /'héritier et le 1ucceueur de Wi11on. 

Peut-8tre ... Mai• il !J a.un fait nouoeou. San1 doute, 
le roc11me el I' antisémiti1me de Hitler ont-il. forte
ment incli1poaé l'Amérique, loufe l'Amérique, r A mérlque populaire comme /'A mériquc intellec
tuelle; aan1 doute le bon Y onltee n' eat-il pa1 loin de 
considérer /'Italien comme une e1pèce de • colour
ecl man • et aona doute le fasciame ed-il le rérime 
qui lui e1I le plu1 odieux; mai1, ce qui a délermln' 
les Etala-Uni• à prendre parti pour la démocratie 
européenne, c' e1I peut-être bien .. le Japon. 

Tant que ce n'éloient que /'Allemagne et l'Italie 
qui proclamaient légitime Io politique de Io 1 nécu-
1ilé vital" • el décloraient ' • Ce1 colonie•, ce1 lerri
loire1 me conoiennenl, donc il1 doioent m'apparie· 
nir 1 , l'Amérique conaicldroil ce droit international 
nouoeau qui admet qu'un traité n' eal ooloble que 
quand il voua couvre, comme une curieuae théorie 
dea oieux enfant• d'Europe. Moia depui1 que lei 
Nippon1 l'adoptent, ce n' eal plu1 la même choie. Il 
•a1it du Pacifique ocl lei Etat1-Unia - 1urloul lei 
Etat• de l'Orient - ne •auraient admettre qu'un 
peuple jauni! règne en maitre don• cet océan d 
demi américain. /11 ont de gro• intérêt. commerciaux 
en Chine el 1' il1 ne désirent po1 du tout faire la 
fuerre ou Japon, ils voudraient bien arrêter ao dan
gereuse expon1ion. C'e1t pourquoi le moment e1I 
venu de 1ortir des carton• Io 101nfelé clea traitéa, lea 
droit. de la démocratie, etc . La con1cience mondiale 
de M. F ronl(lin Rooaeoelt e1! d'accord ooec lei inlé· 
rêt1 de l'Amérique. Sourions, mai1 /é/icilon1-nou1 
de cati• heureu1e conjoncture pui1qu' ell. peul Hrllir 
la paix et Jaire réfléchir lei matamores totalitaire•. 
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POURQUOI PAS? 

Vou.e venez, pendant un tempa, d'atre. aàllJ'lcur, 
Io plu.e haut, le plu.a pu.Ïuant pe111onnage du monde; 
tout au moins le p.lu.e en vue. Le pré.ident de la 
Société des Nationa est enco,.. bien flou dana -
90ntoura. il n'en pare.il pae moina Alllt peuples .!ton
b6a et aurplombéa comme une oorte de J"hove.b ora
toire, au~ dans un fauteuil. _parmi Ica nuée., du 
haut d'un Sinaï un peu mou. Un dea épioodes tour
~aboulanta de ce tempe, c'e1t évidemment que 
90UI VOi YCUlt, J'AJbanie aeule, refuae.nt da auao
C:Îer à un vote des na.tiona pour l'efficacité duquel 
l'unanimité est exigée, ce vote soit non avenu ... Il 
si'eat pae moina ahuriase.nt qua Ica nationa en con-
8fÔ. l Genhe (Europe) M trouvent pré.id«. par 
un peraonnage orienta.! dont nou.e ne •vona pu 
b;en 1'1! eat dieu, table ou cuvette. Il ut dieu, di.ent 
YOI aujeta, 1oit. ~lais le. ma.li na, avec un clin d' œil, 
!'>OUI diaent 1 c •est un pe.ntÎn dont J' Angletene tient 
ka ficelles, 90it encore. Il n'en eat pu moina vui 
que ai Albion Alllt gre.ndes denta cet embuaquée 
derriè,.. votre fauteuil. elle eat effacée. cachée cl 
c' eat voua qui reaplendisae%. 

Lea aena amera disent 1 • L'Aiiha Khe.n ) Pour· 
quoi pu un nègre ) Où est Bchanzin ) On l'at
und ... •· Présidée par un nèirre. accablée de aermon• 
par un Américain, elle fait une jolie figure, notre 
"1eille Europe. Cependant, on entend (en prêtant 
bien l'oreille). l l'Eat, le canon dea l\ippona. Cea 
Nippone Afflueront sur la Otine. qui refluera aur la 
R...aie, qui refluera aur l'Europe. A!nai, no• beu· 
S'Clllt deacendanta venont reprendre leurs coun cea 
l:nva1iona qui sont probablement une des !oie de la ""° d<-.a peuples aur la planète et qui n ·auront été 
interrompues, si elles k furent, que pendant un laps 
de tempo bien modeete de 1,000 ou 1,500 ana. 

Pour noua. cela nou.e déaoCUerait de cette planète, 
l>"l'C<I qua nos parente et ifand1-parents, bien uaie 
dan• une sécurité qu'ils croyaient 1an1 fin. nous ont 
Ugué le goût de la stabilité. dPa maison• aolides, des 
meubles massifs. du lit monumental et de la cave 
profonde et bien garnie._. Si, demain. il noua fallait 
noua mettra en route avec notre aaint fruaquin. der
Mra le chameau ou la charrette à bru dea exodes, 
IDOUI ferions une sale tête. 

E.Darcha111beau 

On comprend donc que, l peu prè. convaincus 
Que l'eventure n'e.t pu pour demain et que 
MM. Van Zeeland et Otautempa pourront encore 
promener aur notre Occident. pendant aix aemamea 
au moina. !cura 1ourire1 édatanta DOUi tendiona 
J' oreille vera l'Eat. · 

Or, c'eat de l'Eat que voua venez, aeigneur Aaha 
Khe.n, que voua venez pour nout préaider à Cenèv•, 
Voua &tea Dieu, dea milliona de brevea gena • '•KO• 
nouillent ll-baa devant vou.e et frappent du front la 
tette ..• Me.ia, Dieu, voua avez le.ieaé votre aur"°le 
à la conaillJ'le, à Port S.îci ou autre lieu, et voua 
lavez troqufie contre un haut de forme p. 

Noua a vona peut-être tort de noua étonner. C'est 
la faute l St-Luc et à St-Sulpice qui a'obstinent ~ 
noUI pré.enter Ica dieux et les prophètes avec la 
tête d'Albert L..mbert et des coaturne. aenre S.cr&. 
Cœur, comma on en voit à cette proceuion du Saint 
Se.ng, à Brugea, caricaturée en ommegana ou en 
cavalcade. 

Si la fila de l'homme revenait aur la tene, corn• 
mencerait-il pu par faire l'emplette d'une jaquette 
et pour donner une auite alllt divinea paraboles, il 
n'emprunterait pu le porte-voix de Bamum ... Peut· 
être cepende.nt que le baut-parleur ... 

U•bas donc, aeianeur, voua êtes dieu... a..~ 
noua, voua etea un sportaman, un aentlem.an. un 
homme du turf, aouriant {encore un sourire "-:là
tant). bienveillant et qui, épilode channant, avei 
ét;; chercher dana une pâtwerie d'Annecy la plut 
gentilù. dea marchaodea, la plut aimple. la plua iir•• 
cieuae, en la convie.nt à partager avec vou.e (aprèe 
Port-Saïd, quand voua retournez vers l'Est) la plua 
édate.nte dea auréole. jumelée.. 

Eb bien, il noua aembk qu"on n'a pu usez ré. 
fléchi l tout cela deve.nt votre pr~idence, mai. c'eat 
ruaurant. Avec dei dieux comme voua, on peul 
•'entendre... Nou.e préférona votre haut de forme, 
VOi guêtrea et votre aourire à la casquette. à la ta. 
nue populacière, et l la arim.ace de Staline. 

Noua na aavone pu bien quelle eat la différen~ 
du paria au moujik. mai1 l'Inde brahmanique, boud. 
hique, ou muaulmane ae présente à noua av~ç ee.t 
temple1, - fêtea, aea rites. sa poésie, aa pbiloao
pbie, aou.e un upect autrement aéduisant que cette 
pauvre Ruu1e d aujourd'hui qui aent le pied et le 
auif de chandelle. 

Voua êtes donc un 1ymbole ~ Etea-voua une avant. 
garde ~ Ou bien êtea-voua un spécimen unique 
{dreued in Enaland). un article d'exportation aim· 
plcment ) Cette dernière bypothè1e. la plus modeate, 
n'en mériterait pu moine d'êtte retenue. Si la fata
lité cosmique, biologique. géographique, veut qu'une 
fois de plu.e, notre Occident soit noyé 1oua le flot 
dee inventions orientale1. plaise alllt dieux que 1ur
gissent. de la cateatrophe. des dieux en jaquette et 
ganta blanca, eouriant aux petites pâtissièrea comme 
alllt bergère1. et aoua le règne de qui Longchampt 
ne chômera guère, ni r élégance. ni le bon ton. ni 
cette philosophie un peu narquoise qui combine le 
détachement indou avec l'ironie parisienne. 

Lo comp!.t •••- ••• .,...,,. 1 putï. • fr. 1250 
Lo <OMpltt habit rkl••• ···- fr. 1625 
Lo COMp!.t -okln• ••••••••• fr. 1490 

l ll. A•-•• ... la Tel ... l'Or 

BRUXEL.:LES 
La .... _.. .._u... fr. as 
._... • Cela • c:--

Lo '"""-•• ~lv .. pand lao fr. 1750 
Lo ,.r4oto. -·· r9c1a-... fr. 1475 
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NOUVEAU TARIF: 
Cuvée spéc:ale l '2 sec, sec et très sec . . . . . . 34,50 
Carte blanche .. ., ....... ., . . . . . . . . . . . . . ... . . . . . 39,50 
Royal, Union Jack, Extra dry, Brut . . ... .. . . 49.-
Brut 1g28 ...................................•... 56.-
Brut Centenaire 29 .......................... ... 67.-

GROS 
A. & E. VAN DEN HOVE & c1

• 

29·35. CHAUSSEE DE WAVRE. - BRUXELLES. 
TELEPHONES: 12.46.71 ET 11.72.72 

STMARCEAUX 
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Le bon billet 
L•AJJem -ne \1ent donc de faire une d"'larauon aolen

i>e:lè et W>hatttale, par laquelle elle 1·enaa1e • cons~~rer 
Je tetrt:Otr11 de la ~Al'" et celUI de la Hollande comme 
lnY!olablta. 

Gros a-uocœ. dll-<ln. pou,. M. Jacques Oa,1;non. quJ nous 
T&Ut le bel eJ>i&lfem~ du Reich. ~~rmai.. nous 
~es t.ranqulll01 aur notre tronu~re de l'EAt. Et voilà, 
n er~ paB, la nouv.i:e pOùlJQue de la neu:.ralltê eoll<kment 
.W.lle ... 

C>u.ala. .. A>-..: loll4 Jœ luoonvén.tenta de l'ai>clenne Peur..-on 
canœvolr en;;a11em•m plus aolennel que le t.ratt~ de 1839, 
siané par la Pnlll>e et l'Autnt.he. garan~t I& neutra
lli.é perpêiuelle et lnvlo!ab'.e de la Belii;que? J:n avona.nou. 
.U IJIOlll.I onvah:a on !nt. """' le piua faux. le plua men
aooger del p:\!:enei? Ei &I :·Ar.~ avaà •~ m:.o
neuae. en au:lonMlou.s é~ mo:n.. annexée • ! 'Empire 
aJlemaDd. à la l!nllde Joie de l'e ldfall&i. • Bonns? Que 
1·~ a·--. w.. Ma de plua, • reQeC14rr le terri
- beJee, ~ bil«>. Enrec'.aron&. mali O. ~ON pu 
an .eUI des lo:Y qUI nOU.1 protègent ~ ne nollf lalslons paa 
i6carter de ""' all!él nllturelo: l& France et l"Anc:e~e. 
L'Allem~oe a·meneo à respecter not.r<> terrlt4tn. Le bon 
~ 

Un puaé révolu 

Dana .,,.. 1<>Wm.I. qu'on vient de pub\:er, Julee Oe8tri& 
n1..i. ~ s6ancea de l& cJeuno Belilque. au cO!obes. 

Hél&al Q.ornme l.O'Jt cc!& es~ lolnt.a!nl La ........,.tlon du 
c Olcbe • YlfDt de taire dlsp&ra!tre let. dcrnltta tmouu de 
bien dOI tvmemen:.. Ul~. car !~ c o:oo. • tut de 
tom temps un Uru • Ol'I llOu!ll<I l'esprit •· 

A !'beur& ..,i,:,elle. c'•t l'esprit de la bonne culaln. QUl 
' IOU!tle da.na W> d"'°r de bon 11oOt. U. mooua à :lO et 
'6 fi-. du c Olobe •. 6. Place Royale. kl'Ont blctOt ~·~ 
~ d4o marque presque &U pra de sros. EmPlace
ment epéela1 pour au•ca. 

La partie de polm 

L& PM\la d.t poker oon:.lnue. M. M\ISIOUnl et ~ pane. 
~ M. Blt.:er, oot.lle au..i beau JN qu'lll veulent le 
tain araln t Da.na la<ll la e&a, ce IOllt d .. joueun qui 
em de l'•t.omao. Muaeollnl. aurtout. bluU• au~ament.. 

Noua croyono pouvoir dire que l& note que lord Perth. 
~•ur d'An11leteJTe t. Rome.. remit au oomtc Ol&no 
d&Da lea darn.len joon d.t l& IOIDIJD.e p&uff pour IDvlter le 
IOUYGl'"DClellt lt&lletl il. ~ ana tudlr il. la Pf'Ol)Oll
tlœ ~l&.lae. 6talt d'W1 t.on i-ucoup plua r&ld.t que 
celle qui a pa&M d&DS ... Journaux. Eli• MAit - com
mln&t.olre. cette note •t. aoip>eusemnl moo~ en tplD&le 
par cen&lna ,IOUruMl.X. elle .Ot pU --- un.e "*1~· ~ 
qua. AuaoL !&Dl à P...w qu'à I...oDœe&. i. 01~ I'~ 
~ pour qu'elle ,,. - qu. ..:>\Il la tanne ._ êc!Ul
_.. ..:>\Il taqu..:i. on r'& lue. Mala, il. Roma, dt.Da 1e1 mJ.. 
Uoui at!lo.lol&, la p&i>lque ae p.rodula1t : .U. n'a pu a:rttê 
le blu!!, elle n'a tait qµe la modl!J.er. 

ClU&Dd la ~ de lœll Pe'lb M ""'* "" Duce. la 
l!IJ>onM •u.u d4jà ridli'9, llWa JI p&r.a.ll ~ la ~ 

AL BUCO Keksekça ? Si voua tr.u trland de bonne 
chère, allez.·y volr • w. rue du Manus. 

cation de l'amb&M&deur eut pour dlet que leJ termes en 
fYrent modll:oa de telle sorte que le ret11a de l'Il..Ue Ion 
Insolent dana le !Cllld. Pllt ttre consl<Ur• comme lllf!:.aam
mem concll.lant pour que les néiocl:!.Uona oontlDUASl<"Jlt.. 

La cigarette 

BOOLE NATIO.'IALE eat évidemment votre prélélff. ma.a 
à cbt..! de cette charmante compail)e. n·y aurait-U p&.s chu 
vou.. une pl&ce puur le déllc!eux ciaartllo BELLINA? Oel"Jl
cl est au&&I un prodUlt d"8 ré put<!~ ET ABLISSEMENTa 
ODON w ARLAND et toua les amateun ~ llna ClilU1lloa 
en dl.9ent W> bien lntlD1. DltAes. 11 vo111 l'lll4aylez? 

La réponse italienne 
cei.te rtponae •~ .. """" est hab:le. Dana le land. c·est une 

tm de non-rett\'O\r a.s.ez Insolente et qUI lalsae ,..,lr l& 
volont..! bien a.rrttée du Duce de l"lllltr du temps, dt.ra 
l& conviction oil U est que la v!ctolr< de l'nmco ne aaur&ll 
plus t.&rder beaucoup, mals. pour ap#c:e\ISI' qu·eue aott. 
l'arwwncntatlon n·en lient pea molna debout, du molm en 
apparence. 

Le aouvemement de Valence aurait tait entendre depUla 
!Ors qu'U était dl9pasé à se prêter au Hctnolemont de la 
tameuae brl11ade llltemauonale et au rap&tr:e!IU'llt des 
volontalrq, a conclltloo que F'r&i>co nt de mtme. m&J.s au 
moment où l'lllTltaUon fran<»-anelalM avait éte remUe l 
Rome, oo ae trou~•lt en p~ d\ln relus formel du 
1!00\emement r~pUbllc&ln OSPlliDOI. l)atl) cc CU. le retrait 
des rolontattta .. mbl&lt b1en dlt!1<Uc l ttlectutr 

Et pourquo! dusa'llr le COmt" de Londres ? on sait 
bien que l'Allematrne et l'Italle .e aont ent~ndu .. pour Io 
aaboter de telle manière que son action a éU à peu prb 
nulle. La Ruaale aovléllque, qui s·y entend. a du reste écale. 
ment travam• à ce sabotaae. Mala ce aont là des chose& 
qu'on peut &&\'Oil', mala qu'on ne peut pu dlre otrlclell&
ment. ToUJoura estrU qu'en apparence l'ltlllle ne ta~ 
qu•oppooor une procédure à une autre pro«dure et qu'en 
exi&eant l& préM~ de l'Allemaane dana les ~lat.Jona 
el:e agmalt en aaaociée loyale, ce q l! est &MeS nouveau 
dans IJOll hlalolre. 

n - dt tait que cette réllOllN de 11tal:.e est beau
coup molnl matamore9Que que 1 .. rodomontad .. oratolrea 
de Muaaollnl et de aa presse ne pou•all>nt le faire cralndre. 
La partie de poker COntlDue, maia le blu!I batase de ton. 

Du nouveau pour lea SOURDS ! 
Il ex4U! actuellement des mlcrophon., de " rr. (plia 

léeera qu'Un bn.celet.montreJ. Ils 1J011t tntu11ment plus pua. 
sa.ni. que jo.nall, reodant les eono par cooduct10ll osseUM 
ou par l'oreille. I>em. brochure 1 B • C1e BeJao-Amérlœlne 
do l'Acoustloon. "· boui. BISChott&heim, BnJX. Tri. 17.57 -K. 

Noa ... 
& enveloppée qu'elle soit de prk&ullons oratoires, La 

réponw le.ûlew1e a!anUle: c non •. La France et l'AlJ8~ 
terre ~ent d'étudler le moyen de llmlter dé(lnJtlv&
ment la ruein dvlle e&P"llDOle à l'E&pecne et aux ~ 
IJlOll. de ~ ... lel YOtont&lre&. de fournit le molna poe. 
llble d'lnalZumen~ de m.asoaoce MU w-eun dea deux parti&. 
lllusaollnl rêpcmd tout a!mp'.ement. c No.o • 

n 1 met dt9 t~ parce que la partie de poiler cootl
nue. MAia Il n'en a 1)114 mQ!ns dit: • Non • Que vont !&!n 
la Jl'r&i>Qe et l'An&l-..? Jadi.I. la l'ranc• aura!t mobl!l.M 
qtMlqaeo dl"1alona llll' lea Alpes et l'Ani:e:.erre aurait envor6 
quelqU81 cro!Mun <kn.nt ~ Au)ourd'hu.I. - ~ 
~lt. oont t.rop d&ni'ereux. La Pra.nec, d'oeoord avec l'An
CJet.errc. parle 6o rou?lV 1& tronUàre upaanole. 0t qUI per
~ aux ~ 6o C&DOQI !Dtcnl&tlon.aux., notam
mtc& auz Beie-. de rantalll« ou~ le CoU\'e!Dlo 
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Tissus DE LUXE NOS CHIFFONS• I La saüon gastronomique 
C" .~..., •·38 rue Orfu, 

ment ~ Valen« H<'prbail! .. ......,.. !~I~ Mals à quoi 
«la condulrali.-U?. 1\1, Cbambe.rla.l.n. :uJ. veu: b:en .ou:~ 
la Franw - 1 tacr play • - m&:$ U n'a aucune envie de 
.rompre nec l"ltallt Il croit toujours qu'on pourrait a"ar· 
ranoier. E1. la parue de poker conttnue ... 

Elle tire à aa fin 

la maanUIQuo l!xposlt.on de Paris qUI blent.:lt. Il on ne 
la 1 ~ait • pu. pour employer l• t;,r= à la mode. ne 
aera ;i.111 qu·un &lrffable 10Uvemr Heureusement. U noua 
n:a:era une autre nposlUon. permanente. celle-là, au 108 do 
la ru.. de l'Inauucuan tBr.lJ<elles-M•dll. oil la maltrea 
FUet Fù~ exposent chaqt;e Jour !euro dan!fra crb.Uona 
de lu.onlnalrb modernes. 

Aapect de Muasolini 

Noiu avo113 rtnconttt ri'cemment une pen<>nnaU!I ~m!
nente du mondé aclcntUlque lnternanunal. qUI fait de lonc• 
atJourJ en ltalte et qui connait de longue date M. Musso
Unl clOnt li ~dmlrc !ort J'œu1Tt de re1.o'"tlon. Ce qui ne 
l't mpeche paa de le Jueer en psychologue et en hlstorl•n 

Ayaz1t 111 ltffmment le Duce de prts, cet emtn<nt ami 
DOUJ dit : 

• Il es: &Ans doute plus im~r!eux et plua t.mpûlal q·1e 
Jamais, mata U m'a paru slngUll~rement tendu, distant et .• 
v\el!IL le •i>aie Jauni et tiré. Napolé'1n au d'p.trt de la 
Cllmpaene de Rusa:e .• 

c c est lncOnldt.able:nent une personnallt.! d'Une ~ 
~ e: d llllc puissance uceptloonelles. 3.lals quel est 
l'homme qW rulSte IO!li".elllllS à l'exeClce de la t.:>111<>-pu!J>. 
GDCO t Et IOU\"Cn"·''OU4 qi;e cel:ll<t a connu la m~re et 
:a :a!m • Comment ne ;ML> être irlsé quand, de l'abime, oo 
a'élhe bn""!t •m nt l\l1X cimes? 11 y a di!I> momem.a oo Mus
aollnl n'est plus maltt• de aon 1mas:nat100 01. de •<a nel'fa. • 

- Hitler a e11 la mème fortune. 
- Oui, m•LI li.lier eat un Al!emand et un myat1que. Il 

ae croit 1'hutrum1·nt du vieux O;eu germanlque. 11 subit aon 
d<•tln, 11 ne le c1c~ pU. Mussolini, luJ, .. t convaincu qu'U 
crée son d~stln, qu'il en est le maitre. C'est avant tout un 
prodlcleux hnag1natlf comme Napoléon, son mO<lele, d'ail· 
leurJ; mal.s son lmasJ>atlon luJ Joue parfol.s dts tours et 
U est aujet à do véritables crises de dtpresslon nerveuse. 
Q .Jand. Jars de la campagne d'Ethlop!e, la flotte anala!U 
!Jt une dtmonstraUon dana la Mé<llt.,,,..,,ee. U ne IA\'&lt 
pas, ce 'IU"ll apprlt depuis. que ce:.te flotte plua maaru11-
qae d'apparence que de dal!U, manquait de munltloiu et 
que aa ~traUon. t.n :.mt ~tat de cauae, demeurerait 
ptatonlqlle. A .wl. ce:taln ao:.r. :ut-u pris d'lmc 10ne de 
panique C"<at alora qu"l.. dlt aa comte de Chambrun, 
ambassade-.11" de France. avec QUI n était en relation& 
amicales : • Je aals b!eo QUe Je 111Atche à l"~ha!aud .. • 

c M usaol:n~ 1-0' ez.vou.s, ajoute notre ln\t'l'locut<Ur. est 
un peraonnaee prodlaleux, un ~rsonnage ahakeapearlen et 
nous ne aomrnra 1>4• encore à la flll du drame. A 1·ouea que. 
dana toua les c&I, li le Joce supérieUttment. t 

- OUI, mal• qui fera les fr81s du spectacle ? 

A Gand 

Lt. G1o..1.. ne oont pas peu tien d'avoir da~ lcor \1l:e 
le plua beau, le p'.us m<>~•me d•s m&lUl.n.S de lk!elque 
comme March&nd TailielfI; en e!fet. DOU-i croyant qu'U 
ICMllt dlfflc:.!e de U'ou•er que:qo• chose do m:cux ,..Ulll 
quant à la p~ntatlon du macas1n e:., ce qui est encore 
p;us llltére:sant. ce eont les pr.x q:JJ y soo: pratlQ1'~ 

C<! nouveau map.sln dont l'ouverture remonte à deux 
mol.s l l>dne. a une VOi,'Ue tr~ m&!'q'1éo •t tout le m<>D<I• 
connal~ ~ à OIUld l"Unlon ~ DraJ>t<'n Marchand Tt.11-
i<lur de Orande C1a&w à des PrlX très t11olaoona1.>:~ au 
J~ rue du Solell 

.ai !';n plein. Lei d.in• or2an1aent et cllacun r .... cnn:.r 
l'r.nuro.t QUi 1U1 donn "'a entl,A.•e- - 1.: )n.. 

Le Restaurant de Londres 
23, rue de !'Ecuyer, fràce à ses tradlUO!l& Cul\nalre> lllOll 

connues, sa cave. son cadre et - prix, est la bonne mal· 
son que l'on n'oublie i;w... 

Menu très solgli à as franc• . Orand.a et petlt.s salona 
po or noces et dlnera. 

Du nouveau au Vatican? 

Depu:s que!que t«DPS. lei Mon&11nora ew:-memes sœit 
.-i U>qwets de l'exub.!rance afllchi<! pt,r le O\lce Cs 
demler se l:e :numement avec le F.ihrtr qUI es; la bê<a 

notre du Vat!can, l'eruien.1 pu!>::o 
n~ro 1 ttant S!allne, la !>(,te 
r<l<J41•. Ill. l\luosoll.nl s'm est pr'~ 
VliOureUKment à une c cer
uur.., cauvorie de ca thol!q~"' 
ondo)anta •. De qu.l s'agit·.:? 
SaN doute des d~ocra~hte
ttena attaroé.s de tou.s 1.,,. p.n-s. 
<le ceux qui ont pris parti pour 
rautonornl11ne basque, comme 
MM. Maritain et François lllau· 
rtac. On rcmarq~e ausal que le 
Pape ne donne Jamala de bo!rt"
dlCtlona spéclalts aux !uclS:DeS. 

0 n< ~ pi-=t pa$ de M11110lln1; mata li oublie de le traiter 
d'bœnm.e prov11:len~l. A vrai dlre on le ~rend un ~u. 
Le Vatlean a deJà aout.onu :e régime à tond ~ l'af1a>!e 
d'Etblople. Le cardinal Schuste1', arclle-eque de M.:an. ftls 
d"un sol<lat de la Oarde &UJ&oe, a y at clangertusement =· 
promlS, au pot.'lt qu'on ne pournlt plus en faire un Pape. 
Le Pape actuel trouve q~ cda 1utUt. n accorde une :.a.tge 
btnédicUon au &eneral Franeo. M•!s le 1oupf.lon ayant 
-.unnient &.S!>"f'ie à droite, ».s;>tlie ensulle &\ec ur..e 
~ale 1enéf06lt.é la France, la chue tille atn~. 

.. . Notre chère France 

La f!J:e ainée mlll,:ré le 4 ouvemement d< lr~nt l>OP''· 
lalre. n'a J.una:.. et.cl s1 oopleuseme:it arroste des ~ 
den baut. c·e.t une Chooe b!cn curl•use Q".lé la France. 
dt'W;nue talb!e. b~lt&.n~ et pre6Q'>le h~. a!t troul6 
les laveurs c!oe sea deux ennemla bé:k\l:alru: le \·at!can 
et l'Anl!etette. $lJlîU!!el' reDVttaelll<ICl deo alliances! °'3W• 
nlnf Strtet et Castel O:mdo:!o ae aen:t.nt sub.:enJ<>nt =• 
rrancle aoll:cltude pour ce peya d'mle Il lnllnle la!eur h!.s
t.ortque. et qut ne rèrne plua sur 1 Europe. Le can!tnal 
Paceill n'a pas llSSt'Z de 1enu11esse pour lui et M. Eden 
non plus. Le Cardlna! et M F.den appartiennent à d,a 
nuwons qW ne manquent paa de po!n~ de res.,emblance. 
o·une Immense grandeur historique et d ·uno habile~ Ir.Jin .e 
à réparer des lautea anctenn<'<I et des erreurs p34Sées Cd 

deux Empires ont commis ptre sur 11ane. Mat.s lis ont 
pour eux la dutte. le pre&~lll• 1ncompa111ble du temps. :" 
llêrenl~ des choses quJ ne vont pu \"lte, ma.s qui !XJZSl'
deot d'unmell.\S<!6 :èeen·ea. c· ... 1 pouniuol 11.s alment la 
France quJ -• toujours une cbarmance coq-.cttcrle li H 
dire avancée. 

Une certitude 

J'&l réd'-• m.,. dé~ de moitié, n~ écrit M. C<>rntù 
.;, Thon.ri de Bruxelles Crf!érence n• 12). Bn.tltun ~~ 

chaudières ~~tomattquea au petit charbon pour chauria;. ... 
e<:ntral, Ci;ZW;, Quar&nl<·hUlt, bd. ad. mM. 



P'ORCIE.L.AINU. OJtP'tYlltUUL oaJna O' " " " 
U , MAR CH&·AU X·HIER9E.a. 6' - BRUXl!:L.US 

Le Ghetto et le Vatican 

L' • Ooaav&:ore romano • n·a pu eooore r&ct. Ma:a Il 
--..,.. (l>ullque c·eot """ m6:olerl 111>e t~ oontacion 
h11Urlenne <!&ni lu rt.naa t~. On 11·7 prt.\ique paa 
ew:ore les <IJ\.rt.i.oementa llomosuuels en booneur chez 
Jf>s éleves de RoiWU. lant c Bobême qu'en A.ll~e. 
On n'y parl&lt Ill de r-. n1 de 1>141anlamt, Ill mblne 
d'antlsém1t1sme. Mal.a la pr- mll.580Unlenne a pris un 
pe:.:t ton antJol>rnlt.e., le m6,,,. que celui que l'on remarque 
l SL&ma.nque clana 1 .. mllleu.x ~. 11 n'y t.\"alt 
pas da quecUon Jaive en Eapape et en Ital.le Jusqu'ici. 
Ma.a on peut IOU)oura la créer. L'an~tlame est une 
marc:ht.ndlse ~ d'un ...,.,.. œrta1n, une tnYc·nUon 
très peu chtétlen&e, • la port6e do tous, ericee a l"•tat de 
dogme par les bommea d"Etat quJ font profnslon de ne 
pas aller a la m.sse. , 

On connait !"anecdote que lœ JW!e d'Alle~e racon
tem eux-m&nea: 1 Un euri eJJemand veut devenir bon 
nazi. Il monte fil chaire et, avant de commencer le prône, 
U dlelare : • Que toua eeux lei p~te dont la ara.nd·mere 
• italt Juhe quittent l'EallMt l l'instant • · 

• Alora une moltl6 .S. l'-1stance ae I .. • et quitte 
l"Eli!lse. Le cur• oont.lnue: 1 Que t.oua cwx Ici pr6ben\e 
• dont le ir&nd'pèfe 6t&lt Ju!.f quittent 1·1:cu. • 1111stant •· 

.. Alors l"&'l\A molt.:• .S. l"a.ssistanoe ae i.-1 tt QulUe 
&uss! :~.ae. Seul~. dans un ooln, un petit vieux. 
lA eu1'1 1·o1e11e; c Qut celui dont les parenla 6ta!en\ JuJ.ta 
• '"'"""' comm.. ewc • A.lora le petit malbeunw< ae lf'<e. 
a·en va, ~ le Ohrùt dMotl>d de sa croix et a'en va 811651. 
Parce que, ml1n, lui au.al en était. > 

Dépouiller votre courrier 

parc<>ill".r la ov... r.ppon.ee l la m&laon. te..ule'tr vo:re 
Cil-'"net d<t notœ, u aœt la des ooc:~pat.lona dont le charme 
er. oJ.eD "'"' apprklab:e Il '°"' 1• accom~z de la 
dt&"-'S'.&:lon d'Un !ln clp.rl1lo : k c:lp:Wo BELLINA 11m-
1><1M à vo-.:a ;:iar """ IO(lt exqu!a ~ IOJI eapUvant arome. 

Le aow-marin à l'ordre du jour 

Dècldement, i... ent....ie QUI on.t Je aoot de la mécanique 
et <Ica jewc de ~tian vont " trouver combla ces 
Jours.<!. la ~ ~ l'e\- l lt. mode. Netn 
1kl~ration a ou.b!l.6 que k aoUHD&rl.n - ~J• t.:~ an
cien. 1"" plua andenl typeo rem<llll«li 1 1881 L"t.Utro -
m&:ne on lllD<JllÇ&1t Q'1e dea cont.re-40rp&:Auri brll&nnlques 
en ont d6courert t.Ut.our d'eux cr&c. l IAw- """8Hll d•teo. 
tlr.:;r Ce liOZl&. Lm joamt.UX aoalQ ~l QUe l'o.ml.nl.l 
c.bar&• de la ebAue t.UX ~ - '°"' IDCllQu6. parce qu'il 
N t c o.n axeel:ent man to bounda ,., un uoollent eaY&ller 
derrtere "" c21:.oca. 

Tous ks pet1ta 11t.11Wla w aont mls l 1'6tude du moteur 
l oombusUon ln~me, qtU eert à la nt.vlJ>&t.lon en eurrace 
et du moteur .iect.r!Que QUI eert l la nt.Vlp.ton en p?àngN. 
En France, on 1'ut.&&1e devent IA aou.martn de croWère 
c Su:ro<Jlôl 1. de 2.880 t.onnea en IUrft.ee, OOCIW'\l1t en 
1929. Oee petl:. dl.&blm """ annâ 4o e&naa. .S. ?5 mm. 

Dés .. XVIIe 11.ècle, lea ~ de OOU.lll&IÙla 't'ltell4 
le joo.ir. Le plus céltbre d .. d&utanta tut IA c NauWU. • 
de Fl:lton. Au.J<,,,,..,'hul, les AnCIW po&..'dont un l!Oœ-mArln L.,,.. d \m4 p!t<le de 31)3. 

Institut de Beauté de Bruxelles 
l'o!la, verni.a. "4llA. clcat.rlcea, tG, ruo do Malllles. Coura 
de massa&'•· Chlrurrle Ealh"lqne. Selnt. VJ.aace. 

RESTAURANT ou JARDIN PAON ROYAL ZOOLOCIQUE 0 'ANVERS 
Ses m1nw1 i 1 5 et 35 h - C u111n1 1xqu•H. - Vieux vin:L 

Pirates et couairea 

n Nilà T\'<XJllUDen('•t 1a iUL-nt de ~. cc::e d.u 
oorsa!.'U, et celle des p!."lltes. Le mot p:r&te atznl1lt hors 
:a lo,. Lo bo>tcau t"1"81<l ~ un 'ba:e&~ sans \1lleu: itple, et 
qUJoonque k renoontze peut l'ar.ntsom:cr, comme u:1 cl>as
i;eur peut detnllre IOUL ch!en errant. Mala quand ttn ~tc:iu 
est-U dL'cl"r~ 1>ll .. te? JadJs ce prMlêge ~tait rém-né aux 
Barbareoq11t'll, c'<zt.à-<1.lre aux r1vcr1u11a de la. Mkli\4'rran~ 
Qui n'él.alent JJ&a relit~ aux Pulosaa..'<!I par dl's tr.-utb. Le 
corsaire, c <'St oclul qw rè~<.>lt de aon Roi d<:i r lcttt«s d• 
rnarq.e •. cc lea-c1 lui l>"tm<.t.ant de !alrc llOUr Min Sou· 
veram la guerre de oo..use. Id p.us fameux de l"Hlstoi..,,, 
Jean Bart et su=!, en France, 11<.nt dca b~ de m 
martne. 

LAngletcrre, i>ttclsémtnt, a fait u Jortune mo:idlale en 
donna.nt la cl'.= ux ba:œ..i.~ ~pagnols. l<a fameux 
" gallons • •dt i:;il!, i:altres » Qui t.mn.rportnlt'ltt ror 
d"Amenque lat.ln" vers 1" p..<nmsule La pinlllSU'..: n'a Ja
ma1.> ptl eonunenxr ln:clllg=ment de "'-"- •>r ; elle .., eon.
t.entnit de le gogntr et de :e depc:>aer, nu lieu que !'An
glais en lal.snlt :•· oommeroc, a•cc tout ·• m6cru1lslnc lr.in
calre d•J cr..<llr.. 

C<>c1 prouve que la IJ0$SCS5!0.'I de l'or ne 6U!llt po.s La 
Pranœ actuelle pcosèd• auss! beallCOUp d'or. Cela ~ 
:·emë"cllc pas de ui rutccr, inr polluque. 

Sur l'air 11 Vivent les Etudiants ... 11 

a ~ à la radio l:llc su~gesuve propnaando pour n."ver
sharp. !a.ite par la Miwon du Portl'-l'lume, qui pre.entr 
l'EvershlU'I> à repé\ltloa - une mervelllt• - i<u 6, boul 
ad. O\ax - à c6té continent.al el bl. bd. an.<;pach, à C6tl 
wygaena. 

Le premier qui fut Roi ... 

Les c:oraaues eont les plus be.lll: brigands de lb!ato!rt 
d"Ani!e:4tre. Ce SO<lt eux qUl ont \1LlllCU l l1n=itù 
Annada. D~e "' lfJlv.Jcn-;, gei>a ~ ncn. avent'1rlen. et 
conqUUtadorca au aerliee de l'Allg cture, \1tent arriver à 
PlYmoutb. la flotte coloosaJe du duc de Medina Sldonla. 
Oelul-ci comptait, a la mode de &Ou tpoqu<, tn<r'"lonner 
le COO\b&t '""al "" eomb&t d'in.fantcrle UlJà Jf'S grappilla 
étaient preparta IX>Ut 1 abord.li• et ;.,.. '.Krrlb~ 'oo:.ail:on$ 
~ ..:Jai.<:it •'él.lnce, quand on vl~ Drake et a. .. ~ 
t1ns aagne:- :e 1'>.r;:e en œe "l&nilc. 

Ils <lla~t de catl<>n& au t:r à Io~ po:<M. C<!la 
d«'-Oc'••>1111ça oomp!èlernen: l'a<!verao."t Lo Duc pa."'i!nt 
l "' déiaier H & moa!ller èf\'allt Oalai&. C"<zt là cpe :.,,. 
a.nur...u &n1lals 'inn:m al Ja.nœr dea brulou chargés de 
poudre ~ de IJOUdron. Le5 Eop&iZloClla durent couper :ec:n 
càb& 

De.ns la ..--11·.c:, Dr:ike tu: sacr• chenllu aur aon b&teau 
par EIJ.5aliolh, La nouon de ll<ntleman IJCUt évoluer sui.
vant 1 .. tempo. Aujourd'hui. le parfait EenUtlllllll f'l!t cehU 
QUI veut la pnlx. A cet'-" ép0q•1e, e'et«lt le ron~re. 

Bruxellea ... Paris ... 

Apree Bnlxelks. l la emree de C.11& d' c Art, lk'tLU'.e. 
Parure >, oO elle fut si c.'laleuret.5Cment appbcd:e t.•ec 
&On o61èbre qUUltette R'lllll SOUi la dlrectlol1 du npute 
Jean Robert; l !>.i.rts, Radio 31 •1cnt de dll!=r au monde 
entUir MAYA. la Vedette de la Clwuen FranccJse. 6eS dcr
nlues CIW.Uona QUI lw valent tant cJu gucdA, et M>n endia
bl6 orch..,,,.. eréent toUa les aol.l"I. au c 'IE:W-OOTrON •. 
!& eercle de 1''1lte mondllille, une ambiance apltltuelle et ga!e. 

z;, rue du Pt-pin - T<llp/1011e JI .51.JI. 
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Le bon lat>Ac pour la p1p• s·a.c11~t• •n IOute confiance au 
Dtpot d'APPELTERRE, 77. coin rue des Chart.rcW< 

Morales d'hier et d'aujourd 'hui 

H. d ,,. "' ~ Pran\.llS et les Espagoo:S 
p. :..aaJdl·. e~em ;e mbne code de mo."3le. t.'1 
• J<!Ulstadon:s > <!ta.en~ lrs od•t& de pet..leS 1ami.:rs 
no" · du pa)> d• Cadres r, d• Merlds. en Es:ramadlll'e 
w. °''"""' les cade!JS anglais qui !ond•r • 'IDnp1re. lis 
M a'cmbarrassalent l""5 dé t>eaue;;up plus de scrupu?rz. et 
tn trava111iwt pour la P•trte, m~c1alent du mond• pour 
leur oumpt.e. L-s Bourt>un& profesaa..t".Ilt .l\'c~ ~pnt te ml!me 
prlDClj)<:. o·uu la nvalltk ellroyab"• de tw:S pui..an<X'$ 
&\'ec l'Ana;.. t'!rre; l'E..<;pagne d'abo1d, la H~l!ta.nde cnauit.c;, 
la FtilllCù •nlm. A\'CC œtW oomlêre. la vraie luwe n'a 
aaê qu"ap:ès Wata-loo. et ~i.: po.lx ne fut pas.;ib'.e que 
Jl&l"CO qu'il f avc: eu Tratalpr. bc:.UCOUP plus lmpôrta.DU 
a .u ,.,a d<$ Ang!al.5 que Wat<zloo. 

L'homme qui talonna la Prance !ut P-.it. cet anc::en cor· 
c otte de cava:me. ~t•~·fü d\.!l OOlIUDL'TÇant cnrtchl 1 
?>!&dru, et qui <'.Dtra au Par.emcnt avec le ~m de punir 
lœ Q)DC<"L'Jonnatres et de 1all3cr les Ocbns aux Anrlala. 
&na lUI. avec ...-.. genéraux, Cllw aux Indes tt Wollc au 
c..n .. da. ka lnde• ewent à la Frane<•, et c~ demeurait 
la nation mere d<• .E<.als·Unib et du Canada. Pitt était 
aoutt.tux et marchait a\·ec des ~qullle.s. A sa mort, l'An· 
&let<:rre n'avait pli:s beSOln de btqulllcs. Elle rtgnalt slU" 
les D>l'!'B. 

On lave, on graisse, on frotte 

c·ni un art que de b1ell enueterur une auto. 
C..' a.n es! appliqué oonsc .. oic1tustmt11\ par le personn•·l 

6tyle du ;an1~e bien cbnUHé rt bien OOlld1Uonné SOliS le 
Orand-Hut.el dt Bruxrllea, entr"e rue Orètry. 
O"""'~ : 3 !r. par 4 h. et 4 Ir pur H h. tau mois, 100 Ir.). 

La Paix, produit anglais ! 

A pn..:"' · AJ..em...ds et les !:ai.en& JleU\èll\ trou\èr 
tàch<UX q.11 œ .so:ent IO ',Oiml les Ani;.ais q:Jl entendent 
malnt<:nlr la Pau: ù:'$ Analals ma.ntiennent leur P•a 
œilc QJI kur c:onv.en•, la Plllx ane..:uae. dl Alnq:>e a.istra: 
le ou lia on\ \'&lncu les Boers. et JuiQUC cùns les mel'$ du 
J apon. ou Ils Clnt lntrodu:t l'optum. l\latntenant qu"lls ont 
!Ol'\lflë SU11:8pour. Hons-Kons <-t •·tabll ,,. c1:.erne mon· 
•tr. a pétrole au Ce.p, Us d<-cl•lXnt qu'U vaut mieux ne 
plua .Be tah1• l.L gut~rrc. « QlJia nominor Jeo ». A ce prix-là, 
Lord !Wb<rt Cecil S<! dé<:lllr•• alnn'-l'e ~ ·n de la P1ux. 

tUt!cr \'oudra.t at:.s51 rtgncr sur les men. cw..ns la. mesure 
du P<*lble. c·es1 pourquoi U n bnœ T<"ir..!..èremen\ là 
srandc ~ dCI colonies, JlO'.lt qu ClD ne l'oub~• pa.-s. En at· 
ttndant U s .....:>Cl• w .:nement a la pbr.i.stologie du D.c· 
u.~ !t.alles>.. On peut tire •ltr qu')J ne ?..i a rien p.-o
mJa. car Wl a!~ n'est jarnall qJ\m &ll!é de ~·· 
m&la aa cause ressemb'.e trop à cclle dé l'A~ pour 
oe pu en ~roflter :a.rtemcnt. 

Dt.nuLln on trJJ.t.era les ltA11cns. et. l('S Al:em&nda de 
pln&t• 1. Cela est b:cntot dit. La ù1ctat.eurs wnt >lmplement 
det DUU\'ell•.lX v.;nus. Qui h'!\llcnt n~nouvc:er, avec deb pro
C<dAll modemell, 1'.':! exp!otts des A~:.als de Jadis. S.U:e
moont l:.a arnvent trop t&t'd, et leurs explClltS de 1937 
eeralent épouvantablement p.us llli'urtnt-rs que ceux de 
H&•ol<lna et de Dra.te. De ce ternps..là, une gnmdè gue."TI. 
D.a,,.:,e lalaait C1nQ œn"> morts AuJu:ml1t'11, .,;:e en ferait 
cinq COii t mllle. 

Me11ieurs 

Puur voa pe.letots d 'hh-er. ur e 11d~ : la Malaon 
Bern&rd. 101, cha\1$S<le d'lx~lltll. Prtx trè$ avant.aaeux, et 
de plua Wte remloe de q.WU. pour et.ni 115 ~.) sur simple 
d~e en se recommandant d• c l'oo.rquoi Pas ? » 

Al. O~n. Pr la Bel(lque, Cannor, :ie:? rue &...it-0.nla. 
Bruxelles. - Têt. t4.l0 99. 

Lea de11u1 et le• de1aou1 de la 
bataille électorale françaiae 

I>>nc. les citoyens !ra1.ç•lo aon•. cc mme on du .i • . ..m. 
ment, allés aux urnes. lia y aoct alles dlmanche dernier, tt 
un ttrtam nombre. d'entre ~ux rem.euront ça d!mancte 
prochain. pour Je second toUr du scruun. 

De quoi • aglt-U? D'èlectlona cant.ooal••. Autremer.t dit, 
la France s'était uouvfr. comme \011$ :es trOl.S ans. appclte 
l rrnuu\'eler cinquante pour cent. de M!S coru.eillel"$ aéncruux 
et c1nquant.e pour cent de •es conseillers d"arrondtaemtnt. 
Mmute • cruciale >? .En principe, non. On avait )usqu'lcl 
aCéoutumé de considérer que ces Innombrables com~UUona 
locale& ne pouvaient en nen ~tre assilnllé<S à la ~rande 
bataille nlllsee dont, tou. lea quatre an;, dopend le sort du 
paya. On a\·a1t probablcmtnt raison. Qu"est-<e qu'Un ccm· 
ael~r général? c·es• un notable dt,l>nè par l<S if'lla da 
son c1m1<>n po-.;r dèllWrtr. une lot.. l'an. sur le buditt H 
les comp:es de .an Mpart<ment. Qu"<st-<e qu'.on CO!ll<'llkr 
d'arrondlssement? c·eat un notable un tout pet'! ~u mo\r.a 
notable que le conaeWer scntn.I. et dont I• relie conalsle 
surtout à exprimer des V<1'UX conformes au.• Intérêt& df'I 
populations qu·n represenle; on admettra donc que la d~SI· 
gnallon des conseUlcrs sentraux el des conseillen d"arron· 
d!Memrnt S<! lasse ordinairement dans le plus grand calme. 
Toul au plus avatl-on la raaource, lors des pré«<!• nts 
renouvellements. d'éPllOilltr 1ur 1.. reelecuons ou ks 
blackboulages des co....,Wera 1tnmux faisant partie d~ 
Par.ement, votre du OWvememcnt. Le cumul du mandat 
l~lalatl! et du mandat de Cons.!Iller 11eneral est en elltt 
ntrlmement fréquent - d'abord parce qi.;e les srarua 
hOIDDeun ne font pe.s ~"'°er lea pettta, ens.Ute pa.rca 
qJc, pour un deputé ou pour un &tnat•ur, le conaeU itMral 
est l endroit Idéal pour prendre la temperature de son 
département. CQu"on ,·eullle bien ne voir dans cette lonnule 
aucune trace d'humour lrr6\'trrncleux et laci!el. 

Sex-Appeal 

p.,.,.. &\OU" de> scinS P&fftllta pour oonser.er \Oire Ugn~. 
IAl\U' wtre ante pérîodiqu<. P<>Ut votre h)·ii•ne kXUClle. 
pour '"" art1cles lnt!mes en caoutchouc, pour H» acct1i-
1Cl'ttl tt produ1ts de bt-au:(', <te. demandez au)Ourd'hul 
ml me le tant .llual~ n• 0 em-oye 1ra:is et franco IOUS 
pli lermé par Sarutar1a. 70. boulevard Arupach. 70. Bruxtl. 
l""·Boune. au premier tiaae, où sont en vente no• apéc!.., 
Utes 1ntrou1ables atlleun, 

Ma:.on fondée en IG05. - Tel. 11.42 84. 
Pour le COngo, expédlUOn pu avion. VOU" tarit •P''Clal. 
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BON FUMEUR, BONNE ODEUR ET BONNE HUMEUR : TOUT CELA RIME A 
MERVEILLE ET SE VÉRIFIE QUOTIDIENNEMENT POUR LES AMATEURS 
DE LA BOULE D'OR LÉGÈRE. LA CÉLÈBRE CIGARETTE EN TABAC NOIR 
DOUX ET CHOISI 1... PRÉFÉREZ-VOUS UNE CIGARETfE PLUS AROMATI· 
OUE 7 LA BOULE D'OR DEMI-FORTE EN PAQUET VERT VOUS SERA UNE 
RÉVÉLATION. 

Rouges contre blana 
Ou1. mals vol!G dopu.la les dern!trea 61ectlona 1681.slatlves, 

la Franc... est dlvlûe en deux camps. D'un cO~. lea rouires. 
de l'autre les bl&nca. Et le1 rousea. qui ne aont pu tous 
Il rouses q e ça, tonnent i. Ptont populaln. Ei les blancs, 
qui ne SOllt paa IOUa al blanca que ça, forment le Front 
Dallon&!. • 

Pen<lll!l.e D ltrnore qu'on a pu us'..W, en France, depuis 
dlx·hu!t IDO!li il crJelque1 menua 6v6nementa. tea que la 
sr.inde aene dea rélonnes 1oclales, la d.t<alu"tlon, la chute 
du cab'.net Blum. l'avt.nemait du mlnlli.tr• Cbautem1>1. 
l'ùu!t!tutlon du 1 lmnc-tlottant •. etc., el4. 

A ciawn d.a ~en•s survenua aux trlompllateura 
des élect!onl de mA! 1938, l'vppœltlon n'a pae manqu6 de 
l 'écrler: 

- Kat Kul Le Front popul&lrel Attend.a un peu lea 
p:ocllalnez é!ec'.lona et ta l>'l&U na Taudra PN cllerl ... 

:Mals le Front J)Ul)ulalre de rl.l>OSter: 
- Roui llDU: Lœ rbctlannalre$1 Renda-Toc.i.t &WC pr~ 

e!Wne1 UectJom. c·~t entendu. .. Et, ~'"OUa t. une 
Cie cee t1pe11 •• 

Par ~. lei proch&lne1 ~tlona lqia!atlvee n'au
ront lle:.i Que <!ana ll'Ols ana. en lll40 - et troia ans. 
e't!»t d'un lotli: pour <!' brQle de ae battre! Demandez il 
Roméo d att~ndre t.rob an.t la main de JulletW, t. un can
dldnt à l'Acàd6111le !~çal&e d'attendre trola an. pour 
être élu, au 116nc!rnl Q~lpo de Llano d'attendre trol.s ans 
pour prendre une bollne Iola Ma4rld au micro - maLs ne 
demandez JXU à un p&rt.I politique trançala d'attendre t.roLs 
ans pour démontra qu'il e:ot le meilleur de toua et celui 
que ;>ré!êre le peuPle IO'JVualn, lntallllble comme clw:un 
aalt. 

Et vollt. pou:qiJOI k;a cammun!ates et i.. IOC!allltea ODt 
lnCilll.! une tmLDde bataille polltiqç.e t. l'occulon dea •1-
llotis cantonales cles l o et 17 octobre. 

Et wilà pourquoi les partis de la mlnortt• ont relevé le 
p.nt. 

/4 BRIJX&LLES. UN BON HOTEL T T 
---- A llRlJXE.LLES, UN GARAO&: OR.ATUIT? Y 

le G'rand Hôlel 
1 ., oRDllE 

a.1ême direct.Ion ciue l 'llnl)OC<;able 1 At.18Jlt.a • d• OoQ..n.ter. 

Pauvrea radicaux 1 Heureux radicaux 1 

Seul de toua les i;roupes du Front popul.. re. le p&rtJ 
radleal aemb!;Ut aller il la batallle eana enthoualume. 
Oa\'M de lll&lld&la loCA:u aw: dernières flecUona canto
na!ee. les rac:Jcaux panWalcnt avOlr tout t. perdre et rien 
t. gll6ller. Noua ne l<Sll' ferons paa l'injure de prétendre 
qu'U. t~rbla!en~ Mab U n'est pe.a douteux qu'oo trem
bl&lt pour tUL Lca mod6rée les vo)'al• nt d~Jt. 11.'•ores t. la 
sauce man:lat.e. Et M. Henri de Kerlllll, Qul connait aon 
h!ltO!ra, rééditait t. leur Intention. en les voyant marcher 
- penu.lt-U - il la bouc4erto, la mot fameux. c Ah les •v•11-1 • 

Ce qui pouvait tout de même êl rt un •lline rassurant 
pour les radicaux. Car chacun aalt en Fl'llnce .,ue M. de 
KerlllLs n'eat po.t un augure absolument lnlallllble. 

Et. ma loi. li a·est 1)8.$Sé cette chose extraordlnalre que 
lei, radicaux n'ont pu d" tout ét.! cl6'"o!U. bien a11 con
traire. ll nt encore unpooalble de dl.N a'lll détiendront 
aprèa le aeccnd to'Jr de ecruti:l. autant de alèies qu·aprèa 
le renounllement de 1931. l.tala U est Indiscutable cr• il& 
ont llêrleusemeni rrpra du poU de la Wte depl!la lea eeo
tlo<u léi".slall'es de 1936. En vold la preuve cnutree: !la 
avalent obtenu. a ces élections. 5S3,000 IUflraiM dans les 
canton5 où l'on vient de désigner dea conseillera tr•nttaux; 
U. en obtiennent 769,000, et commuent ainsi le M:ul put! 
qui ait î"it16 del VOIX depuLs m&I 1938. . 

Votre blanchiaaeur, Menieura 1 
Se. ch mll•.:S •• .,,. cols. ses pyJamu. ~ call'((Jnsl 
c CAL.INOAE.RT ». le Blanchlss:lie c PAIU AIT J, 
33, rue clu Poinçon. tél 1U4 M. Umi.IJon dom:clle. 

La France eat-elle radicale ? 

A la v6rt~. U 1allalt tout liOorer de la proV1nce !ran
çatse - n'oublions point que Parla ne vot.att paa - pour 
contester que lta radlcaux a\'atent de lértewc atouu dao.s 
leur Jeu. D'abord parce que les èlectlon. cantona.les Uen· 
nent beauco11p t. des questlona de per110nnea •t de clocher 
et que. sur ce terra:n. les radicaux eont pi\rt.lcullerement 
tort.a. !!:Nuite m ral.sOD de l'lmportan~e nume11que tth 
variable d<ll coi;qc. electorawt: Il y a des colltll'$ urbalna 
qui Ill.lent ui conaeU!or pour -I0,000 hablt&D:a, U v a de1 
coll~ ruraux qUl en élllent un pour 2 000. Le colltge 
urbain illra peu~ un socialiste ou un communiste; le 
collèie rural, t. coup sllr, ellra un l'Bdlœl ou un moderé. 
Or, comme les coUèiea ruraux IQnt 6\1d•mmcnt plus nom
breux Que los coUegea urbaln.s, c'é!Jllt, par avance, du 
c tout cuit • pour les radicaux. 

Néanmolna. comme nous l'avoua dit plua haut, les radl· 
eaux n'ont pas aeulement COD$erv6 la plupart deg slè11es 
qu'lla avalent conqub en 1931, aYtJJt la irrande pouasée 
aoc:lallate et commun!ote. na Ollt aual retrouv6 un crand 
nombre de voix qui leur avalent lait dt!a~t l'an demi.or, 
t.wt èlecl.lom ~Uves 

De là à cr01re que les radlcaux q~e l'on dlla1t finll, 
'rtdN, d6modb. peuvent de nouveau envtaaitt l'avenlr avec 
oocfianoe ... 

AU611 de rran• cb.ronJqueura pollt.IQuea ont-lb tait récem· 
ment cette aenaattonneUe découverta que la F~ce était 
radicale. 

Tien.s. tlenl ... 
D M pourrait même qu'il tüt do mode Cet blver, à Parla, 

de .. dire radical, wra que, n&i\lèrt. on abandonnait 
volontiers cette èt!quette aux bon.s r~pubUulnl del che!a-
11ewt de cant.on. 

Est-ce le cardinal ou le maréchal 

Qui a dc..nne son nom t. cea challSSUJW dont la mOde est 
t.eu,Joun a.ctu<Ue 7 On ne sa1t. Mals ce que 1·00 llllt 
bien. c'e.st que les 1 Rlcllelleu • à aemelle cuir Ro:tl.so!e 
du cha~ur P F . aont unlquea oomme chaUllW'e5 d'hom
mes. Ne 111~ pas, lmpenn6ables. n!allt.antes, C<I aont la 
cllausoure1 rh..,. pour la mauvalao aa1a<>ll. 
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Taverne Marnlx Dana an cadre cll&rmAnt e: dt I& bOllnt 
humeur. 18, r . Champ de MAn. Brux. 

La journée dea dupea 

A vrai dire. la b6taUle c rouges contre blàncs • ae dou
blait d'un m~tcll. en apparenu courtOIS, en réalité ~ 
peu amlral, entre lea troll grands panla du Front popu
!&lre: radleau.. aoclallalea et communl.stell. 

Lee 10C!allat.n - c·etalt naturel - revalent d'une Tiç. 

t.otre QUI leur permettrait d exlier la fin de la c pau>e • 
et le remplar.ment du c mllllattre de Froot populaire l 
dlttc<lon radicale • par 1:n nouveau c mln1stett de l"ront 
pop~ ô direction aoctallate •· 

Lee communlslea. qui volent encore plu crand - lia 
TOUdralent la France pour ewc tout seW. - espéra!ent que 
œa électlolls leur permettrlLlent d"enretPStrer de nouveaUJL 
cauv.. 

Leur campQille tl«torale a cons:Jtué un ru. ces erroiu 
m&Ulb dont lia 1Wnt capables en de telles Clr'cODJtances. 
lia p!Uoentaknt des eandldata Jw;que daD5 les c~tona oü 
ua n'avalent pu la moindre chance, simplement pour per
mettre & leun par\J.gnna de ae compter dans le paya. Et 
de se raire, pl1a que Jamais. palrtotes, rassurants, amia de 
t.out le monde. Et de repandre à de• mlllJons et des mllllona 
d'exemplalrea ces rormulea sonores de Maur!u Thorn: 

c Lea conununlate• revendiquent le drapeau tricolore, 
1ymbole dea lullt!ll du puoe, qui volsme désormail, dans 
1ea manlfestatlona populaires avec le drapeau rouae, aym
bole ru. noe esP"rance• •. lia revendlquent u chant lran
çall qui a fait le t.our du monde et qul s'appelle c La Mar
ae1llal>e •. tn m~mc ~ps que eei autre chan\ rrançata. 
chanté par l.OUS les peuples de l'unlven: • L 'lnternallc>
nala • 

Les candidat& COllUll\llllates n'avatrnt paa daTantace n'
rlll~ dana les cl.rcmucrtptlona rurales, de se montrer aUJL 
peUtJ aolria Pottr l'~ur. ED avon.s-!lO<lS lu. de leun 
tracta. oO Il etalt sunout question de la création de 
c bomea-!ootalDN 1 ou de c trott.ol.rs cyclablee 1. et de la 
c dtmoc:ratlaatlon du pe:mll de chas.!e • et du c l'l!empoluon
nement dos rM~res, dans l'lntèrtt des ~eun •I 

MAii Il lelllblt, dk1dcment. aue les oommunl.S\ee ne 
c prennent 1 pou dal\5 lu campaanes ! 

lia ont eert" obtenu des voix. beaucoup de voix. Mail IJJ 
auroot peu de ale.!e•. parce que ces voix sont êparpllléta 
et qu'il• Ica ont aurtout obtenues dans les grandes cl.l'COn· 
ocr\pUona urbalnos. , 

Pour eux, 10 o >bre aura été la Journée dea dupea. 

Chez Netta Ouchateau 

ZJ.n 

Humour présidentiel 

Tandla que l'on procl:Unatt, au ministère de l'In~rteur, 
IN réeultala du premier tour do ocruUD, en pr-n<e d'tnvl• 
ron deux centa journallatea. auxquels on avait, avec ralJon. 
ompkh6 de se Joindre, la traditionnelle cohue des • ruquJI. 
leun • du tout Parla et de leurs charmantes complllfl\ta, 
M. Chautempe. ven mlilWt. vtnt prendre l'air de la place 
Beauvau. 

D pan\Jaalt tout auJlleret, M. Chautempa. Et son sourire 
en dlaalt Ions. 

ED termea meaurl!a, mail non dénués de malice, U con 
11\ata que le. cornmunlalea etaient loln du suce~ qu'ils 
a\·a!tnt acornptl Et, d"wle votx. sua,·e. ai•eoc unt fttnte 
mêlanrolte. li lal&sa tomber: 

- Et \"oUà . L'Union dea Françats ne se lera pu. 
Car c'est bel c! b!en de l'e untoo dea Françah • que lea 

coaun1mbtc's, qui ne rttulent de~ant aucun aloean, ~ dlsènt 
a.c: Ment les champlona .. 

TOUTE 

CHEVELURE 

même 

la plus 

foncée -

retrouve SON ~CLAT DORé. 
Le" NOUVEAU BLOND EX,. (l baae de vitamine. F) 

empêche la chnte dea cheveUI 
et la formation de pelliculea. 

PAS Da DÉCOLORANTS PaRNIClaUL 
Lortqo• •01 cben.w: blolldt com.tk.etct a ,,..,,.,. •ou perdu 

:.:~:::·t>!'~ï~:!11i..d~~ô~~rc1~bBt.o~~ .To:: 
u ....-al.let doobl ... l' D 6eWtd.t •ot" chn•la.t• 0. '% l ' DUACN 
el rud aa.. au de•KX WOD:d.• I•• ph.!1 loM,. la buu1' 4orie 
...... , ....... ,. Let .~. • lt.a.laiaH , a441~ ~ ... 
•-l 111. • lrOUVEAO BLO!\DU• pr6.-1 ...... ltOll ...i--.t la 
cnt• • • c.he.-.u. .t 1.. aùatiM dq calr P••t.:•. •ah c.n.. 
nl......._l ie9 r..,_... e.t •OU doaD•Dt du dae•eu: 4oa eit 
llOY.aL Votn ~t.. b.•dn ml•w: •t phi• ~a.pe. Cu 
1'MQ1tatl •ou eoot prnna pat • BLO:-."!IEX • tau Tit.ulli.D-H P). 
O.pte Ill e 1 a d • r 1 • a. Brw.nDu. a. h1 de Oaa..ui. 

l:J{•J~l•JD.::~cl 
Et maintenant 

n raut voir, maintenant, comment va 1e présenter, aprèt 
le deuxième tour du scrutin, le probleme politique rra.a. 
çala. 

La chute du mtnistère Chantemps était snnoncée par lea 
un1 pour novembre, par les autres J>OUr Janvier. 

Mala U se pournùt rort bien que M, Chautem1>5 n'accep. 
lit aucun ulUmatum. NI celui des &OCl&llstea QUI pourron~ 
dltflcUement, malgré leun Pl.ni. tlttr araument du ré6ulta~ 
des elt<:tlons PoJr ~amer une modllleaUon ck la pollt\Q'1• 
gourernement.a!e. Dl celui des mocterh qui n'arrivent pu 
a ae raire pa.rdanner des radicaux les attaques qu'lla ne leur 
ont point menagtes & propœ de l'allalre Prince et du 
alx revrwor. 

Au surplus, si les soclallsles ne s"entendent llU t.ouJoun 
avt<: les radieaux, ~1. Chautempe s'entend parf&ltement aveo 
M. Léon Blum. Cela peut sulhre 

Et. d'autre part, le pri'sldent du conseU eat bien loin 
d'entretenir de mauvaises relatJons avec lt:S principaux 
leaden du centre. 

ED aorte que si dans un avenir Prochain un mini.stère 
de conuntratlon eta!t possible - de Blum l F1andln selon 
une formule qui commenu • Mdulre beaucoup de P'rançala 

le chef en serait peut~tre •A•1t trouvê. 

Les fonctionnaires seront contenu 

Il e...:t o~.,:t10n. é~ot d• n._ ..a hausse contmuelle de 
la vie, d"au:ortstt toc.s les agent6 de !"Etat 1 achmr wu: 
ce dont lb avaien: bcaoln u·tc de larges rarlllt.ea de -
ni•nt.. N0<0.5 apprenons de bonne .eourte oue aeule la fll"tlle 

RESTAURANl PITIJNJJE 91 QUAI ALBER1 GAND 1 RADIO-BOURSE, 15. Marché awt Hel'bea. Brwt•llea, a.ccorde 
ft oor<ls de 1a Ln. aan.s aucun ln~t 12 18 ou 24 mou d~ crédit t. tous let 

Huttr...._ 01btcr, ~ .. Ica et Waterzoo1 de Pouleta. rcnetlonnaitts sur les appe.re111 de toutes marques serte 1938. 
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Un millionnaire philosophe 

L& Loterie Colon le n'a ~ toUjours l'ocœ&lon de pou
Tolr c dicouvr'.r • l'loOOlllito d'un mllllonna1re. D&ns un 
~ DWDûo, le c LN.t.te Nleuwa • a d°""' un c papier• 
a vec photos à l'appui, du illi1l&JU du mlllloo de la 9e t."&11-
che, tirée le 26 acptcmbre. 
C~ un anclœ oumer menu:&er, ~· de ia ... .,.. babl

tant We:aembcd<·Ten1'uen. ~ •eu! li y a que:ques 
Mméea uoc huit enl'an:.., dont l& pl11~ l<>Ot man& et 
eux-mêmes 11raW!ta de Provenu.ure. 

Le bcave homme n'enttud JJ68. à eon Ai•. aarder poW' 
lUi la tarte 110mme AUSOil a-t-U décidé 11&11emrn1 de donner 
100,000 !ranoa Ciile à présent à chacun de eee huit entants 
ae conwntant du eolde POUi' lui-même. 

On C<JlloQOlt J& Joie we la bonne aubaine a apport,6 œns 
iour.e la famJl.t 1 

4 qiu le tour pour l& lOe tn.Dcho t 

Où est la victime ? 

QuJ rat \'l<:Ume dalla œ con!llt slno-Japonals ? Na.tu-
""1lemcnt \Ollle3 lm •YIDl>&t.hle.s du tnoOOAI clvillaé vont 
a ux C!ur.<lb, p.u-oe <1•• ce &onl lœ Japonaa qUl viennent 
les attaqu.r Chl'Z <'W<. cl QUI leur a.nnonœni troldtment que 
te.: Joar. a ~.le htiure, !la vont bombarder UN vWe ouvcr..,, 
Le proc<!<lc n1a11q,10 d.I <Wlicar.esse, évldemmen&.. Les ~ 
Vlets, par t>-•Jmp.e, noua ava..em bal>:tu.,. à OO&Jcoup prus 
d 'égards. Er.tin, c'..t Io Japon qUl ac.taquc, et. à s,,.. 
:.elles. oelUl qul attAquc a toujours IGn... 

:Jais q\Wld on en parle à un Ja.~ U a le talent. 
de répondre : 

c o oocldent.sl mali!4i1 et -pré".a:i:i.a. à :. ,_.. b:..nclle 
-' au i;énl6 s!mi;.:15W, po1aquo! ne 1'0\llez.\'01.16 pu \'OIJ' 
cr~e celuJ qui &IU.</Je peul être &ùlll }& \'lllUml? Cela 
""1v~. Vous s:nœ que not.re !le est p11u\'J'e ft qu.e nos 
1enl1Deo sont loi<< cdes. sur œ &ol maigre, un 801 rachltiQue, 
noua <!&.'Oru nourrir de. !en11Dea et e1.. enfw1ta lnnom
bra.ba A\'•lC QUo.l T Noua n'avona 1l8& de capitaux \nv<!StJ.S 
dD.r.s dcs cc.-nta!ncs d'aU.urea mondlalœ, conurw l'Ang;e
c.erre, Q'JI <11 par~ à son &ISè, el'.e Q'.ll. nourrit des o-~\T\<l"S 
cbllmeuris i>u rœ\bU ...: à. la buo.-e, &HlC do l'&l"IOent pr<.s au 
tran.11 des ntarcs d es... lndJens 1 u noœ la~ tr .. ,'&ll!er 
llDUIHil6D:ws, el. :n<t PM !Aire tellement Io: ~~. Le 
p.-olëtarla:,. c'œ! noua. t 

Quand le tabac a'introduiait en Europe 
Il a=loa ul&ln~ obJ«:tlon.s et fut ~me l'occulon de 
l:roub!cs rc~ret!ablea: ouJ, mlU.S... on ne connl\JS$.;üt PM 
CIDCOre le cljj.u11Jo UELLINA, dev"'1t l'lll'Om• duquel toutes * ~ussl<>no 10nt va.Ines ... 

Le aweating ayatem 

~ ..-~ vm1. Lm Japom.:. ont EllCONI un aut.-. a:cument 
cr.a er. cet.â du travail ' bon ID&r<:b6. Ce 10Dt lel A1\i.al.s 
qut le:ll' ont ap~ lad!s :.es macbizla du W,x".lle. Les 
Japo.nals avalent, <le tenl)ll' lmmemorlRl. Gc9 do'lt.. dé:l· 
~t hablkm à t.rav&Cer !& 60le. El:ca ont 1a11 !'ad· 
m!rablAl tcitw '.u d ·aujourd 'bu~ et à si OO& pnx que nul ne 
pouw,14 le taire .. aullll 'baa prix. 

Or, c'est cola qu'Oll Jour reproc.be. Le Ja,pona.la t.ra....W. 
pour une croQt.e de pain. On ne lui reoproclle pas cette 
croùle de pa.ln. ma.la Io fait èo ne travnlller que pour une 
ao(l+..e àe pa:.n. C'<llt oel& qu'il ""' veu: pu comprendre. 
On Do .u! ~ pu : c Ne .lllNli"" pu 1. On lu! dit • c M.t.n
CS plu.5 t On lui l'elll'OChe de \'ivre d 'Un peu de ns et d• 
pol'60<> oec. "21, &'Il pooT&l: ooment.lr à adle:cr du drap 
m ~. o~ du moutLm en A"!;S:;raae ~ C.Omme les A.~•!s 
l '<m;><œSC!'lilrnt d.o bo.!sscr :.euis enorn- barrlàrel doua· 
Dlêrf6. Or, lm Ja.pollAll ton&, à l'An&ktorr9 UM CUem> 
6oooomlque av"° I•• onn.,. aue l'Analet.erre leur a toornl ... 
tl fut un ""'11PI où le Ja.pon eavo)·~ en tlOUande cl.es 
bleycle(.l.ea et d<a :Ov..uJ&.maLln à al bon manlh6 que les 

AUTO-GLACE GIRt'es d'aut<l. P!A«m. direct. 
64, ruu MUUI. • Tél 15.20.52 

Ro.lani'. m. oaJ.l. a..; Mont-de-Piét<', ~ empocha.lent 
le pr\.l, 1111 !.-quel Ils fa!>&.ent Un ~tlce IA M~ 
~ h<l!la.nœla C11Jll.llalô s:x cent.a tra.nao pour un <elo. Le 
Jal)O:l&ls en dc=ndal: trob cent.a C'~t&lt trop beau pour 
durer. 

Anvera, Antwerp, Antwerpen 
ta &'ecr!t du trois façons O.Ulérent.ra. Mala co QUI ne varie 
Jamais, C'elt l'orthotp",.pbe et le l<'rvlco tmp.'CC&ble du fO. 
meux H6tel c Crntury ... véritable point d• mire d e l'un!· 
vers ... Quant à aon reotaurant dta AmlJowadeura • ce aera.lt 
t.rop loag 11o d~: t-""'Y<Z vou.mtm .. au menu.a, et \ 'CJIU 
t:!ertendrez un habitué. - A Am era. .. c Ucntw'y • · .. 

Le camouflet de l'abdication 
n 1 a un an. les Japonals ont 5Ubl un nou""6:1 œ IJ'llTt 

cc.mouflet. de la part Cl 'un Elll'OPë<'n qui s'appela!t 
EdouUd \'III et Qul précls.>.ment était EmP<'r<1'Ul' des Inde& 
et ou~ur d • Grand MQiol. 

C..-t Ed<>uilrd VIU avait laissé fabriquer, en prévlsloll 
de rnn co11ronzu,zncnt, une qu~nUlé Cl'obJeta portant -
tn1uules. Un br.Lu jour. pour les beaux i·eux d'UDe Amért. 
caine ~encore un• 1. n déc;da de ne P'I-' 1e t o.lte COW'OIUle7 
œ de pnrtlr, b=>nt la couronne à wn trtre, qUI. p.'l!<:l&é
mm:, ne portait pu les mémœ lnUJalœ cr-• lui. L'An11'~· 
\.erre d~ parttellemc::lt l<'I fa.bl'lcanta mA'.heu
n.'llX. ceux d'Analetcrre.. Or, :..~ Japonais &Vil.ml !&bJ1qu• 
à bas prix \:::le> quant.IU: momtnJC'..IMl de peU!a objets J»Ul' 
:... lêtea di Couronn«nen:, t.ous petits c:ideawt pour pau'""'* bo'.ir= ut p&u'""'5 1:"'1$. lia ne furent Jamais dédom
mas<a. et œ b:lc • brac qui k:ur avait demandé tant dt 
travail, qui n'nvalt !ranch! !e> bnrrière.t douanières qu'avec 
pénnl.>4:on ~pc)ctale, •ls durent le reprendre, comme lais.4 
pour com ple. 

Leur J>CUple •lt heureux sur une Ue pau,Te dont le bien 
principal œt la eource thermale, car t\3turc:l!.em«1t U y a 
bea.iroJp de~ the.'lnaÀ'S da."lS lô.'I ll'll'I al VO:can:que, 
avec de t:inie<U tremb:ement.s de l.C<T'O. qui r:naaent 
Yoi<ahama, uoo rota Cie l mil!lan d'bab!t&n!.>, ea wi 
jour, 

A Anvera 
une aeule a.dtt-s:.e: 117. Meir cen race Innon.Uon> 

LA MAISON du PORTE-PL~ 

Victimes, mais victimes violentea 
En.tn. Il l'on parle a:a J~pooalS de vlo:t'~. 1!4 ~pon
~ que le polltlque :i<S! p&s Tio;enr., lis~ <'.emandent 
pas de tcmtol:a Ils demandent du travail C mt une 
lnva5:0D &.ramll:eme. """ ruche q'11 .. ~- Oe& a!>ell
i..u.. Quand cc fa1t mL"le de leur enl.-ver leur nue!, eJa 
mo:dént et e~ tuen•. Nous leur """°" donné l'exemple, 
en 1914. 

Mals à P"'l>O'I de I914, U nous eemblc Que cœ J aponal.s 
resremblem p.ut.Ot aux Allemand.a qUI ~pensèrent P"l1l' 
ôea m1ll1&rds de projectiles trl:s oOOWIWI, IOUI prétaœ QUf 
cbœ O'UX le ~'-ail était trop bon m&l'Ché. 

Le charme du football 
Ce Q<>rt n'a plus de secre: pour DOi compainet. Nom. 
br~ sont celles QU: .w~en: cb&Que dlm:>.nche :eur mari 
sur des at&dcs lolnt&lns. et ma:.nLs ciuba n'ont pas de plus 
ardents suppo:ten. 

C'est esalcment une ClCC'l.>lon paur Madame de oorttr, 
avec sa Ulllett<o d'automne. Jas ra•·l6santeo chaUSliUtt.$ qu'elle 
vient d'acllelcr chez F . F. et, pour rien au monde, elle nt 
manqucralt ce!A. 
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De PARIS tout tissu nouveau 
Grar.d lu.ui. orll'lna~ Wll ou hau:e !antal :e, u trouu 
f. la Compqnle Lyo ... 44. Marché aux B•l"M C Boll.rM > 

La mésaventure d'Oswald Mosler 
Sir O.wald Mœ'.,>y, chef du Fascisme !Lllile.ls, vient donc 

de nouveau de !aire parJor de luL Il a reçu un proJectUt 
au Iront. 1,., 1&fli a Ja1Jll <le sa tempe. Il a·- el!<llldM 
e: U a fallu Io transpurt« a l'bôplta!. Tout oe!a dana un 
mcel.lni en p t1n &Ir, a Lll'"'POOl. au mom~t où Sir O.wald 
MùO!ey -•t PIU' une crloe 11Tne <l'lmPoJPUlal1~ AttaQu• 
lichement, de !aQOn dê:o;rale. U ne manquera paa d'y trou· 
•er un rcoaln de aympot.hle.. En An;l•terre, l'e underdos •. 
la ncumo Cl'Un co~p dtloyal - to:i)Oars '*>tilclal1' dea 
IJMP&tlll<:s de la to~le. SU' Os...-a:d 0011t un ~ tr6• 
L'llll> '- Mll6 tonune qUl lut tour à tofil ~~ ~ .. 
~. Cdldre c:e t.ITCI Cllr3on. député in.a.rua:... ect1D 
tucW... ano;la.la, 

Son ll'OU?' ra.wmbl4! -UCO'Jp p:~ d'lnlelltctœla QU'OQ 

r.e ~ L 'ln!.<!llectucl an&l•ls se f&lt C'M volontWnl oom· 
munla:.e ou llUIClat.e, ce qui prouve bien q~e la Ioule de 
1<>n pdys n'aime pu lea intellectuels. Elle !ta com!dtre 
comme de luxueux pet.Ils personnages qU) adorent Urune 
ou l\!ussollnl et QtU n~ seront Jamais d• l'n\la An&l&IS. 
M MOG!ey e&t un démagO(!ue élépnt mal& Il n'a Jamala 
plu <ID.na IOI clubs serlew< de Londres. D:uia 10n de11xJmoe 
e&bh1':~. M Ramsay M&cDon&:d luJ avait mème oonl\ê un 
prat<> de toot ,.. pos. celui de chanceJJer du Duch• de Lan
ca:re. Il -"t alora aux )~UX des socU.::- be;e• pour 
le aeul ~lala Q'11 C<>Nlût bM!I> Karl Man le ~ ~ 
ani;l&la q'Jl .Ot de la doctr.ne. c·- pcr.1rqool IOI 80Cla!!atea 
L'lll:ala a·.n déblll'?Ulùent. 

AuJourdb1'l. l>lr o. ... ald !a!t du f&OC!sne .i lJ &tin.pt 
~ 00>.llJO. OO Qi.11 eM. eDCOl'e la meiCeu."I! man1àre ~ WU 
A Wlllpo cr;lan4 OO S Wl re<>lieuwl. 

Que de tempa perdu 

en par:O:..a 0\ en t.irgiversatlons, alors qu'U 1 a moyen 
d'6tre toWI d'accord sur un sujet n a·acit d .. conditlona 
t.uui.e. spécial .. quo !'ou peut Obtenir sur lee nouveaux r6-
cepteura de li\ ~rto 38, S. B, R., Rexola, Bell, flocon.. Tele
tunken, Phll1pa, Loewe, VolX de son Maitre, etc , naturel· 
ltment, c'l!SI l RADIO-BOURSE, 16-18. rue M&rcl16-&wc· 
Herbea. Bruxelles, Spk!all~ d& la radio depWa tam 
dannéel. 

L'affaire Barmat 

Elle a cUJà la!t couler pas mal d'encre 1 Mala combien 
m fera-t.-elle couler mcore 1 

CertalnH g~tles ont fail des n!vé:&t:r,na aenatlon· 
nelles. Ayant eu c:œmatSa&nce du d06Sler. eu .. 1 ont lar· 
cernent pulaé. ce <r..U a provoqué la grande !tt d'aultta feuil· 
IH q.tl b11r:ent au acand&le et vont Jusqu'à rèclamer des 
W>Cl!onl 1 

Leur ~l.lon n· .. t pas provoquée par ce qul eat rèv41t 
au bon public : elle ut motivée uniquement parce que cea 
r6v~laUona ont été laites. c Et Je secret de nnatruct1on? 
Le mln11t,,. de la JuaUct laJssera..t-U f!Llrt t Et le OonaeU 
de !'Ordre nt tévlra·t-U PM contre les avoca1.a coupables 
d'avoir doc:umenW la pttMe? • 
~la provient d'un esprtt Journalistique tout neuf. A let 

entendi e, une ii•zette n'aurait plus d'autre raison d'ttre que 
de puc1:er, préclaément, les communlQués oll:ctela et Olll· 
cleux • La choase à l'lntormat.lon uralt dfsormala fermée. 
Maa ot'.I lls 1r tro,mpent tout à lait. c'tJlt lonqu~la parlent 
d•J secret de l'lns~on '10:~. d'abt:S. et.e 

o.eu merci. noua ne sommes plia an temll" d• l"lnquls!· 
Uon 1 L '!natructlon etant c:œe. les pn!Tenus tlant ren· 
voyb devant les lrllY.mawc, too.s les dossiers 80Dt brie
ml!Il\ el Ubttment ou•~rto au.t avocats des p"'venus comme 
à ceux de la i>&nle cl\·lle. t.:a ont le droit d'en prendre con. 
nalss:>.nce, de ae faire oommWllquer toutes ltJ! p!bcea et de 

lea oommWllquer eux-mfmea f. qui leur P'alt. Journauz 
compns. 1JDOD. qae rea:.eralt-ll des droit.a ~ la dé!'ense 9' 
de ceux de la pe.rt;e cMle ! 

Et cela nous laJt IOllilr f. l'affaire DreJfua Le détenu 
dt l'De du Di&b!e 1 seraJt mor; et enum al dtJI Jouruallstee 
lnd~pendanta c qu1 osmt dire la Tél114 à c.!IlQ mo;s de p:c~ 
aon le mot • n'avalent tttual à prendre eonnt.lssance, 1!!6-
aatement cette fo!$, d•• dosalers, à Informer et à a!er.er 
l'opinion publique. 

La oresse ""t dllllS son rôle. n est d'allleurs certalll que. 
si quelque Ulégahté avait étf commls<'. le Procureur du Rol 
comme le Bâtonnier auraient 11<M avt'C a11Umt de rliUeUJ' 
que de promptitude. 

n raut croire, déc1dêment, que ce!te ~rratre aéne bien 
dea aens, des gens en place ... 

W. RICHOUX 5 et 13, rue dt.S Colonl<'ll 
SOide en ce momm\ 
dl"era l>ronua Ggnél, 

Des contrôleurs bien graiaséa 

Au fur et à mesurt Q ie dêroule le hlm de la Banqu 
Nat!ooale, on mit ~ dea bandes do plus en plus cw1<'.t· 
&tJI. Et l'on constate que, dans cette maison-là. :out le 
monde émareea1t au budact dl'I en•elopi><.'S. Le lecteur sa:t 
en ertet que la Banque Nationale tlnlt cuntrOlée, 1umuelle
m•nt, par des commlssalr<'I émanant de la Cour dos 
Comptea, oil 11.s occupent lea plua hauta po5tes. c~ com
missaires étalent payés par la ll•nque ello-mtlmc On ss't 
que c'est un usage. On d.r6le d'usa&e. &Olt d~ en passant.. 
Mt.la enfin, soit Que le contr61é pale le eontn'lleur. le ptr· 
qw.Jtlonné te magistrat perqulalllonncur, tt le fraudeur !e 
douanier qui le met tout nu. t>OUJ voulons bien y soll.SCltl'e, 
Il c'tat là coutume arant force de loi Pourtant. attendez 1 
D&lll le cas qui nous occupe, Il t$t prouvé que deux des 
oontrô!e:.IrS au moau pa.t;>ale.nt. m sus des c:.nquante m!!le 
rrancs auxquels lia avalent droit, une petite c ra ... e:re • 
de nnr.~q be'••a b!lleta à lt. Banque On I~ ,~, 
ça en douce pour les rncoura;er f. contlm:er d'amlr la 
contn'll• léger ces contn'l:eurs, rcns de dCYOlr au .surplu.s. 
•t de &1tll8Uon acqu:s•. e~t ça pour ne PL' t&:ra 
altront f. M. le Go•.ivemeur. On ne leur dem.anda.lt d'..U. 
leura aucune complalsance partlcllllère. C'était là une petite 
aénéroilté sans an1,re-pcnaèt Le mnlheur, c'ea' que I& 
dite rénéroslté était tout à fait lllé~•le. et qu'U •em bien 
lmpœstble de l'expliquer, loteque l'alfalre Viendra sur la 
tapla pe.rlementalre .. 

La seule explication f. donner, c'ut rexpllcatlon i;isycbo-

Gd Dancing «LES ROSSIGNOLS» 
Potte de N..amur - 1 a. chlUllff ... w •• ,e. Bn.uc.elJe.i 

TOC:S LES SOIRS A 1 P ~ THE DASSA.''T LE 
DIMANCHE, AVEC L'EXCELLE:-.'T ORCFŒ:>"TRE 
SIMON'S HOT SWINCUS ET TOUT ID1 PRO
GRAMME DE VRA1'4El\T BELLES ATTRACTIONS. 
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FUMER N'EST PAS ... ENFUMER! SEUL DU TABAC MÉDIOCRE ENFUME LE LOGIS .. ET SES HABITANTS. AU CONTRAIRE. UNE DÉLI· CIEUSE BOULE D'OR LÉGÈRE -- OU UNE BOULE D'OR DEMI-FORTE SI AROMATIQUE -~ EMPLISSENT LA CHAMBRE D'UNE SENTEUR EXQUISE. TRÈS PURE, TRÈS SAINE ... 

Jortque. • Mon Dieu. dJre la Banque, Q'Jand on eat à la IOurce, on est toujours plus lal't1e ... Voua obtenez à Vichy le v~· a l'œit n'-.ce 1)83, et à Vittel Itou. Mals -re• do aédulre un ~n débitant les memet eaux en • quart boutdlle 1, à mille l<llométzu de là. et '°"' varrea l Ain.si. nous. lœ hommes dt • 11nttltut d'hnlallon ». DOW .ammq t. l'étab!lsaement therma., c'est nous 41ul lalson.s l'eau - pardon 1 le. b1Uet4. • Alors. n'esk• pas, PoUl'QU •l y rt 1..rder de si pr~ ? 

Les boudina de Notre-Dame-au-Bois 
c·.,.t c. sam !dl 16 o , a lur 'J, qu'aura Ueu à N.-D. au Sola et au • Ct s 1 LL u, (JO., ch. ci.t Bruxelle.1, donc à p uche ""6$6 J'q::a à la iJ"Uld'route - ne con!ondea pas, oar Je • CASTEL • mérlte une vlalte 1urtout l'hiver . -la Kerm...., '""' Boudins rameux Prix doux. a.mblalloe doulllettt et lamUJale au co!D de bons feux, et de la cochon&llle aplendlde au c Cute1 > ... l>nnd.re bus !ffijuent pl. Jo rd.. ND.4U·Bo'"- T.02-~2'478 

Un cours de flamand à Paris 
Quelle merveilleuse !dé<>, quelle heureuse !Dltiatlvt 1 A peine la P. N C. 11.valt-elle IAl:C<! cette su111es:lC4l, que le mlDlstère doa Alralres étr&Diêres et celui de l'IœtrUCtion pub.ique l'ad111>torent d'enthou.sla1<me 1 TOul.<!1 les meaurœ éwent prlse.a d'Ut11ence et la prease retentisoalt de commuDlqu& IOU&nit:UX. 
ll faut que lea en!ants des Bel&es fixés à Paris apprennent le fiamJwd. c:onn&lS!ent lear l<COude laniUe nat1<>D&le. a u caa ou li& rev!enclr&lent cbœ nous 1 ApplaudlSsons donc des deux mains. C'e.st une œuvre ... 1ne. uUle, patnoUQ-.e e~ le ruste. M~ pourrlon.DOW domander au muùstre de l'ln.olrucdon publlque, lorsqu'il aura or~unlsè 1e cours de !laman<l pour les Bel~o.Par1&lena. d• bleo vouloir a>ozer aux petit• Gantois, aux jeunes Bru-1"°'.S. Ostendala et autres An•enot.s à Qui U eat lmpogstble d'apprendre le rranç!i.11 allleurs que daru cert.al.n.> ftabl1-eement.1 Ubrea non 1ubsldlés f 
A cela. M H~ rtpondrn sa.na doute qu'U reif'Otte beau-90\IP. mali que la loi s'y oppose 1 
La lo1 permet d'~!inU le rtamand à P1U1a, mali elle te~ la !rançala a Bruacs. 

S- ADO. Ei.t FllLUPO!\T, rue du MIDI. 74, BRUXELLES, ,Ul. 1.281.lll. n•e.xpooent l)&ll au Salon d'AllmentaUon. Ils 
n'ont plua rien de commun 
atee la IOC1't.4 c Lei Et&blll
eementa FRAIPONT 1 W.... 
~ de Wavre, 1120, qu'lla 

av..ian' !ondée .., 1933. 
O. GROUPE marftllle..X. 

dollt la modtle 9t la marque 
ODt .W d~ pu noua, NI: 
Pi:tlT ET8B VENDll Qll'EN 
?\OS lUOASlNS, 14. rua du Ul4l> V.,~· Le cllalt Qui l'achàie ailleun le tait ..... rllqu., et périls. Dem. noe nouv •lies cri !.Ions Ulustr 

Ce bloc enfariné ... 
On n dooo lnll.ltuor uu. Oommlallon charlrH d'6tudler Io pro~ UccuJ.ttlque M dot propoetr 1M IOlllUoaa qui l'!mpoMDt. 
IMloudre le problème IJnaullùqWI ~ 111 e!rcoll&t&D-

ce& présent.es. fiant donné la compœ1Uon du 1ouvem .. ment et de sa. majorltA!, c'est accordtr d'avance aatlatactlon aux exlrencea flamingante&. A pelne la oonoutut10n de cette oomllllSllon éla1Wlle annon~e. que M. Van Cauwelaert le !&lsalt &a.voir au Premier Mlnûtre, tout d'abord par une dklaration "'1>rodu1te par la p..-, e111111te en allant le trouver, en compagnie de quelques-urus de "" ami&. 1.:ex-bour11111estr~ d'Anven le &a.lt bien : 1.,. ooaclu.slona de la CommlSS>On seront celJea mêmes Qu'U aunr. ~Ha. lui et les alens. En • encommt.ss1onnant • la quœtlon. I• SoU••mement a !ait le jeu dea nam1n11ant.s. 
En el!et Que trouvtra+on dans ce dna<le f Del Flamlnganta. dea Wa.llona plua ou monu walUngant.s et des Bruxellota dont d'autres tlamlngant.1 Inutile de dJre que W. mmontés francophones des Plandrea n'y eeroot poun reprNlitees, non plus que lrs communes de la zone frontière. 
Qu•:.S ont ètA! ) 1squ'. ;. les meUleurs supporters dea n ... m1n11a.nta au parlement. lorsqu'il s'&(!SS&lt de vol.<!r dea lo14llngubttques1 Lea WaUOlll Jennwen. Bo,._. d'autres. Qu• les Flama.nd.o r.-nt chez eux, œ qu·u. veulent. pourvq qu'lb nou.a r ... la paix chez nous 1 ... raisonnaient-lb d'une façon p\u.s que almpllste. Et Ils ont toujours tout '°'~ La Comm!Mlon arrftera un prognunme c usurant l'autonomie culturelle de la Plandre et celle de la Wallonie dans le cadtt de la nauon belge. • Elle p~nla<'ra pour Bruxelles. un ,.qlme s~i&I • a.ssurant le Ubre tpanoui.sement de deux cultures dam l'a.aglomtratlon bruxello14e 1. Elle oe ralliera à la formule Huygmans, lmpo>ant le b111n(lll.sme aux communes rrontl/>r<s et U ne •ra pu question dœ Flamands francophones. 
A quelques excePtlona pres. tout le monde applalldira, les Wallons Wl peu plu. fort que ln autres et, en meLt&nt en vliUeur lea meau~ propœffs pa.r la Commlalon, le Oou•emement pourn dklattr : •Je n• rai. que me conformer aux vœux présenrts par une Commt.aslon da.na laquelle wu.s lea élémenrs culture~ de la Nation étalent ~u11ablement représ. ··'S. • 
Et les na.m1n11ants auront marqué qurlquœ nouvtawc ll"lnt& Lorsque lea Wallons à la Jrnn!utn OONtat.erollt qu'llS ont !~ eux-mtmea lee ch&lnea qu·on leur aun J)Mlées aux chevilles et aux polgnet.s. Il sera trop tard. Et Il ne kur reo.ura plus. nous '°u1!'le ragéuaement \iJl WallDa qui Ut pAr de.sus notre tpeuJe ce que noua kn. vona, qu'à crler ; c Vive la France 1 • 

uL'Auberge Alaaciennen, ch. de Bruxelles, 243 
~Bra&. Tervuereo - Tél 02~1.82 91 YOu.t rappelle touJoun ee1 apklalil;!1 !Dlmltables Olmancha prochAln. d&na le mesiu à 30 rr : queo.ella dt broc::het B1'll.IM-8avarl.n. le Jambon !rais en pied a la mod.t stn.obourreolae et le p&t.6 de rrlvea à la rel6e. TcUa lea -.media. la cboucroute _ _... de bull 

p.rnl-

Desiderata 
oemm. pour corroborer la manlére de voir qu'lml)Clet la c mlO(.te • cl-<lea&US. !'A.!SemJ):~ Wt.llonM a !a!t parvenir &u Preml.,r Mlnlatre une requete dont lea concluatons IODI, 

tll '""""· ...u..ci: I• N'~ dana la Ootnm!.oll<l.'1 que dea t.echnlciem ~ 4Jl. eoWa, IOIU e&p&b].,. d'aboutir à 1111 a.ocol'd; 
,. Lei - clweét dt !&Ire 'l'alolr 1pkla!elnent lot points ci. vue !1amADd ou 11·allon doivent etre, des dewi 
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CH ASSE vestons. bo~!a. lmpermta'bJe&. 
HERZET P'"'. 71. M. de la Cour 

c6tts. coon:ia pou.r leur :Profond a:tacbeznent t. leur r~n 
~ ,,., poa devoir :eu.r qu:ill!lcatlon t la oeule slt.uatlOn at!o
ero.phlquo de leur l!eu de lla.ISIAOC<!; 

:!<· Lœ éU!ncnt. r.ntlbclges do.vent ~t~e exclua; 
"' Las décl.&l<ma ne do!vtnt pa& etre Il~ • la •orn&>le 

ma)orl:ê. Un vote ne peut 6tre e<>nsideré comm. D&tlon'lrJ 
que a'll U'adu!t t. la loi.a la vo:onté des Flaal&nd& ec. del 
WMlona. Ces deux volontés do1~ent •·exprimer en pleine 
Lbert.&. Lea w .. ..:om n'en:.odent llllpooer leur dœullatlon .. 
(>c!Slllll10, lllAl.a lla n'acœ;>teront ,lama!s de au'b1r eclle d'au· 
U'Ul. 

Eclairage électrique à interuité variable 

A •te une ac-~le lampe. U'o!s !nten.slt& :umlneuses, :r 
Colmpila Tei;;euse. Voyes les dermen znodè!es de ; 

Lm.JL>;AJ'ORS, OlFFUSEURS. lampes de BUREAU, de 
CHEVET, tABLES LVMlNEUSES, en la lalle d'EXPOSI· 
TION ~ de DEMONSTRATION, 52, avenue de la Toi.Ion 
d'Or (2e ètaaei. prb de la Porte Louloe. - Tél. 11.00.55. 

lnapecteura linguistiques 

D existe, en U.·;~,que, deux personnaaes ol\ariM de fOl'M). 

t!ons t.oUt A lait part.lcullères, dont l ,.\Qulva:ent ne M ,._ 
tl'OU\O d&ns aw:un P<IY• ét.ranaer. 

Oc5 mœs:eura .nnt cba."6& de rechercher, parmi la popu. 
latlce a.colalre de Bnu:eu .. et de toute la lr<in\t~• llDIUll
UQue. que!s sont i. con"::e\ene.n:& aux lola aur 1·eznplol dèl 
~ Ils aont. e:> ouU'e. pa:r<-S pour dèllOllcel' au pou· 
YO~ cen~al. la 1Dat1tu~6 et :es ~!".3~1tu:nce. QU1 n'ont 
pu une eo.nna!sunoe 1U!!:.san~e de la .;«onde :a~ na~ 
na.le, le tnnça:s, al ee l<lut èes maitre$ ou mal~ Cie 
cla.aea nt.m&ndel; le llaznAnd. I! ce sont dea Utul..ir. de 
c:....ea fr&0ça1- &0rt;s d'une ~:e nonnale • rér'JM 
roman. 

Conur .. ça. tou~ a'éQUll!bre en apparenu, et on peut 
empoi..onner 1 exl.at<>nce dea uœ et des autres !<>ut. t. lolalr. 
frappant. !rappant.. 

Menus à prix fixe avec vin 

Ceux du Ràvemt.cin l so. SS, 40, •5 n-anca co~t. 
la faveur du ,lour, Lei mellleura du moment quant t. leura 
qcalltœ. ..,...la dalla un cadre antique, aplendlde, p&nl\I une 
cllen-.ele de chClx. 

Le 'IbbCooc'crt obUent UD rtf SUCCé$. 

SpkialJW : Tan. au sucre. 

L'inspection prise sur le vif 

En fa.Il. 1·~ flamaDd es; ~ t. .. 11100:.rer rlilo...,. 
rewc. oooa dea d.obon papelald& • prelqUe obaéQUlwx, Il 
s'entend eomin. - à ~ satla!aetlon aux plu• 
!)Olntua de IOO parti. 

L'aut.re, l'lnlpec14!W' ~. eat un bon ll'Oi Wal· 
Ion. touJoura MlOOOUllodant, qui &n'lve t.rop aou•ent que.nd 
""1t eat t!nl. quaud eon oontràre • lait la beeogne que l'on 
®vine. 

L'lnasx-cUoo devrait 6tre contradJctoJre. ED l~lt, .wula :<1 
pé~ d6 1".!nlr.e trQuvent. quelquefol.a que:Que ""°"" à 
redlre; mal&. ellJC, on ne loea &>ou:. pu li:t ~ """''°' t. 
l 'll\lij>ecteur ll&mlnp.nt (C&t c·est pour - coov!c!lons 
c Yl&Alnach Toele:ld • qa·on :'a cbo'.&l tou~ ~nt), d• 
trlo:npher pubJQUement trt de !el:c!!er lronlqu~ent &on 

eoonlr61<' 
Qual\d cet lna~ f'.a.mand a·m prend a:n: l:Clk;S. U 

Jea .. ~ deda.na 1 comme ~ \'e'C!. Git..tt: a:.i malheureux qul 
parle le pato:al OluM l:amandl Ga:e au roue nf au nord 
du pr.711 P'laznane!. J4onAlal:.r, même 1 U ne aa1t. en 1 n6or· 
~la •· que c ja > ou c n.ie • <car c neen ., ça, c'"'t. ""P 

s:A\'&ntll Le con..."'è.-e n'es! pc>a là. ou Ja!sae 1aJ.,-,,._ C'eà 
d'&!l!eun &.!Dr. quest. née la.U&trti d~ le Jota N 
i·~ a ,.oclu !<V.lltt: :.. f1!I: 4re notn a:n! Lou!a ooniiet d&Dil 
une cJ.u.se tle.man<!e, a;irù une Tl&!:<> du renard ae. -
tlè:<ll. 

Nouo avons bl.c:l que le pr~t b:evet. :tul fera un aen
' &lb:e plal.>.lr et qu'il ?ul co=ituera en out.ra une bonDe ~ 

aup:e& de - mal~; mal& 11 permet.Ira poil.~ à ~ 
talnei futures vl~ de ac '"rer dca OO'Jl"-S pro'bab:.e.. 

COQlJi.'T, l 
~~ANT. LE FETICHE 
Aprù le spectacle, 
vrai IP&ih•ttl t. n. RUE DE LA t'OURCBE, 5l 
!'Italienne. 

Dans la diplomatie 

A pn:Jl)06 de.. n..:it.'V<ment.. d!plomat;ques cooœmant :i. 
06~t ci<.> AJ!a!ns E:u'ani•na, dOllt. noi;s 110US OCC'I>· 
pions l'au!re jour, un !eclêW' IIOUS f&lt rem&rq"Jer Cf.le, 111 
l'on pen.slonne :... i01l7atieura de provtnc. en le.s boll&ÇU.> 

tant un peu (place aux jeunœ; >. on malntlellt volontlen 
après la lllni:<> d'age, n.:is ~eun t. l'ttranger. C,'6\ 
le caa à Londrea, ce fut lolli\llll>p! le C"6 à Paris a.vec :.. 
'baron de Gaiffler d Hos'.ZOy. 8J l'on ...., pensionne p<ia 

M. de Borghrave, 66 '-""· au Vllt~n. c'e::t, LMur<>-1.-0ll. 
qu'il faudrait IUl nomm~r un auc«:"Mur et q:1e ctla a;;>pe.
ralt lmpoo;.slble, parœ Cl'-''il taudnut alors d~er que:
qu'un pour le Qolrlnhl, et <;Je M S;>:iak ne veut ou ne peiot 
reconn&ltre 1' c Empereur • d'EUJ.lople. 

Peo<lant ce tem1J8. M Even ae perpétue à sa!nt.-Jean· 
de-Luz et M. Fortbornme iA Bolt.6%orl.. Au moln.I e:n'tl!._ 
t-on de te:n?S en t<mps ce!Ul-d en inlss!on. "" dont !l 
a 'atqU1\.te à la 58t!S1acUon &~raie et pour le plus &rand 
profit du ;>ats. .. 

z.,~...,pècbe que rout cela °""trave l'&•anoemen: dca jeunCI 
et le:. dècoura&•. • e: Qll• noua pette\'Olll de l«lltie e::i 

~ l'echo de :eun dolhll.:ta. A pro;x. de l'emploi ciea 
~ étran&êres dana la dlp!onut!e, sait-on que, en 
Ani:eterre, le diplomate comial!aant une deu."lltme, une 
UO!slem. ou quatrl!IXle ~. jOWt d un 111ppWment ~ 
port!onnel de traltml• nt - re qui n'C3t que Juste. .. 

La supériorité de la femme comme juge 

de l'b&billement rnaaculln eat ludtnlable. ~cl exrtiqu• 
IX'W'Quol l'on volt IALnt de do.mr.s. an-c leur ma."1, ou ieu.re 
!!la, à l'Hôt.el Albel't !tr pla<>c ROl:ler .Uruxelles, ch~ le 
repr&entant de la maison Curzon nros les ~alJJ.ui~ &D

llala. qui ont une cllentl-le btllie dtp~IJ 1911. 
Comp!ets e~ p&r<.••.ss1a aur m•si:re. fa.ILS t. Lcn<ltt1, ui 

t:ssus e.ng!al.5 i;:.ranUs. " 'JQ?tlr de 450 francs.. 
Pa= \'o.r la coll<ckon d'tth ~• de cet:e ...ison. 

vls!lJle tou.s lu rnercredu e J u.4u. d 10 h. a ç h <IJ liOlr 

A A,..._..,, le3 samecl!s 16 et 30 ll<:tobre, 13 ~ :n nm'tmbr11. 
à l'H6t.el de Lon<!res. &\'Clll~ dt Kt)'15C: 

A .\'amu.r, \"endred! le 2l üCtobre. • 1 Hute! \' ,ctcna •• , . ._ 
nu<> de la Gare. da 10 h. a e h, 
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Surmenage ac:olaire 
~tde dee clauea. Jnqu!étude des enfanta. dea parente e t ~me d11 pro!1. Quel eer& le provramme de cette année? Qu'ut-ce qu'on &W'& encore réaaal à ajouur &WC Pl'Oirt.111· ...,. ? QUlllea ourp:'.sea réaervon t lea clrc:uWrel DU!l.lat'àellea en 1"6!atlon ? 
!.Al pritete 1'&m1cbent les cbevtwi: Oii -yant d'ét&bUr clM boi'&lnl de pli.a en plus cb&riés. On ne peut cepenMllt COl.lj)el' le prufeoseur en quatn, Ill rt\llW' dewi: ctnte 

IDOUl&rd.I da.na Wlt mémo CIBsso. 
D t&Udr&lt llmpll!ler lea pr~es. les 6Jacuer de tou· &el I• branch• p..,-"6italrea qt;t d• ml.Dlatres, dtbord&nte de ule, 1 ont ent.ées. Mala Io proerammo Nt le prorrammo, e t c' .. t toUJours le ministre qU! & r&aoll. contre les pttfeta, ooctre leo ontanta. contre la parents et cvntro le bon Mrtl.I. JSon polllt que Io t!tullllre du portefeullle à l'tnst.nlctlon publique nt aolt pas an'1!16 des meilleures Intentions du monde. c·eat touJoun dam l'lnt4tt~ des entante qu"il pr~ tend 8.i'J, tna'5 &11 ea.ttc, c.n aura beaucoup de mal à le lui faire en"".ndrt, pour ne pas dire que ce sera lmp0<;slble. De plus, les mlnlatru 1)(1.11:Cnt, ma!S leun erreura restent. 

Uo cocktail bizal'J'e 

de l&bacl ...rontlUI? Non 1 lfals une composition savante e t Judlcleu.M de ubacs de IP'and.t cna : c'est cela. qui .en à t&br'.quer !.u aavaureux <!i"-'1!;oa BELL.INA. 

Musique 
Lonque ~Strée éta:t aux An. et, 1ubaldlalrement.. awi: l!clen<:es, U dtlcld" que les ellfant.t apprendraient la musique. Rien que œla 1 Ce cours deVlnt ob!"'101olre pour les &Wàme, c:.tnq:i!~e et quatrième des HllllllUlllà 

Aucun de &es 1uccesse:ur1 n'a ~· 
core eu l'ldte ou le tempo d• rappar
ier œtte déc:o.on fort ~,.w:e. 011 
bldl l'ellIIUlt a des d.lspo&ltloll.s pour 
la wualque. ou bltn U n'en a pu. °"""' l'Un comme d&ns l'autn caa. 
U n'a;>pADdra ai.olumont 11&11 à 
l'Ar.hAnée, ce aera du tempo mervtll· 
lellS<:mèJlt perdu.. Le c prof • ne peut 
que leur cUre qu·i.ne po~• .. com· 
poM do cinq uanea par'8.llàles. quo la ele! de IOl •t un deuln ..... cur!Alwi: et peut-6tr• p&r· 'l1andra-l-U • t&lro cbanw la pmmAO par une ~ dt la ~ On ne peut e.apérer da.....,tage. Dans la plupart dea ..., d'ailleun, al 1>114 d&ns t.ota, les claases <Mi mualque -1!ment pour les iOl&ea une JoyoUM rkréaUon. A notre eonnef"'ry' le8 profea.seur& de mua!Qu• *>Dt. challutâ: dan.a 

CHA TF.AU D'ARDENNE 
Ion RutaU""1t répuW de.ni IOll nouveau cadre. 

Bon B..- Ultra moderne. 
S-8~ 

Tissus DE LUXE • NOS CHIFFONS• 
Coup.4 sold• 1 • 38. rue OreU'7 

t.oua les 6..1>1:.S-.K"nts. Le p:S eat que. depu.la I& c!6dslon Diiuée, !eo points de mualq,.e wmplènt pour le Let.al gfnt. ral et que le plus brillant éléve, le travailleur le plus acb&J'. lié. lllcapablo de 10lr:er c A~ CJilr de la Lune • récoltera un dewi: ou un .tro qui dbéqulllbrera 9011 rea-JJtat général, c·en en vatn que l>&l'elll.< et professeurs - ceux de mu· alque exceptés - réc:ament la suppression de ce coun q11! n'en est PB& llll. Tout au molna voudraient-lis qu'il toit facultatif ou c bon cote ». Rien a foire. I.e Jnin1Stre l'esume lndlapensable, alora qu'tl tat d'une lllutllll~ f:aç&nte. 
La mualque. d'aU!eun. n'a rien de commun avec leo bum&llllà On dema.nde à celles-<:! de form•r !nt.ellectueJI• ment l'enf..nt. de lui donner un certain b•&ILV• de con· 
~eo ~énérales et aurtout de lui a;>prendre à ralIOCUlel', a dèdulre. Elles ont pour but essentiel la fonnaU<•n du Jugement. L'é:ève y aceède en décort!quont d•• périodes clcéronlennes. en metlant les donntts du problème en 
~i;at1ona, mais point en chantant : • J'ai du9b0n tabaC •· L'enscl1nement éventuel de l:i mus!qu., concerne lts 1>11rents et non pas les J>Magogues. S! ! 'entant a des di.. """lttona. U y a des proresse:in partlcullen, des ac:.àtml.._ U 1 a même le C<-'1Ser'1l terre. 

A Charleroi 

11, Montaine <Juste au tournant) 
LA :>1AlSO~ c PORTI: PLUME. 

Récréations sportives et intellectuelles 
Arume d "n bea Ule, M. Bov• 11 mvtn;a les récréa· Uons sportives et les récréations lnlèllectuelles. 1 L'entant ..t &UnlWlé, ava:t-U dk<>uvert, Je vals IUl procurer des dé!Aleement.s, mOI 1 • El. ll rêcLiea que;ques cU'Clllalrea bien tapée•. 

Sports : les élèves, en dehors de 
ieurs a~idl normales de cotlié. 
traumt, uno fo1s par sernatne, l la 
platne des apor:a •t s•y enrceralent 
aux exerclcea de force et d'a.druae. 
:.talheur.u.scment, 11 n'y a11ut, ~ plus 
souvent, pas de plaines de sport et, 
.. &qu'il y en &Vlllt un•, eue était 
d ;x>Urvue d'lnstallatlon.o, d• cabinet, 
de douches, etc. 

In dlrecteun. d'établ~ments 10n· IH<llt à • .r ·~ clubs loowi:, qUl répood!r~ : c Nous kruns th.·~ heureux d admettre vœ él&\'ts comme cadets, membrM de notre assocl>lllon, mals quant à vous prtter nOI terra:ns, noe veatlatra. U •st midi .onné 1 • El. les rkn!<itloru; s;>oru1·es go réduisirent a de vt.lnes promenades. On eat bl•n arrivt parfois à or11anlser une ponte de football : vinllf,-<leux Joueurs et deux cents 1peo-
1&teun QUI bllllalent.. 

Un tiaaoo COil'll>l<t et du teml>CI perdu. 

Le chemisier Louis Desmet 
n . rue au Beurre, ~· un Jnutd cbol.x de tl.ssus po·œ cbemlsea aur m~ U'eS. 

'' Mena sana ' ... 
c VoUà pour le corps. avait dit Bo\'esse, aongeona à l'esprit o, et Il Melda lu dèlaasement& lnt<'lltctuels. Une circUlaire est tôt rèdlréc Les directeurs d'étab:i-mtnts n'll1'1lient plus qu"à l 'mter;>retc et à 1 appU~Jcr 1.4 ou U y avait des muS<...,s. un pro! de corvée y balada, sans entbOUlls.inle. du ll()SSeS chabu1<:ur1; 1'1-uano<lon do Beml.$

l&rt ... te .14artyre de S&!nt La\'ID ... la J)ea'.e • Tournai ... lee anuqult.t& préculomb.ennea .. lea armures... lee moul•11eo 
du CollJottlere "' les allex talllt's ... Htl!Ultat nul, éml~m-
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Apprenez ltt l aegues Vivantes à l'Ecole Berliu 
20 . .tao S~t•·c-.4.ia. 

m<n~ Co n'en pas ail cours d"UDe vWte. même culdte, 
qu'on enscli;ne la moindre notion d'a~ à une ba.nde de 
moutard.•. Enco1 c faudrult.-ll drs spéctali..tes avertis ? 

Dam !ta locahté.t ne t1<1ssédant pas de musêta, on or11•· 
o i..a d•• aeances de rkré11t1ons toU.Uectuell•a. lea premlàtt1 
eurent Ueu en grande pompe. Le prof de dlct!on déclamt. la 
c ~ d'O:.rtnplo 1, QU• le prof de fn.nçt.11 comment•. 
Le pro! d'histoire fit une conférence sur la ~alut.nce, 
~lul de mus'.q~• Joua la c Méditation d• Tha!J • ou quel· 
que cb<ls• d't.p;nochaot. L'L N. R. •'tn m~lt.. 0 ndlodl!· 
f.:oa des ~antes toutes falV>a. m1'Slcalts et lltt~ratres. QU'él~ 
- et pro!~ n'aT&J.nt plua qu'à tcout•r. ~la procura 
à ~ucoup un eom-u rtparateur ... Juaqu't.u Jour QI) 

l'L" R laissa tom~r 
M. Bll•e=e aval~ aaslst~ to personne à q•J•JQue5-UD .. dt1 

preml~res rtunlona, aprts quoi, U s'en d~.n•é,_ oo:nmt 
lœ él~- el comme Jeun prof~ 
Mu:~ l!i f.·.m ·• ,·~rcu!P.tre n'e8t pas tnoore rapporUe 

Cordial ~ Cordialement - Cordialité ? 

Et n'oubltom pe.a c l'entente Cordlale • ... Mal.S, a.Joui. 
mt.llcl~usemmt UD lecteur. Je préfère la oordlallt~ IOlll 
aa !orrne lt. plua cordlale autour d'un gobelet de Cordial 
Meeùl. La calslette familiale de hUlt tlaeona ne ooQte que 
144 franca franoo. C'est déUcleusemeot cordial ... ~i>Ot • 
Bruxelle1, 130, chalWff d'Anvers, tél. 17 93.18. 

La baiase de la rente 
Ce ne tut pu une mince émodoo. 1& soma!ne de."nlln, 

q1llUld la rtnte, qta \tmolint.1t de la !atb~ ~.lla q~
que& )OUR. tut ro1te c po.ple: •. 

On w.!t que OO "'1Dle bo:>?Sle: s!gn1.!'.e q•J'Oll M oot. 
pq p&l'OI qu'il 1 a trop d'o!!res. Ce Jour·là. li '1 en avait 
pour cent IJ'<mf<• mUllona de !r&l'.lœ et !e Ponds de 10UU"1l 
D 'lntemnt paa. 

or, p1$:~ment, M. Van ~land Teruùt de publier un 
rapport afflnneJ>t que son gouvern~t av&lt eu donner 
à lt. ren~ 1111(' ll<llldlté à tour<! éprwve et en ot'lfani.er i. 
ma:chê de td:e manière qu'il éte.lt ma!Dtenant pOIB!ble, 
à tout morn.ont, d'y vl'Ildre et d'y ache>~r n'lmpnne q~lle 
q•.iant.t'' de rente l!llDS lnOaenœr les rours. 

Commtlllt. df!I Ion, la - s·eswu~ produit.,, mettant 
&IDlt"" kh<!e lti scrnœ ~ère d'lm doe'.eur c hollOl1a 
ca~ • de l'llnlters!'.é de Prmoe«nrn et celle d'un ex-pro
t_, de l'lml\'Cl'S!:~ de l'l'11.1lclort-s'1?-'.e-~fa1.'1 ? ~l· 
lnne:lt par aul'e d'une accwnul&t!On de fau•.œ !""1ullquea. 
ce qui prouTe, P'YJ.l' canmencer, q~ si la se- llvre.sque 
est une œ11e dl<loe, la pratlqu~ des affa!rs et le IMlA d .. 
Ha!!t..és en a<lnt c1~n'i:'9'l ~ 1 mo~ ausst 1n•#--.an•.a. 

La Belle JVIeunière 
51. nu dt 14 Fowc/le, Brw:ellu. 

Menus à prix flxea et à la carte. 
Les aamrdls et dlnoanchts. dlners-ooncem Ml\3 aurmen· 

tetlon de prtx. 
Meme maison à AnvC1'!1, rue Apotlmana. 17 

Comment et pourquoi 
s""' d !e, Il 1 a de3 ventes e!!ectuées par dea étransera. 

op6c.Mù•~ pu ck:s Fnuçals qui. a~t aauvé :eur bonM 
plr.~~ et ne \'OjlUlt plus ru~re de bt'oé!lce p<l!•!b1• cb.-s 
noua. t:.rent l.ml&= leurs !oods <ers d'aatre. !Jeux et 
DO\t.IJUœllt ve. .. lt. suisse - oil l'on se p~~ de !relntt 
l'at:!ux. Ju~ ln<l&trabl•. de capitaux étranzen. 
Ma~ l'orp.n!s&llon du 111.L"'Ché? Cet'e orpnlaat!OD 
~. ei:.. n·cx1r..., m!me q\le trop, car la ceotnllatloo 
del ordroe de Mn'• et '.'!!'.Il' campeosat!on. la tlxall«l des 
ocura par le mlolal:'e del Finance&, l'l.nuI'V1)1lUon quoU· 

L'endroit 

oà l'on 1'amUM1l. •• 

en reeoon11 poa.r .. 1tudW. •• 
boo roD:l, t. .. MDI Prl• 1 3 s fr. 
.. ac:• oonaomm1tton1 ü premier 
ehob t. 4• orh mocltriol. 

RUE DU PÉPIN, 37 ';;._"'; ';".':':'°:~ 

~enne du Ponds <le sou!Jm e~ le malnt!m clll:mlre <le 
ooi.l.loos oomtanlel. m&!a tactlœs. oons".lt.uent un SJSlèm• 
ciu• la Bee'-'1l'O &eU:.. a le boaheur oo oonna.!tre et qu1 
r..._ tolaiement la !Ili o. l'of~ et ck la demande. A·- ~Jiii (f.le le ~ l"l:lnb put ~ du 
po.pllllf. :.out alla bleo.. n ., ~ mœ.., J>O'.:S :i. ~.,,.. 
men-;. de .l<>l!s béll~lc<'s lo:sque. la ~ode dlmonan' 
forte. li œda au prtx fori dea tltrts rt.m3~ &'1X en'l"..roJ.U 
du pair. Seulement, b~. ·:e Tm~ to\1me .• 

n ~ à _,,,., des vente& ln.Dça!s<e dont cr.te.don 
plus haut et à ~ de oerta!n~ eralntcs - du rev.e 
totalement !nlustW~ - qui "" manlfeetèl""'1t Qtl&lld lo 
tn.ne de nœ voisina rut dœeendu J11!<ju'à la puit6 du 
nôtre. 

Bientôt, 1o l"oo~ de aoutlf'n tut l!Btutt, ou à peu pr!la 
et, en afflnnant f,t,.., t. l'a!ae pour ~te tvent.ual!~ Le 
0 <>1n-.!mement fit coter c papier •· 

BELLES 
A RECARDER 

Maladresse 

les bières 
ROELANTS 

BONNES 
A DECUSTtR 

Disons-le rrotdement : ce !ut une lnsfiJle maladreMO. OU. 
plus exactement, ce !ut une ,maladrosle que de :&1-r 
choir de la 90rte, tout d'un coup, dee Utrea qu'on avait 
Jwique-là ma.lnt.en\IS p'.ll$ ou moins !ne• k"111"1lt à des ooun 
élevés. SI l'on avait précédemment Jatssé Jouer normalement 
l'offre et la demande, u ~ aun.lt eu de tempg à aut.re cor· 
talllll ~ qui n'aun.lent t.flol6 pen;onne, et ià i:noua
, ... :ue actueae, m Mf~llhe """"' mlnlm,., n'eut ~t~ qu'un 
t~e sans '1gnlltc:aùon pnrtlcuU~ .... 

Mala .: tatalt dèmontttT crJe le rtg".m" t::par..::e ~:.!\ 
celui de :o~ !es sueœs_ q\:e IO'JS ttt rt;tmc. :ee ttD!es ne 
P'Y•1'll!~t q;:e monler et, •ntl.'1, qu'un emprunt à ~ 
p0<;r cent élalt enc:ott d~ nanan pour l'~e . 

Un ooup de 'l'eDt là~-.dans a au!fl pour dtmontrer lina.
nlté <18 plus œi:œ rombln!llsons, devant 2 force des 
chœes. Mals. cec! ~:. aJou!<ms que Il la ;rçon est du.-e. 
U n'y a néanmo!Ils rlm de ~~ dJJlS la 1&1tuatlon. TO'~t 
peut lit tasser du Jour aa :•·nd,maln. Il y a tout l!ea de 
croire que la ttnte lie maln!.lendr.i ault environ! du pair 
et même dépMSera ce cap, 

Succès 

Chœe Inespérée, alon que le beau tempg !*' maintient 
de façon étonnao:.e. lea nouvellea &allee de la ROt.isser\e 
d' Al.oace s'avèrent trop petit<&. C't'St le Ç06 guooès 1 lA 
fait n·r. d'ailleurs r!eo de surprwaot. Jtant donné la quali~4 
de lt. chm et d"' .11!$ e:. les !>r1Jo: praUqu~ pe.c cette ma1· 
IOD de t<>Ut P~='I O?drt 

Hultres l tous les men\IS "Mmu à :SS tr. - Pcdreau en'. Ier 
••·oc le menu à 4~ rr. 

St.Jona pour déJeun"1! d't.f!a:.res, fl'l'&ruU repa& ou petlta 
t.nqueta Jusqu'à 2~ penonnes. 

~tl.!eerle d'Alsace, 11>4, boui. Em. J1CQmaln (Ane boUlt> 
van! de la Senne). Emplacement ~lal pour autOll. 
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AVEC L•AUTOMNE MEURENT LES ROSES! MAIS IL Nous RESTE EN TOUTE SAISON LE PARFUM DE CETTE EXQUISE CIGARETTE QU EST LA BOULE D OR LÉGÈRE ET ENCORE CELUI DE LA BOULE D'OR DEM~·FORTE, PRÉFÉRÉE DES FUMEURS QUI RECHERCHENT DANS UNE CIGARE:ITE LE MAXIMUM DE PUISSANCE AROMATIQUE. 

La duchesse de Windsor à Paria 
Le et-d.ovant EdOU&rd VUI n'aime pe.a - la d.omonstn.tklll n'en en pila à ra:.re - la pomPe et lea honneun royaus. Noua o~Uo:u à Il< première ml~ qu'on compaIU!e de aa !tnune, Je duc de Wllldsor rendit à !'Exp<>, Ol'.t ea p~nce tut. p~ue !nstantanémmt, oonni:e d•• foulea. n j)&l'llJ.5M.lt aoéd6 IXU' cette !ndl..'Cfétlon populalra Qu&nt à la duche.!50, elle 10mblatt, au contratra, ravie, I" figure lliumlnte d'un aoc.rtre dünt la Jeun...e :alaal1 o-.ibUer qu'e!:e a llOM1blemen1 dép&~ Je quadr&Ctnat. 
La preuve, c'est q111 le duo et la duch- ont c remla f& • comme on dit. Et, do nou.eau, 1" cohue "utour d'eux. Oett. 10'.... la d-.eb-.. mootralt qu'elle ltalt tout llm· ment enebantée de oa l>"PUlar1•6 p11rlalenne et le cl-devant Edouud vnI, qu• .,. femme a MU~ l'air de mener par le bout eu nez. art>otalt un franc eourtre. 

Le couple ~ta Io 1>$.Ulcm be:ge Ol'.t Io oongratu1- vlv• ment le baron Vaxnlalre, qui devient décidément un du hommes les pli:$ en "'l.• de J'Expo. 

pat tll61rammt: cNORMANDY 11 1 PARIS• rlservu eu 

l[;](!)~[i]~[;][Eîjll 
7 , rue de l'Echelle, PARIS av. de !'Opéra 

Clltm•- J _ ... t NOi •1la 4S/60; IYK •1fn 65/90. 
C:..o4 llt 1 '""· 1 kio 10/l 1 O . • 1 lto ••I• tO/ 110. 

Lea ténors de la Fédération Catholique 
M. le comte d'A.•premont-L,ynden, que de perfide& poltml.std be;>t!O!rcnl., Il y & quelqu"" mois. d'A.spr•mont-unterL!ndcn, or. Io bergtr qui pait ectue?ltment 1" c Fédérat!on 

11... ecrc:es Cot110llques • dilNI ka 
pres de b politique - pré.s qui n'ont 
r' m de t.~'1; \'Ot:-• ne roua étonner<: 
Plia de i1ous l~nt<-ndre dlre! M. le 
Comte •st un grand homme de l'••· 

ecD<' droite; à droite, Il eat un peu 
rouss.l - r! U n·esi. pu du tout sym ... 
pal.bique chez les ga11<~1t• chrHlennN 
et socl.allat<>a Il clatrle trop ho.i: qu 1 

- do!Uen 'A Vûlté et qu.. :.ou: le rtJ." n't'.'!t que ctiœe d!ulgt t'use pour le Bl~n commun. Tel qutl, avec ua courageux C<ltllJ8 d'~ d"na l'e&U. ce Namurola cle vlrllfc 60UCh<> vaut enoor• oe:it Heyman. \•an eau..,~ Ja n Vertr .. t et c<>mc.N Dons :e royaum• des ll\'tUll:e~ l..s bO®'<s aoa.t roi.s et le pr~$ldcnL d~ li\ P'édératton s'en· tend à merveille à dire avec des trémolos tout ce que I~ tnoroe S.'\lt, mal.S n'ose dltt 

~H~T~~CA~l~U~ CLICHES DE LA PRESSE 
112&, ,_ d'Anderlecht, Bnmelt-. îQ.1 12.80.90 
&OIN - RAPIDITE - PONCnJAUl'i 

1. Sinzot, Carton (de Tournai) ... 
La Pêdfratton a tf'1 ,u. ~ l"&Vl •· .• rappo:- !" sa 101x1U1~ troWfme -n. r"utre <llm&ncb•, à Patrta, qui recorg&lt de rhododendrons de louaae. 

On y vlt dA'lUer de·;ant le tapis -1 
d• • aéan~• ou la nappe bl&nehe du 
banquet !!ml et rituel, dee peraonna. 
11168 dont Il n'Mt pu cltlendu dt er<>
quer •U puaace une ~~~ 

Alnal l'on en~ndlt - et O<>mm"'1tl 
m~me dtt oourdl en perçurent les vl· 
bratlons 1 - le U<•mbo:l• de M. Ignaee 
S1nzo1, le vtgOUttWt monto1a, qui, a~I 
&e mettait un C"l>Uohon sur la t.ei., ottn·, ' la ll6ffal•" ~· du !rtrt ~ot. moine et bret '.• ir. à Q :1 ne !trtnt JamaiS pe'.11' Dl 'lUl rouse-bOrd, ni un culalot de chevreuU. M. Slnrot allonge ltS pbrao•a C{OmJne un bOxeur allonge du swings: à la màrooltt. l••~~ &b.r i·œt 

lM sW1n1a de M Blmot tuJ'"'1t auh•.a du verbiage dt M. Oart<>n Icelui de Toumall, qu'une lrr~l.!Uble !aconde, 
d~lt"" et figente, prom~ dans tous lee lltwr: oil Il 1 a IDO)'~ de pla.cer un mo:.. al :·on ose a.t:nal dlre ... 

TEA-R00)J 'fEl."UtS, 41, &\enue Toi.son d"Or. 

Crokaert voronofié 
Ce-· alnra que P"ul Cl"'k&ert pr\t ~Ion de la lzl. bune. Un Crokaert tout !eu, tout flamn1ea; un Crceurt retrempé daNI !'advtra:t.ê po;mque e: qut ne mActla point 

ses mots. erouer. """"t la tnp&r· 
tl~. D en a horreur, et Il le dlt. n ne parle pruque plu. du mur 
d"a:gen~ S- c autre • !e !Ul ayattt 
ravi de la ploehe; mala Il est ob
aéd6 par le • pértl de puebe •· 

Al"tc dt rranda k!Ats de vol.X., 
del 6cl!L:n d&ll.S les yeux •: dee 
formUl"3 plttoresqUtS, l'ancltn m!· 
nl3tre de la Ouerre men.. l'oll'~· 
si ve contn M. V &n zeel&lxl et aon 
canaortlum politique : 

- U! gllsaanent à gsuch•, qui a·~ccen'ur chRque )0111', noua ~ tout droit à une aventutt p~l'ttolu:lonnaire .•• Aveugle- qut ne le vtut poJnt \"Olr 1 •• tl noua faut lf" car~l de3 droit.>•.. Il nous raut tnvt~ger rro1<1,..n10nt et préparer fr. dl.S'pe.rtllon de la trlpartlte q'-'l n'eat qu'une cark:\ture du ~;me par!m>mtelre. 
Mal.< le dlWngu~ sénateur s'éehautralt. Et. comme lui, la ltllle !•l.S-'lt de la tanpéra~e · 
- Vlv• Crok&<':rt! ••• VllC ~aert!... 
Oe fiat le roi du Jour. 
En oe bila mond•. le crot•aque voisine aVEC le 111Nlm4!. Cr<>k ••rt avait ét' c rublL-ne ... Tlmmerm&n fut le reste. voua conna:aeez eel homme pOmlllo&<M et onctueux, <f\%1 vit à Amen et aèvtt au ~t? D prononce lt 111'.nçala comme un Vlfll."t cabot d• la C<>m'°C11"'Franç&Jse qui se serait lnsl· nu• 182 grammes de maa"..!c ent.re les 1".1.èlolre&. C est éblOU!Mantl o·auwit p:~ que le& ldéei; aont a I~ bau~ du "'l"5tle. 

o·e•t une PartNmne au\hentlque - au bagout Jégen· dalre ·- qui ,.~de aux desUnées de la i..veme !.A PARI· SI&SNE., 31, bd. Em. Jacqm~ln. Brux. (pria pl B:ouclirel. 
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LA CARLINGUE • O'eet 1& nveme t. roro 1. •• 

Ill, NI Pfplnlàre, P" No.mur 

Le reaiatre dea réclamations 
Lo ~ des plslnU. _, ~amauons ~ ~ la 

poUuciu- IJnlUIAlque du 1111nlst11kUlek1 ""' X<lm-~Blnne 
- ... do Son Exlrult.4! De Scluyvu, mln1au'e de !~ 

rl«ir. que DOUt 1"0Ulans. n·.i .-~ poa, i-rier - CODtlnwl l 
YOtr - pope • ~tr d'une !&çclel quelquetoù -1»
nani.. 

Void un khange de leti.-e. qui mont:. t. Qliel ~ do 
f1 nal.Llmo IODt arrivée cert&1na tonetlonnal.re& ooaanunawc 
owi-nt aux~ ... du runto1te snome de l'In!Mleur. 

on bran Wallon, QUJ a l~pe bablt<! Menin et qui. 
aujourd'hul, bal>tw. Focut, 6crlt au aecn!talre communal <s. 
Lodepm : 

Morulemle ~ 
1'0relt. l• 6-1~. 

Veullk'z excu.att mon écriture au craYOD; une ln....Udlt.t 
me rtnd t~ pénlbl• rtmplO\ de Ill plume. 

eom- voua le vttrtt t. ma 11Cn1LUJre. moo nom ,... YOua 
06\ •na doute pa.s Inconnu; J'ai e~ nendant 24 ans. In
stallé <ltoeullt• sur Ill Gl"IU'ld'Pt..r.e de Meru.n. ASant ft<! 
bl~ et. JU 1.., tristrs clrconaran<PS dé l'eva<:Uatloo, Je 

D'vo~r l~l~~~~·· Je prends la liberté de VOU3 d• 
mander. Ayant étc en l't'lntlon~ d'affaires a,·ec un de vœ 
admlnlltm. Je viens vous drm•nder si vous ne pourri~ 
:i:,•;,:•~;~nkiJ~Ju'est devenu M . André. P .... pharmacien 

E>t-11 mort?.. Vit-li tnOOJ'f>? Dans l'atrlrm&tlve, pow-
rl~'"OUZ rce rensettner sur M rc:stdtnce 

Oomotant .ur l'Otre obllPAnCt, l• \'OU/l prie de rt'Ce'l'olr 
"''"' remerclemf:llts antlcux-s et mes smre~ S&lutaUOnL 

Jwlu De B ... 

La TA\'ERS'& GRt:lll"R fplace Rol;:ier, Bruxelles) 
satisfait les p:us dlU.dlell 
~ bières C'rlstal •t Grul><r: 
Son dêblt otndei d• Vtn• de Mœelle; 
Son Restaurant, son Burtet..frolcl. 

Suite au précédent 

Le ..,..ré •ire oommuru.. r• oond. au dos de la lettre qui 
IUI a t~ &dreslltt: 

Mllnhttt' Jul"' 0 • ~1."m. ~ Oiuoœr 11131. 
H- André P iS overloden i.. Kortrtllt. ree<ks btnst den 

oori':· POtloodochrlfl wordt U nlet ln 't minst ais l'flt! 

~~,.....;~ Vïaa~'!f ~i:m~~;'\~fm~~ee~ie~··~~; 
en Bn1&.0tl vit llnen to<-h 1n Vlaanderen ' 

Met 11Ulie Vlaamsclle ltT<><'lrn 
Tr-Aductlon ' 
c Le &il"ll.r André P ... œt mort à Court.rai. délà à 1·~poqut 

de l& ruerre. votre cno-on 
• Mw œ crayon ne "'111-11 ou ne vtul-11 pas kr1re I• 

tla...nd t Le<1t11em. Menin. Forest et Bruxe:les Jul-m~m• 
IMt cependant sttum en P'lalldre ! 

• A•..: mN satutatlona namallÔ"-" ! , 
Aina!, noo !!etMmtnt - oc quJ m &On droit n'"'1-Ce pe.a, 

Monaltur !'Homuncule de lln~n.ur ? - le secretalre oom· 
mun&l de Ledf'Stttl réPOnd en flamand. au dos de la lettre 
qu11 a rtÇUe, mals Il la tttoumc de<lal1m•usement à "'" 
au!«lr et en profite pour lul nrllrmrI. du haut de la P•"· 
ce!~ d'autortt~ adn:·nl<tra•lve ~u·n d•tlent, que Forest rt 
Bruxellee aont en Flandre. 

Est- enoorP son dro,t, .\flJnllccr Gnngaietje - tt alll'l'· 
Toua. atrt<t serviteur d• la lol, lul raire sa1'0!r qu·11 n'a 
p111 le droit de prope.11tr revttues du !Coau romm1'1Ull. de• 
all~lions m•n.'lOnttrea ? 

Bl'ux•llea en Flandtt' Tl m n une QOUche le ...,retattt 
communal de L<'degem ! Prut.-tttt bien que dans <e VJllaqe 
de la Flandre extr<'m<mtnt ooctdmtale. li n'est pq 5tUI 
.. le Cl'OU'e 1 

LN dprettes de la Rtrf• turqur sont en vente chez tou 
les bons dt!taUlants. UO.phore, fr. 2 25. Coroe d'Or, 3 tr. 
J'~nldJ6, t fr les Vlnit L.'I tr01a marques s,nt a.uanu .. 
ecl -y. U' cent t.abao turo. 

John 

Re-auite au précédent 

WHISK'Y 

Haig 

1627 
La plu• 
ancienne 
Di.tillerie 
de whi•ky 

au 
monde 

Agmt Gbilral l 
lt.I. 1 ... ,,,,, • ., ,,,, ... ... 

Le bout d'homme QUI dirige le déJ)QI1•ment de l'Int.6-
ri<'W' prelldra C<>nn1· ""'°ce de ce qul sult av!!C Io plaisir 
qu·rprouve Toto à =r •- les J<TJcts de .son petit cama.
rade 

- un a.ne:en noc.alre demande en !rançal• un extrol• 
de matnee cadutrt.Je d'Une mal9Jn "itué<' ch&~ "° 
IA:uvaln, à Samwœse. li rfÇOit n!J)Onse en flamand. 

' ? ' - Un lecteur d'fxrlk• tst atrillé à la Cal<Se d" oom-
pensatton POUr Rllocatlon.' ramlllai'"" de l'Etat, rue d•J Con
il'~" à Bruxelles et n·ç.m rélrllll~rcment I•• bull•tlns t. 
rempltr pour les allocattono familiales d-. oon ~roonnd: 
et• bull~tinS sont toujours rl'dlgés en franç:W, puioQU<' I!\ 
<l<'mande d'aff1haUon a ~té ratte en farnça!I. 

Or, Je bulletm du lroûltmc trtmes:re IU1 est p:ln'Cllu 
libellé en flamand 1 

Notre lecteur a retnum~ le bullelm t. 1 expediteur et 
attond les événements. ,. 

Oh ! Criqu<: de la rue de la Lol. vous a\ez 1111 &l'<leat 
V •• 1 Eh bien 1 noua. nous •n a'ons a la <!ouz.~!ne 1 

l ? ? 
Ou Service de• Chi'l'"'A post.nux, un lecteur bnurliols a 

ricu un formulaire d'avla d" débit /lamand·françnis rn 
hru et place du ronnnl&lrc frança"'·llammd. Il ne 1'a&!t 
pu 1t. d'une erreur d'un acrlbc quel<O!KT~e de rel orga
nL,me. ma:s un ttat de ch14e1 conct:Ttt: la pretJ>e en rst 
qu<' plUSleurs amis et connnlssanrcs de no:re lecteur l'en 
ont Informe. 

Le moochonnet de l'lnt~rlcur a é't! Informé du fait J)!\%' 

une lettre tn bonne <t due forme. s·u l'éP1e une ttpc.nse, 
r.•JUI vous te tercn-. •"v"''" 

Lea quarante couverts d'octobre 

C'eat ce dlman<h• 17 •C•»b' i 13 b. q1 Jra lieu le Jlte· 
m1er deJeimer-<ltmon,tratlon du cercle cu11na!!'e ~la Bonne 
Auberge, en !'établl"-'C'llent parla. ement ten 1 qu'est l'e Ab· 
ba)'e du Rouge-<:loltre • (AUderghcm-B:iu~.esJ - étaol 
peint m b:anc e· dlrlge par no•re amie. Mme Duprr.
Pcrrard 

Votcl l'ap;lé:ossan~ menu qUl sera prnpœe: 
Le Jus de RaJS1n lr&11 Jurœe-rrnppe. le Potage C~me 

S•-Oennam; les Esearirota de Boun;vgne: le Homard a 
l'Perrard 1spèclallt• du Rouge-Cloitre); le Barun de \!o•t· 
ton. Har1cots verts; :~ Civet de Lièvre à la Fnmç~~; 
l'omelette soufflée et Jrs dr&1'.'rts. 

Vlt.s ftns des t<>ut premiers crus. Le tout, semce compru, 
par ~. 116 1 .. oouven ... à l'Abb~1e du Ro"'e-Clo1tr1> ... 
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51 ans 
• • amrugne 

le teint jaune 
ADJOllrd'bul raJtunie et bien J>Ortante 

La constipation est, à tout lge, la pire eMemJe de Ja 
femme et de aa bl'autt. Mala aes conaéQuence1 1'1.trrravent 
alngullèrement entre quarante et cinquante ana, Ion de la 
~rlode dlte c critique •· D est heureusement !acUe de la 
combattre en prenant la c petite d<>ee quotldlenne • de 
8•11 Kruacben O'eat ce que con!:rme la lettre 1Uln.nte : 

• Oepall ma tendre •n!anc•. Je aourrraa de conattpatlon. 
.J 'ai ctnqua.nre •I un ana. donc Uge critique. J'~tall amal
ITie. j'ava:a le teint ja1:ne. Oepu!s tro' .. ana que Je prtnda 
d"'S S•la Kru.schal. je VOia &ll'Jte que moo teint •t bl•n 
rettnu. Je n'ai plus de conatlpat:on, plus de maux de 
ttte. • 

Mme M ... 
Le1 Sela Kruachen 1t1mulent Je foie, Jea reins, l'intestin 

et rendent Impossible tout• constipation. Da voua font un 
•ang pur et ~1! qui vous ?'f'nd les bell<'ll couleura de la 
1 Ulté. Ort.ce à Kru.schen. on se sent Jeune 1 

Prenez ... n chaque jo•JI' doa demain ; Juste ce qui tient 
1ur la •patule apécsale jo111te l chaque nacnn. C'est la 
• petite doee quoUdlenne •. ~:tbre dana Je mocde entier. 
A uC'.:n 1t'lût dans le cal• ou le tbé. Paa la rno:ndre acoou. 
t=•nœ. 

Set& Kr.>!Cben, toutea pharmacea : flaoona à 7 tr. 
fr 12.75 et 22 !r. <ce demler cactenant 120 c pell1ea do.ea ». 

Re-re-suite au précédent 

Ma.:s en voici bltn d'une autre 1 Les Journaux noua ont .,,porté une nouvelle qui o!claJre d'un Jou. cuneux la na
mandlsaUon du littoral par l'lmptrlallame cher au C:OrpU$
cule de llntêrlcur. 

Les commlMlons rl!wl!ra du ConmJ communal d·~nde 
Ylrnnent de tenir un• lmPOrtante réunion. au coun de la
quelle U a été déddé à l'Unan:mlt~ de a·entend"' avec los 
aut.ne cc== de la côte. afin d'ob~r qu'Ost•nde et 
les au;.n.s villes du Uttoral IOlent clas56ea parmt lts \1lles 
bll nrJes et qu'en outre, la C<)ie soit "'pr~nt.ff par un 
d~li'gu~ à la CommL&s!on lln~utstlque. 

Que l)tnse de <1oel J'Atomeke des con~ell.I de la Cou
rt•nr,e ? Va-t-.11 s armrr du 111Ialve incaasaMe de la Lol et 
montrt't', l>0'.11' examiner IPA deslderata dea communes du 
Littoral. l'lntnmslgcancr tarourbe et .,.-ctaire dont Il a fait 
pren~ vls-.\-Via de tous les c a"5ujettls • qui lui ont de
rnandé d'ap;illquer la loi dana &On esprit et nœ dana 1& 
lettre! 

n y &\'ait, au d~Jt ~. l'explolta'lon dea chemins dt fer 
en Belr;lque par !'Etal, 1;n admlnls'.nteur 1fo~ral quJ a·ap
r cJalt Mongelll\St Il v avait l\U.'St un chef de 11auoa qul 
quel<pe p:u-t dana 13 pro111U'e d'Anvers, employait le mell
Jrur de wn 1rm1"15 A oouvrlr d'an• saugrenus d'admones 
tat!ons mutlt('JI. de n1f'..attrt>.s et d'e.mcndes lt!\ \'O)'Rgeurs 
qui prui.<nlent snn& mM1nnee à po~ de son riplsme 
admlni.,traU!. u .. phlnt~ de ses vlctlmN devenaJent s1 
nombreu..~• Ci'Je Mon'lft'fUl <t le flt companJtre dennt lut 

- Je vals ,.O\lll démontrer, 1111 dtt u·~ un aourir• t.rlom
phant. le chef d~ i;are, Que dam tous 1 ... dfmflla que j'su 
avec les plaignant&, j'lll Je ttirl•ment pour mol 

Mals :\!on•arnast l'amta d'Un r ot : 
- 5acht"Z d'abord momtPUr le chef de pn qu• 1 .. l"t· 

s:mient.s l!Ont !Alta pour les Lmbkllea. Et malnt~nant. J• 
TOUS «:cote .. 

Dédions cette hlato!re à Sa Minceur De Schryver, ml· 
n!stre du RoL 

R.\FFI •1< 11~ TIRl.r\IONTOI~ .. - Tllll •~!ONT 
E•l&'ei le lucre 1cl6°1"11DJ'é en ~oit<a de l 11110. 

Pour paager une heure •sttable, rl•n ne •urpta.•• l'intime 
et lmJ)eCCJLbl~ c Gf'Orte'1 Wlne •. 11-13. r . Antoine Daiua•rt, 
BNX., QU• dlriae avec tact la sympath. A!Jce. Qut dém•ntlra? 

Re-re-re-auite au précédent 

Trop nombrea. ... 1ent !ea Je:tn.. de oorrmpondan14 .. 
Plafcnant l P."'ClpO& d .. timbres 11.e:.M El!Abe!b. d'aVOlr 
reçu une r~ae en flamand de leur percepteur des Pœt.ee 
l qUl C., avaltnt kr!t en trançala Noua ne pouvona faire 
un sort l chacun d• ces C8'1; ooua lea aaoçmblonaen un bou
quet que noua déPD.Mlns aux pet.!t.s petons du Tom Pouce de l'Int<!rleur. 

Idem pour lea doléance• au ~et de la propqande de la 
Loterie Oolonlale par clrculalres excll.lo$lvtment namandes. 

Voua donnerez 

l TO!rt' ln!kltar un cha.-me nouveau 11 •OUI :'lnondtt .. 
de la fumff dt:ectab!e des eira.r.!!oa BELLrN.\. 

Quel eat donc ? 

Mala quel est donc, noua demande un lecteur. ce sieur 
V ... trie6 •n FouquJor-TtnvWe des potowc Indicateurs, 
qui Inonde d• plalllt•• namtnge.ntea la fameuse • Comm!s
alon de contrtlle Jlniu!at!que • du MlnL&t•r• d• 11n~rleur f 
Nous ne trahlrona aucun secret en appreroant à no:re 
lecteur qu·u oatt de M. Edgar Van Dessel, advokaat à Leu
nn. l!âlotairaat.. 

Nous eommes m~e persuadés quo nous ferons tlf&nd 
pla:slr l ce pounoyeu: dN pemtr .. d'•~rnea. 

C'e.st le même QUI a pris la dH•n.M de Flonmond Oram
me113 devant le Tribunal de Huy. 

De 10 h. du IOlr juoqu'à l'aube. une atmosph~m de gal!<! 
et d'entrain dan1 un cadre charmant avec jau d'élite au 
NOUVEAU FANTASIO, 41, rue du Pont.-Nouf, Bruxelles. 

La délation organisée 

Tous !es cur• du pays r.amanc1 ont r<";U un ques::on
naire ~nant d'Un d• tnnom!mlblee orgl.1\!!mf'$ t:am!n
rant.s d'action. On lt<lr demande. entre autrœ chôleS. de 
bien \'OUJolr alrna~er les in&crlp\lona oltlc.~1: .. ou prlvées 
llbelléea en !nançals figurant dana leur paro!Me Ils sont 
pnés de ta.Ire pr•<-'lOn •ur leurs oua!Ue_, utlllsant encore le 
Crançals p0ur leurs annonces, leurs eruoeJgn<'!I, leur publi
cité, pour qu'ellfl a'en tiennent au flamand et exck.slve
ment au flamand. On leur r<'<:<>mm1.11de 1-plement de ban
nir le !rançll!I de leur taù.9e, de faire dla!lllraltre i .. l•l<IP...S 
~belles <!ana cette l&:lC\le QUI ])OW'faltnt on«tt •'7 ll'OU\·er 
e: de n'Wltt cru. d~ tlamand avec leuQ fidèles. mm>e 
d'expr<'3Slon franç&lae. 

Cer:a!n.a prit- ont ren,·oyé oe quest!onn3'1'f a l'apé
dlteur. d'autres, tnervtl, en ont donn4 oonnalllanee t dea 
amis qui pouvaient ~actr. maa la plupart a·~mp!oytrent 
à les remplir. 0'"61 par Je c!er!lé que le !lamU!pmLSme et 
l'aetlvlste ont ~nétré dana la l"landre. Aujourd'hui, A Bru
ges, notamment, on donne c le volet • aux pénitent.& qui 
veulent ae contes.~r en fra.nçals: c Sprt'Ckt uw moecler· 
taal! • 

Et li ne faut paa compter sur Mal!Ma p01 .,.- -Ure c~ 
gell$-là au pea. 

Revenu• 1upplémentaires 

Prof-1on1 t>•nalH fonctionnaires. •mplo)'M, d~nz. 
vous aucnentfl'.t aêr1e:ustmeont \'QS revrnus mttui;;,.l&? 

One Importante Soc1êt<! ol!re une collaboralJon •trieuse. 
Aucun trava.ll manutJ. aucune d~maN'ht. aucun fnts. Ne 
dérange en rien voe oecupatlona habltuellr• 

Demandes ttnltltlll•ment.s en écrivant à J. 0 Bur06U du 
Joum.al, qUl VOUI n!pondra. Con/tkntld. 
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Loula De Smet 

37. rue au hurre. 
Nou.eauW. en fiaoello pour cbembes. cb&666 et Spor: 

Monaeiilleur chez les Gauloi. 

Le Oaulola. qui aftlt tait a<CUt<J à t.oota les ~ 
de la terre. .., d......it d·e.ecue!lllr auM! 1.. p~ ,. 
INt8, ou. d11 molna, l•ura n"p""5entanta. La p.-esence d• 
Mç Mlcara. oonre apœtohque, au dt'Jeuner de mercred~ 
i talt donc bien l&lt• pour prouver à la toi• quo le o.u!o11 
m 6olCM:t.lque et qu·u n'e<t pe.s trop mal ru en Cour do 
Rom-. .,. oont nul ne doutait. 

o. R(lmo, d'allloun. et du V&!Jran. !"rani 'Ibya ne llOUf
fl• mot dano IOn ~ M&IJ U rawrocha trie finement 
lee ....r.us quo l'on prline au OIW10la: humanlt~. rordl&ll~ 
~Mrosi·A optlml.lme - d~ l'ld5l ~~!en. Au !ait, o. 
rapPrOCh.,,,,ent allalt plua loin qu'il n'7 ~t.. car Il 
~ bien n-at au'on est op'lmlste an O&UJO!s. ot bien yra1 

au.S que l~llae K. par ~. optlmW.<', pu!JQu'elle 
nNll Pl'OPQ!le le bonh•ur "1loo!U. 

• Brau p~lat. grand dlploma~. d~llcleux Italien "• Mon· 
.. lgnf!Ur Mlcarl\, revê:.u d• la oourp,.., r<>m&lne, répondit en 
patlllnt d• la paix des cœun. Et. de t,.mpo en temps, Il 
r6ajuatalt a& .. 10-..t<- sur I• aomm•t de eon cràne n rap. 
~la QU• quinze •m ~ v\• bl!lge l'avalent en quelque aorte 
natura~. n p&rl& d"Un!on, de oomprthensklD mutuelle • 

Et IOn dia«>un eut :ou• l<- $UOCk qu'on pouvai: aaeodre 
de aon lloq~c., plein• d'Une oncllon ra..i-n'.e. et dfo la 
pueoane m!me du n~e apostollque, Il popula;re à Bru· 
1. .. t;...._ 

Entretien quotidien au chauffage 

27, rue Veydt, BROXELLES, T, 37.92.14, 
Ent.reprlAe l tort.lit du chauJTaae dea lnlmeubles &V<C 

ou aru fourniture de combusUb:e. 
Rem!Jc en état d"" chaud!~ même lee p:u.s v!el::e1. 
Dt$pO&ltU b.~e~ de !iOUfllene l3llS moteur. 

Tous d'accord 

w tortc1 t.ê~ du parti oun1~r auralenH::ee tout•• 
paSS6 au contcrinateur ? C'est ce que poul'Ta\t se de
mander le •peetateur quJ, à qu•lque dix ou quinze anne..t 
de dlllt.Jl"""· aurait contem;>l•. du haut de la galerl ... c"" 
quelque huit c<nta dé!è1!\lts &adallllt'OI qUl, selon la tTadt· 
t lon, 1'1U1&CJ11b'ont annuellem"'lt au debUt de l'automne 
pour detcrml!ler la tacUque à aUlvre au cours ce :a eesslon 
pe.rlemMtalre l 1'ttllr, 

n eet loin vrai.men! le tnnps OO eu tellC<>Dtre&. llévreu· 
""''°t a!le%\dll('I, ~C::t:ra:t.:lt m vtolt'nla b&tallka -
'l'Ut>ele3 1 r:itend - ou ~ ~ traccons. kll modérfa et 
les extrémllto. étalent aux p~ 

~ri.es, avan• l'ouverlure dftl hoo\111!4, on étalt l!J<é sur 
tf!<IJ' Issue, p:ll.."'IU• lt'$ d"légtlta, dûment manda:.'6, étalent 
llts par d lrrérocables d~lltona I.cs rnetl.a!lt dans la poeture 
un brt.ve homme dont un discoure pouvnit chan'tf'? l'opi. 
n1on 1An1 jl\mAls modlher aon \•otc. I.e AB.ge. ma1s v1nilent 
oppnrtunûlln• ~ MM. \'andeneld• AnKe:e. J Wauttt11, 
J u' ... Desttte, Georg-.; flubln, a\•xtuila.t en perlode• ora
toires d'autant pics ILl!Oées il ao1.ten1r que l'on 'éWt s1lr du 
réaultat llnaL Lt:s deux Uera œa lllllndata ét.a:en• en 
rénlnl acquis aux ma)orl'.alres; le resta a"eflorçalt rn 
Yaln de p!anttt des denta ~l'tts ..ur ce g,anlt de modt
ra:.ton. dé poodtratlon Q'JI donM nu &IXa i.:ne lxige al 
rW.ltste, al lourdement chal1!~ d'œuv""' et de ttsjl(lnsab!
Utls Ko<lomlQ\lœ, un climat partJeul rcment U'tll~ré 

Ln clr~relln de la Rfr!• turqut aont en vente choz tous 
lt'I bona d~tall\ants. Bo<pbou, fr. 2.25. Corne d'Or, 3 fr. 
l'tnldJf. 4 Ir. le• vin~t. Le• trola marques sont ,aranUr1 
c.cnl pour cent IJl>ac turc. 

Pour votre lunetterie 
PRIX IMBATTABLES 

chez FRITZ, Spécialiste 
29, rue St-Michel, BRUXELLES 

(entre rue Neuve et Bd Ad. Max) 

Les pura et lea autrea 
Mali !& .ioc:e a...i~ du l)!tl«Mlue a:.+.&cnant: camj)œlllt 

i :a 1z1bune, .:ru~«iu par les acc1&ma tlons dM -1s11s1 .. 
bnlxl!l:ola qUl ~ualent 800 ln~T&n&ICca.::œ feu J~ 
Ja.cquemott<! 1 ~t de aa 'fOU rauque. p!e1ne de 
b&rlnt et d'ironie au 'fitrlol, c.ette '1oqueooe torrtde qui 
mettait les nerfs à vU, 

L'habile d!Alectlque du Patren opera!~ le redttMenen• 
quand lœ fameux mom·eonent.a en aena dl\·era de l'&&'lem· 
b:ée aembla.:e."lt p~r que la baiance &llaJt ~r 
vera la puche. 

Aux •otes. les proportlona annoncN5 p&r la dd\'Olutlon 
cl.,. mandats ~ent ~ et ~ moclér#s l'empo~ 
tale:l"-

?.L de Bl'O'.ictère, qul ~ tena t ré-"lérale!nent au-<esoi:a de 
la ~e. ra.me<'..a~ la lé~t.é daœ les esprit.a, en pro
nonçant de no1>:es paroles d &J>31M:mf'nt. d"unlt.é e, de ~ 
cipUne. 

On se a6pualt en chantant l' • Internat.lona'.e 1 à 1 un13-
aon. mali déJit. la qu•rel'e r.prenalt dans l't'O!Cal:er. IM 
couloirs de .ort\e et les cabaret.a des a:entours. 

LE DETECTIVE J. MEYER 
E.~QOETES. RECHERCHES. CO~'TROU:S 

ucs. r. iù la Loi. · 'Ill. ll.JZ15 tConi. d• 2-5 " · 1au/ 1ar:ud1J 

Et l'opposition ? 
Oeputa lors. M. Jacquomotte ••t pnrtl. entrainant v~M 

la srtulon la grosse part de e<:ll• qui l'ont SUl\1 "" lrs 
votes de !\'!~ou E'!. qui lul ont gaT'd~ un,. confia.nef' de'\'C'•Ue 
dn ln pleu..<e ·•éntratlon, dt"PUll qu'un brusque coup du 
dNtln lw a ravi !3 't~ 

(;('!lx qUl pers~tatent dana aa Wt.lquc, au aeln du put! 
auqurl Ils dcm<ura!ent at=tlb ont perdu ce dynam!=e. 
M Bru.'l!aut ae lc'te dClS une cxalta•!on myat!que o-~ U 
ae trouve de plu. en plus !Io~ Lco explosions de M le D< 
ll!artcaux, écoutées uec la CllrlOall<l aympaihlque q!l<! l'en 
doit à la stneérlt~. n·ébranl•nt plus penoonne. 

Les Jeune&. khaud~ par une polJUque aven•ureuse oil 
U. ont perdu en route pas m&I de 1"urs eflt"CU!s, rée unent 
O\IX·<ni-tœs 1 eau Ira.de de la tnoMratlon et de l'npn:ae
mt.•nt d(.~ ntrt.s. 

Quont à =-~- P.-H Spaak. qui " ch•ni;é de pll\Cé et 
comment! - Il a prof toute eeUe chaud,. èloq•ienoc- -
l'éloquenc .. des Jamc•n - qui continue è faire des proe.ll('s, 
pu!.!Que c·est IUI qw ma:nle"'ant ded!aln• les enlhou•IAa:ua 
des spectateurs ~ U1bunts pub! qurs par son n'alWr>e et 
aon opportun:sme é'l'ldents 

Que les temps l!O:lt ~nit:.! En b!m ou en mnU C. 
n'r3t pas à nous à l'ap;>rkltt, !.llll3 du Sllll?ll! point de 
vue gpcctaculalre on aura beaur p pero". 

AUBERGE DE BOUVIGNES 
Ouvert toute l'annee. 

Olntrs SS el 45 francs. - 'Veck-end i 80 lt:lncs. 
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FABLE CELEBRE . LA CIGA ... RETTE AYANT EN ... CHANTÉ TOUT 
L 'ÉTÉ LES FUMEURS. CONTINUERA DE LES CHARMER QUAND LA BISE 
SERA VENUE: C'EST ÉVIDEMMENT LA DÉLICIEUSE B OULE D' OR LÉ· GÈRE, A COTÉ DE LAQUELLE S'OFFRE MAINTENANT LA BOULE D'OR 
DEMI-FORTE EN PAQUET VERT. PRÉFÉRÉE DES AMATEURS D.UNE CIGA· RETIE PLUS AROMATIQUE. 

Lu unanimités 

e... dOute, l'""PtCI. de ce~ Immense c&l'flne de ~u que repr6tfllte !& aalle del tei.ee du Palata Horta, demeure 
toujOura ~mouvant. Le d~r qu•aarémentent de$ drapeaux 
«arlates, est llObre mals trb chaud. Lee dél~b, aaee
m•nt ass1a d.vant dte t.ables que rooounmt les al)pOU"ells 
acoustlqutll de la tradt1etlon au micro, 01 s'agitent plus, 
Dl bougent plus. ce n'est plUI, aprts la péroraison de 
chaque d!M:ours, la bouaculade 6t la fuite veea la buvette. 
pendant que ~L & •uenery ~enalt lamentab!ement. """' 
p&aer une ~e. I• chapelet du mot à mot des tTlduc
tlooa que P"t'IOnne o'6o0Ut.&!t. 

Les réactions autour des propos de trlbune ne M>nt plus que del applau<!Jsaemenr.s. plua ou molna noWT'_., selon 
qu• l'OnLt~r a tottché l'une des oord" particullnl'ment ... Mlblea &. ce:. audlW!re d'tlèlea •tudleux, att«1Ufa et 
docUee. ~ qu&nd on pa.w au vote. les petlt.f'a cartet ~. 
marquant d<8 votes afllnnaWa. s'élé'Vent M·~ un tel 
.,,....,.ble. que l'on a qu.lque peine • dtcounlr, dan.s l'un ou l'auln' coin. !& pointe d•ipme d'Un vole bœ~. \'Oire 
4 'Une ~nuon. , 

LE PLAISIR DES PLAISIRS 
OS QUITrE TOUT POUR Y VENIR 

CHALET DU SANGLIER., An~...,..,.·MetUt Ttl. Yt'Olr lJl 

/fnt.Jr'/I (·:~11/...YultÎY' · /n.,11~· /,~./,/'• 

IVENS.tC '.' 
n~ .. r • r ~·~ 

\'o .. 'o'"''IY.S l'li:""T\ll.\llO'" \lfll\ lf' l' l't •(IW• "I N\11 .. 
" " sEt "Lll Vf'\:S le T~l'Ul.ITl f-:l1' -.t W<"l .. , .. • I '1 1t .. \ 11If11 ' 

t.: 0,"ITA\ 'lTlO'~ '\l ' .. tll'.1.Ct flt'TWU'"IC \t Ml .., ' "•t• 

Que valent-elles ? 
Ces unar "1.ltés a '°"Ues blentalsantea ou dangereuses? ou blen couVttnt-dles des équh'oquea? On •n ~Pootu~ 

beaucoup dans les rnllleux socta!L'il.'5. 
1..e3 otrlc:cux y l'Ol<"l\t une pn-uve d• aanté moral•, de 

robustel!OO et de force. pulsqu eues about~nt à faire app&
raltre qu'un peru ;ounmunental, lt parU le ph.11 cou
nmemental en ce moment. o!Ire parella ex-pler. de d•lcl-
11on ou 1·on sacrllle tout aux néccss1tés pr1m0rdlalca de 
l'unité. C'rst bien poas1bl•, aprb tout. 

Des p<'MllllUtes y voknt un a1ene de lusltude. de r~
cnauon à une sttuauon qul exclut to>Ute autre aolutlon 
que le gouvrmement tnparm<i de nos Joura. 

o·autr.,. encore mrtt.ent cette unarumlté sur le compte 
d• la cramt• de tDmber d'un mal dans Wl ptre et la volonté 
d'Dllll09<r une bonne solide et Plne clalre-vole à l'a. .... ut 
qu .. subit un peu partollt le rttlme ~ocrat:que Dame. 
Ja cnunte est partoi.. le commeneem~nt de la sa~e..., 

Meme co11•lderé 80u• cet anel• le spectacle. s·u man
qu< un ~u d• pittoresque et de rell•f. cot à mMlter par 
le autr• "''-'-

Votre mstallateut 
vous con. 11 -. <1 1f"t"'r \'OI appareua Mruta.tra dlez 
kE.'IE OERECQUE 1ma1<on de itMSI QUI possede dans .es 
•&•tes aal d·cxpoaluon un<· collecuon compl~te do 
SALLES DE SAIN de bon goat et e. tous les pnx. 25. chaus. 
• de ~on:•t <Porte de Hall, Bruxelles, de 8 à 18 beureL 

L'éloquence MUU auite 
Mala D a, parfo:a. ce opectacle, del aspecta cniela. 'Nmabl 

la double réaction et contradiction qU! accueillit 11.n~ 
ventlon de M. de Broucl<ére. ce demlu, qui a rempld 
M. Vand~ à la téte de la deuxl!me Inl4rnatlooel&, 
rani• da.na le aoclallame belie un lnooni..tabi.e 1J1WUp. 
Tout le monde connait les ral.oone de cet aaoend&nt: 1a 
valeur Intellectuelle et morale de M. de Brouclcêre, loi """' vloes qu'U ~t t. sa eau.se, l'fü•vatl"'1 de pe'*>e qu'U !Mt 
dan& ser. dl.tCOllrS, et qul p&l'fota blS& aa ~te de ll&tue 
roma:ne ll&1"Dll les étA>t'.<a. 

Au.'51 blM, le d.18coun dans lequel, avec une prudente m!LUI ferme n'aolutlon. U convia Mi auditeurs à ne pu 
repow!Sel' la main t•ndue d<a communlava. mm.. pour 
df-9 actions co!lect!vea tt comblntC9. tut. eatu~ com.mf' une magrullque paee d'tloquence . 

Mai. au ~'Ote dk~lf. l'assemb!h, avec cette unanlmlt.6 
que nowi avons marquee plus haut, d~ raison à M. Bu
~t. dont le rappon è• t.lt le COllt"'l>OlA d<a 1UC1estloaa de 
M de Broucttre. 

Et U noua a semble que celui<! est entn da.na la ca~ 
eone !n11nlment respectable " .. hommes que l'on rtvm, que l'Olll applaudit. mai. que l'on ne •Ul• plua. 

Avant de voua rendre à l'Exposition de Paria 
adressez-vota aux BOREAUX DE CB.ANOE des Caret du 
i!'>ord (téléphones 1769.16 17115 S9> et du Midi CUltpho!M 
2U057l. t. BRUXELLES Cb~ues de 001ace pour l'All&
macoe et l'ltaUe 

TOUTES MONNAIES ETRANOERES 

Le triomphateur 
M. Buset auJalt du reste tort de preoare pour luJ toute 

la br&nche de taurler du vi.:ooneux . 
Son rappOr., solldem<"llt challlen~. cootlect UM ln6-

115Uble Io~ d'a.rgumentatlOO contre r~ d'un ra.ppro. 
ehement lmmediat avec les oommwu.stes. 

Mals c·e•t encore avec réserve. 
Tandis que M. Gailly, qUi fut la ~·e1at1on de ce concrta. 

a pna une l)(>SIUOID qal. approll1'ee pai tou\e 1'U6eml>lh, 
aoua un déluge de v11 ats et d'acd1U11atlOD4. avait Je era.nd 
mérite de la clari.é. 

Cet ancien OU\Tter mèt&llurgl&te, tribun racé, acuerrl aU 
feu des meeUnp Mulewc du paya no:r, ferait IOllCer à 
Ju<:quemou~. ma.s à un Jacquemotte à reooun 

Mt1ne él0quence 1ncl51ve, memea argumeni.mas.sue, m&
mes apostrophes en phn•ses haeMe1 et courtes, et mfmea 
a~l.s à un aenttmcnt v1o:ent q:ll doit hanter !'Ame del m- deme~ soclall5"•s; «lui d• la rancune .,_ 
~~ contre ce qu 11 CTO.t être la t:ahlaon de la cauae. 

Car, p0ur lui, c·~t la dl\'lslon, fomonU'e, entretenue. 
alauisée par le bolchel'tsme de Moscou qui t. compromi. la 
p0wisee en avant du BOCla:Jsme. 

C'r<!t le ~e asia•tque de la ren>lu:ion mi..e auz quatre 
to•ns de l'Europe, c't:1t Je bolch~• dovf!W un 6pou
vantaU, qui a brisé l'élan de la d•mocraue et du aoclr.
ltame au lendemain d<1 la guerre.. C'est lul qui a dllper>6 

Ln etc2~1tn de la R<'r!e turque 1 mt e. ' •nte chez toua les bons detaU!ants. Bo-phore, fr 2.25 Corne d'Or, 3 fr. 
Y~nldJ~. 4 rr. les vtnar Les tro!JI marque• aont raranUes 
.,.,t pour cent tabu W... 



?OURQUOI PAS T 

GAND - Le8 dewt •t.outes bonnet lllJllaOla -
au Sud: cGa.mbrtnun: au ~Ire c WU.101u 

lea fonn&l.l<>N cte combat de !'N'tllée rouge et appe!é let 
dlctaturm. 

Et l)llla. oomme U 6tall laclle &11181 de d~nonoer i. etom· 
paCDe. eourdet qu1, d&JJ& lœ oorona, lœ atellen ou let 
IOU&-<)()m!lœ conUnuent à 6Qlat>ousser ce1l& que l'on nom
llWt lea ooc!aJ-:.ral:.ret •t lea eoclal1>f.tJ1otea. 

M. GaWJ toucha!t alns1 la oorde 8'!1DA1ble dot to\11 -
llOmlllœ d'œU\'!'œ, caa ma."ld&talres, caa dlrteta.nta et f oa
d&teUra de .,ndlcats. aux pr._ chaque JOOr a\-ee la ~ 
cbm et le D011I utaee de& communlstes 

n n'eat pa1 é tonnant dèa lœa. que, Jonque l'~t 
a œux-d. U a j!aUJt · c 1'1b ~t que c·..i noua qui 
.....,. ralso..'>. qu'llt rentttn:. à la malaon, l!'.ala D0\11 n'trooa 
paa a r.1X • , M O a!llJ a!! em;io.~é le mcn:e&u. 

A en Jucer par l'ovation !or:n!dabl• qu'U Cl6chatna. 
M. OeJl17 aval' irqn6 la part!• et_.,. ~. 

S\ le rote unanime qull aTalt rJnsl nettement cW1nl ne 
d e'ml&U plus qu'une f=allt.6. 

Pendant le Salon de 1' Alimentation 

on mans• ap:endldement et pour 15 Fr. - et a 1a carte -
au restaurant BourJ >u. <!Ana le Orand-Pa!a!a. 

Toua ~·s JourJ : bon aoc:u~U; bonne t.&b!e; bonne am· 
blance. Tea·room à l'Ha1e. - Conaomrna'lom et pt.eawc 
de chol.X. R.at. dalla le Gr&nd-Palai.> du Hey .. 1, a Brwl.·IL 

L'Excellence et l'ascenseur 

Us mtmbttJ d u C'~ll de Gatlon de l'L N. R . Uennent 
leun &M!ae3 à J'ltace au~rieur de l'lmlneoble qu'~pa 
DO'.re pœte d Enuas on dans la rue du BarJon. 

Du matin au soir, S3DS anêt. un ascenseur d-rt l~ 
divers étaies de ce local ofl un no:nbreux penonntl e~ 
oc:cupé 

L'autre jour, le Cm!cll de Ge.s'..!on était convoqué J)OU1' 

2 b. 30. Un ooup d• têl~phone du mlnlst6re annonte !'arr!
~ Imminente de Son Excellence M. le m111!stre Bouchery 
et donne l'ordre d• bloquer l'ascenseur au rt'Z-de-chauwe, 
de m anlhe à le réael'Ter au « démocrnt.e t qui préside le 
Conseil d• Qr,alJon. 

La comiirne est respectée. L'ascenseur est lmmobllJ.N et, 
en atl•nd~nt. lr.s •rm>!Oyéa. les uns descend•nt, lea autres 
montant, oe bousclilent dans l'escalier. 

Mala 1·olc t, arrivant de l'extérieur, un membre du p<'l"<>n· 
neL 80clallate ccmnJncu. Le portier lui fait observer poil· 
mmt qu~ l'as.censeur es~ retenu po.r Y . le Mln1Stre. 
~rement ahurt. maia r,e rt'prenant aussitôt, U !'#pond 

an portltr lntttloquê : 
- O\~ au citoyen Bouche:-;. de ma part, que ~ l'tmm ... 
O'Un ttate tarre. Il ouvre la porte de l'ascenseur, le met 

t n l!nlnle e1. a'adrnsnn t a r:ra vus "' porte crl1ltt au portier : 
- Compr\J, n'c.U-œ pas, Je l'emm ... ? 
Et l'ascenseur dl! ~r. 'entement, mals silreon•nt 

Un crayon u Hardtmulh > pour huit soua 

Envoyez fr. 67 60 à INGLIS. 132, boulevard Bockatarl 
Bmxcll~. CC!". 26117, et vous recevrez franco 144 cxcel· 
lenta crnrona c Hardlmulh •. mille noire, n• 2. 

Les manœuvrea du 3· corps 

... ,,....... ~. 
~!~~: ~ëÏ.ier _,,..,.ra:,'= 
brlllantln6. 
Les lmtlations qui ont ....,.. a• 
•'Implanter sur le marché et 
dan! ti .,,_ Io blo~ de
vient un grit aole dO ou ronci .. 
Hm<1nt M l'afll jDftlols tromp4. 
Sur 10 chevelure, Il ne -• et 
n'odm•I q11• le lakerflx 
brlllantln6. Veftle partout. 
SA.8.E., 19, rve do Moscou 

BRUX ELUS 

Wanaa-. Vld 9' AJirecMaU. Amoqu9 ~ d'Ulle 
dlvenlon ven ~ Sud pour • d!atrt.!n t l • troupe& ~ 
dt l& dgen..e do la ~tl<>n ~ LI .... 

:ie L'o!!- ayant kbauë aur la Meu.a et 1~ 
viola.nt - Q1Illl011quement - l• !«rltolre holland&la. mie 
tantatl•e de franchir le canal Albert en Limbourg. Oett• 
entreprlae nwt pu plus de 1111<'<'6'1. Eli• &''ait 4141 Jlll'6c*I~ 
d'un auprâne effort aur tea ~de d~enae MOl!'l:V.JX·Pon\ 
d• WAD<lrt>: le i. plua Cl<X>f'9 q11't.11leura, ce tu~ un DOUN 

k:hec. 
Du moins. l'&11>1trace en a d~~ alnl1. .. 

HOTEL DB LA CLOCRI': D'OR. 
Con.tort, ohanne Intime, ';égance c11!atte ~Cl'!\ 

le plus irand clwnpegne da alède - 101, r Je du .l.Udl. 

Les soldats invisibles 

Phu de '1ngt tnl..e homm~ ont é'~ rmp:oy 1- p<rubnt 
t."O!a leurs, pour cette a.l'falre qui g~'enda't de Llt;;e a a
ee't en pe..-..ant i>B" la d<mJ-lune de:s for'.a l ~:s. la ~· 
de la Meu!>e de Uége à Eben-~cl et le ca:13! A'bcrt 

Ce fo.-mld&ble C3nal n e<t PM ad1 n L :.bouri; entro 
lflasc:t r. La:laeke~ n ""~ pas IU u U L'>l"llle 
<UJà tranch~ e• C( è trandJ~ ' f fl<l 
Un&. L'ol:ers.~e du p:irtl DlOWl'U! 

·~ U&é les d~:... 
La cnractirlstlqUe de:s oi>erat OilS a t é llll :li l!:.éll 

n fallait. chen:her et cherûler r.tcore pour d ru 1er uoa.i!· 
lant4 et a.'6&!lli.'S. Pa.• de mou.-emcnts de m""' , p:IS d t!é!~· 
16' en oolonDe.s. Le tout s ~t JXw6 llOW le alin• d; camou.· 
nage. Les saldats cyd1s~a eux·rn~mcs pédllalent dans une 
~nue .-z p1:tor""Clue lb éi.A.ent rocouv l't6 <! !eut! ges! 
v~ cuneux. et il y en a lrn,1Jcmrs, ~u 1 ava m sp r~ du 
ap<•ctacle, dos charges. des déflh!s. tn ont ~te l>"W: l<"Jrs 
f rals. L'année belge a ~ulu~. bVl'C "'~ et dl.sc"ê•\on. On 
a défendu de J)hotographler, <-n a &! s.;ê dans 1.-s cheir-'ll.S 
ett11x, mJs le charroi ""u.' bola 

Et on a !a.1t du c spmt • De:nandcz..lc aux • rabln <':S

A~ donc, 1 habitude n "" prue: chaque anr.~. a :a eycl ls':es d EUpen-Malm~y et au: c:tua:..u,...eyc<ll. <11 aréen· 
fm d" aa ~~ode de Un. a Be<-u:OO, ~ 3e Oorpa d'arm~ llA!a d u major vw E.spenl 
vient mancrm.,.,.r 11ux aboT'ds de 1a J>(>5!:lon ror..!I~ de 1 
lli~e. pc.ur expblmcntu la Yalt't'" des (êl'em<s qui la pro- N N d ' bl 
ü;ent. os r1 emro s 1 a ta e 

c .,.. a:nol qce nous venons d .. Yl"n'e dœ ~uons "''* 
mcmm~ a t:.ach!.ntea, qu1 e'U!ent d~ ~ prlnelpa!e. : 
1• u..,., at~ue par crm:pem-.:.t mot«'.M <tmml Keraer.>. 
1>""'"1t de 1 extrt:nc fron:lère r le:ita:e e t d"'!er:&l.t Io lorlf 
de la rroo:.!ète b.ollaN:.al.se aur TeWl'O, F\JU%'Ol1·1e-Oom·~. 

Grand assort~ent do 

Menus illustrés pour Dîners de chasse 
PAPETERIE CEr-."l'IW E 



POURQUOI PAS? 

« Cassandre » et le Gouvernement 

Liége inviolée 

Oee t0!1ma bloquent !oll3 103 ~. u~ barrlère c a!Jtl· 
chan 1 relle les !orta de la r1ve droite. La llfe<1ae <3t bordée, 
dt 300 m~trea en 300 m~tres partola, de blockhaus camouflés 
• m6me dana le mur d'eau. 

c Cassandre 1, QUI Jw Ufle son titre, a entrcprla contre 
le Gouvernement en gcnéral et M. Van Zeeland en P&MJcu. 
Ilet une e&mpaene d'une rare violence. Accuu.ttona - ton 
précl.-es - Injures, ""1t ce qu'll faut pour a'attlnr nonna. 
lement des PôUm!ltes. 

C'est manJfestement ce que Cherche ce Journal. c .,_. 
st bt:e 1 d1!c:lt les amJa du Premier Mml&:re et, ni le p..,._ 
quet, nJ .e Gouvernement ne bougent. Le t.6!~ne - par.out .oul«raln. ·:e •JSU>me d &ler!e 

- Mlrolt.ement établi; les route& e&eHn!imeo aont mun;es 
dt borne. l!>k!&lœ pour c&b1- &lin d'emP6d>er : .. ln<'Ur
ala\e motertsœs. Tou~ est mil>" poo~ et ~ 

L'ent>emt. refoulé l ~-u. Toum.Br'.de Cle JoU 
Mml) tenta •-au>mi=t de l'ftllonter le coura de la JuU~ 
- œ charmant ru,,_., dont on parla tant en 1914; va.ln.e
mmt Il e.aaaya de déboucher à Cherau~au'.eura, dam ce 
doux pays plus doux encore 80WJ la~ d'o«obre. Peine 
perdue. Pel'l.ea c effroyables 1 ..• De partout ~ feu sortait des 
a bru é:.abl~ dan.. les Joll.s verien hcrvlens, aoua le couvert 
dea reuwa,ee. 

LE SAVOY Souper dansant aprù lea spectacles 
Peut.a et irranda .. 1ona pour b&nQuets 
47, 8011levud de Waterloo, 47 

On a agi sagement 

n er. b!en utl!e, d'allieul'll, de tortlf.er la rfilon ccmme 
on l'a ta:c.. 

ED 1914, d<' cn:JtW!l .. Mc-ll~DCN coQtennt atupldmient 
la '1~ à trop de nœ homma 

Sal:-on que, en 1913. une m&"'1'uvre - auh1• (l<lr les &lr 
t.acMa allem.tJldl - "'-alt demontr~ qu'on .,.._lt taclle
m•,nt par ~.aln.. endroits? Voua pen= al ln attacllb 
c queatlon prirent bonne note. 

Aujourd'hui. tout e.5t pro~6. Le r~nkal ~na n'a PM 
cratnt de le dire t. la presse, lugnnent ttpréMntée l't oon· 
duite ""' tout le champ des 0!)6rauons, rrtoe à un lr&nd 
a u:o-car de !'Ecole de ruerre. 

Lf! LUNCH ;IJEYERS, 41, avenue Totaon d'Or. 

La concluaion 

C. fut du beau '.nlV&ll. Sana doutt la ~all:I aurait oer
t&:DA oO~ c !oudro}'&llu• qu on ne peout ~t.tmement M· 
luer à l'ooca.<Jon des C man<l!UYrt.& 1 .. San.a douU, ~ CO

}')IU' ... croia:,. sunout - le vé:<> plus que la moto, a con
damnt le ~.,,.l - ont ~ par d.,. endro1r. Ju~'a !Dfran· 
ch:..ablea pour a.rrtver, en Mp.t de tout. Juaqu l la M-u..e. 
aulvl .. de chars blindés, dont la mob\Utl eat extraonltnalre. 

Mals enfin, on a la jOte de " dire que, solldf:m<'nt tenu. 
le bMàort du P&ys de Rerve est th6orlquemtnt lmprena.b!e. 
Appuy6, d ·une part., sur la VH<lre et lea d~fenoes des Ar
dennN, d'autt-e part our les liane- d'eau de la Mewe et 
du Canal Alb<!rt, Il constltutralt une to?'tereMe de Promler 
ordre. .. 1'11 ava.lt assez de troupes de OOU\ erture pour te 
d~tendre. 

Toua les ouvrages lndlsUnct<'lT\t'nt df'Vralent être occupés 
jour l't nutt. Des gamJaon.. dl'\'ralent lttt rappl"O('.hées de la 
11t"'1'• L·orr1c:er doit .savoir que Blll'thon. Jultmont. Vl.sé, 
Battict, Warsage. etc. aont des pœteo d'honntur. Et lrs trou
~ devraient ~~ famJllarl..,.... .,.ec le letTaln ~ en con· 
naitre le molndre détail. 

Ce ~ra l'œuvre de demain - avrc le ~forœm<'Jlt de la 
Dtft!rue Ttrrestre contre a~..ons 

Fort b:en M3Js le ban pubUc oommence 4 t:ounr o. 
alle~ un ~u étran;e. Il ae fait ce ra1t0nnrment atn\pla 1 

c OU b!m, IOUt ce que raconte c CMU.ndre 1 est Yr'&I. •' 
alors s1mpœe un minci coup de balai qul. pour n·etre paa 
r~. n'en doit pas moins ltre étmylque, ou b:en 1.0ut 
ce:a n'est qu'un t!Mu de calomnl"-'. et l1 !aut mettre tin 
à des mœ•.rs lourn ,· lqu•• ln •dtnialbles. 1 

Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
3, quai au Bola de Construction, BRUXELLES ·Tél. 11.4US 

Algarade à Ath 

Olm&nclle ~. à Ath, la tts!st&nce aux tlamlnpn1-
groupalt our la m~e ~ne. M. Brlchart, Ingénieur ~ 
cole. ennemi du Doaaabond. l'abbé Mah.teu défenaeur de 
la Wallanle, et M. Rlgot, de la l.f~ contTe la Fla'"41141. 
sation de Bna~Uu. 

Un Important oonUnge:it envoyé pv la Lq1on Nau~ 
nale ae pttpruult t. la contradlcuoo. e;. au i.-.1n, comm• 
on \'a le \'Olt, .. rot.truetlon pure et simple. 

Le cbd des léglonnalra ayant manl!est6 le d6elr de Pll"" 
Ier, les organlsateul'll l'abourhèrtnt avec M. Rtgot, lequel, 
lui tendant la matn, lut dèclara : 

- L<! Mbat n'est pu contradlctolre; commencu pv 
écouU.r les orateurs lm<:rl'-' et. après ... 

Son Interlocuteur no le laLv.e pas achever, et, mettant 
ostensiblement la mam •· dos : 

- Nous sommt.\ lei plu. de soixante 1 S'exclama-t-U .. 1 

Je prendra! la parole malim! vous 1 
La patience n'est pna le !ort du propagandlate bruxeuoi., 

qui, plqu~. répond : 
- C'<3t a:nsl? :-:oua allons volr 1 
Et, la.ssan• 1 . le ' mmalre. l1 reJotni le bureau. 

Les Choesels au Madère 
en dégustation tous les jeudis soirs 
au restaurant NOVADA, 22, r. Neuve 
Combat 

Au moment où le pré>ldcnt donne la parole à M. Br!· 
chart, le chef dt'.9 l~lonnatres, se l•ve et clame: 

- J'ai demand~ la parole 1 
D a à ptllle achtv• qut l'orateur bruxellola s'élance t. 

l'av&nt.-scéne, et, d'une voix tonnante, lut crie : 
- Je \Ous al tendu la main t Vous avez refus6 de me 

lcndre la 1·6tre 1 Vous ''enr& donc tel en ennemJ 1 
Le Jeune homme rts•e bouche ~- La &elle Olt d~Jl 

debout. Les hutl.'3 a#lhmt. Les l~gio:ma:res, dr~ oommo 
un se-Jl homme, tendciu le t.ras à la reJWte et chantent 
c Vers l'A•enlr•. Un dca plus rxcl!h em·~ un coup de 
pomg 1 un l.Mlstant qui p:usalt sana mH:anee t. "' Portte. 

Lee cl1aren .. de l• Rifl• tuniu• l!Ont en ventt chn tous On "" Je•te •U? 1111. ~ bancs aont l'l!llYttses. le. ch~ 
lea bona dttAUlants. &.pbol'l!, tr. 2 25. Corne d'Or, 3 tr volent en ralr. Un vieux monsleur sent une bosoe lut P<><a

Y#ntdj# 4 rr les Vlngt. Les troll marqU« eont ,U&11lles J ser sur le crt.ne Une Jolle dame a un œu POCh~- La polie• 
œnl po;.,. «<11 tabac l.llrc. ronce dam le tas. L<! commandant Van :Ubec'lue, lnvallde 

( 



<!• 111'1n anache un ad•~ et vlan 1 •• le p~pl•~ 
cta111 l'~l!•r Femmos e:. enfanta !Ulent en cria.ni. Les 
maDitrstanta IOtlt balayts, et •• tttrouvent eo111 la ptl!le. 
da111 uno rue notre et hos-.Jle 1 

Du rhols, nn nos. DU BEAU ET PAS cnn 
llORl .()(;t,ltll lllJOl Tt:RŒ Louis Chtarelll. 

125 Ill'!. IU~ Ill\ \Il\ 'IT. Bruxel!es. prës rue Rocler. 
Aehat d'or. aracnt, kil.ange. Ouvort de 9 l 21 h. 

Meeting 

Lei ltclonnAlres auraient mieux fait d'attend:•. •t d'~
trr les puoles des orateurs uus-cl n·ont mtamé ciu• la 
Justice et b pga. par la Ubcrlé. 

Le Pi'êaident du bureau a s~é le cas d'un Joune Atb.Ola. 
à Gand. qui, en dernlm année. a reçu la cote ùro, parce 
qu U a Tait em;;> o;6 le français. con!ormment '\ la pro
m...., tormd e qui lui avait tté !&!te an:t:teurem•nt 1 On 
lui donmlt le chotx en~ le nécr!Mdall! ..• K l'all..nand 1 

M. Brlchart, lut. rmum;uant que. si pononn• n'ut obUc6 
d'être roncllonnatro, tout le monde a le drOlt de le dev&
n!r, mont..., que dalla les campagnes. si on peut placer un 
ou deux enrnni.. «sur la terre•· les autrtt, pour vivre, 
doivent trom·er une vole dana le conun•rce. dMs les adml
nlstrntlons. d•ns les prorcoslons llbèralu. Or, lrs lois Un
gull!tlques feanent le• Wallona des •ervlces public.., et le 
BoerenbOnd ruine les pellta commerçants •11'11COIM. «pen
dant plua bonn~tea aourent que ceux qui les ont explolt~ et 
&S.'lervls. 

Aw coUTS du mretlng, ? !. Rlgot fit l<>nguoment -i.
mer ks nona de MM. Max et Delannoy, lts deux gnnda 
ma eun. L'autmblée rut en pro e à 11!1• •tupour, autvle 
d une rigolade cent pour ttn•. qUSl!d U rén!la les dl'fnl~ns 
préttnt.ons de! tbmlngan~ 

Ceax-c:I esummt que le long de la rronu~ ... llncU~t!q1:e, 
la cultu..., tla:rulnde ~ menacée par la proxlmlt6 de la 
culture wallonne; a ltur raut donc un• wne de protee
t!on 1 Il. Cette ~n•, Ils la prennt'nL naturellm\ent thl'Z l• 
vol&ln : U. rêele.m•nt 20 kilomètres de retrait en Wallonl• 1 
Or, Ath est t\ I~ kUom•tres de la Um:te linguistique ... 
Cen•.a tel nnmlngMt! !Ont de• fous. des tous dangorwx. 
mn'..• U. ont dans l•.a ldérs loufOQues, une contlnult6 bien 
propre 1\ Inquiéter les gm. de bo'1 sens. 

Détective GODDEFROY 
0,.trlCIU• JUDICIAIR~ ~C:HSIOHNll: 

8 RUE MICHEi. ZWAAB Tt\.. aa oa n 

A épingler .. 
De ce qui a'cs: dit al m~Llng a .~Ill. re:enona natammmt 

cKl : • 
A Bruxrllts_ 0 D)" a pl que des rtoJment! flamand._ Sur 

3.881 lllllJcltns, Z.610 ont opté pour le français, ~rt:ant 
ltre exllts pendant un an et demi ;ilutOt que de aublr le 
i+e:me flamnnd. l"'s 1.317 qui ont accepté. le nwlandala 
commr lanirue de command0 men!, sont t\ peu prts toua ort
glnnlres de la bnnlleue. la ceinture de rrr dont le.a llnmln
~ants veulent étran~ler la capllale. lit~. comme Il faut 
dl>a aous-ofllclcr1 pour commander ces i:en., et qu'on man
que de Flamands, on lot·ce los gradés bruxellolll à comman
der 1"11 compn1intcs t!Bmnnde.•. même s'l"' ne oavent que 
quclque3 mou de nêerlandni•. ~n tes punit a~ls pftrltnt l• 
trnnç:ib entre eux 1 On nous amnne que deux tt?rei ont 
été ainsi • rama • • parce que, se renron1111nt dAlll la 
caserne. !Io ont c 'n'1TDU a"x ordres leur enJOIJnant de 
n'e:np.oftt Q~e le nt'erlanda:S.. 

Régina-Midi 

If a•en~e Fonsny. Bruzellu. 
B.>U<R du trnne tmncal . Prot:tez-ftl. !>ianga dN cru. 

tacts. Huit.ra fines de Claire& E:!eari:OtS d• BO'Jl'g"lne 
CGQ\llllcs SalnWllèQUCI!. et il Champagne ~'l!n. T. 12 94 c>l. 

Pour 
un week-end parfait .. ,., .. ~·· .. ... ,, .... 

... "'''· .... 

36-0l 

T~L: 2546 TC~llGR: CHATEAU-NAMUR 

Ou"trt toute l'année 

Aug. De Boec.k ut mort ' 
une • Mltlon opéc~ • du joUrnal p..r:~ de l'I. ]!{. R. a 

annon~. dlznancM apn...mldl. la mon du <llllllpOl!lellr 
A~e De Bœct-

c·étall U.."le r:gure sympathlqu• en~ •.outea. Son ma:n
l.len modeste. oc>n MlCUe\l t<lUJoura amèr.e, ce m&&r.ae é• 
foroe et de bonté que dénotait tout.e aa perronne préve
naient tout de sulte en • !Avtur, D avait beaucoup de 
ta:en~ c:. blen que septuagénaire, car<lalt l'~rlt ouvert à 
tou~ les nouveautâ, à touee. !<11 l'<'Cherches dt'S mod•r
nts:es. 

Retiré dans l'amitié de aes llvr" et de ~es vleux meubles, 
Il ne cessait de suivre le mou1·emen1 musical et d y apPOrter 
aa contribution. 

Membre du Comlt<! belle aup?is d,. la S>cl<'t<! des Au•eurs, 
Edlt<'W'! et Compoal~n de Parl.t. J.'. a..t..·..a. • ue<: une 
~1~ exemplaltt aux M'an~ de c-• Onmlté •' sc•n 
dé-vouement à la cause de us ccm!~res se manUe•t•lt en 
tout.e ooca.•lon. 

Qllf''.ques mlnu:es avant qt1e la nollve!"<? de aa mo:-t IO;~ 
annonc<-e par l'l ~- R. l'orcbes:re de la 1tatlcn, con!or
mém•n• au programme de la Jou~. c...êcutaî: un mor
ceau dont De Boedc était le compoa.~ 

sa produc:ion lut consldtrable et chol.sle 
D eut oomme maltrftl: d'abord son 1oére o::'g'.lniste ~ 

Merchtem. pu.13 JC>Seph Dupont, Hubert.-Ferd:nand K'.l!!e
rath-Ballly et Paul Giison, M~lodlste color~. à l'lr.>1plratlon 
multiple, Il est l'auteur ,de plu.l~urg p~rtltlo113 d'opua; 
c Théroigne de Méricourt t, le « Songe d'Une Nuit d'Hl· 
1·er • et &urtout C<!tle • R.ouW> d'Emeraude • tuée par ~i.x 
Routier du roman d'Eugène Demold•r et qui m l•& beau'< 
solrs des t.h.éàtres IYTlqu<11 de Gand, d'Anver1 et de la 
Monna te. 

HOTEL DU 3lAYITR, 3. rut Al'l<>ls (pJaceAnneeSSt'D.1!), 
&au courante chau!!a~e centr Pr'.x modf:b Tél li ~806. 

Photo-Hall~ 
69, chaussée de Charler<?,1 ... 

/.A VRAIE MA1S0'1 SPtCIALISllll DU ' , UICA•• 
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Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
1. quai ., eo ... de Cona:.ruetlon. BRUXELLES • T'1. lLU.&5 

Le conaeiller Paul Scheyven 
Le .,. Paul $cheyven. co: "' .ler à la Cour, ea~ mnrt 

a·.b,.e:n4'm nndredl .. <"rn!e:' Il l ait part.1 pour la ch-.
" '"" un de~• amJa. Comme l'auto paaalt à Notre-D&me
au-Boi.s. li "" sentit ind1Spooé et d~manda t. ~tre ramen~ 
chez luL Il a'é'.encm Immédiatement aur un can~: que:
que$ m:nu:es après. Il ava:: ~ de v!Tre. 

Cette mort sublte a vivement '"'Pilé les nombreux ami. 
d'.l ma;latrat. Engagé volont&lre 1>":1Jant la au=e. U avait 
orcan~ le parquet m!lltalre au front. Au.ssl 1·a1tendalkm 
à ce qu'il lùt nommé auditeur g~néral déa que ce hAUt 
poote devkndra!t vacant. ~!Jota Paul Scb .. yven p&!&alt l)C'ur 
un maglsuat partlcu~ttment c repreMlf •: de plus, ce FI•· 
mand de culture françal!e était nt>°.olrement antlnamln· 
gant. Auasl, Jugea-t-<m que a pùtce ét.a.tt t. la Cour et non 
à la tél<! du parquet mlllta.Jre. Il en oonçut d'abord quel· 
qu'amtttume. MAia aa bonne humeur naturelle r-.:n1t b!enwt !e d.....a car le c rtprees!! • ~.&1', dans .c prtvé. :e p:ua 
a:maole compagnoo. 

C'était un des pillm du Cercle Oaulola, oi'I Il ~ra parJ· 
cultettmcnt regretté. 

CHOC:Ol.ATIEll "El"EllS, 41. avenue Tolaon d'Or. 
S< \Sl<'Jtt.ment Confiseur. t. fr. 5~ lei 100 gr, 

Félicitations 
N · ·c ...ml. :e cMval~r Lou!s t.aruse de Loch:. diree:eur 

s <!nêral honora:re au M!n!sttte du Travail. Tient d·é:re 
nommé c.ommandeur de !'Ordre de Lc!opold.. Toutes noe 
!éllcttatlona. Vollà une dJ&UnctlOn qui serr. f6~ dans tout 
Bruxelles et que c Pourquoi Pa&? • est partlrullérement heu· 
ftUJ: d'a'l'Olr à en:er.s:rer. 

Le De:«:l•e DERIQD!:, repute pour la aQrete de ••• 

RELSKY LIQUEUR 
pour fa.Ire preaslon sur les btl\ves gens dont le nom y fll\l
rera. SI ~la ne sutfl~ pu. on mon•era WJe btlle et boaDCI 
pe!lt.e m&nœ<:9re du sen.-e m&n::•s..a:lttl ll)OOtanée, • ...., 
acoompqnement d'~1lolla noctu.rnet de ~ 
et de aoudronMura. Aprèl quel. !'aflaln! -. por~ wr 
le terrain p&rlementalre. Qui sait al l'on ne trouverait paa. à 
la Cham~ et au ~nat, en c Jouant une toi. de plut d• 
la cord<' de l'apa~ •. u~ ma)orlt~ pour ,.«« la 
!lamand:aat ion obllea ~.re dea eme\ine1 ? 

POUR VOS FLEURS MARIN 
Sa <!tvloe: l'OUJOURS !.UEUX 

~ Annue Chevalerie - Clllquantena!H 

Le roi du diamant 

A !'oc u!on de l'ltxpo, Str Ernest. Oppenheimer et t.ad7 
Oppenhe!Jller sont lea h0!4 de Parla. où 1i. aont delœtldua, 
place Vendôme, dans un grand Mt.el, quJ c!talt partlcuUUe
ment oher à notre feu R<>t Uo;io!d. deuxlème du nom. et 
dont le b&ron vu.,la!re, crand man!!OU de la &e-..:on be:ire, 
a !~t IOr& quar:.e-r 1~ parls""1. 

Un sou\·eralll dans "°n g~. que Sir Em<'•t Oppenh•l· 
mer, membre du Parlement de l'Afrique du Sud et roi du 
D!am&nt. Il prés!de, en effet, à Johanneet>urs. la pu;uanta 
D;arno:ld Co!'J)Orat.loa ILlml:Ml dont fait par::• !a De ~ra 
e~ qUI -~. à ce u::re. le coni.r.:.:e du marché d.!.aman· 
taire m<>nd!al. s.r Emet egt lntlre..sé, en outre. dana d• 
nombreu,... soclétél de min<.a d'or, de zinc et de cuivre. 

Un pot<ontat du Fric et autour duquel s'empressent - blen 
entendu - les C<l\lrtlaans. Entre tous i .. paya d'Europe, 
le r<X du D;amant tlmt (\·o'.r sul:e> :a !k:;!q-"e en part!
cullêre d.'.,.:.;on. 

RECIŒRCH'ES. ENQUETES. SURVEILLANCES. EXPER- Taverne chez Nine la plut Intime de la Pte Namur, TISES. 69, av de '.(oekelbers. Bruxelles. - Tel 26.Da aa Bruxellts. 13. r. de la Relnet.t .. 

Dana lea prisons 
La nannnndlsatlon artlftcicl1e dea villes de Belgique du 

nord contlllue. A Gand et t. Bruaea. on a rratté, t. bord 
des -ro!twe de :rainway, tout.el la lnlcnpllona f~ 
On a ~ à Gand qu'U a sum que :e &le1lr o...,,,,,,..,., 
ll.SlfU~.re a.-rtte pour aTOlr badlgeonne le3 !.me'rtptl<>n$ Cran· 
ÇA!'*"' s•cr IA \'Olt> pubUque. &lt purgé qu•lquea J<>ura de 
dc!tcntlon t. la prison d• Oand. pour qu')1 dlapatl\1-llt des 
c D<!!eœe de cracber • QUI y doublal""t encore i... c NI!!( 
~~ •, cbe.-s à l'aulml!é. Le dlt Onunmens. 'ou'. dé'.eJ 
Qu'il !Qt, &'était \"li.DU! de faire b.trer les ID1Crlptioiu fran· ça:ses de Il\ prtson, alt6t qu'on 1·auratt .rendu à Il\ Clrcu· 
l&tlon t 

lCI La Vignette r à T ervueren Téléphone OMUO 56 

Hôtel·P..<'•taurant.-Penalon. Grande kermesae aux glblera 
et aux boudina les 23. :U et 2& octobre. 

Le tour des enseignes 

Anven et le roi du diamant 

Lea occupat.lona et aouc!4 nombreux Cvout connalan la 
table du Bavette et du Flnanc1ttl r.e luJ P"rme•:.ent qu'Un 
vo;ace annuel en Europe. Cette ro~1. c·c t. Pa.-1& qu'il 
oon..<aettra :a phi& çande pe.rtlo de .,.,, lols::S. :Ma:.s à un 
reporttt par!slen qui l'lnterv" ...... ait, 8. M. le roi <!"5 • dJAma • 
confl•lt qu'av1U1t de Mbarquer à Paname, Elle avalt tenu à 
p&Mer deux p!elnea journées t. An\ùll. 

- &l•e<·TOllll. dlsalt S;r Ero.-.st d~ va!x que !al.sait 
ttemb:<': l''mO'.Jon. 'l'l'An~era est le plus if1Uld centre dia· 
mantal.re, oil vingt ml!le oavrters. troll mll!e fabricants, 
négodADt<s et courttera oontribu~nt t. l'exp0rtatlon? C'eet 
pourquoi ma première visite t. l'EX'pœltlon de Parts a 4~ 
~ à la se<:'.lon be!goe 

8. u .... :~~ au moins rendu \ls:te au cll07E'D bon!'I· 
mestre C&m!!!e? 

Congo-Serpenb-F oWTUre. 

~· touta peau%. - 8<'\lle mallOO ~ '1'Nmer1& BeU<a. cba.u.W. de Gand. 11' .. Brwc ~ 20.07.0I. 
Le ù?~ dee t1sm&ndlaeurs ne t'arrêter& pu aux ln8crlp. 

tll)ll6 o!~l:œ. na eo eont dfJà • 1·ouemh'e com:re i.e. Notre commisaaire général fête air Emeat -~ dont quat;:,,..•1.'llrt <Lx-oeur pour Ol!n\ eont ré<ll· 
111-es en fnnçai& da1111 d .. Ti.a ou 1:. })?6tendmt que '1t 1 Le fi... __ ux ""'-· d.,. atamantac·f'S an,~i. - qui repr~ une popu!aUon qui a'o!lusqueralt de trouver des lmcrtp- sent<> une Jolie colle<:tlon de mllltons - constitue la prtncttlc.ns trançl\L'l<!S &UJ' !ce murs dee bureaux de posta! et-a paJe attraction du pt.vU!on bel11e. n attire d•~ foules conal· em<>l<mes constttuent à leurs ywx un atAlldA~e pennanent. dérab! .. que - aln&I ~ noua l'avons df;t dit - un -· Oo.'Ulm prt:.res. dl:-<m, s'occu~· l Gand no:.amment. '1oe d'ordre do!• C&llllll.oer IM-~ e; clamel, prenez !& d" faite le """"n.sem<"I' des enM!ln .. franÇ&llee qui exla- 1 r::"ll 
bnt. dana lear ~. On utl.l!l.cra oea llS' <a d'&bo"CI, Le rt'I des Dla...,,, .1anqu6 du praident dee dlamant&lrel 
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an•ttool• M L!pod>u'.L lun nom que n·~t point 
Adolf Ht•:!!l'J a·eat montré très satlslalt de i.out Cf't klatant 
~tJJ:ement. 

Et le baron Vt.xelalre, qUl préoldalt à CE'tte pettt.e °'r'
moni., a...it ton IOU11re fp&noul des grand& )Oura. 

Ret•nr.z utt• txc"1ltnte adresu à Bruxe!les-Nord ... Ou 
bOn •n at>ondant• pour tr. 9 et 13.50. à Brwtellee-Nord, 
au Reataw.nt • Roller •. rue dta Crol.aadee, 4. 

Le banquet 

Lee Mura hla!Ol'\oir&phea de 1a paztlc:paUoo be:Se a 
l"Expo 1937 rendroa! • nol.re ~ '~ le b&rœ 
Rt.Jl!l(llld vue:au.e. un~· mUI~ pour La m&Dlàre 
dont Il IJ'al;e - bO- la macmticence des banq\le:a qu'il 
leur ol!ro .i dea bul!~ qu'il tait ~ à leur lnt.ontton. 

La vl.st:.o de a:r Erl>eat tToukn·Dtama comme Uœ 
Daudet dlaatt, au ftl\ltt, de reu Loucb"'1r qu'il ét&lt Tout.
en-Or> a tt•. Mtur .. llement, l'ooca.slon <ie DOUfflJes &l&pel. 

Dans un des plua fameux hôtels par1.slena, où l'on ttmar
qualt le ..:!rnllli•n: comte de Kerdlove de D<nU!rghem. qui 
ne pouVLlt raire moins qu'apporter S<!S homm&gee t. Sa 
Ma1""14 d1am•ntatre. Lul.' toute blacue à part, allment.e, t. 
Anven, un. dea aour<""S lea plus Jmporl.$n~ de la proepUlt.4 
de la vl•llle clt6 han~atlque: Que ~. t. c6~ d'un Sir 
Ernest Op!X"nhrU11er, un Camille Huysmans. voire un P'rltz 
Van Ct.uwelaeru ... Evldemment ... 

Let Etangs de Bierges lez-Wavre 

He tel-RMtaurant 1., ordre.- Ses spec!allt.és. T .: Wavre 37& 

De tels rois ne aont pas infaillibles 

Sir r:meat tSt un homme charmant, affable et adrolt. 
Les lntertta dont U a la prde sont lnévaluables D'Un aeul 
mot. li ~t augm•ntcr ou rt1Strein<1re l'offre des dl&lnanuo 
aur le rnardlé mondial C'est ainsi que son pr~fl&.o;eur tut 
roui<' comme dana de la larme par lt> raux alchlrn!Ate Le· 
moine Ce d•nl!rr prétendait t.Yolr décou\'ert le moyen <le 
recona!ltuer aynlhHIQuement la fameuse pierre prclcl•Ul'eo 
Ort.co à dta tnica. U Ut dt>11.Dt le roi des diaman:a de 
l'~ue dea e<pttlencea qui parurent conclu&n•ts. ~ poten
tat lul acheta IOll procMé moyennant une aomme lm;><'r
t&nte Ne &'afl&salt.-U pu de protéger le marc.hé? Ce!a se 
termina par la c:c,ndamnt.t.lon de Lemo!ne en <oneeLIOO· 

nell• 
Man:lf'! ProlU"'.,, •lOra à ses 6ébut& !ltûratttis. y trouva' ma,.. 

t!èe 1 !.l'Ola p.utld><s: BL'zac. Flauber. et Zo'.a, racon:ant. 
chacun t. aa façon. 1a f&ntaat!que hls:o:re ... 

LH abonnf'mtnh au1 J0urna·t1 et pabUtatlons t>tl1e1. 
français el anslals •ont reçus \ l'AGtSCE OECHt'.\1'E. 
11. ruf fu Penll, Bru~ell""-S 

L'histoire de u Pourquoi Pas ? ll 

~ )ounial imnalrn c Toute !'Edit.ion- •, que dlrlie nou-e 
ami rt romc>atnot., Van .Melle, pubUe, SOlll> !a .,gnuure de 
no!~ ami 1'"UsS-Amort. un amusa.nt et. charmant an.le~,. aur 
l'h!sto1re de • Pourquoi Pas? •. Cette hlstoi.~. no, !ecteura 
la conna~t ~ sont tou.s de v:eux amis Noua ne repro
duirons donc p.u ttt arl.lc:e D est d'a!ll<Uts onié d• tant de 
!'.t11ra que nottt modt"St!e b.'en connu• en est lncornm~ 
Con~ntO!".s.now. ~e rcm~.rc ... ~eureusement FU..~Amor~ 
J• \ 1 Melle et • Toute l'Ed1t10n • · 

A· I!\ P. . ie LoUIS<', Bruxell,.., u r a • La Tol!On 4·or •. 
Ce curm •.e tavcm• lfre ses menu""1oct. à rr 17.~0 
~· n <1 c< plus. Tel 12.64.H cou,· apm s,"l<Cta< : .. , 1 
UAGNlFIQ\iE SALLE FOUR SOCt:S 'ET BANQUETS 

- Madame devra ae puser de mea eervlcœ. 
- Po'.1rquo! cela. Victor? 
_: Vollà, Madame . Je viens de pgner 100,000 flllr.cs • 

la Lot.erie Colon!a•e. 

Le bidet du général 
tln olllc:er de nœ amis, re'.()lll' du camp de Bevt:r:OO. 

noua racon~.e: 

• Le camp de Beftrloo fll!l main:erwit fort b!en ~ 
au polnt de TUe hygiénique W.ls a:lVez-vous qu'il ""~ 
en tout a pou: · •u1 qu'Un ~ b.deU 

- tln ""U:? 
- tln ...u: Peu:~:tt est-<>e un aoattn!r d:J '.«npa 1ad1ll, 

du teml>S ou o.i u.sten&lle pa&JLl~ pour lttt :U!!l'v" aux 
c cooot:.eo •? Toujours es:-u que le ca?Dp de Be<erloo ne 
poo..ede qu'Un S<"Ul bidet. 

> NatureJ:ement, selon la! ~ll'll de la dl.'IClpllDe ~ de la 
hJ6rarchle. rorce prlnclllfJe dN anntcs, c~ !Dstrumen; 
revient de droit à l'officier le plua haut gradé et le plus 
ancien. En l'espèce, au camp, c'est tou.1oura un genéral. 
Seulement, Il y a au.ssl une hiér&r<:hle parmi les géneralL~. 
Sans parler de l'&nclenneté. AWISI, quand l•.a graoda chefs se 
auocklent, on pen: '"''.r le bide: du CAl!lp TOJ&l:<'f de can~n
nement en can:onr.ement, à la vande j~ <l"S jcunN otr!
cle~. qul n'ont J>8$ encore tout le rtsp«t qwe l'on doit por
ter au •• pœtér:~ d'u!I aupérleur. • 

CLIENT DE JULŒN LITS UN !OUR 
CLIENT DE JULIEN LITS TOUJOURS 

Le spécialiste er: beaux b!Joux de fantcr!sie 

Le cadavre dans l'étang 

La rad1esthes:e es~ une b!en bel:e IOlencc - et telles de 
1e4 applicauons sont plus bcllt."I en corn. ~vre '1D don? 

A preu,·e ... L autTe ll<'!llaine, le bruit ae ~J>and:ut, à F'œ
se&. qu·une personne de Samt·Oérard avait quitte aon doml· 
eue el s'etalt noyèe d•ru. lt Grand Euu1g. Amaieur de ra
dl•S"Jle..Je à ses moments perdui, un brnre homme de prè•re 
d(-s envtrons se nut en tête d" la déeoll\Tlr et parcourut 
l'étang en bl\rque jusqu·au moment 01) l"" Vibration. de son 
prndule lUI !Dd!quèrent que ... 

A n'en pas dvuter. c est à Ott mdrolt prkls que $e trou· 
'al: :e cadaue' L h<'bdom.ad:>. re 1001 ne ma:1QU3 pas èe :.. 
rév~ler a la population qui. tout de s::!r.e. ac parag,.-a e::i 
dtwe et.mil'· œux qUl re.taJm• IC<.1> tqcts g ceux qw se 
dmla:lda!~nt ce <14"0!1 att<'ildalt pour pou=vrc ll'$ ~er
<bft e; repècher ~"" '""""" de la dlsparue 

Cela dura toute une semaine. c t4!1>-dirc t.1squ à 1 ap-pa.
rltlon du numero sutvant de J'hebdomada;re loca~ glilce 
auquel on appn~. en!m. que lime X. ne a é!alt pas arré
We (6lc) au GZ&Dd E-..ang, ~ ravalt déclaré <re-si.c> 
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CRt;~fE ECLIPSE • BELLE CHAUSSURE. 

la bacUette lll&iique. male qu"elle ét.alt all6e ~r quoi· que.s Jours de \·acanc:ea dans aa ta.mm. aux env1ro111 de Ctneyl 
Tou.t - b:eo QUI ~ b:nl. 

Nul n'a vu toua aea joun filés d'or et de aoie ... 
mals voua pouvez etre aatW&lt chaque Jour d'un vet.ement nécutt par le Mal:re-TaWeur 
llELLErO:l"D, 76, rue Neuve, Bnuell .... Téléph. 11.65.91 

Flemme, ou ... flaminiantiame 7 
Voia an1ve-t11 d·kouter le Journal 1)&1'!4 de l'LNA de l~ li-? SI out. niw aunz pu con&:&ler que !"~ en OBt de plua en plus ecourtée. Ptnd.t.nt quuiu Jolll'I, un d~ nôtres s'est avisé de prendre le Journal tlamand de l'l.N R. a us.s!U>t que cœsalt l "'1Jsslon !rança~ L·~n f1aman. de oontlnua t. plus dét&11lk, plua vivante aUM!. pendant de IOlli\le& aunu tes. 

AlnlJ. ~ c'eot !e r.cord. le 7 oc~ la journal parlé lnAÇA.0$ a dlltt 3 nunutes. exactement; le Journal parlé na. mand : JS minute& 
Es'~ une tentath·e pour obli&er les Bruxellol&, no;&mme": a s a&11m1:er le c ~de vl&anucb • de l'N lA? S~é à J'atrenllon du aympat.blque M. Fl~ 

SPONTIN. Hôltl du Bocq la• de la Gare, tel 731 Lleu repoeant de vlll~tature· Ptrwon. 35 tranca. 

Le deuxième millénaire d' Auguste 
On d• • "' ..rer e annee. en Ital!e. le deux!~ mlJ. Jérwre d' Auru.ste. Fêtes apltndldu, naturellement. La comparai.on entn M.woUnl et AulfU&te 1'\mpooe. bien que notre I>"Jce n 'ait pu eu de& commenctmenta auaal &an· 11ant1 qu'Octa\e, qu'il n'ait pas IOll épouvantable ramille et qu'U ne 1tmble pu deatlné a finir comme le fondateur de l'Empire, en pllUoaopbe aœptlque et d6aab<2M : c Al·J• blen Jo•,é la f&re<! de I& vie ? • ... 
:l.ialheureusement, on a'ut trompé de date. On ne pou""' ctlfbrer cette année que !• 1m• annlverl&lrt d'Aucuste. Qu'à cela ne tienne, a'eat écné MUJaOllnJ : lts rei.es du dtuxlème mUJéna1re d'AUiU&te dureront deux ans ... 
Sol• lt>n éW;ante 1 

BEI.COKE : ChArbOn de qualité. Tél 2184~05. 
Prl.lt rea anntaaeux pour provt&!oos. 

La fondation de Rome 
Cet e soluUon é1•1•nte noua rappelle une anecdote qui remc te à q\.e!que •nn~ dèJà 
t:n .udi: rranÇJ•L• voy ait en Itaue aux ruu d'étud>or da111 les blbl!othéqurs. Orand &ml de !'!talle et plut.Ot aymps..Uuque au !a.cisme U t~lt fort bten reçu par1.0Ut Un Jour, dans une ~:to 1'llJe de provmœ. U •rrl•• à l'hture habituelle à la blbllothtque municipale où U travalll&1t. Porte close Il s'enquiert auprea du concierge. - Eh 1 a1cnor. rtpond l'autre, c·m un Jour lû:é 1 - Ab bah 1 Et Jrquel? 
- La londat1on de Rome. per Sacco 1 
- Vous ftcs de drOlœ de ~ns. \'OUI autres Itallens. dlt l'érudit en ru•nt On ne ll&lt pu t~s bien en quelle année Rom• lut !ondée et vous voua en connatson Je Jour 
~ .-on.clc:ce ne ~pond't pu m&lS à partir de ~ m~ ment. notre aa\'Mt s·apr~nt qu'il eralt surveillé par la police et qu'on ouvrait se• lettru. D avait tenu un propos 

au1wt'I ..U •• 

BF.NJAMIN COUPRU! 
Sn Portn.1\t - Set \llolalo.ret - Set EftMD~ :ia, a.enue Louise. Sruxellea C~ Lou.IHl. - Ttl U.18.28. 

Un bock avec Henri De Man 
Au coura de la dégustation 

il fut fait un petit tour d 'horizon ----
RETOUR CHEZ LE CENOBITE 

J 'ai Jadis eu lbeur d'esq11Wer, au prollt de ooe l«twn, le tableau de l'intérieur tout à lait ortlPJlS] où vit M. De Man. Sl J'Y reviens, une lt(Ollde a\'ant de retrac:tt lu propos que notre Orand Art•ntier m·a tenu l'aut.re oolt, c·m que le cadtt, Ici. upUque l'homme. Lonq11'U lue• Ooldslller et Ptruo, oommente ractM~ du aleur Bannat. oi) œnaure la cagn0tte, M. De M&n dolt etre vu a IOD c1nqulême étase. en un appartement de prç<JD. quatre pi"- dbab1tauon dont une aalle à manger de trola mètree aur trois mèt.n&. un atudlo de ••Pt mèlrea aur quatre, deux chAmbrel. aalle de b&U1 et culsme. n raut llnaam•r M. De Man le aoir, dana la aolltude totale de aon tournebride, étendu aur aon divan dont un rude drap vert maaque m&l lea quatre pledl de b~e équams uns prkautloiu. el. mMJ. tant aur les cb-s de phJt1&11ce tout en aaquant aur 1& plpe, la jambe irauche repllée soua la le ... drolte SI l'on aonne, le Mlnlltn va OU\Tlr lul-m~me. accroche lul-mtme dana l• ball I• pazdeosus de oon h6te, pttpare lu1-m6me J~ .. ·h!aJ<y, le aoda, le llOt à tabac où put.sera le Visiteur. Celui-<! a droit &u fauteuil, lace au divan. sur !<Quel M reJucb• l'homme d'Etat. Lonqu11 a repla~ CCJnl>ilmcnt son talon soua a& fl!SU et rallumé aon brOl<-11U•ul•. M. Oe Man parle, avec cette extr,me l!b<'rte qu·u apporu rn toUte rhose. IJ parle &\"ee une lenttur, avec une auuram·e tranqulllt$; u y a en lui un• santé lntell0<:tuelle extraordl· nalre, mals au.sa! une espêce de nonchalam:e. de dUlnVt>I· \'Olt.ure qui UDPressiollne belUCOUp l'oboen'&t.eur, parce qu'à a.:cun Instant on n'a l'lmprrll.<lon que ce :!Olt un maaque. On pe~lt avec netteté la ptodlrleuse iûistance de cet bo:nme au nux et au refün de l'opinion. aon lmmunlaawon contre toutes les lihrea collrcUvea qui enflamment !ta pommettes du politicien moyen. Avec cela une aorte dt nalv<~é au sens où 1'1> AD&Jals entendent ce mot; Comme certains enfanta terr.bl•.a, M. De Man retrouve toujours. sous le treillis serré des npplU"enrta et d•s obUaaUons IO<l&lta. le rond de rb!lté toute proche qu'on ne touchalt pas. ou qu'on se ~!usait l touchtr. 
St Henri Dt Man est ambitieux. comme le dloent v s dlt1'11c~rs. ce ne peut être ni d'artent, Dl de ~nommle. nt d'tnnuence : un homme de ce pbarlt ne !)<'Ut uolr qu) ne amb!Uon : paa."r de la pl'naée à l'acte, et \'Olr nvre dt.na Je rkl dP& concrptlons tbb>rlQ\ltt qu'il a C0'1· gtrultes Voilà le Jeu. le grand Jeu. et pour qu1la 1 pt;_.. .. nt cai?ler, ces gcna-tà, Qui sont de :a mce dra Malttta, oont capables de dure:éa Inexorables. Pl ...,. q•1'ellea aont <ans violence ... 
Qu·on m'excuse de taire ainsi mon peUt Paul Bouri•t. La politique. ce n'e<t que d• la poycbolocte. au fond. •• 

L'OASIS ET LE VE''T DU DESERT 
- Q"e le ' •nt du dPserl 11 q11. .~• pou aouai• aur lea palmiers de notre 0&111, constate tranquillement M. De Man, cela ne peut ae oJer Noua IOIDmea pa.rtJa. U '1 a doux an.s. aur Je pnnctpe d'une majot1t~ ma&ll<e dana 1"5 troll puta; cette ma)Onté n'a plus sa oobhlon de J•dl•, et certain& pointa de notre programme ""ront ardua à réallarr a•ec lu rorcea que nous croupon.. actuellement. Cepern::ant. If' pt1n· clpe du tnpartwne - Je t!eM à le aoullgner tout de sutte -tst aboolumrnt le .rut qui ao!t l)<l<ISlble en B<>lrtque dan• le caa presmt c·.,., qu·en elf"t nous ne aomm .. paa en ~rlod• normA;e, mals en P"riod<' de reconstruction. Noua avo111 un Immeuble neuf à bâtir. et l'on n'en construit pu sans un accord solidP dt:s o l""'p.."i d·· m~~t.er.i: D'autre part, ce qui tm))Orte, ~n'est pas JIO',.. pe,...>nn&h<# a noua. les cOn· tremaltrea du bâtiment, mals c'est li tàche même à laquelle 
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DOUi 80mm• ane161, tt.cbe IUr Jea modallt.61 de ~ 
Q DO peut 1 avoir ~ OOnttO'ttrM aérleuJa. 0D a antam6 
un proça.mme : U taut qu'U ,. r6&1118 avec ou ...,. noua. 
parce qia !Ill rttormea qu'U oomporu IODt lndl.~I• •. 

- De cea nltorm ... oertalnes ont ~t~ mu-, ot poreonno • 
.. ur qu•lquea ~n•rsum~nea, ne Ille qu'U taUle 1• oompta. 
bUller t. l'acU! du aoovemMDent.. Mala d'autres ont tt6 
ajOUm~u ou. en lu acoompll8s&nt. on leo a partiellement 
ttet.mo!Ma. Qu'en ~-voua 1 

- n 1 aurait lt.-d03Sla des cbœea t. dire, rlpooto Henri 
De Man, en reprdant d'un air ha.slt daœ la dlrectlon du 
bouc en paille treMHI qui cons1'1tue le ~ul ornement du 
ltUdlo onoocnbnl de u ...... ; mals .. 

- Maa TOUi n'en c1lrU pq plus ... Je comprends cela 1 
Pouv"'°~ au mouu me tournJr la crltlque des d.l•enM 
tu.pet. du eouvernement 1 Me dire par exemple, œ quo 
..,.... po~ d.. mouvem.nto tasia de l'amnlstle ? 

- En cette oecurreno<", on a eu tort de .., lalller trop 
~·r par I• rexJstea et de croire qu'lll JUltl!lt.lent 
une capitulation devMt Jeo natlonallsteo-n&mt.nds. C'eAt 
&lns! qu'on a rait obltt l~att! d'llne série de c&a d'••~ 
qui auraient pu ae liquider an.s aoulever aucune nlcrlml· 
nation ll'!rltWM! ... 

Et, 1·anlmant : c Que Borms et quelques autres lndlVldua 
du même wnnrau eolrnt on non êlecteurs. cela n'a que peu 
d"lmportance en eol: qu'D y ait eu pa.r ailleun deo lnJustl· 
ceo. cela êtait tnconteatable, et U tallait les rêparer. Mala 
on peut ae drmand.r a'tl êt&lt opportun de donn.r tant 
d'ampleur a un dêbat porl&llt sur des faits J)L'!Sêa. i.. cen
dre fJSt la ch- la plus s~rtle qui soit, et le pusé n'est que 
undre. A la remuer, on 1·ueugle. L"ampleur qu·on a 
d"'lM au prob!lme de l'amnlstle est an.nt tout le fait dt 
oonJonctures utr!nMQuea, et que le cabln•t n·a pas TOU· 
lur.s: c'est ausal la co~•nce de tm vieilles erreurs .•• 

- n est certal.ll qu• al. d'une pe.rt.. l'on avait rfslê ~
tobltment. en 1919, lea Ju.ies revend.lcaUoll.s namandes. et 
d'autre part.. dH~nl en des oonsells de ruerre Quelqueo 
lndlvldua qui avaient été un peu fort et qu'on aurait 
tualll6a pour ltur apprendre à ne PB4 rigoler avec lea 
rranda prtncl~s, tout eilt été réglé on ne peut mleux ... 

- n 05t en tout CM évldent, rl.sposte M. De Men, avec 
une Ironie auez ambllflle et sans Juger ma suncstlon, 
que Borm• f'lt réduit au rôle de quémandeur. PaMé par lf'S 
arm•a. Il eOt ét<I ~evé au grade de héros. Voyez queue 
promoUon 1 ... 

L' AFFAIRE BARMAT 
ET LA BANQUE NATIONALE 

- A l)C'lnt vl,..-voua vu •"llotgner DOll Pandores. con
fOQua pour pro•r la zone neuttt envalue par lei Anctma. 
' contre les traitres •. Bao;le, !redonnant l'&lr de b. calom
Dle. entra en aœne l."aftalre Barmat éclata, Et d• DOU• 
veaa. on alerta la Pandores. Et \'OUS atlS51, \'OUI !Otes 
aiertê ••• Et, ma toi. \'OUI rotes en cet.te a!lalre tlù dbcut.é. 
On a voulu que vou• ay\!'Z f'55&Yé de torpiller le mtnlaUJre, 
d'autres. au contraire, s•na de l"opposlt!on la plus dêcldh, 
ont lURé que \'Out avin ~t.é mou ... 

- Mon Dieu. rlpost" Hrnrl de Man. comme les sens aont 
dllrlcUea t. contenter 1 Me posai-Je en vengeur de la vertu. 
ébranlant le temple. et taisant un pêtard tormtdabl., Je 
doV<nala un coupe.Ja!Tf't, un torpilleur patent;! - un vU 
ambitieux. SI, au cmtralre, fessaye.ls dans tout ceci d'in
troduire de la mesure tt de rester calme, fétala cl""' : 
De Man 1 One moule, comme tant d'autreo 1 

Henri ~ Man oourlt et s·exp11que : Le srand rappcn 
qui a étê produit a•ll' l'a!!altt ~ la Banque. fen prends la 
respomabllltê Intégrale Je l'ai epluchi' Jusqu·• la demJ~re 
lime. oui. et )'al voulu qu'U tilt modère. et qu'U tint un 
compte des cln:oœtan~ n ._t.àt un certain êqu1llbre 

• Je n• p·.tla d'aWeun m·empêeher de po~r que dans 
un paya qui ne serait P'" empoisonné comm• le nl>tre. par 
d~ hallUll poUuquea toutes ;>trsonneUes et aou.ent Vlltt 
dans leun moblleo. cette a!talrt ge aeralt U&olue •na qu'U 
rtlt nêcwaln do créer une espèce de pt.nlque, de remuer 

N'attendez pas plus lonqtemps pour venir, 

dans le délic:lewc décor du GLOBE trans

formé. voua réqaler d'une culalne lnchanqée 
c:e qui est tout dire .. 

• 
Menus à 20 et 35 fr. 

NOMBREUSES MARQUES 
DE CHAMPAGNE SERVIES 
PRESQUE AU PRIX DE GROS. 

• 
MENU A 35 FRANCS 

iSOTRE POTAGE D' \l JOl ltll'lll 1 
HOlliRD DE \OR'\\ n;i,: 1 ROIO 

S.\l:CE "HO"\\ \bE 
POCLARDE DE BRU\t:l.l t:.; " 1 \ BROCHE 

MOlSSEU\E Dt: I' \I.\ HU: ou 
PETITS POIS AI.\ f'R\\Ç\l•t: 

FOIE GRAS TRt:ITE DE ~Tii \'lllll llG t'\ CROl TE 
A L.\ GEl.EE DE \EKf-. 

CREPES A VOTRE FAÇO\ 

• 
Allez, vous aussi, au 

Restaurant du 

q.to-&e1 
transformé 

5. PLACE ROYALE et 2. RUE DE NAMUR 
Tél.: 12.45.65 ot 12.''? 5 

EMPLACEMENT SPECIAL POUR AUTOS 11 
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to11t le paya, et de dNoumer l'opinion dc;i probl~mra essen
uei.. de l'heure. On e<lt tout simplement modifié le statut de 
la Banque, comme j'ai d'allleurs exige qu'U le llOlt, et pna 
les 911.netlons qu'aurait neceso1t~ le cas; pereonna n'en eot 
rien su. hors une <rentame d1nll~$. Et l'on dt évtt~ 
une atteinte au cttdit du pa;s. 

- Le credlt publlc importe~ peu aux c.>.tona qui ont 
mem le tapage que nous arons oui et qut n'est pu prh 
de rio:r. )e cro.s. La mesutt et le.a proporUons ne sont 
pu leur tan .... 

- C'est prec:istment la rau.on pour laquell• 11 m·a semblé 
qu'U était de mon devoir de prendre avec force la déftnse 
du Premier Ministre, qu'on traitait de voleur, alor11 qu'on 
aava!t pa.rfa!tcment qu'!l n'y avait nen à lu! reprochtt, rom
.me d'allleurs n011 adversaires eiu-mèmes ont é~ contramts 
de le reconllllltre. Le col!oque q\U me mit aux prlaes anc 
M. De M•>nt m'a étt dicté par l"Uldlgn&Uon q,. m'irupl
nLJent ceo Bulles, eomme vous lf'S appelez. Car Je sais 
que le brave homme dans la rue, qui n entend roui te aux 
métaphol"!S, prtnd pour de l'argen~ comptant tou. Lf'S 
outra~ ... Et parce qu'un che! poUtl@e a pe~ .i.. nmu
nérat'.ons rtlroacU\'es auxquel!es U a\·alt ltr&Jement ciron, 
on n'héslteralt pu, pour un peu, à décréter qu·u met en 
poche les argenten•a quand U dine cheo: d!'ll amt. .. 

- En effet, c'rat un lieu commun de déclarer que le. 
calomnie est lndeotructlble. Tous les lnltl~• savent par. 
taltement que M. Van Zeeland •'"-'t •PP•Wn à remplir 
aa tAche. Mala li n'empkhe qu'on a beau dnmitr dt• pré
ci..lons à ceux dont on a bourré le crine Et Je conntw 
de bons Rexbtts tnloa!s dan& leurs paeqes, qui rut•nt 
pemadts que notre Premier a polar.lé, nm qu'm les 
ftxant lntenstmmt, des lingots d'or de dix kllœ. Ce oeralt 
croteaque, .i ce n'eta1i 11 trlste; et al Je puis eirprlmer 
l'oplnl<>n du •i>«tat•ur d~ltteMé. li est bltn reirttt&ble 
que l4. Van Z«land n'ait pas déclaré du premier coup et 
aaia ambages: c Mes atralres personnelles eont mea affaires. 
J'ai touch6 C<! que l'avala le droit de recevolr, et à titre 
d'expllcatlona aupplêmentalr~s. Je ne put. que voua m11.nder, 

en cinq lttt.ru, le mot le plu_ mergtque de la lanl'te tran
çalae ... 

M. De Man hau- le<s épaulea et approuYO · 
- C'eât êt6 le moyen, peuWae. dtmpk~r que l'on 

confonde a Ion l'a!tatre de la B&Jlque NatlOO&!e avec le caa 
de M. Van Zeeland. On a tan beaucoup de mal en essayant 
de tr&n&l ormer en K&ndale pollttqi:e une queallon quJ pou
n.tt 1t Haoudre P'lf quelque.a rffonnea 1ntt::eurea dans un 
Ofianlsme qui ne dépend d'aDleur qu·~ partie de l'Eta1.. 
En eauiant de roucb.,. le Premier Min1&t.re à tr .. ers 
l'ancien Vlct!·r>u\'cmeur, on a tout 111mplt'mtnt rtndu plue 
d!tnclle lt redresarment auquel J'&l tenu à p~er. Car, 
en meme teml'$ que la &UPPtes•lon do la casnotte, u y &\'ait 
toute une atm0<1pMre à nettoyer. Je m'y aula emplo~. et 
Je ttua.'1ra1. La Banque Nationale doit etni une mal.Ion de 
verre .. 
~ De •erre dépoli t 
- De crbtal quant aux êmolumenta. de ttrt'e mat, quant 

au détail ~ opéraUOns courantes. qUI ne recard•nt paa 
le publlc. 

Pour en amver là. Il J'e$'.e d'a!Ueurs encore a.n bien de 
chœea à réaliser. L'atlalre de la Banque Nationale. mal
beuttusement. n·est pu !lnle. n y aura le procêa Barmat, 
dont j'aurai sana doute à tirer certain,. conclu51ona. Et 
pu]$, j'aurnl à ttpondre & dlveraca lnterpellatlona à 11 
Chambre. Cela me permettra de dire C<! que Je pense des 
dl!!érenlea qu"tlona nouvelles qUI n'ont aurfl que depul.a 
le dernler débat parlementaire. 

Tout cela n'est pcuWtre paa fort riJoulu&nt. et Je me 
demande IOUvent al ce ltnae sale. P<lbque lln11e aale 11 y a. 
ne paurraft :p&s ftre tout •~I b!en lavé à moina de !raa et 
&\'ec mOina de pabl1c!té. Mail. en!ln. :e !ait eat qi;e. J>a
qu'à pttxnt, on n·a pas encore t.rou•t 11\!eW< que le Par
lement pour eurcer le contrOle pubUc, aana lequel U sembla 
blen qu·u n·y aurait pas moyen de débrider certains &J>œa. 
C'est pour cela que. le moi& pao_~. j'ai tant 1111111té pour 
que l'on convoque le Parlement en sttaslon extraordinaire. 
L'év~nement. Je pense. a prouvé que l'idée était bonne. 

DE MAN. PREMIER MINISTRE 
- A l'lnt:ant trouble qut précéda le vote d• aeptembre. 

on a prfllcn~ a l'OPlnion rot.re candJcloture oom- pœs!ble 
!:lie l'était •n erret, car le départ de M. van Zeeland n·e0t 
PIS Interrompu la ttalls&t!on du plan d'enaemble. SQn rem. 
plaçant n eOt tait qu• le re!arer. l'OppoolUC.n n'étant é'f1· 
demment pas m état de faire ~r un progmmme adverae. 
Dans cca condJ\lons. pe~vota qu'une candidature aocla
llste rétonnlste eOt eu chance d'avoir, dana aon propre 
part.!. tout l'appui nécessaire 1 Croyez-vous qu'un Premier, 
• socialiste ... d'Etat », aurait eu l'adhé•lon des Man.l8tea 
« purs • ? 

- Et pourquoi pas? Dans le plan du riel. Il n'y a là 
que d• •'1.Ules q•ierell-. de doctrine. rtpœte M. De Man. 
Sl le • Jdal.lste ae veut participe :10nn tste, Il n '1 a pas 
d autre formol• qu" la IIllenn• et celle de Spaak_ Les 
RénexJons sur la Vloltnce. la ttvolut!On perpo!tuelle. c'est 
de la lhéot1e Noe •J1ld!cats le avent tm b!•n. Lee th~ 
appl!cable. actveUement doivent ae \'fritter dana un t&dre 
lllltlonal, .. rial~r PAr des moyem léfaux et progrt.Y!!s. 
Soyons pratlquth, pour l'amour du ciel 1 

Là-de11&u.s. pipe, et replpe. On cause. on •'embarque dans 
le Xllle 1l<'cle, le thomlame. la décadence de la morale 
chrftleon. coot~mporalne, l• posltlvlama des Jfsultea et 
autru dl~rtl.,..menta de cenelle; Je Cl>llltata, une !ol4 
encott. combien Henri De Man eat prk de Cf'rtcra cath<>
llquea Et. à l'hture du départ, tand1.1 que lul-méme me 
met au pied da l'ascenseur, dherroutlle la porte de l'lm· 
meuble: 

- Cher Monaleur. pour ttn!r, la que.al.Ion que Je pooe 
à tous m .. • mtnl<tres bockl!a •: SI le mlnls~r• tombe. 
que !ere>:"'OU.S? ~partlret-\'O\J3 pour des paya c e.tran~es 1? 

- Mol? P .. du tout. J'ai tllll de circuler our la boule 
ronde. Je rnte Ici, et Je cultive des !leurs ... 

LA CAUDALE. 
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PROPOS D'EVE 
L'encrier 

La COIUIM Valt<Jc l"aw1t d01ln,, U 11 a i~nvt cinq au, 
.,,,.""' œ"°" de noce•. 

La COIUlnt \'altrlt '1all vn• rMale femme tTls wde, 
tru ml!chanl•, tu• rlcht •t trts cu;are. Et po•rtan t. on 
conti1t11CU cl la r«tt!>lr alC.% fttes de /ami//•, non par lntè
rtt - on J>r'C"t'Ol/411 bltn qv'tllt ferait •n tt1tam•nl ini
qu~, .taugr~nu, ht"rb.•~ dt cl1au.ue·tTa1>t-1 - mac.a par hab1 
tv<U. Ell• /<Usait P<1r!lt M• lncont'énl•nl• de 14 mal•on, 
comme la cheminé• qui fumait par t"nt d'<N'lt, et la 
porte d'tntrte qui grinçait quand le ltmp• ttalt 4 la 
pluie. Mw comm• •lie ~tait tout en,.mbl• tnn•11•u•e tt 
perfide, lt• galopin• d• la tnbu dWJltnt qlltlle jolg1111tt 
• r1rtutlù au dhagrtablt •. 

Elle apporta ion ~. le dtballa a~c prttautton, tt 
dU; • C'ttt d• I.ovu x1· / • Htl4r I .-·aa11 dl< Louit XV 
- ov du molm ~ qu'on tt qutte ttl da"' lu catalogua 
û grandi =uO.:m. S•mblt-bror.u tt remb!e·marbrt. l'o~ 
Jet ttatt ltllrmrnl friccmgro ~ Ier Jianct• tn tt1terf1lt 
1411..1 voir. 

Au oourr du anrito qui rvlt'lrent, I•• tf!ortt qu'on fit 
pour :J'cm déborra.o.<rr rtsltrent .uperflu•: on dut renoncer 
â l'0/1Tfr au:c Jlll•ttrt de la famille ci ltur premltrr. com
munton; on 1-.n/a de lt rtfiler â des ~•ni•• dt chantl: 
il rettnact ln""11du. Chaque foi1 qu'on tttgagtail u•t nou
i:dle bonM /tt Dltu la.lt, tn rlngl<inq ant I .. ) on /t lui 
J)f'OPOlcllt, ttOn raru faln tG!olr ••• agrt""'111J, lnrorla
l>ltmnlt, tilt '"'°"dalt attc polittnt tt froidti.r • 1 ,\/trC1, 
lladamt. mats j'ai mo11 11]1/0 .• » On at<Jft fini par ~ 
rtll{llJ.t'T .....,. '"'" platt<'httle tlttü du cagllm, dans le 
11TtnJcr. Valb'le mourut, on l'oublia. °" o..blaa l'N«Tltr • . 

M<Us l'autre 1our, la mhia91Te rtl'lnt de r<U"Onct•, déto
ré'* .- ott oppttlt de rtu1ç~unt1 QUt eonM:.t.!tnt touttos lei 
mtnagtru â cttle tpoqut de rar111ée. On 1a1t qurll~ fureur 
lconoola.<lc, quelle 1oif de débla11a11e sarmurtt ltr p•urru 
4me.s quî ont u·cu deux mois à l'air hbrt. dani un lo(lJ.S. 
dt.encombré, qumtd tllo retrourent le ch•r /011tr con
gestionttt, craq1UJnt dt partout sou..s le potdt du acqul.ri
twns, l!b'itagts, tt 1ouw111rs d'un quart d" iltcle: lt1 mal
/1.,,.reu•n t1<111f!cnt. c"tst bltn Slmple.. Crl"'cl fallait déjà 
malli bene nir '"' lot de b1btlot. nperflm. quand Z.. cla
mew-1 dt "' famUlt rarrtterent : on lw la!Jsa commt ,.,.1que chomp d ()f>hatums, la caiv tt le grtnitr. 

Or, bon nombrt dt frmmfl pourrvirent toute /rur W. 
un id"'11ama1SallMnt: rairt dt leur"""" tl dt l...,.urtnl'T 
dn "''°"'· J'en cannai• deur ou trot• qui 11 1<>nt partt
nuu. mais il leur fallut u"' telle fmn•M da"' la d"-'t· 
lfon, une telle oont1nu1t' dom lt1 dt.$Urlll. une ltl~ cruaute 
dan• la logique, qu'tllrs rutent d., ~pilons La n6tre 
n·~n ~taft .PCJI kPJe: .t<>t1P1rantt tt gtmUsantt, tlle 1~ lab· 
MJit 1Vbmtrgtr, Armlt de fort:u 11-0u<tlltr. il-rt dt 1olt 
Uvcutatric<!. •U. fit le tœr dt "°" ro~aumt Qll'tllt tnnna 
ncombrt dt C'9 q1t,,. patou gc'ltcü on appdlt d•• 1 brol
ltu De et• brolltl, ltJ bolinlz r,,,.,.;utr"11t et qu'U1 purr.:t 
A]lant grO'•fl<! le. plut Importantes. tll• /1t GPJ>tl cl c:-tt 
/lomiM dt l'art qu'tn certauu pa111 on nomme .-~lf!annkr 
tt d 8ru.rl'/le1 c t'Oddtn "'I benttn , .. L'hommt: amtxi. mtpTi 
~nt et protrctt"ur. Jl'ta un œil ml-clo.11 j'ur ta cutdnlèrt
- encore Nt bon etat - lt• lroi• poe/u rolo11nr1 - presque 
â /"état de neuf - lts drur l'Oitures d'enfant - plu• •oli
dt1 qu'tlle1 n'en ont l'air - et la ch41st en bob tourbe! 
ou cannage dl/one; - ce boit tournt, quelle iolidlld tout 

tû mtnui t - en J)1'0po3o gc!ntrturemtnt 1 une p•tce tû 
cinq d 11.r francs•. qu'on f1t monter laborituumtnt flll· 
qu'â dû:, 11Tâct â l'octroi de vleuz journauz, d'un ' "" ci. 
chi.l!oru •I d'un lot dt flacons dt•a,.ortu Alors. la mbta,. 
gtre oortlt ''"' tncrt..,, tt dit: c Et ça 7 • 

L'homme out'!"lt tnJin lu 11euz: 
- Ça 1 Qu' tri-et ~ "°"S t"Ollltt f1Ut Je fcwe de ça P 
- C'tlt du Louu XVI 4!flrma la banne dam• 
- Ponlblt, rtpondit-U, mau ça n'tntrt d<mJ aucunt cal.6-

gone ... 

Le jugement ttait •aru appel; ni !>lb</Ot d'art, ni objet 
dt ~•lltt. ni orntment. ni UIUnlllt, robftt lnelru.al>le, 
innommable, joignait, comme 111 donatrlct, l'inullle au 
d<!sagrtable. 

ParU i.. • roddt11 en b•tnen ». kl p<m1-r• .-rtalur. bondit 
fUJqu'au grenltr, en ouorlt la lucaTM, et brandtuant r.,._ 
C1Vr, l'apprttalt cl l'tnVOl/tr 1'1!crastr da"' une courette 
aw: pat..!1 pointus. L'hOt'Ttvr dt la deslnlelfon l'arrtta : 
elle •'OIÙOJt bien le """""" ou Il' iYndrt, °" 1 aband,,.....,. 
au coin d'un• ,,.,., mou dtmoUr de 1u Jlf'ttpr•~ """"' 
re1'C1'1,, dt i'a/tt1• ! Son ,..., du durable, '°" luwTt1<r du 
!lQIPlllagt ataltnl fuVMll sa colht. Elit rtmlt dnt.cement 
rhorrew rvr sa toi> lette. otl la po'"''"'e dei fours et dt• 
nuits achltt dt i.. la/Ir 1att1 part~nrr â le patlntr ... 

Et te pul• 11uurer qve cette ht.!IOirt ut vraie parer. que ... 
parce que cette mtnagtre, c'e~t mol ... 

E VE. 

La haute couture 

exlre ta t.a .e cJntr;,. et la pollr.ne trës rnarqutt. 
Pa.ale lk,-u adaptera TOtte atlhouttte à ca ext,f'Dtes. 

Celnturw d, h M.._ ilnge!'le. 17, ch>u•-.e de Cb•rltt0L 

cc Nous allons faire un beau voyage ... 11 

SI la 1.gne gén~mle est, cet hiver. ajusth et 1 !tmln!ne > 
Caous rebei.-on ~ le11 orellles avrc la 1 lém•ruté »l la 

ligne sportive a un accent bien partlcuhrr 
L'an dernier, le mme c:œrume l&llltur lt'rva:t à ta fols 

pour les Co?U~ maunales en vWe ot pour le aport, ~tte 
anntt, Il n'en tst rien li <0\15 taud."& deux coatumes dt bgn< 
• spon1<e • • un pour la nlle et un pour le apon.. Car 61 la 
ttnue de rtlle, pour tout,.. les heures, tst ajustff! au J>C"--•ble. 
ta ttnue de 'POi'\. au con~. est extrêmement vague.. 

.Elle •'appettntt d'allleurs à ta tenu~ do "o)age D y & 
quelquN aruifra. c'ét&lt 1.0Ut Just< al oo n• tO)"llCl"Ait pa.s en 
robe du l()fr. Aujourd'hui, il nou.. !•111 un C<Utum• •!)fcu•I 
pour voya11er. Ce n·e,t pas un mal SI le confort dM moyens 
da oocnmunlcotlon n'lmpooe pa.s une tenue apklale. Il n'en 
est pa.s molN vrai qu'un" toUette trop habW~ choque 
toujour en chrmln de !er ou en auto 

Nou• parllona to!Jt â lbeure de l&Ulcur A vrai d:re, on en 
:-orte peu pour i.. YO)'&fl<. d~ qu<0 !"" lrokla aont arT'!Tés. OU 

• akm, on roto<llTe ~ t&lllt'ur d'un bon mant.eo1u bien épais. 

l tout oomme •li a"ag!<Sllit d'une simple roœ œ qui vous 
permet •Ir graduer ta ch&l.,,r. Da.nt le compal'1Jmmt, voua 
quit!« mantl"aU et 1'de Pour •·ous "'"drfo au 11·ason·r..,au-

' 

rant. •«UI ttmrlln la veate ,;,ule S'agll•U d'un arrêt un peu 
prolongé d.tlll! une gare? Poul' dest<'ndre sur l• qual. vous 

l \'OUS cmmltounn dans \'Otre mantrru. 
Cc manteau est donc la partie la plu• Important<> de votl'e 

tenue de •OY!li<. Au rebouJs des mantf'aux d<0 vtlle quJ sont 
l.M: aJuatü, nos manteaux de voyaae llODt vaiuea. là tvo-



L& covn'1llEB SERGE 
... ch•llPff d'bell• 

qui nt •tnd qat d" mod~" excluslfa cle 
,,.nds ooulurlon parialeru, tua. 1ur toe 
me.u.rtt, la robe ou le ma.nttaa de yotn 
chois, à partir de 500 tnnca. 

qu•nt a..-z exactnnt'l'lt l'an~ palet.DW*C, ch•r aux pre. 
mlereo autcmoblllste.s n n'y msnque qu• I• •Olle d• pze 
t t In ..,..,.... lunettes. l.a eont exutmemmt CODfonab:ee. 
mala quant à :in qu'ils IOllt SO)'Ullll 1-

Ollé! Ollé 1 
Le bol• ro a dt.old~m•nt la '1e dun 1 On volt bien que 

l'Eaparnt ost l la mode. Nous l'avona pon• tout le pr!JI. 
~mpa dtmltr, tout l'tte. et voici qu'il reparait cet automnt 

n ttparalt, à vrai dln, aous J'upeet modeate d·un ••te· 
mtnt ut1Utatrt. lA boltro que nous portODI à présent nt en 
tourrure. C'est un vttement p&Me-partout que nous arborons 
lndlflt!mnment aoua Je tatlleur, •ur la robe-manteau, aur un 
mantnu d 'au tomne. sur la ro~ d'après-mldl et mmt quel. 
que!olJ aur ta ~ de pcUt.<!Otr. 

IJ faut a•ourr qu'U est bien pratique. Vous oert'I bttn 
htutt<ae de le porter ch•• telle ou telle amie quJ n'a pu 
encore allumé &<>n chaul!a1e central OU clam tel petit 
lhe6tre qui a'autor• d'une aotrtt douce pour faire stler 
lea aepcta-ra Entre pa.renth~ c'est 1tnmleme::i1 par 
lea aolrtts dou""5 qu·an attrappe des rbum•a. p&rc• qi:e la 
doW:eur de la IOlrtt voua l.nclte à abandonner \'Otre manteau 

!'Our en revenir au boléro de !OllI?Utt, n se fait en toutes 
aortea de bt!ta Cvmme c'est une mode pratique mal> qui 
_..,. vit•. char.un• l'adopte, mata ptt10nne ne veut faltt 
d• frais. Auul le botero de fourrure "t.-U confectionné en 
1cn~ral avec ll'ft vltux manteaux, les •X-petites vu!ea. bttf, 
toiu l•a fomu de urolr 1 
Apr~ lu!, ta fourrure ne servira plus qu'à. latrt des 

COU..•ln.I., 

POUR LA CHASSE, LES S.'ORT 
tJN CHAPEAO s1œra AXELLE 
Mt>d~I"" exrlU•IC• cttatlons de Ç11nd• cl9-
AXELLE, modiste 

g1. Cball&Sff de Charleroi 

La ceinture de l'almée 
i...,.. ·le, e:. rt;:et.ant à lac Fém:nlti • . d~t n~L 

ttment nous rammer l'kharpe, 
Nous 1·a,1ons bien oubUtt. l'o. kharpes, c'étaient du 

cacht>-<Oll ou doa foulards de l'a.spect le plu.• ma.<culln 

FOURRURES R.GRÉTRY.36 
L.A Fl!MME PROPOS!!; ET GOUBAU DISPOSE.

c;,.01a. l"C.O•l"AAA.9L• A OU ,..,. ._..._. COH'4.JJUl.&JCQ 

La dernière histoire juive 

C. brave ouvrier eat venu à Pt.r1I pour travailler il. l'l!:x!» 
attlon. ma._ U a ce QU'OD appelle un poU dam l& main. ToUI 
Jeo tnard.i.8, ses camaradeo l'entendent murm11rer a•ec decou
racemeot: • Quand donc viendra lt quatrltme Jul!? Quand 
donc •tendra le quatnme JuU '- • 

Intrtsuts, Us tall.>M'nt p&r Jul deman<ltr • • A.tais qu'est-ce 
que tu llOUS clWl:.er; avec ton quatzltme Julf ? Expllque-
1<>11 • 

- Eb bien 1 Je premier JUii, c·•iau Molle. "'- U a dt!endu 
dt travailla Je arnedl t.. deuxième JuU, c·~t&Jt J'5ui, e:. Il 
a défendu de travaùler Je dimanche. lA ~me Ji:U. c·esi 
Uon Blum QUI DOU$ a !nlf!rdit de tra•alllrr le lundl. Q-•and 
clone vtendn. le quatnéme )Ulf qui noua détendra de tra.

•alller le mardi ? • 

TISSUS DE LUXE 
Jarry chez Rachilde 

«NOS CHU' l<'ONS » 
COupea aold~ • 38, ru• Grétry 

Q·ielQUOll Jeunes com,1i!ons ayant tt?rla une pièce d'Al· 
fred Jarry, en re.5USCllf! naturellement des anecdote> sur 
IOll complf! En voici une, bien Jolie : 

J arry est elles ~d•, d&Da le ot!lN>re petit $Alon du 
• Mtrcure •. rue de Cont!é. Il po:te 11%1 coa!..;me de cyrlls!e 
Iris usace. couvert de taches et de pouss!~re. a•ec quatre 
ou cuiq accrocs tr~ apparents et fort nonclulamment ré
p&rM. Rachilde l'entretient d'UD crime qlll tait un certalD 
bruit: 

- D1ta-mol. père Ubu, TQw; •oUà com1>«1mls dana une 
vilaine atratre? On ;Len\ d a&.!a!S'ller une Marie-chat·per
du lune fllle galante dont le nom now; ~ppel et on a 
trouvé chez eUe, pamu dea p11p•era plus ou moln• p1t<~ 
ttaques. votre carte de •·14tte. Toua l•a Jo11maux, ce matin. 
en pt1rlalen1' 

Alfred Jarry bondlt aur aon siège, prlJ !l'une furieuse 
colère : 

- Vous , voua n•av01 pu cru ... 1a. madame? 
Rachilde repnme avec peine une vlolenlf! env!e de rire 

e~: 
- Oh ! nous pemJons bien que vous n'auru al.Jeun mal 

à établir •·otre Jrulocence. mals. 
J L'T/ est de p!u.s en plu.s furieux. 
- Eb ! U ne . .-a.Olt paJ, di;-U d~ anolr al Je l'ai ou non, 

tu~ • On homme du a:oade ne d pœc ~ m cane chez 
les fi,.,. ma-da-me 1 • 

ADAMS TRAl&IER ~uJ appareU d'extrctce ~mplct 
- r, A \. ·' Nl!:CK il. GRAND S.\BLON AuJounrhut. t.oul est chan1e. L'écha~ tsl lmmen~. tU• 

est dlap~, brodtt. paillot~e. elle nous envoloppe et nou. 
dt!coune, •ntln. elle ae porte avec les robes du aotr beau Histoire parlementaire 
coup plia aou .. nt qu'avec le tailleur. 

Nous ne pouvons que nous en réjouir Que de charmantes Uon Daudet public un c Brt!vl••re de joumal!=e , dont 
aultudts rn P.'MIP<"<'tl\'tt, Que de Jeux nou\'~aux paur notre nous tirons l'amusante RntCdot<" que votc1 : 
coquettorto 1 Et quel merveilleux moyen de rajeunir une c Un jour, à la Ch>mbrt, •·n 1922, •I J'ai bonne m~molre, 
•~•Ille robe 1 nous nous attra;>âm .. !IOudaln. Brtand e• moi, co:nme deux 

Pour I~ momonL on porte le plus !Ouvent l'kha~ en chauffeurs, avec une "'rce d'allégresse dans r:ns· •• Nos 
c•tnlure Il pnralt Que cette kba~. ancieu..,ment dra~ 1 coli~irJts étonn~s s·amW<atent b<'uocoup. Mab é ta f.n de !J, 
aux hanrh~ a pour mlo;slon d"arcrntun la finesse de notre ""•nec, Je prt!Sldc-nt nous pria, p<JUr l'e Ol!·clel •. de corr'
tallle rttr0tn'tt J•r nos expr=·oiu tTC>p vhc~ • Briand rcmp!aç9 • ..;_ 

&lit ~ fait en ttol!e pa~le à la robe. ou de t•lnte aourue • po.r • gT1l"<".er lnd1v1du •. Je rrmplaça! • maque
op~ :.Cals tl •·otre ro~ compone d~ a;rimtnt• de rrau • par 1 gouape • e! n~ encadrlo"" le paurre q oui 
t'e!ouro. TOUi r•:u la ceinture ~alement en Teloun. Elle 1 l'tret •J bien que nœ t~te! ae toucluknt :;>TCS<; En 
oe llDll• dtnnt et r~ombe en lonp ll&QS le lon1 de la robe d_..ndant l'esca~r nous ne pCime.s nouo e.'D~he •o 
à la man~,... de. a·mm.. 1re. • -

TEINTURERIE DE GEEST--41 , Rue de l'Hôpitàl -- Téléphone 12.59.78 
SES BELL!3 ~RES. SES M.TIOYACiES SOICi N'5 --:;,- E.>;VDI RAPIDE EN PROVINCE 



POURQUOI PAS ? 

LE CRE~USlER • CRAVATIER 
BONNETIER • SPORT 

se recommande 
pour ses hauttt nou• eaatft 

6eJ Pyjamaa - Sea Rot>ea de Clumbre - S.. Crata!a 
à fr. 6'.75 à fr. 15..- d t p. fr. u~ 

A• c .. ,.. Qt.,lt•tt••h t J"•j l'honneu,r de tilt• 10 ._ de R.em...se .u.. ln ..... ...,_ O. ~,.... 
18. Bouleurd Anlpacb. Telepb.ono : lU t 57 

Palomanie 

Petit bonhomme vlt encore r Le petit Jeu pàle s•mble se 
r l'1Ilettre de sa crl.so. bttn qu'il soit encore bien faiblard. 

LPs palomlll1'3-IX'Ptnltnstea ont ..:compU de& prodlres. 
dont rote! !"exemple le plus curieux : 

POur Obtenir un arbre d'un PEPIN 
O. bonn• fol Il faut d·abord etre PLEIN 
Enlulte prendre une patte de LAPIN 
Et en !rotttr lt IX'P<ll &ftC SOIN 
J uaqu·t. ce qu'on aperçoit• une l"Ol'>ŒE 
Part umtt et de teinte DOREE 
Qui tero. klore une HERBE 
Que l'on Introduira dans un bout d 'AMBRE 
Jusqu'à cc que cette herbe devienne ARBRE. 

C'est signé • Jultl • 
Le • Vieux Colo •. V H., Hepewtt et Odett'I! ont, eux 

awi.'11, accompli des merveilles. 

L.· COU\'ert S'&Cbtle ni conftance au 

Magasin du Porte-Bônheur 
f J, r11e de1 Mo1$so,.., Bnuellu (St-Joue). - Tt!. 17.61.57 

Une protestation ! 
Danrtn •. .,,Ml trom~ ? Ll!ez ceci : 

c Ja.m.al.s Je n'admettrai (lue Je descend$ du SINOB. 
Et Danrm &'est trompt: Il est certain qu'un HOM:lfE 
Et un 1Ulll11AI ça ne peut pao Hre tout COloCME • 
Imbu de aa \'Ltur, ainsi parlait un CO!llTE. 
Ajoutant que <"'tait un bien absurde CO~'TE 1 
Qu U mette clone le • T • de ce conte en CONOE. 
Par cette npératlon, .. ns y atolr SONGE. 
n verra de nouveau l'homme devenir SINOE. 

TISSUS DE LUXE 

A B . Huy. 

« NOS CHIFFONS » 
Coupes soldéa • 38, rue Gr6try 

Oncle, nièce et neveu chez l'usurier 

Où l'on \·oit IA morale ""rieu.s.?ment m •nade : 
Je n'attends plus l'h~r!ta&e de mon ONCLE ()OW' vous 

payer rub1a •ur l'ONOU et prendre la vie toua un autre 
ANGLE. Allo111. ne me J•·tez pu ce regard d'~pervler, par
don ! d'AlOLE, (IUI \eut me percer de sa paln~e AIGUE, et 
qui. dans votre œll, A 1'6tonnement &e LIOUE. Voici ce 
qui est arrlv6 : A une LIEUE à peine de LIEGE. vit une 
i..nte de mon oncle, veuve riche et pa.<; trop mal conJServée 
Lui falre les yeux doux. la faire tomber dans leur Pl!OE. 
kl fut le sdnar\o d• ma PIECE. afin de 1·amener à 
m·~r: la tante de mon Olôcle devtendra atn.sl aa 
1"'1ECE. 

VGlcl la suite de la PIECE : Vo~nt qu'elle en PINCE 
pour mol. roi de D)Ol et MINCE alors ! J'ai marcM i fond. 
petit à petit sa rtslatance Je l'ai MINEE avec m"A MJlŒS 
d"omoureux trall!ll. Ja.'IQU'à <"' qu'un beau .otr elle m·ait dit : 
c n faut qu·i. l'aul.ol tu me MENES. C'est fait : à mol 
• main. son corpa, ""8 NEN'ES. blancs cnmme du NEVES, 
et le reste encore bien appét111'1Ult. Elle pale mes dt'tt<'S Et 
e ·est a1nsl que mon ONCLE est devenu mon NEVEU. 

HEPEWlT <Palomane de la ~êre heure.) 

Le coin du poète 

N'almez..•ous pu cea vers de Louis Oemet, Il bl•n eu 
bannonle ••te certaines tendres journ~• d'automne : 

Rerard• l l'homon ce nua,e (!Ul pa."'• 
S I filllde et Il lqn qu'U décore l'e.opace 
D'un bou(IU~ de l'Olfe 1 Alon pourquoi dlMU. 
En nouant dans ta yeux ce beau ftl1lrd tetu. 
Que le temll6 est partll l du aabl• qui coo!e? 
Turlutaine 1 On pigeon au bord du toit rouooule. 
n fait encor al chaud qu'on peut YOlr le Bon Dieu, 
Tout nu, (IUI prend le traU à traven le ciel bleu 

Brillanta, Joaillerie, Horlogerie 
AVANT d'acbelel' COm!lBZ'H le& prtx 

de la Maboo A_ Bollu. 
38. rue du Midi 1 Boursel 

La pénombre du sang 

Et ceci, pulM dans •Les Cahiers d'Art et d'Amltlé • : 
n n'y a qu'à piocher les tln~bres bumalntS. 
La poé31e au front comme une lampe de mJneur. 

et encore ceci (lui est vif et amusant : 
Le trou de la &trrure 
Est témOUl d• nos tn.nses. 

C"est M . Gabriel Robert QUI fait cea Jolies trou\'allles. 

M,,.. JAMAR Sea cours de coupe tant tneompal'11bles 
ll, rue du P?ùld•nt. XL T 1135 60 

Patroœ sur mesures. 1. rue de l'Arbre-Bt nlt. T . 11.33 58 

Le. bijoux 

Albert Wlllemetz en dlt : 
c Ce aont les pierres sol-disant prtcle-s sur lesquelles 

sont b4tls la vanité fémLDine et l'orsuell rnt.$:ulln. 
Au début du monde, les bijoux devaient etre uniquement 

les pierres de touche de la beau~ 
Orner .. phalange d'un d!am&nt de trmte carat&, c·est 

s'oll'rlr le luxe de transporter une pltrre de t&Jlle (IUI ne 
rapporte rlni et &t payer la joie de toucher du dolit un 
tlttt de rent~. doot on ne t.oucbe Jama11 les ~pona. 

Ct (lui ajoute l la richesse des bijoux, c·en d·étre lmpro
ducUts d'ID!lrét. • 

LUNETTES APPROPRIEES 1 CHAQUE "5l6E 

7 ~:;5~~~ L D~ ON~~~ 7 
Il dit encore : 

C'est la con\'Oltlle sénttale qUl danne aux diamant& :our 
éclat al p&rUcul!er En retour, leurs fauues aJ(UlM!lt la 
Jalou.sle. 

Le clips doit venir du verbe écl11>6fr 
Quand noua re;:ardons la ma.ID d'une Jolie lemme, où 

brille un aolltalre, nous admirons. l la lots. le do1rt et 
l'av. Ir. 

Les veuvea portent 'gaiement le deuil de leurs bijoux. 
E\'e est la preml~re femme à (IW le premier homme a 

Jet6 la première pierre. 

Brouille 
- Alors. ~ •·out. brolllllé nec te.. \1>Llln6! BJen -~ta.nt 

ça! Oommt'nt Nl<e arrt\·e? 
- Mon volaln m'a en•oré un bl((on d'hUlle paur rra1.<ser 

ma tondeuse (IU&nd je ta111e le C&ZOD à 8 htuftll du Lll.\ID. 
- Et alon? Qu o.s-tu répondu? 
- Je lui al renvoyé le bidon en le priant d~ faite pren-

dre le con~nu à aa femme quand elle H met â rbanter 
a u heuree du IOlr. 



POURQUOI PAS? 

Fables expreaa 

Ch.-z !ea aoldaU. le .rupâ!eur 
& dls:Jnrue Jl&f l'n'bteur, 
Soln unlfù .. "":ne nap!.end!:. 
Col. bou:<ma. ralono. t<>ut ~:u.!t. 

E'.a:nAgt-0:. 

t t ' 
En Jouan; du co:, ma lOl.s!ne 
Se dtve:.OppaU la Poli' rlne. 

Oor.!'i:cbona. 

La muaique adoucit les moeurs !.. . 

On pr~end que la mcJS!Que ad oc.t JH mœurs. c·...i IOU· ' 
nnt VJ'ILI. Mals œ qui les adouci' c«t&lMment, c"eet l'e!t~ 
d'wle bon:le tallle b!en dr~ Alt.s done apprkler 1 .. 
n1eta suceulenu et les Tins de T1e!lle ~ noble orllllne. een"lt 
dana !e eAd~ vmptueux ~:. con!ortable du fametUC f'fll.
taur&ll 

57-S9, RUE DE L'ECVYER 

Pu de maîtres trop aavanta 

TtL1 
11.25.41 
11.61.97 

tJL Jeune aoabrette ttalt qu~ pu un &&Clt de 
p:aoement aur ce qu'e:l<I ~t. 

- A•e&-\'Olla œ. p~erencest 
- Non! Tout m'eet 6Pl. .,.u! les !Mnagea d'Ulte~ 

tuel.I •. qu'il& dlunt. 
- voua n'almeZ 1>84 de i,nr.vallltr chez deg lntellectuel.I? 
- Non Je aora d·en prendre. Da te querellalent tout le 

~pe. et qusnd fécoutal.I à la porte, l'étal& oblliée de 
prendre un dlctlonnalre pour comprendre. 

VOLETS 
REPARATIONS 

JALOUSŒS • STORES HINDOUS 
J. VA.'I HUY:-.C:OHEM E.T FILS 
151. rue Jourdan - T~ : 1'7.28 35 

Cuisine scientifique 

- M~rlcA:lrde, Anna! a'écrla. Mme Van Boom. quel 
déaordrel Toutes les cas>erol•'9 aont aalea, tout lea plate 
aont hora de l'annoi.re. la table est une lltl~re et la cuisine 
l l'air d'une kurlel Qu'eat.-<:e que vou.s avez encore une 
loi.a !al t doncque 1 

- Rien. madame. ~pond!t Anna. ~1ademot.eU.. est aeu
lement \~nue me mon'.rtt OO'"'~t on lait CU!.re lee pom
mca de !e:Te à son éco!e m~ll&i:ètt. 

Bo.na nu:re à TOtre éltiance faites l'N:ônomie du n'11! en 
noua conf~! la te:n•ure ou le •once de \'OS vetement.a. 

GRANDE TEINTURERIE ROYALE 
- Téléphones: 12.93.61 • H 39.71 • 48.39.91 • ~.07.84 -

Un vil flatteur 
AprN uM pren:i~re. l'au:eur de la pièce cauaalt uec 

dee cnUquee. 
- Alon! C'eot pu m&U\'al.s mon madllnt 
- Paa mau1'1LISI Excellent! n J a œ. .,!ne.a que Mo-

Utre lul-mtme n'aurait pas ~. 
Cvnune 1 auteur t'était t'o:tne, !'Un dea )ournallateo n. 

put a'empêchrr de r<':narquer : 
- Tou\ de même! Vou.s a:lez lortl D a dQ penaer que 

lOlll •0111 payiez sa ~:e. 
- Mala paa du tout! C'est la pure vérlt.61 Je le aoutJen

ClnJ deT&'lt tout Ir monde : Molltte n'aurait pu 6crln ni 
' ecece du maaaatn de rad!•>, n1 otl.A du arudlo de cln:mL 

Un grand tailleur 1 
R<!put.6 depul.s 10 a.na pOUr le beau i.nr.nn l!lt m...:11' 
~t un choix de 2.000 pt~ d't-tO:reo pure Ill.ln .. 

Comble 
- Ab 1 dit cet homme chaurt en Jetant les bru au ctel, 

11 m'a be.toué, mkanlû et rldicull.oé juaqu·auprès de l'amant 
de ma lemme! 

Dignité 

- Je \'en&ls de dire: c J'ai couché aujl)urdbut avec 'l'O!·• 
belle 1œur; un de c. JOUn. TOln atell! ••• ., quand Je re;..a 
une calotte, dJt ce mllltalre de l'amhe, 

- Et alon? 
- Et alon, Je prl.s mon k~I et partis avec une !ll'llnl1• 

dlll'll~. mon ~·· herm~t!QUe, retl~tant eepe:itlant IUle 
cn.nde reprobatlon. 

Froideur 
- J'ai rêvé de voua, la n ult deml~re. 
- Ob 1 Y?alment ? 
- OUl. Ça m'a meWf. Alon Je me 5uls lefé pour remet-

tre l'~edon .-.ir mee pleda. 

Les lecbicea qui tricotent. .. 
. .. doivent demander d'UJ'itnee l'en\'o! gratuit du dernier 
num~ro des • P'eulllets du tricot 1. Elles y trou,cront. cita
que mob. de très jolis modNes, en couleurs. c alrcment 
expl!qués et faciles à exkuteT. HA~vous donc, ch~ lec· 
trlcts cet envol \'OU! 1era lait aarui engagement et Il t •re 
abaOlument gracieux. En YOUS recommandant de c Pr.li" 
qUOI Pas ? •· envoyez •'Otre nom et adresoe aux P'Uaturea des 
Trol.s Su.tsses. service 070, l Dotttcn:ea <I'J&ndl"e Oec!d.I. 

Enfant terrible 
ONCLE JULES. - Bonjour, P1errot 1 Tu u l'nlr tout 

content de me voir Tu almto bien que ton •1ell onc:e 
vienne te !aire une visite 1 

PIERROT. - Oh, oui 1 maman me donne cinquante ctn· 
tlmes chaque loi.a pour que Jo ne parle pas de ton ne:o 
rouae et de ton ch •1>·a11. 

Miss et Cécile 
- Quelle tee an,.. ~Ue cette année ? dcm:mcWt~ 

l M:.ss l'autre jour. 
- Cinquante ans. m'a-t-elle dit. 
tin petit temps, cnlln : 
- Mol, Je m'en tiens l cinquante-cinq : J~ no •uls 

pu enoore a.ssez vleWe pour ê:re aussi Jeune ,Qu'eUe ! 

AVBERg~ CANARD SAUVAGE 
12, lmp. de la F1delltt <r. d• &uchenl. Tél. 12,54,04 
Humour anglais 

Le cu!de obeene a•·cc lnqu!Hude ll1l tmr.1ste qu1. au fur 
·~ à mesure des expllcallons •ur :"4 sl:.es parcourua. prend 
dea notes. 

- Pardon. M'sleu, !\nlt-11 par demander, quinscnv~ 
voua a.lnsl • 

- Ob 1 npondit le tourla!e, cc que nous venons de voir 
me la!Me des lmpresalona Il Inoubliables que je me hàw de 
pnmdre quelques notea pour m'en souvenJr ... 
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Tout l'argent que voua voulez !. .. Au goûter 

n n'est paa compllqut de e'eo procurer, p11lgquo au ta1uc 
de 2~. U vous !IC!ra tait une ou•erture de credll lmmedate, 
ttmoou.....able en 10. 20. 30 m"is sur po!ic,. d'a.s..urance-•1e 
Adressez-vous à 

SOBELGECODE 
JI, nu de 14 Lol. Bn.:•Uu - BUTNll.% c4 If 4 11 11-
Lise.i le Tf~rs-Erar. rr·v: i• mensuelle. m4~m_ dlrtt-'1on 
Depuis le prem:er octobre, les bureaux aont tnns!ér~ 

16, •••nue Ro{ler. Bru .. nes. - Tel 15.5S.7L 

Bruxellois à Paria 

~ Brux~l --· ve.:...us vi.ût~r l'Expo!~tion.. ont •oulu volr 
1,,. rues mal famées de Paru. Un ami lea y a culdta. Dans 
un bal du quart.Ier de L6ppe, oos deux bo)tes ont lait la 
moue-: 

- Vou.a ne trouvez paa ut:e atmosphtre ol'lllnale? 
quesUonna leur r;ulde 

- Heu... al répond l'lln df'S deux Be!g!1 SL au con
tnlre... cette Iola, Je trouve, comme voua dl ta, que la 
marée est trop bf>lle 1 

Fais ce que je dia, ne fais pas ... 

JULIA.'IE. - 1.! man, d1•-mol · ou u-tu !ait la connais
an"" de papa ? 

MAMA.'(. - Je l'ai rencontré à un cours de d1nse. 
JUUA.,'E, étonnée - Tlen.; 1 c·est curieux 1 U me d~ 

fei>d à moi d'y aUrr 1 

Clairol de Mury 

Il> shampoing qui teint aona daneer. se !al~ en 3( n\la4lces. 
En vente partout. 

Le coureur 1·ex1ee; la femme radmlre. 

Le rendez-vous du muet 

Un mwe:.. ayant fait la connais.a.nu d\Loe Jeune fUJe. 
d~a1t---eo ott..enlr un ret1doz.vou.s. Comment !alze ? Oom
pre.'ldralt--elle aa mlm!que 1 Il n·y avait qu'à 553~r. 

Il co=ence par montrer les maln.s. puis place l'une 
d 'elles les do111i. éc&Afa rur la poitrine à l"emp:acement 
du coeur et, !loalement. montre son poo~neur. 

La demolselle suivait toue les gestes. essayant de les Inter
préter : 

- Deux mains... cinq .. , cœur. .. compris. Demain cinq 
beurea à l'usine à eu. 

Le pire ... 

H• nr1 Jeanacn. ttnttt de \'1'Canoes avec sa Jeune et Jolle 
fem:ne Marion 0e:bo, rtmi-lt a....,ç une feinte lndlcn*t!on: 

- OO -. le tempe oo lea femmes voala!ect 1eulfllN!nt 
porter les culotta? AuJourd'hul. ~les \-eulent encore porter 
des manteaux de rourruttal 

- Noo_ Tot.or. un seul morceau de gtteau 1Ultlt pour toL 
- C est curieux, mr.m&n. Tu ne fala que répé~r combien 

tu d~lna me voir mancer comme u faut, el pull tu ea la 
-~re à m·o1er le moren de m·exercer. 

Economies 

Dupont étalt rentre cllez 1w. aomore et ciecourate. 
- Ça ne ,,... pu, dlt-U à Mme Dupont; lea atfalrea vont 

mal 
- COurare. répondit aa bonne petlte femme. NOU& !erona 

de. économJea. Tlenal pour oommencer, Je ne mettra! paa 
mon nouveau coll!er pour aller au tbéltz-e ce aolr. 

Esthétique, Hygiène ..• 

La mlXture n• S de Lll-Tess1 à base de e&mphrc>-muac esi 
des~~ à raffermir 1.. aems. 1.,. cbaln. à 1UP1>11nler la 
trans?traUon du \'lUCo, dea malDa. deaaoua de bras, des 
pieds Meneilleux aumulaot. rtsoluU!, tonique, antlMJ)tiquo 
et PU!Mant aatrtneent. - T~léphono 12.11.10 Lu·Tesal. 

Le gaffeur aimable 

- Merci. mo~ur. dit une dame à laqueUe un monsieur 
Tenait de ct<ler a& place clans le tramwa7. C'- tout à tait 
&!mable à voua. 

- Pa.s du tout madame. protesta ra1m&b:e .-01•1eur. n 
'f a des bommea qui ne do~t leur p:&<x- qu'aux Jollee 
remmea. mals moi. J'ai pour p:!ndpe de n'attacher aucune 
Importance à l'ex~neur J 'estime que touia lea femmes 
ODt droit à dœ ée&rde. 

Un échantillon d'humour 

Aux o~ue1 d'un ~bleur académicien. abordant Andn 
sa:mon au aeull de I& maison mortuaire. et lui montrant 
d~ dole~ i.n S!'Ol!s>e d'Habi:a ;er..a - la d~:faatlon aead~ 
mique - qUl a\:endalt le dépan. du 000-.01. Jarry qu,..Jon-
n.a.!•· 

- Noos avc.na bll'll reçu le bWet amieeaot, mata n'enten
dons 11eo à toute cette parenU. V0\4 qui étlt1 un familier 
de la mat.son, savez.vous lequel d'entre ceux-là est mort T 

LA COTELETTE . Restaurant 
SON MAGNIFIQUE MENU A 15 PRANCS 

et 1e1 t~claUtôs mérldlon.'ll .. 
SO, RIJE DES BO'CCllERS. - 'IEl.. U.11.71 

Le soupirant rabroué 

- Que d!rt.,._VOla. Janine, si Je 90U4 deml.Ddala en 
mariage? 

- Je ne d!rals rien. Je ne peux rire et parler en même 
t=ps. 

Chez les tieaaea di hoie 

On clnel a.eut hlt lé au maçon Bletmé, on 1!au po .-s 
po~ C1-cbàl. tot z·on-ant. av~wt·aco:ew U cineereue 
et comme e1:e nte.t btnamMe et lu on pou •?ltant. U clnsl 
!our1 q~uéa meus après, papa d"on put >ale!, Jlna l'aHur .• 
quunandé. 

On bal dJou. t resconteur Bletmé : 
- Qué novelle. cin.11 ? 
- Ca va ... Et vo, aaver...v'bln Qui vos avez rait on baatau 

à l'clnse? 
- Awet, eln"1; avou les briques et l'mwertl qut voe 
m'avi$--s~'alowé, dJI n·voa ~·areu djà po!ou te on haut. 



Au commiu ariat 

- Mons',,..,. le Onmmlasaltt, Je ~ reurw ma plainte 
au IRIJ« de ma mcnlre, que J• croya.ia vol~. Je viena de la 
ret.rou ver. 

- Trop ~&rd. Lo voleur elt antl6. 

Humour anglais 

Ch•• le eh mi...er • 
~ petit ?4&e Oreaor. - n me faudrait un col pour mon 

pere. 
Le Tendeur tmcctra.nt aon coll. - Un comme ced t 
Le petlt Mac Oreaor. - Non, un propre 1 

Les Choesels au Madère 
en dégustation tous les jeudis soirs 
au restaurant NOVADA, 22, r. Neuve 
Conté par Triatan Bernard 

C..tte vte!lle dam• veut donner à sa rue.:. une petite J)ell· 
dule de bureau, pour 1<>n dllCl~me anniversaire : 

- En YOleJ une. dlt l'horloger, qU! marche huit JoW11 ...,.. 
ttre remont~. 

- Et, q"""1Jonne la bonne dame, combien marclle-:.-el:e 
en la remonlanl? 

A la Foire de Liége 

Deux amll. ae promenant t. la fo!re de IJ4e, dl8cutent 
a u sujet des !mpOI&. PaM&nt devant une baraque Oil dee 
l!Jl.fa.nta s'amu.ent. • c:aaser des pipes. l"llD d'eux demande 
à eon camarade : 

- Sai.tu pourquoi on ne met pas d1mp01.s sur les Urs l 
la carablne ou au p1$tolet ? 

- Non. 
- Rappelle-toi le proverbe : 1' l'impôt cible, nul n'est 

tenu. 

Avec le thé Mexicain 

on pe:d dN kll<le, on caene la Je~. 
En rente touiea pbannac1ea. 

Aprè5 ai longtemps 

La Jeune anvewie venait d'aeeroc:ller un plateau. ratant 
a tnll ballcU!er un pot de thé qlli oe renvena lR1r les ecnowc 
d."Un con.10:11ro.atf'Ur. 

- Et dire, 1<>uplra eelu1-d en a·~pongeant, que le& 
aaw.nle a!flmlent qu'U a fallu des mlll!ona d'.,,,,. pour 
que l'œU humain 1<>lt capable de percevoir les trola dlmen· 
s!ona 1 

Voilà tout ce que cette Jeune femme a au •lrer de cette 
tmmenae 6volutlon. 

Mondanité 
- Je m'excuse. monmur Tauptn; vous @te.a venu hier, 

m.a.1. J'~tab au bain. 
- Ne vous excuuz pas, chore madame, Je aals par exp6-

r1ence qu1l faut ae laver de temps en temp.. 

Pour votre Linge de Maison 
Tissus blancs, Couvertures. 
Bonneterie, Chemiserie 

N'empl07e1 
que la 

Articles marque ((FOX)) 
Qualité •• Elégance 
Prix rai•onnable.s 

YE..'>"TE UCii08~ ID( .llELOIQU'I A Là 

GRANDE MAISON 
DE BLANC 

Rue du Marché aux Poulets 
BRUXELLES 

Dtmandtz no1 catalo111t1 Hiotr 1937-38 

Grandeur et décadence 

Vers la !ln du Second Empire. Ludovic Halévy, oe trou
vant dans un bureau des Tullerfee, entendait une musique 
militaire Jouant l'all' de c La Reine Hortense 1. n ouvrait 
h• croisée et regardait Napoloon III paasant une revue. 
O.t.ns un cotn du bureau, attendait, aur une ehat!e, le mo
ment d'être reçue, une femme tu&fe. l'alr mt•érable : 

- Vous ne voulez pas voir l'empereur, madame t tait 
Hal~YJ. 

LA vieille femme sourit, boche la té:~ : 
- Ob ! mol, mons:eur, j'ai YU c l"autre 1 1 
c·~talt lllle Georges qal. mourant lltu!ra:ement de !a!.m. 

venait solllC:ter un ..ecoura. On lui dor.na la carde des 
nier-close~ de l'Odoon ... 

Un peu de psychologie 

- Avoir des embê!ementa, dit l'oncle Jule.a. n'em~oe 
p~ du tout les gens de chercher à a·e11 procurer dann
tage, ILs ftnlssent par s·exas~rer et alors q·ie font-Ils? ils 
cherchent à changer de sltuatton. Naturellement, Us S"em· 
~trent de plus en plus. 

Au CHANTILL'' Taverne-Hôtel. 1, rue de Lc>11· 
l dre&. 39, rue AJ.saœ.Lomuna 

·Porte de Namur>. tél. 12 4885 Cadre lntune, confort PrlX 
mod~ua. Sonnet.te de nuit. 

Candeur 

On annonce à LIU qu'elle a un peUt rrne. 
- Qu•l bonheur t s'écne-t~lle. 
Puis oe tonrnant vers la personne qui lui apJ)Orte c~tte 

flO'Jvelle : 
- Estr<:e que maman le Mit ? 



Du rêve à la réalité !. . . 1 Le philanthrope économe 
Voua avez rêvé de faire des acqu!sltlo"' mU!t!pleg et dans t n exlat.alt r6cemment à P&rls un phtl&ntbrope d'un to\l.S tes domalne6: '~'•menta. ch&u.ssurea. llllgerte&, cheml· ca.ractere ttran&e. Quand U reno>ntn.lt un p&UTre dl&ble, "'11es. ch&pesux. tmperm~blea. lainages, tl.SSU.>. 1<>.enes. cn>n11' de ta:m au coin d'une bo:'ne. U le prenait IOUI i. n .eubles, tap.s, lu.st rca, foyers. apparells de photo et clDtlD&. bru. le m<n&!t chez un m&reband de vina. lW !&ls&!t ventr raâ!os, vtlœ, articles de sport, articles de mézuae tt, en un deml·&eUtr et un pOt&lle et lut dlsatt: ré'!umé, tout ce qui est néceggalre à la vie moderne. Mals - Maln~t. TIM»nt.ez..mol v<>S m&lheun. eu -eu. vOU! vouo aperœves que votre budiet n'eet pas Le malheureux raœnt&lt. Le phll&ntbrope a'at:~\. 1U1S<Z arwe p0ur donner sati&hc:lcn à vœ désin et vous SI l'lu.stolre l!AI~ t.S:>Z t.rtste, U donnait 10 !r&rM:a; &1 ai:. vo:is déeole" Cepend&Dt. voua pouvez ~llatr ce reve. e&r ttalt lugubre et gt l'auditeur pleurait, U donnait &u c:onteur daru plua dt clnq ~nta magMlM de premier ordre, vous 20 fr&nca. 

pouvez a<'he•er &u comptant tout ce QUI >'OUS plain. en Alors cet ltrange pt'.lt-m&n:esu·b~eu ltalt encb&nte. al>-payant au moyen de boM d'acllats dont \'CUS ne r tmt>our- JOl~t: 
•nez le mnnt&nt ·ru·cn dix mrnsual!tM, a:in& aucun Ult.e- - Vou.s comprenez, dl.Sa!~U. c'est de l'konom~. Au r et ou Jusqu'à vtn1t-Quatre mols de cr~lt, moyenn&nt t.hH.tre, pour écouter cclA. J'aura:a payé une atAlle 60 rrancat qu~lque& l><'tlt.a frais. J e ragne 30 francs! Soyez donc lntellllent et dkldé. Demanoez &u)ourd'bW Lei aui.eura dra.maUqu,. M lul auraient J&m&ls èle·. • UM ml'me la broehure gratuite. q:il vous donMra tous IM ren- aiatue: n Jf"alt le mètJtt. aclcnementa concenant l'o!Mntlon de Cfl !>Ons d'achat.1 
et la IJ.5t~ des m&(MlM au Comptoir ctr1 BOlll 4'Achatl. De'fini'ti'on 86. boU!•vard Emile Ja<:qmaln, Bruxelles. 

L'addition 

La scène ae passe dans un restaurant des Cbami;.Ely-
9lea, o!l Ra!mu dl.'lo aouvent. 

Ce ao!r-li. une dame étr&Jliùe Etait a.salM en fa.ce de la table occu;iêe par Ratmu e~ rerardalt l'actwr ano adml
ratton. 

A la :1n du dlner, ta dame se lève et 1'approcb&Dt tlmi-
4 •.ment du criateur de César, 1111 dem&nde : 

- Vaudrlez.VOlll me atcner un autoçapbe ' 
- Avec plaisir, répond Raimu 
L'étranrère regarne aa table et revient trlompbal~ent w rs Raimu en lu! donn&nt un p&p!er. 
- Silfller ça. pr<>Ca'.& Raimu. Jam&ll. 
C'ét.ait l'&dd!Uon 
AJoutO!l$ qu'elle était payée ne.la que Raimu n'en aavalt 

rt•n. 

Sardints 

Saint-Louis 
lts meillturts du mondt dan& 
la olue fine dw buitts d'olil'ca 

Vérité expérimentée 

Les ror nclen d· •t que I"-' plua bel • anneea de la 
ftmme aont entre vtnrt-<:Jnq et trente &na. Ils doivent avoir ralsoD car ce IODt les ChUrrea lea plua us!tta, 

L 'humour au Pays Noir 

Louwb Oèlgoute a att ma!Ade, l'méd'cln IY1 & Ordonè dl 
pr1nd in vOmltU. I r'1lA!Se èl lédwmaln éy t d'mande &! 
f eu.me Lou!"• : 

- Quèn nouvèle, Madame, Nt-ce qui Lou,,..a a pr<.a t"r(>. 
mtttr ? 

- Pou çoulo., 071. d!·~le; ml!!$ dJ'l D1n.s !1dlye qui ça 
n it a nm r~t crand ~m. P8C1! qu11 a tou• r'DOdè ll 

' ? 1 L'gTandr 1.w1te a atl ,.Il' te n'home qu'~s-4 Oheel, 
ch~z le~ ..,13, 

- Fi«ur~s-vou.s, raconte-~le à 1eune dl eea vlJtrlea. qui 
dJl lY! è o.:tu d1àrpr!rule à no mauJon•. d'I: SO!:Ul m\.aun
ine, èyèl. .. 1 n'a ntn voulu ! 

- c·èst ou·1 n'ès1 oén co si '°' qu•ça, d'aLOrd l rhpond 
l'&Ute. 

On parle devant Pierre ~ d'un Jeun• pott.e qui 
pe.ue pour prl!éru les ton. da la IWl• aux falblea femmee: 

- N'emp6che, dit qu•!.Qu'Un. que o'eot un ~· potta 1 
- Peuh l fait Pl«?'e Braeaeur, '°"' ... plua - --eett.bleua. 

DOill1\l:"IES DOPFF 
&ru vins n1:ace. 5. r. •ruan . 1r11 

La tête ne suffit pas 

A propoa d'un grand orateur polltlque, Pierre Mille a 
cllt llll jour: 

- On le c:rolt trèa fort J)&lC8 qu'il " une Wto d 'eaearpe ... 
Oel& ne aufrt t paa touJoura 1 ... 

Les jumeaux 

- ~ lei que demeure Monaleur Germain ? 
- Leque: f Nous en a•ona dwx dans !& mal.son. 
- C"eei celUl qui eat riche. 
- Il.s l!ODt rlch1!4 toua 11!4 deux. 
- C'est le rr&nd. 
- Ila 10nt irands tou.s lftl deux. 
- C'est oo:m qui Ja.-e. 
- I:s Jurent :.oua lei deux. 
- C'est celui qui a une belle femme. 
- ILs ont une belle femme toua les deux. 
- E:o.lln ;>our me faire comprendre, Je •a!& voua le dlM, 

c'est celui qui est oocu. 
- I:s 10nt cocu.s toua r.., deux. 

V AN ROY- DESMEDT s. RU!: CHAIR ln' PAIN - Téléphone ; 11.2155 1 M&Jaon rondie en !~ - Fournll!M!ur dea Reatauranta P'!n.I 
Ses Vola illes - Gibiers - Foie Gr a s 

A qui ae fier 7 
Al Baron.e Mt un dea p!ua f&meu.x hndlta de C!ncinnat.1. 

Arrf!é rlcemmont. t la aulte d'llD cambrlola1e. U rut loo· 
i"Janen: ~ Jl&:' un pollccl&n: 

- Avc•»'l>U& des complice:;? •.. 
- Non 1 
- vou.s tUtz seul Ion ru. ce e&111brlolace f 
- Seul 1 
- Vra!.ment 1 •.. 
- Je tn.~!Ue touJoura seul, &r 1 Aujourd'hui oo ne peul 

pl\11 COIJlp(« llU1' peraaane l 
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Instruite par l'expérience 

Un• ) LI.Ill' t•' .• ~n'unenta!e ~· d~~ racontalt, en pleu .. 
rant, aa ~Yett\Utt l une •lell!e a.mit, 

- l! dlult qu'il dt.Irai: md.tr• Ja terre l mes pieds! 
- OUI. rfpond:: Ja '1~ ~.ça tonM b:= mals c·er. 

creux. Voua •'tz dtlà la te= IOUa ... p!ed.s. ma dltte 
t n.fant. DOlll l'&'l'ON wus. Ce qu1 cal ~tn>ble. c'est un 
bon • • · tl dt sa ~te. 

MERCREDI PROCHAIN, A 2 HEURES 
VENT& PUBLIQUE DE MEUBLES ET OBJETS D'ART 

HOTEL DES VENTES NOVA 
3S. RUE DU PEPIN (Porte de Namur). - Tél. 12.24.94 

Précision mathématique 

- Il me eemble. M..rle. dlt la Jeune d&me, que vous roua 
m&rlez bl•n \1t• : .cw ne OODJ>&1-z mme p.a le nom 
de cet ~Ide police CIUl roua tourne la û~. 

- Je ne sala PGS eon nom, m·a.me, tait Marle, oui, m&la 
J'&l pria eon numéro. 

Les recettes de l'oncle Henri 

U: PO'IAGE EXPRESS 00 CE:LJBATAIRE 
Faire chall11er quatn lltns d·eeu en &\tendant l'arrtv'9 

dQ Il ID•Ués el mYlttts poW' ~ J>M f:re tre!r.e à table. 
A l& prmi!tte ttJ'JllJtjon d~ r .. u tel n<>n d._ eonnvesl 1 

J.nco=n d" roDS<'r•es tbolws moyennes> dont: 
une sauce M&d~re. 
unr .auce Oodart. 
Une "'""'" Péligu<'lll< aux Tru!fel. 
Une .•auce BordolA!se. 
u n• •auce Poivrade. 
Une petite bou\etll• de Tomox. 
Un•· bôlle de C<'rleull haché. 
Une boite de petits pois. 
AJo~tcz ~ cnunmoa de srur~ce ri~. 
S.•lez. poivre. aelon !'Age moren des ronV1•"& ~ laisser 

IM·n bouUUr 1·~ en !Wit en aoupltce &wc des Jau
nes dœu!1. 

BERNARD 7. RUE DE TABORA 
Till. t 12 4 5 79 

HUITRES ·· CAVIAR •· FOIE GRAS 
OUVl!.RT APRIES LES THEAT"ES ft.u 0 1 •uCCUHAt..H 

Ah! voilà 1 

To~o. qui es: mittt à J'éco!.e depula une quinzaine de 
Jou:s, met au net une <llc:ttt q.e le prol-.ic a ta:o:.e au 
CO"m d~ mo:-a!e. 

- PapG, dellland~t-!l. eoHl vrai qu'oo oœmalt un 
bomlM aux rompagnons qu'U cbo;alt? 

- Mala oer1<1!n'l!Dent, mon ma. 
- A:o,.., continue Toto, &1 par exemp'.e un bon homme 

11e trou\·e d&na la compagnie d'un mauvala homme, le bon 
homme ($\·U mauvais à ca11-~ du mauvats homme. ou le 
m&U\-ala homme .,.t·U bon a e&Ul'' du bon homme ? 

c O!Hnol qui te cire, 1" te dln.I qw tu es. » 
CRE'IE t CUPSE 

L'indice 

- Matie i>ouveiVious me dire a quelle heure mo0S1eur 
~ ttntré? 

- Je ne aaurab le dire exactement, Madame, mab quand 
Je aula descendue ce maun. son chapeau balanç3it encore 
au pocte-manteau. 

RISTAU:~; ARMES DE BRUXELLES 
13, ftUI!: 01!:$ BDUCHl!"a • Tl!I- 11 21 18 
G"ANDI!: SPECIALITE Dl! MOULl!:S • • 

Les petits cochons rosea du Petit Claude 

C'esl J<..4 de marché. PeUt Cla•de Y& avec sa ~ t..ire 
quelqu._ emp:ettes 

Arrft devant un baquet rempli de petits oocbODS rO<le&. 
trilellltment aecrts les wu conf.ni lea aull'es. Petit Claude, 
qul &dore les bête.s, reste pl&nU on &dmlc&tlon et n• veut 
plua démarrer. 

Arrive un acheteur qui veut examiner un petit cochon 
et demande au msn:lut.nd do retlJ'er du baquet celui qu'U 
h1I déslgne et de le déPC*2' IW' le IOI. Le marchand a&lslt 
par la queue le pet!t cochon et le dépose dfl!catement 
de.-nt l'ache:.tour. Cl1s &!tceux. 

Petit Claude croit qu'on & !&.lt mal au JoU pœttlet et 
pleutt l chaudes l&nnes, bien que I& Maml lui &lt dlt que 
le petlt cocboo anJt peur. mal.a ~ de mal. 

M&ml entraine Petit Claude, qul n· .. t ~ bien convalllcu. 
Aprts-mldl. oncle Ma=! et tante Héléne viennent, en 

J>&&'&nt, dire un bonJour à la ma.man et Petit Claude, qui 
a encore le cœur tout rroa. raconte dam oon charmant 
lallJ&le I& acène du matin au marché, oil un méchant & 
!&lt bobo l un Jol.I petit cochon. 

L'oDCle Marcel console Peut Claude et lui dit qu'on 
ne !&!t Pll4 mal aux peUts oocllona - ni aux çands non 
pl111, bien au rontralre. en 1 .. prenant par l& qi:eue C<!tte 
t.ts Peut Claude est bien cx,n\"&l.ncu. mals tante Béltne & 
beaucoup rt. 

Je m1 dtm&nde bien pourquoi. 

A la COTELETTE, l'on !ait 
bonne ch~ 

et l'on y déruste de déllcle\W'a Tartelettes 

A la COTELETTE, so. r;.:t:2.~~~b ... 

Puisqu'il en revient 

Le e&nOt a abordé trop brusquement et José es~ tombé à 
l'eau 1 Cria d'angoisse. Je ploni•· et ap'ês de nombre10~ 
el!oria, J• le ramène à bord. Soliu tmp~éi> auwur du 
'c noy6 •. qui a bu force t8SSl'.S et qUI vomit l'eau &awnAtrc. 

Den!.., calx ans> "" faufile et, accouant la manche du 
rescal>", lu! demande avec Intérêt et curiosité : 

- Dts. Jœe, est-ce que tu u vu de rranc!s po:ssons ? 

Humour liégeou 

A tot r' cant les ua:eles d'll st'bomme. Il !eume <16 
bOIJ((:hl Hmn. lai tourner une Mpe •hache> so s'dJambe et 
•'drou•e Il mo1:e1 so n IODi\leur dt QW'lllU cenllmêles. 

H111rt po((:he a l'•'<>le è st'auto et dàre à p\1$ abele tco\·er 
s·~enide D)Ort qu'est docteur dè cœté dè !'pièce dl Bron
kart. Comme u est pré• d ·me1enuttc, Il médecln est èvole 
dwemu et lai sonner l'boutchl. 

Tot l'mème. après quéquès ""nn-.eles. 1 s'déclde à vn1 
!où dl a1é et Vlnt veuie a l'hnlca.'I' qui q11·est là. 

- Abe:e, abeie docteW' ! V111e• •lna pus tamil ! C'e•t po 
ln CM urcent 1 N ·a m'!eume qu•a un dJambe droviete 1 : 

- Vœ LO\lm"" mA. Hmrt. c·es1 co pus utge'1~ cllal; ml 
reut'!!,. rl .,.·a to'.es tes d 11. 1 

Exposition P. Swyncop 

Le bon peintre Philippe Swyncop, dont nos lecteurs ont 
apprécié le grand talent de <lt'SSlnMeur à beaucoup de noa 
pcemtoces pages. Ol'ganJse une ex!JO!'ltlon de ses dem1Ne, 
œuvtts à la Galerie Mommen. 37, rue de la Charité. Elle 
•en. ouverte Jusqu'au 21 octobre lDClu.s. 
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Se niser aana souffrir . . . 

Pour biter te feu du ra.air, noua voue conseU!ons. Mon· 
lieur. te OUsuroz-Crem• LU·Tteat de Parla Le flacon : 8 tr 

M d'E. - AppUqu.., une couche avant te &a\'onnage et 
une apr6a vous é(.re rase. rnct1onntz leiJ~rement avec lea 
doliiu - Lu·Tesst. 19. rue dea l!:peronnlera. Bruxelles. 

Distraction 

Baron, dont on a fêté le c•nt~alre au Thff.tra l"?ulçab. 
fit matnt.ea fol$ des toum~ chez no1a 

Un aoir qu'il jouait a Bruxell~ le duc d'Orllsn.a oe trw
n lt dans la salle et U ...,ulut le compl!meni..r. A l'entracte, 
Il ae rit condwre i la toc• de Baton e\ IOll tecrél.alre, 
e11trant le prtmler. lui dit l mt.vobt : 

- Voici Son Altease Royale. le duc d'Or!~ qui \'OU· 

dralt vous féliciter. 
On ne oait P88 que! nom ana compna Baron. mala on 

Mlt qu·après avoir sem la main de Son Alteaae. Il lui dit : 
- Alo1'3, voua êtea d'Orllana. mon-.teur? Jolie ville, j'y 

al Joué en 1867, et j'en al gardé un aouvenl.r qui ...• etc., etc. 

Traduction 

D• """'"'li 11on curot J'l'tlor. 
Traducuon Juive : 
c Le préteur n·a cure dea peuta lntérfta. • 

Centenaire dea Concertt du Conservatoire 

Royal de Bruxelles 

A l'occa&!on du Centenaire dt• Concert.•. le Constr\'atolre 
orpn!se une série spéciale d'auditions à prix réduits. Les 
concerta. au nombre de quatre. aont f!xû aux 18 Janvier, 
8 fevrler, 13 mars et 29 mal 1938. 

Au pfOlramme : 

Le cadeau 

Une a.rvante. nouvellement arrlv~ ae ta eampacne, 
voulait envo)~r quelque cbœe l aa tante l l'ocu.alon da 
e& fête. s .. ma11,,_ lui demande &1 elle d5lre qu·~ 
l'accomPBil\e pour la l\llder d&na son choix. 

- Non, rêp&rtlt la paysanne, Je me tire toujours blllll 
d 'affaire. 

Une heure ap~ elle ~t d'lu:l air tTlompbant a"° 
une oouronne d'lmmortellœ. ornée de l'lnaalpUon : c A 
ma t.ant.e. , 

Lyrisme et caiaaièrea de ciné 

On voit. en ville, del femmes &Mises dans del boltta 
de verre. 
a. pet30nnta qui ae cont.ent<>nt de classlf!cat!ona facllea 

disent que ce sont lea caLWéres de Cinéma. Mala ce n'eat 
là que la plus fl'OMlére apparence. Elles sont bien plua 
que des !emml.'AI: dca ldot.s rnaccesslbles dans une p.na·1e 
de diamant. lA lumière qui lea tD\'eloppe ast une lumière 
pro~gée comme l'eau dans un aquarium, une lumlére 
captée QUI fw.e et al1- 1ur leul'3 v!Mges. gur leurs ma111&. 
Elle leur donne cette 1.rans:urlCle et unmatu1elle pertec110n. 
qul NI. cell .. dea obJeta eu Hrre filé et des statuette• de 
Jade. Comme ltJ polSM>na t voues clea aquartt:ma, lts luml· 
neusea ldolea aont prottgks et lhTées tout en.aemb:e par 
les tranop&rentea parois quJ 1ea enveloppent de m111m et 
de llmpldl:t 

Ma1S on ne VOit que leun vJu.aes. leun braa, leun maint. 
le cercle d'une ba11Ue aut.our d'un do'I\. Leur ~W•, leurt 
tnvlslbles Jambol sont cach~ dans une c&laae d'acajou ou 
de macassar. Ainsi les S~nes émergeant de la mrr. aem. 
blabltJ à clea femm .. par le torse et les bras, mats dont 
le reste du corpe n'ut que mythologie. 

BERNARD 93, Rue de Namur 
!PORTE DE NAMUR) 
l'tLaaoNcs 12 88 21.22 

Huîtres • Caviar • Foie gras • Homards 
- Sal:ea de dt•nlt'.atton ouvertes a~ lee spectaclee 

Prem:er concnt : Symp!>onle Mrolque. de Beethoven; 
Adai110 pour orches:r., a cordes de Vit~: COile~ pour 
piano et orchelllre d'A De Orttf, joué par Mlle H. Dln· La foire aux vanités 
a&rt. L'Apprenu Sorc1tr, de P. Oultu. 

Oeuxléme C<'ncrn : Rédemption. de F'nlncl<; Ml!Odles de 
compœiteun ~lg!'S. a"'<' a.:comll"4;nem•nt d·orcbelu-e, cba.D· 
1éa par M. A C!'llbt*. Concerto pour alto el orches
tre, de M LUDMCns. lnlerpr~t~ pc>r lf . Brooc: La Mer, de 
P Olbon. 

Troisième concert : Ouverture JoyeuM', dt M Poot; Deux 
uqu1-s sud-Américaines, de Fr de Bo11rwu1rnon: l'an· 
ta!sle sur deux aira flamand•. d'A De lh"<:k: Concerto 
pour deux ptanos, de J . S. Bach. Jou~ par Mme Swael&
Wautora et M. Ch Scharr~s: S!•gfrltd· ldyll et Ouver
ture des Maltres Chantrurs. de Wain•·r 

Le garde champêtre d'une localité de la ~-"' pari· 
S!e!IM, aam dou~ pour dowler p:US de poiœ • la rfdac.. 
tlon de MS procè&-\'erbaux, a fat: 'lnpr'.mer du Pl?*' l 
en-:~te 

REPUBLIQUE FRANÇAISE 
t.lbe~ - Eiallt.é - f'ratenuté. 

Pula. dans l'ang:e a 1r•uche. en une dé!lc1tuae 
bàt.ard6 : 

CABINET 
du garde champêtre 

Quatr1~me concerr : Symphonie M ",;~.de R MouJnert; Un événement musical 
Concerto p<1ur quatre vinions fi orch!'Stre, dt Vlnldl. Joué 
p3r ~ni. Chaumont Zunmer, 0,1bols tt Waaemans; l"an- Parm 1, 4 5011.111 , pour le Mbut de la u.llon 
tala!• sur des airs wallons, d• Th Ysa)·e: La Oamnauon d'hhtr l'audition de 80llatcs pour piano e: vtolon que 
de Fa,;st !trocs fragment., dt B•rllœ. donneront llM Allffil Conct et Jacques Thibaud au Palaia 

? 1 1 d.,, Beaux-Arts. Io 10 n<>Hmbre, est appel~ à "''•rur tout 
L'A...octatlon dl'S Cvnc•rts Ol'll&nlu. IOUS lta auspices du partlcul!~"'ment l'aU.-nUcn des amateors de grand art, 

mlnlstère de l'In•tructlon publique un• &!'rie d'aud,:lons tant par la penonna.llté cles .nterprè~ que p3r 1 éc:ectlsme 
aympl!On!Qu .. à prix très r+<lulU. rt!ervtts aux uut:tu~ du prc&r&111me 
d'rl\M"ll!D< 1ent. au penonnel des admuus'raUon.. et ~ Le< de'UX tm!neni. \'lrtuosa, dont la dernière séanc.i de 
arands m•~aslnS Ces concerta, du plu1 haut ln~rêt, son• •<mates à Bruxe.les remonte à 19'28. exécut.,ront cette rola 
dlrfl& par M Defauw. POUr tOU> r-nael;pmnents • .-adres- j ceUe. de BetlhO•CD là Kreutzrrl, Mozan lsol maJeurJ, 
aer au Consen-atolre, 30. rue de la Rqence. Téléphone : Debussy e: Cesar Franck. 
l2.23.59 et 11.04.27. La location ••t ou,erta à la Maison Pernand Lauweeyna. 
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L'aquarelliste Géo Henrotte 

retou d11 Congo. ticpooera au Palali. del Bet.ux·Arts. du 
18 au 21 oet<>bre quatre-T\ngU œuvn. cho!.s1es parmi le1 
d('IJx centa qu'U a rapport~ de aon YON• à traTen IH 
dalrlcla de Stan!eyYllle, O#:é. Klbal~ I:un. KIVU. Nord du 
Ruanda, le ldoyen et !e Bu-Oala<>-

Humour anglais 

Jtunf'tl marlff : 
Elle Cl oon mari qui l'aide t. faire lea pouao!~res). - J ohn. 

a vec quoi rrott.,..tu ce meuble 1 
Lui. - Mala avec la peau de chamo!a. 
.Ell• - Paa du tout. et Je aula 11\ltt QIM' IU raa ça pour 

me vua. c·eat une des crtpea que j'ai p~ pour le 
déJeuMr Il 

f AlSONS UN TOUR A LA CUlSINE 
No \'(. \Jnna en plein dans te. moil en c r » et, penae 

Echalote, li toi bien Inutile d'imiter la dame qui, par 
1urcrolt dft pr<!cauUon, attendait le mols de février p0ur 
manaer de• moules, à cause dea dtux • r • dont U est 
pour\.u. AUISI recommande-WU• la recette 1111lvant.e ; 

Moules à la poulette 

Q' 1d le Il" ,.,. snm parfall•ment ~uoyb>s, mettez-IH 

T .. S Il lt- Il 
lh:VlllffOUllUDIUllUUUUllttllllJUllllllUttUUDJUUD011tta1111W!tttll 

Pour prendre note 
n en 1nûreuant de nnter l'horaltt aes n<>u.-.llea rubrt. 

quea - du mo!Ds les plus Importantes - que l'L N. R. f&lt 
figurer dano aes programmu. 

Le dimanche : 13 h. 40, c Emlaslom llÇ!ool .. •. et le 
maun allematlvement. « Le quart. d'heure ~ peUt p!J\
nlate • et c le quart d'heure de la musique belge JlO<U' 
piano. Le dimanche aprù-mldl, • 01\m la loge du vieU 
Abonn6 a; le lundl. t. 17 h 15. le lrol.o:ème lundl du mol•, 
c Le quart. d'heure du Mu.Me de la VIe wallonne •: l 
22 b. 16. c L'Ami des Unes voua ~le 1. Le m.rrcttdl. l 
11 b. 30. • La u:ttra1ure pato!sante •· Le samedi, t. H "1 
c Pour \'O\ls. Mesdamea •· 
~riodlQIM'ment, n. N R. Inscrit clbonnals dlUIS ses pro

pmmes : c RadJ<>.Jadla •· deux ro:s p&r mo!.s; • Radio 
pour tO\ls a, une ro!s par mols; le c Thélt.TI! patoi.sant •. 
une fo1a par mois: c Cabarr.t "·allon •. une !ois par m,)ia: 
c Les Otmeures historlqnes •· une fois par mois. c Voyage 
en •· une rois par mols 

o·autres rubriques revlendron\ rtgulJ~rement dan.< les 
pJ'Oll'atnmn : • MuslQue d'avant-garde •, • Auteurs ni~ 
connus ·~ pagPS oubl:t ... •· • Pour les ama:euni de Jazz •. 
c Comme u vous plaira •, • Co:mai..sei-vous cel:e-<:I ? •· 
c Pages chOllle.. •, • Scènes cboWcs •· 

l ..,., c1At11 un• œ&'lttOle et metttt la cURrol• !Ur le reu. Nouveaux programmes 
Imml'd!ale:nent, los mou!"" .. mttttnt à baU:er. Lorsqu"el-
lf'..I !IOnt outtrtn, retirn·lea une a unt, rnltvez la coquille on n'en !mirait pR..! d·~num1'rer les nouvelles rubrtq·1cs 
à l•que!le la chair ne tient PM. •t r11n11n les pleines dana que 11. N. R rèorganioé oHr• à ~• auditeurs à partir dit 
une autre caoaeroie moins profonde. PM8('7. le Jus qu'elles 2 octobre. Signalons. s'ajout•nt à ces séances dont noua 
ont donno1 au tamis lm. Metl<'z queiqu•s n<>lx de beurre dans vrnona de perler ; les émlsalona d• • comme ll vous pl&lm •, 
la CA&!erolt où sont les moul•a et, quand c• beurre oat conc•rta de Jau au programme ordonné par les audlteura 
fondu. moulll.,. avf'C une parUe du Jus. aaupondru d'Un ~ 1 eux-m•mcs; • Radio oour !OU! •. aolrées entJères corn~ 
~ farine et !&Wez ml)Oter quelquH mlnut•s. Mettez les d'un• mulUtud~ de peuta •l'C(tacles amusants et dlvcrs: 
moules 1111r un p~at. Il•• la sauce d• dNX ou tro!.s Jaunes 1 1M d•rnour~ hi!torlqua a, sêntS d'e\"<>Catlooa et de 
d'D'ufa, cltr00nez et ..,n·e:z en oaucl~tt. Pera!lloz l<s moules t•portaiies p1i.rJ;.s; c Au1ears mkonn IS et oubli~ •. &.".1:.1\o

Spaghetti aux moules 

Faltea cuire dr. spagbeltl d&M ce qui VOWI reste de Jus 
de moulea Allongé d'eau. AJout<"z une culllerée de Bovril. 

&nez a"l'C une purée c!e tomates bien relevée. 

Marmelade d'orange. 

P· c , cycle des c.>n:11ura. F.chalote offre cette 
rect'llf' an,iai.e • Pour Clllq orani;cs moyenn.,., ll faut une 
demkuUl•r#e cl• bicarbonate d• aoude, trol& livres de sucre. 
un d•mt-llt.re d' .. u, unt tnnloppe de Zell et le Jus de 
d•ux citrons Plongn les oranges pendan1 quelques mlnU· 
les dan• l'rtlu bouill•nte pour 1..,. peler facilement. Lors
Qn'ril~ sont P4'lt\t's, enlevez ln. m1tijN1r~ pl\rtle du blanc et 
cou1>"7. !lntmt·nt le zeste. Cottpri lu oran11es en minces 
tranches. Fait,.. bou.lllir les pelures dans l'eau et le bicarbo
nate d• M>ud• prndant \'lllgt mlnut•a. R•mun la masse de 
tf'mPI t'n tempe. 

Ec1'Ut'Z ICl\ pépins et m•ttez-les dan• une mousseline 
Ajoutez <•~ pép!ns et la pulpe des !rulta aux pelures et 
fait"" l!llCOtt m!jo:er l>"'Ddant V'.ngt mJnul.1'$. AjOUttz UD 
~ d'eau al c·tsi nke.\S&lre Sttou°' m!llll<' la p0udre gur 
lts lru ts. faltrs bou1ll!r ~•vemmt pendant une minule. 
AJoulez alora ~raducllement le sucre ~urz, faites b<>ull
llr cinq rr, nu·,._, ,~t .. :~~ le caz.. rcmun. tnc.ore pendant 
une ou d·· 1x min~1te:S et mett.e·~ tn 901~ 

r our '1me de W. - Il est évident que al la pl ie à tane 
ge trouve •méllort!e jlQl' l'emploi du rerr-ent • 3orwlck's Ba
ldni Powder a, U en va de mhne p0ur la pt.te à brioche. 

Echalok 

log-tes de la muslq~e et d~ la IW~raturc: • Da!l.s la loo;c du 
vtcll Abonne •. llOW' Ica am•teUn d'opéras et d'o~
comlquf'tl; l•s séanœs de • MW1lquo d'a.ant-i!arde •. cc'lr1 
1nt1tulé11 c t...s .Mus!c:rns et lf'tl Poëtes •, • Le quart 
d'heure du petit pianiste•, 1 l•a 8ucc<'s du Film•. etc, etc. 

Un fameux orchestre 
c·e.,t cdm Qûe Ja Nat '~ Broadeastlng O>mpan; d'Amt

n<i •. ~ .1ppl)Qut à cons:.1tutr en ce momr.t.:.. n est composé 
d• q . , · r.,.nngt-<Wt muS1c1•ns d ê'!te aP113rtenant à Vinet 
paya différent,_ n sera diligé pu le maitre Tœcanlnl. 

Cet oreh.,.tre coiltera a la 1' B c. pour 1,;ne seule ~
aon la coquette oommc <'.., 1.500,000 dollars. soit environ 
40 mllllnns de francs. 

Qu• dirait Léopold II qut dëJà, do aon tempo prélendail 
que c la musique est un bruit QUI ooûte cher 1 •· 

L~eatival de Sa'!_bourg 
C<'mtr to\JS les aru. li a •tt u un triomphal me~ 

d'autant ph1' qu'un public unmrns. et dis;>cr«! p;i.rtout à 
pu y oaruc:per. Gràce t. la T . S. f'. 112 transmlsslona ont 
ët~ faites. Pour la France iltule. Il 1 •n eut 26. En compre
nant l'Am~rlql .. et la Rusa!~. 19 tu.ta on: pamclpé à ce1 
rr!.rl\nanusslons. Le grand conCf'J'I. <lli1&é par Tœc:mlni 
a été. ~rv# a l'Am~ ... 'l''" -··•usl\cment Pour ce seul con· 
crr , la rftdlo amertn~.me a \'t1 ,. 2,600 do4ars. 

L' Agenda de l' Auditeur 

L'I N R annone• po•ir le dimanche 17 nctobre ~ 
12 b, 35, un Sketch de Trll:&.n B•mard, • One opér11t1ou 
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t:be Scottish t:ea - Room 
Open !rom 10.30 Sundaya !rom S 30 
49 n•n•• Toison 4'0r P•rt• hwl1e • llUXlUU 
Tél6phone ; 12.64.34 - <Over • Prince of Walea , , 

magistrale t; à 15 bellre.$, la radlodlrtU1lon d'un concert 
J.1arayct à Ll~e. consacré aux irrand4 maltr~ dea XVIIe 
•t xvme &:ècles; à 20 heures. un concen radlo-ftl'U!~; 
à 22 b. 10, • O&ll$ la IQl!e du 11eu abonn6 • <c Cavalieri& 
R111Ucana>. -Le 20. à 17 b. 40, prhentat.lon par M. Gaston 
Brenta de quelques lnterprt!tatloM du • 3-lom•nt muslca.J >, 
de Schubert: à 20 heurea, • Radl<>.ladUI • conaacr6 l 1905; 
à 20 b. o. concert par :e f>?'&lld orch~e symphonique, o~~ 
d:r.g6 par M Franz Alldtt <œ_.vra de Bartok, de Kod&lJ'), • 
- Le 23, à 14 llrures. léance • Pour VOUJ. M~ a; 
l :IC> heurs, cr~t;on d'un• optrelte be.lie. • Cure d'amour • 
d'Armand Thlbaut et !Urcel Sooh7; l 23 heure.., relai de 
la B. B. c, concert donn6 à Landre& par Jack Ral'?Û et La • 
IOn olthestre de danses; à 23 b. 30, des sketches de Bach Jeune servante ot Laverno. 

Il paraît que 

En Tcbkoslovaqule, comme en Belstque, on va btentôt 
oompter un mW!on d'audlteura.- Un tll\PNnt de 12 mW!ona 
contra.:t4 en Alg6rle permettra de commencer ~ peu 
la constNc~ton d'un nouvel êmetteur dont 11 p11lJ11ance sera 
de 120 à 200 ltw. - Panama 11•nt d'ln•uaurer une pula
unte 11°.auoo à onde$ counea. - En Allemagn•, le nombre 
deo art!stee ayant p&r ..1c:~ aux 6mlsSl')DI r&dlopbonlques 
en lt3!1 a'est ~evê à 783.~ - Lea atatlona t.ch~uea v!m
oent d'ême~tre un opûa en eaperanto. 

••• 

L'ENCAUSTIQUE!'~ 

C'EST UN . PRbDUIT -1i!UGG.ET 

-----·· ...... . 
Madame & un mart chaaseur et une Jeune aervante, d'

barquêe depw. huit ,loura de 1a campaene, Jeune, JoU., 
na!ve ... Non. \'Oua n'J' •tu pu; Il ne ee pMaer& rien entn 
la fralch~ eervant.o et le man chas.'leur: c'•t un autre 
genre d'b.latolre que noua vous contons. 

Monsieur, en dtjeunant, dlt à Made.me: 
- Je quitterai le bureau à e heures et viendrai Ici 

endol<ser lllClll costwr>• de ~ et prendre man tll&U. Mon 
train e.at l 1 beuJel: Je n'aurai que le te"'l)a de m'babClor. 
Prtpare tout ce qui m·"5t n6c-1re; Je ocmpte aur t.cl.. 

- n -. l&!t IUlnnt lea dâlra de mon maJtrt et Ml
cneur, n!pondlt Madame. 

A e b. 25. Monaleur nm~e SUIJleret, eongeant d6jà aux 
perdreaux Qu'il deocendralt le lendem&ln. n o'bablll• lt 
dlt t aa temme: 

- Envole Marte à 11. POrte de Schaerbeek me cberc:ber 
un taxi qui me condulae à la gare. 

(J'ai oubll6 de vous dire que le m6nage habite rue de la 
Llmlte, aux environs de la place JOsapbatl. 

- C'eat que Je n'&l J&IDJlls pria de taxi, dit Mt.rie, et Je 
ne sais pu comment 11 !~ut faire, pubqu'on ne mo l'a Jamal.& 
apprlls, ""t.<:e pUa, Madame 1 

- SI voua ~tes emba~. demandez à un acent de 
polioe, dit Madame en riant. 

- Bien. Madame. 
Et Marte a·tn fut. ncn aans quelque !nQul6tude. 
- Je v&la m·a~r dtrecttnlent à l'ace.nt.. d6clda-t.-ello 
Elle $'approcha du CArdlen de l'ordre qui ~ Io ClrtU• 

laUon en coa lieux. et l'asent. tout en battant la mesuro 
aux autos qui ,~ cro1&&1ent, lui dit: 

- OQ babttn-voust 
-,.Rue de la Limite, n• X ... 
- Mali ce n'eat pu la peine de prendre un t.aJd JlOW' 

aller "1 prèl. Prenrz le tram 65 qui va a'am!ter là au eoln: 
ça voua contera mol.M cher et ça Ira auasl vite. 

- Merci, M. l'O&ent. 
La tram eo - ot Marle, qui n'tl&lt Jamt.Sa mont.M 

dana un tn.m. y monta. 
- Je dola aller Ne de la Limite, n• X .. , dlwlle ou r

veur, qUI. la bouche en cœur devant cette Jalle llllo, 1'6talt 
approob&. aa Il~ de bllleto a la main. 

- Je -.. arrttera.1 place Joaaphat; c'ean l'arrtt Io plua 
~ de la malien de vos m&ltrts. 

- M•rci b«n. Moasleur 
IA r1~tur Attftldn un uu:.ant. ttt.dit UJl bilkt et d!t: 
- Ce.t JIO c•ntun•a 
E' ,.. ,. ra . ' - c •M llO ctnlun .... MIAltn:O!....,ll• 
- Mala l'&ltllt ne m'a"&lt pas dlt qu'il f&lla1t !>Ill'•· 
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extra 
velouté 

lustre éclata'nt ! .. iiiiioj~ 
lttnd lu dents plus blanches, pour une période deux lois plus lon;u1, an toute dcurill 

EN TOUTE StCURITt 1 •• • PARCE QUE DEUX FOIS PLUS DOUX 
ru.... n'~a-Je, ,a.,. le monde 
e.nùtt, la nouvdlc formule du 
dentifrice Pep1odmt, éYaluie 
• pha de j.000.000 de !rance. 
Crlcc il ettte nouvelle com· 
poeltion, abeolumc:nt unique, 
il donne aus denu un tclat 
l&m•11 atteint jusqu'ki .. et U 

cat c.xtra-doux t 

-Quel lllr'~u 
- ~luJ QUI m·a dlt de prendre Je ~ 
- Camm•nt, comment? dlt un Vlf'UX moosleur, connu 

duia lt Quart.lor ""us !e ncm de le Parwen. parce que 
8c:b~rbe<'l«>la d'or1gj::e. U avait •~ lonctempg mal:.:e 
d'bO'~J t. Par1,. ooaunent! com:nmt, TOI maltres ne voua 
ont PM do~ de !ne J>Our ''Otn rram 1 

- Pu un cenllme. Mon&leur; !la m'ont cllt simplement 
ci. prencltt un t&Xt 1 

- Un tAXI! s'tcrlèrent le rectl"rur. le Vlewc monsieur 
et quelQUfl autroa ,·oyageura doM i... aent.Jments ~U· 
l~ent entre la surprise et l'lndl(natlon. 

• Mala oui 1 MRla otll ' un \Ax\ ! 
Qu~llts pouvaltnt bien avoir é~ les U1t.entlons -rètes 

d .. patrona? 
A ora le ~vcur déclara 
- Ce n·,..t rt•n. Mademo!atllt; YOUS deacmdr02 à l'ar· 

rft ~ la rue Tra\"<nlèN. Et comme j'ai dé)! detadl• !e 
bu:rt, ~ le pnkral a mr.s ai:etrea. 

J.tals le Partslen ne 'l"oulut pu: 
- N'on, oon. ft'C"''e.1r. Voilà t5 <''"ntbnes pt __ _ 
Et U ajout~ d•vant l"approbaUon admtrRtl\·• des autrœ 

TC!y&(tun ; 

- Ce n'est pas Que Je tola rtehe; mRla je sui.. tout de 
meme mieux à mem. de supporter i5 c•nttmos qu'un re<:e
nur St pull dana la VI•, oo doit 1'entr"alder comme 
dee POi.ei 

Pi. ~ comme U aimait ra:re montre d• ce qu·u av~t 
appns, t. Parts. à parler le 'Tal poorla!eo. U ajouta: 

- n !&ut Yralmo1\t que dea patrons soient vache e: 
charoen<> pour m.itre un• brave dom.stlQU" dans une 
al!.UaUon poottll:•' 
In l"O)"&Ceurs bôc.'ièrent la tète. Le Tleux mom:eur allait 

un P<'U fort c est egal. au tond, 11 11va1t l'lllaOn de <tire 
leur fait à d"'1 maitres comme ceux-là. 

? ? ? 

- Volli\ Il\ rue Traversière, llla<lmioi.e:te, dlt Je re<:e
nur: desœndez et au;va: la rue Juaqu·t. votre nwnùo. 

r--------------- ---
' Faites briller vos dents • 68lTUITElllENT t 
f Ûeo.polll9UIU4'cnwlllton l -:a~tr--W• i.e. 

1 ~.;":':_..~"rr'.:-:~r.~ ~:.:. .... .,.. .. -.. ~--~ 1•4.>C9tt,.d1t=tr...a=r:s•~,.._r . .. 
1 8'eCned. aL 

,~,· ....... --~-------~ 
~ Adrts>t---__;,. ______ _ 

- Au revoir, Messieurs Et mrrcl, merci. merci• 
Quand elle sorma à la porte de la mal.l!Oll de au maltrt.a. 

ce fut Madame qui lui ouvrtt. 
- Eh bt•n ! ce n est pu trop t6! 1 cria Madame •• 
Et "' retownant vers la ace àncalier, •lie cna: 
- E'Uitne : Le taxi rr. là 1 
Mon&leur paru. lé fUIU à la main, le cam;er au dol. 

D, ecumalt 

- SJ le taxi doit s'arrêter en roule, J• manque mon 
train, crla+U en descendant l eocal.er. 

Alora la bonne ouvrlt des ~eux roruls. 
- Quel tAXI? dit-elle. 
- Q•el talti? Comment, QUCl taxi•? Vous n'avez P"-' é~ 

Chercher un :ax1. n 
- Je 1u!s rne:iue en tra:n. c'ea;. mo!~ cher. E:lcore 

b!m qu'un mo::isleu: a pay~ m n billet a:i recev•ur Tout 
le ln.Dl a trou<ê que voua etitt de dro? " de gena :out de 
m~me. d"en~oyer une &en1lnte tatre de. courses en ULXl. 

- De drO~~ de geru;1 dlt Madame. 
- Va<hc et charogne. QU'Ii a d•tl 
Ml\dnme eut Juste le trmpo de •e ptt!clp1ter sur Monateur 

et de lut arractier son tu.su: Moruileur épaulait ... 

~~~~··~~~Jii~l!.l>-"'i";.itt~~ r.::. ÈTIJD[::; DES NOTAIRF.; Dl HG:-OEAt'O A 
~ TERVUERE."\• IIT SDIO"\I T A FORRIERES. ~ 
. A LOUER ~ 

Appartement F1aderne 
i> comprenant 13 pll:'<.·cs et une ter
• rasse. Construction luxueuse et 
~ confol'table. Quartier St·.Michel. 
~ Ll1!RE LF l" !lôovnm. RE. 
··~~4"2•a>::-~·~ 
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Prêts hypothécaires 1' et 2· rangs 
Teux rtdu1ts f~, 11• ~ t•m· 1\.-n' "lf\I IALASSl e t flLS 
f4, rve ._.,btousurt IHllet 1MA150N ,OHOU IN 118J) 
8urt•U)C ~ 9 à J n.; 1eud• de 8 • 9 h aoir. d+m 9 à 11 h 

Tt .. ..,..,. •8 17 53 

PETITE~~~~~§: 
CORRESPONDANCE 

X, 4 R<> •~latr. - Ce te pl-....ntute -t<>l04'klue nbo
nore pas plus son auteur Que .. vlct.lme. 

Slgn<ll~re 11ltsible. ,.,., ROJIOlt. B~lltl. - Le moyen 
Qo.• vous precorusez l)OW' obUi;•r l'i. 'l, R. l rayer la 
politique de ton programme aenit tout l tait tnop#rant.. n 
taudralt obtenlr. des milllera de clients de U , N . R, qu'ils 
rtnonœnt à l"USage de leur apparcU. Cc l!'raJt ee pnver 
de l'U-• d'Une maLSOn pour pro~•r contre l'lnoommo
dlt6 d'Wte de ses chambres. L& coupure Que vous nous en
voyt> montre. de plus. que les t.nbunaux refusent ô'ad
mett.re que le lait de ne plus ul1J1J;er un appareu récepteur 
Implique la renonctation de l'abOnn~ à son pœte. 

LO..!.t G<Jbrtel. - vos ven aont loln d'6trc ans mérite. 
Mo.11 tJQullle. vos c vteUles tUles • ven une mue de llt.
t6tature et non ven un Journa.I .. tlrlqu• et d·acwallt6. 

JadJn. - sur un air de tanco et chantla par Tlno Rossi, 
«S nrs teralen\ ll'ès bien. 

Stig~ t""to10n. - S; le macaaln en quelt!On s une 
firme pn~. U est llbre de traiter - clle'Dts comme U 
l'entend.. Nous ne royoos pas en quoi llOUI pourrions tnter
wlllr. 

AMBASSADOR 
(Bourse) 

UN FILM 
INOUBLIABLE 

LES 
2 SERGENTS 

d'après la brochure célèbre 
d e d ' AUBIGNY 

Un drame 
d'amour et d'espionnage 

sous 
l'héroïque épopée 

napoléonienne 

ENFANTS ADMIS 

Menschikoff et Olga 
OO 

LA NUIT NUPTIALE 

Nô'll.I aV<>nl tmpnmtt 4 1' c Almanach CTocodilten n son 
calendrier orig1n4I Q'Uf "°"' a tranYpt>Tth dam le Bni.uU'• 
de 1856. Aoont dt Jrrmer l• livre, e:ttra~crru-en, J>OUr l'u
t>aucU ... em.ent de tou1. une llf$10ire dans la note du }arecs 
d'atoher de l'tJ)O<liu 

DIALOGUE ROSSE 

(La ~ne repre•ente une chambre nuptiale. Olga rourlt 
comme un COQ en voyant entrer Menschltotr; ce deml•r 
est luJ-même l~~rem""'t colort, vu qu'il sort de table et 
qu'il a la barbe rou.~.) 

Olga. - O mon ~tgneur t\ matttt. rous roi.là donc enfin 1 
Jl~h•lco/J. - Sa~rebleu ! ou~ ma douce Ol~a: ce rre

din d'Oursllto!r n'a pu voulu me làcher plus ,;te ... Que le 
dla.ble l'emt>ON .. Je ne lut pardonnerai jamaia d'avoir 
retardé le doux entrell•n qui commence. 

Olga. - Pardonnons. cher am!. le bonheur est peni de 
l'indulgence. 

MtnlCh1koO - Adorable Olp ! ta voix plus douce que 
le son d'une lltlte dit des cl>O!;es &I belles que Je voudral.I 
l'entendre touJoura, tAlujolll1! 

Olga. - Et mol. Je voudral.s, Je voudrais mirer mon œU 
dans ton œ!I, la nuit comme te jour. 

MtnachllcoO. - Sat .. tu bien. magnifique Olca. que la 
peau de ton cou r..•t plus bl&<nche que !a neige qui couvre 
nos st•ppes. et qu'à côté d'elle la blanche hermine me tait 
l'e!ret du utran ? 

Olga. - Sal>tu bien. hêrolque Menschlko!r. Que le• poila 
de ta barbe me •emblent d'un roux plu.s beau que les 
vives nuances du leu. et que la flamme de cette bouile 
pAUt à c6~ de ton œU qui sclntllli! ? 

Men$Clllko0. - Y a-t.-U un tl.re-bott.e dans? 
Olga. - Non, ~:rneur Pourquoi cette question ? 
Menachlkt>O - 1'om cl'un ~Ut cosaque!... J• 111la pro-

pre ... J'ai d•.t botte& neuves, et, ma lot. U m'est llnl>C*l
ble de les Ot~ sans 1·1ntenentton acttve d'uo tlrc·botte. 

Olga. - c·est em~tant.. 
Me71M:hllcoO. - Encore. 111 n'y avait pas d'ê~roDI à eu 

bott.ea maudltel. on pourm.lt s'arranger ... mal.s le moyen 
de se oouch~r avec dea éperons. Je vous le demande? aur· 
tout quand on dort aur le dos 1 ... 

Olga. - J'avoue que al vous aviez lbebltude de dormir 
sur le ventre, cela aplanirait une puUe des dltr!cullft 1 

MemchlkoO - Je o'al Jamais pu m'y habituer; ça me 
rait mal au nez. 

Olga. - Voul•z..vous que j't-Ye de vous en déb&rra.sstr T 
Memc/UkoO - De mon nez? 
Olga. - Non pu, de '°' bottea. 
Menschlk0/1 - Cvmm"'1t ! dh1ne Olga. tu ne cralndrala 

pas de souiller tes mains SI ~lies ro les employant • ce 
nJ t'Xt'rCKf' '1 

Olga - La femme n·nwue pas !"esclave de celui qu·eue 
a.lme? 

Mtn1eh1kol/ Ch~t Olga, tu par~• 31 bitn, 
Qu'on ne :>tUI tt retun- ne11. 

nre mea bott4'9. 
Olga Ceuayan~l. - Diable 1 ce n'$ pas !aclla. 
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LAROUSS! DU XX• SIECLE 
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i»yab'es en 12 ITIO•S............ 1.175 
P•vables 90 fra~ oar mois •• . 

CRAND MEMENTO •n 2 volumn . •. ou et 451 
30 frana par mo11, •. 

LAROUSSE UNIVERSEL an 2 volu'Tlu au Cl 396 
30 francs pu molS .• , 

LAROUSSE MEDICAL •n 1 volume au et 264 
25 fr1ncs par mois .• 

LAROUSSE MENACER en 1 volume au et 216 
25 francs ou mois .. 

LAROUSSE DE L' INDUSTRIE en 1 v. au et 280 
25 francs par mols .•. 

HISTOIRE DE L' ART en 2 volumei au c1 462 
3S francs ou mois . . . 

LES SCI ENCES en 2 volumes. •.•• • au et 451 
3S tunes par mois . .• 

LAROUSSE COMMERCIAL •n 1 vol . au et 210 
25 f·ancs P•' mo s . . 

LITTIRATURE FRANCAISE en 2 vol. au cr 163 
30 francs oar mo s . 

HISTOIRE CENERALE DES PEUPLES 
en 3 volumo• au et 539 

40 fr.anc_,. ~r mois .. 
LA MER. LE CIEi •• LA TERllf. L"Al R 

cha<iue volumo ou et 117 
ch.a~ue volume 20 francs par mo11. 

NOUVEL ATLAS en 1 volume ..... • •u c1 231 
20 franc.s oar mois. 

L' HOMME. en 1 volum<! •........•. • au cl 225 
20 fran" ou mois. 

LES ANIMAUX en 1 volume ...... 1u et 209 
20 francs oar mois .• 

LAROUSSE ACRICOLE •n 2 vo'umes ou et 396 
3S fral"<S par moi s .•. 

LES PLANTES en 1 "°:ume •.••• au et 203 
10 ftancs 01r mois .. 

MYTHOLOCll •n 1 volume .. .•. , au ci 220 
20 francs 0.11 rno 1 •• 

LAROUSSE MENSUEL ILLUSTRE : 
• . .._ 1-2-3 cho<iu• ""urne r•li4 192 
,,,_, 4-5~6 ~ "" " '"" •• 1.~ 203 
''..,.. 7-8-9 <Nau• vo ume re l 4 225 

LAROUSSE CASTRONO~llQUE "' 1 vol 
ries dt- fucacules ou broc~ ..u et 176 

30 francs tou.1 '*' 2 m()fS .• 
rol16. 1·vr•b'e en '""' 1938 au et 247 

30 fra ncs tOUi fes 2 mo11 .•• 

1.925 

478 

429 

291 

313 

308 

506 

495 

308 

396 

511 

209 

253 

247 

231 

429 

225 

242 

209 
220 
247 

192 

264 

·"'O 0 
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.v •n•chikoJf. - Tire le talon C"ett ça.. Ça va ... Ça y 
• t En!ln. en voUà une. 

Oloa. - Out 1 ce n·est pas sans peine. 
Men•chlkoJf. - Tu sues, mon adoré•. 
Olga - c·cst un détail. A l'•utre m•tntenant. 
Mtn•chikOO - Le talon .. c·en ça .•• Ça va ... ça y est ... 

En! in , rn \'OiJà deux. 
Olga. - Quelle tlhance 1 
MtruehlkoJf. - Mon lme déborde de io:e. 
Olga. - Mon cœur est gros de ltUCllé 
Men.ichlkot1 - Je n"éehancerais pu mon bonheur pour 

une tranche de paradlS •• Vions que Je t"embraae... <On 
nttnd du tm.11 au dthor1.J Qu"tnttnd.1-Je? 

Olga. - C"<>t un pulk de COMqut'S qui arrive. 
MtruchltoJf. - Quelle heure est-Il? 
Olga. - Trois heurr< du matm 
M~nichilcoJf - ~Wedlctlon ! Ce aont les Coaaquea que 

Je doa p&a&<r en revue i. trolS heures .• L·orore du tsar 
u t tonne! li faut que Je remette mea bottts ..• aacrebleu 1 

Olga. - N'y aurait-il pas mèche de lea !aire attendn! un 
J)f'U? 

M tll!ChlkoO. - Merci ! pour aller en Sl~rle !. .. c·est trop 
m•l'81n ... Au revoir ... 111 1ort.) 

Olga ;seule>. - Cré nom des noms 1 BI Je coonat.ssaa 
l 'inventeur drs botte$, Je lui tordrai. le cou. 

cœMIM!?!!lll ttt!!!!: 
Les trois clochés 

Alnn ré1>0nd M. J . eurw: -
soient a, r, r - r, r + r, le .Oté A.B et Jea trna llla

tanoes AO, OC, OB exprimèeo en décl.lmtres. Oo a : 

(z + r) 1 - r • • BF• - AP1 • ŒF + AF> <BF - A7'l 
L A.B <A.B - 2 A7') ou <z + r)' - z• • a (a - 2 APJ 

a.• - 2rz - ,., 
(!). On en tire AP • Ul. 

a2 + 2rz - rt 
On aurait de meme AD - ----- m. 

la 
Or, cl.ans le tnancle rtctancle AOD, on a : 

001 T A.01 
& AôA ou Al'2 .. AD' ::: z:-, -r-:-r•r ( + ~-r'r 

Effectuons lu op6ratlona ~ nous trou•-erons : 
(41 - rt)' 

r' - ----- (3) 
2 (a• - :Ir') 

Dans ceu.e tonnule. l&!aona " • 420 décamètre& 
1420• - r')' 

z• • (3) 

2 (420' - 21"1 ) 

Le num~rateur doit ftre dl"1alble pv 2, donc r doit ~trt 
p&U'. 

Polons r = 2r" et la formule <3> de>1endra : 
1210' - ,..,. 

:rt • ----- <Il ou 2 lW • K' + r" C4) 
2.106' - r 

Le dénomJ.nateur doit ftre un ~ partait. Pœorla dono 

2 iœï - r • • K' lit nombre enUer> ou r" • 2,106' - K•, 

d'où m deviendra : 

12.~ + K'l' 
r• - -----ou~• K • 

K' 
MalJI C4l peut 1·~rtre : 

2K' . 21'• 

K 

K ' +2Kr'-r'1 

ïo5i - - -- - ---- ~ -----
2 4 

+ 

K• -2Kr' + r" (K:)• ( ~-'} 
K + r' K-r' 

K e' r' ~ant l«IS cieux 1m1'""'1W -- ~ -- eont de& 
2 2 

ZIOIDl:ns ecuera. n •'aclt donc de dlcompoaer 1œi en une 
$! = 3• .. •' 

eomme de deux can-61. Or, ïo6• • 3', ~·. 1' et---
-1 -2 
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/ 
VlSIT!Z llOS SAWI D'EXPO&mO!JS 
17-99, RUE DE LlNTHOtJT 
11.RUXRLLES • TÉL.38.ltB.lt:!. 

none. 1os•-a•, 1• ,s•+•'>•S' , 1•..A..s•. 1•, •1•63 +84 
INUie deoornl)Olltlon J)Olllblt>. 

On peut dOnc - • 
K+r'-2•M 
K-r'•ZxSJ 

2K • 2 X 147 et 2 r' • 2 X 21 • r • 42. 
K • 147 

Int.rodutoons cette valeur de K dans (3) et noUJ aurons: 
2.1~· 

z - 147 + -- - 1t1 + 160 • m 
147 

% + , - 297 .;.. 42 et % - , - 297 - 42 
l~ trois dlltances eoni donc · 2.560 mttl'el, 2 ~70 mà

ll'tll. 3.390 m~trea. 

Quat.ro aoluUons exactement conformes ciua.nt aux chi!· 
free, celles de : 

Charles Leclercq, Brux•ll": F?'Mûlque Len1er, Arlon; 
J . C&l'ptnUer, Tournai et J. Mtnneltens, Jette. 

Ce dtruler a cl<loM deux autrea aolutlona raaonnt!es 
• I dlwn chercheurs ae eont ral:lés l l'une ou à l'auttt de 
...,. IOlUtlOn.s. Notons. entre autres, pour l'inttrh de la 
rrchetthe, les rf1>0nses de : 

E, Coll•le<-r, E=hen: Edm. Duesberg-Lar1lllt~re, Ver· 
•len; Matte! O.lbrouck, Jette; Edouard De By, Saint· 
Gllles: Claude Meunier. Nuny; Emlle Lacroix. Amay, Pol 
se.lcns, Sehllde lez.Anvers. 

t ' 
Pour M. B. H.: 
La formule exact<> permelt.tnt de déterminer le rayon 

d'un arc de cercle en !onction de la flèche (et de I~ corde> 
est la aulvante : 

41' -1- c• , _____ _ 
1/ 

C4I qui elt • PfNQUe • contonne à TCS sou.-..ntra. 
La formule de la !liche eet : 

/ • r- .,,'rt --
4 

Et la formule de b> rorde est : 
c - 2 , ,, 181'-/) 

Slln6 : los chercheurs c!th cl-<!~. plus : Benn Uloest 
~t.~Pont·Vls6; J-ph ~ :MelX-<l....,,t-Vlnon, 
• t.. •• AtJloll pour la Ylt 1 

Lee calcula les plua dlrtlcllt11 se font avec une tacllltl 
lnoufe avec la machine à calculer 

11.UtA~~. E.LECI"RO-AIJTO~UTIQUJ: 
Additions, Soustractions. DiTIS:ons. Multlpllca!.lons, et4. 

Not:ce mus:rée eur demande. 
RO:-iC().BRl'XELLES 
Téléphone : 1HO.46. 

8·10, Montagne aux Herbes Potagè~. --·-
Arithmétiquons 

Trop d'Alofbre, icrlt M. LOulJ 'd' r• J de LUgt L'arrth
JTOtt~ ut pourtant bien lnttro=nte, tUc allUI. Pou• 
aonc ce petit prooleme, tn pa.uant : 

En aJoutant 4 à la droit<! d'un nombre de deux chiffres, 
ce nombre augmente <!<! 139. 

Trouver ce nombre par l'Mlthmétlque. 
? ? ? 

M~n cher PO!lrr;uol Pa• ~. 
Po:irrlcz.\"OllS demanc!er à voe lecteurs la déJDONtratlon 

du tb~r~me 1ui ,·an t • 
To:it nombre entier t'S1. él:al à la s<r.nme de quattt cants 

pnflllll. Ex : 23 = 9 * 9 .. 4 -1- 1. 
Jaequ~s Carpentier, Tournai. 

Etabl. AJAX _, __ 

MONTE 
ET 

DESCEND 
Améltorez 
votre home 

PAR 
l'Escalier
S u r prise 
AJAX 
Placement 1ratult 

partout 
en Bela:1que. 

38, rue du Lombard 
BRUXELLES 
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RESIDENCE u:Tl;l li\ 

A VL.'\llRI. 

~'• lndU\fr•• - A.~ de Paros 
S·tuation cent••'•, \lue ''°" ~'• 
8taux ape>artemf11t:t avec cuislf'4: et 
u e de N n f• mtht et ~ 

~S.000 l ~60 OC() fral"IC1 
Ecnrt Bureau Wf'l't LVTEllA. 
2 4 tUe R.c-r•. • ,,, Il 14 96 

Congo-cocktail 
•• 

Le aénateur de Pratpont, à propos de la reforme coloniale, 
"1•nt de pn!scntc·r un projet de loi qui. s'tl eat accepté, 
bouleversera Ica habitudes établies. De maunlaea babl
wdea ... 

Octutr.e 1 
le mol s d u parde ssus 
e t des beaux achats aux 

GALERIES 
NATIONALES 
I, Pl. St.Jean 
BRUXELLES 

.O. Pl Veno 
• A NVERS 

J usqu'à pré&ent, le Parlement bel~ n'était en etret ren
seigné sur ce qui ~ pawut dan4 la Colonie qu'unllatéra
tement, c'est-à·dlre p&r le mlmstere des Colon..,., 

Et, naturellement, ce qui devalt arTlter. •ulte l ce .,._ 
tème, arrivait.. La Cok>rue ne trt\..Ulalt en ordre prtnclpaJ, 
Dl pour ell•m!me. Dl pour le :>&:V-. elle travama:t pour 
l'adm!nlstnlUGn - Je parle .naturellement de la baui.e 
admlnl!tmUon - et pour les petlta - ou rrœ - copa1m 
de celle.ci. 

La formule était llmp!e: 1 Oonttlbulbles, à ,... pOObea, 

•·ous avez tout Juate le droit de voua taire. • 
Résultat : des mUUarda de culotte et de dette., en plus 

de cumula nombreux. au moins fâcheux. 
Avec la formule de Fraipont, les c cochons de payant,, • 

pourraient a·adluser au Parlement psr l'lnterm~ du 
Con.sel! colonial ~ mandat&ltt.s qu'ils Cho1"1ralent au 
sein d" lturs &s.oclatlons profeutonntll.,. s!~ra!ent en 
e:tet dans œ Colllell qUl p<>urn.lt ~plucher les comptea. 

Mals ce aeralt trop beau. ~ cette propost:Joo rencontrera 
stlrement une tenace oppQS!tic·n. 

On ne l&che pea o!ont!en une aaslctte au beurre aussi 
bien ramie que l'aaslette colonlale ..• 

' ' ' 
On bon point pour Je gouverneur général du Congo ... 
Lonqu·u renonce à retarder la colonl.satton ou à pénétrer 

le myatére de !'Ame noire, comme d'assurrr la protectioD 
du poil dans let maais de coule-.ir, M. Ryckma.ns a 90\l'l'ellt 

des Idées c.altts. 
Dans une Lntn'Tlcw aur de erands travaux publlca dans le 

Bas-C< "<!O. U se dk!are par<:S&ll des routes plutôt que du 
nw d nt l'établlaaem•nr est toujours olltrt'.ut. 

Ce qui veut dtre : pas de chemin de !or uns tra!!c suf
fisant. 

Dire qu11 raut remonter a M. Llpl)('n.• pour trouver dans 
l'admlnlatratlon supérieure trace de cet élémentaire bon 
sen.s l 

' ' ' On lit, dans le bulletin ~omlque et statistique de la 
Rbodüie du Sud, que I~ nombre de B?&nea et de trava!!
leurs noirs lle&OiD&.nt dans les mllles a doub:é. ~tte aug
mentat!on porte apéclalement sur tes 'J>Ol!tes mines, qui 
emplo!•nt 11ep:ante pour cent de cette maln-d'œuvre. 

Qui donc, en ~111\que, disait urbi et orbi qu'en Afrique 
l'ex!stence d~ petites mines était lmpœslble ? 

... Mala leJ propriétaires de grooses mmes. parbleu l 

' ' ' 
Mon c Cong~Cocktall • du 24 sep:embrc me vaut d'être 

c contré •. comme on dit au ~ridge, par un candldat &<lmi
nlstrateur de l'UDJ\·eraa~ d'Anvers. 

n trouve qu'Un canclldat adm!nlstratcur, c'est-à41re u.n 
c espoir • - un espo:.r souvent déçu - ne toUChe 'li'• 
~.000 rra.na par a.n. c'est-à-dire trop ~u. parce que cette 
aomm• eat moindre que celle qu~ \O'Jchc un OU\T!er qua
llt!é <ce qui est d'aWeurs une erreur>. 

Je dola dire. au sujet de cette comparaison. que mes sym
pathies vont à !'artisan qui, lut, rend au Congo d'immé
diats aerviceJt, tandis que le néophyto n'en rendra euère 
avant de longues onnt'es de staae. 

D'autre part, au prlll du chauffage, di• l'aloyau. du pou
let, des léallmca et des amours dans ltii dl•ers cenores 
congelai!. Je persiste à crotre que 45 000 miles o..r a.n, 
e'est beaucoup plus Qlle le mlnlmum vital et que r'ost bien 
payé pour un J~e nomme à l'eas:il ... 

Mals. par contre. Je trouve aussi que les anciens fonc:!on· 
natres expj!rlmentb, I<": •ieu.~ a0ents tcmtori•ux. par exem
p'.e. et les grands chefs de \'llleur, t.'IUchcnt une solde beau
coup trop basae 

Le bon sens Indique. en e!tet que. en plus du néces
saire, ce que l'on doit payer, cc "°nt les capacités et les 
services rendua, et non celles et ceux lolntalnement putati.!s. 

K atara Na Tumbo. 
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Id nta1ricule • 1613 •· 
(le bon vivant) qu1 a la 
foie de vous annoncer 
l'heureuse naissance 
d'une bière de santé 
et de bonne humeur. 
la • 1613 PHENIX •• 
l'enfant qâté de la 
Brasserie du Phénix 
à Bruxelles. Pour la 
fêter. lx:lptisez-la dans 

tous les cafés. 
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Lu Bains cA•llO-GA:ttuic w1uuo1H, 10YAT ne. 

Lu Massages A•••o••m A cHAQu1 cAs 
t111 lh par MASSEJSE OIPl.ôMEf 'p4<111 "• ckl 
rafftirn uc~·nt ,-loet ch.a•rs, \/( ~• C.Of\Mr.tront 

Beauté - Santé - jeunesse 
~•n•i.?• Fec:J.al • Péc'icure J 1. rv• Oupot1t lt~ll" (Mo1d). 

Sur les « bénéfices 
de dévaluation » 

----.. ··· 
La taXati= d '8 c btnëf1ec; de dc!nluaUon • - Il •"actt de 

la dtn-aluat n œ:ge. m 19~ - va blcntôt devenir ellecth·e. 
Sous peine de u \'Olr PQ'.:."l>Ulvlts polir compUcU.e du délit 

« THE HOUSE FOR NICE PEOPLE » 

Cabaret 

M AC 
• Dancing 

7 d 9, Quai des Tonneliers 

(;.1.v lJ T~l. 3 1858 

Toujours un programme choisi 
et le fameux Champagne HENRIOT 

On prend 1"apéri1if un peu partou t: 

Les gens biens se rencontren t à 

« THE ARTISTS'S INN » 
12, place du Comte d e F l andre 

Tél. 32882 GA!li') 

Qu·on a fait, t. deux IJUlfte d 'lnten...Ue, d-un. opH&tlon 
aboolum•nt licite loœqu'rlle !ut ell'ectute, les banqu .. ont 
été mtsu en dtmeure do démocer au nsc ceux de leu,.. 
clients qui etrtcLU• rrnt par leur entreml.se les ach&ta d 'or 
ou de dev!Ma dkrétés 4 JX>•l•rtOri lJTégull•rs. 

Elles ne peuvent évldrmm<·nt que •'exkutor . lt.11 banquet. 
Mal& cette obU11at1on nouv•lle de trahir le secret prot66-
&!onnel leur tait un tort ~norme, que le pa,_ tout entier 
pourrait bien, • n tin dt compte, aublr a>-ee ellee. 

C'est que, d#n1êre t!'UX qui 10nt directement 100ch6a 9' 
s'en montrent à ju.ate tltro fur:eux. 11 1 a la crand• 
masse dea fparrn&nts lnquleta. quL à me.ure qu'ils .. ren. 
dent oompte de la rtalltt, ae dlJ•at qu'U a'J' svalt déjà pl11a 
rten de confidentiel en matière d• aucceul.ons, que nwni.
nant ce 11>nt lee c ~nWcœ d• dhaluatl.on • quJ dotftll' 
être réttl&, que demain ce .. ra autre chose et que, nn ... 
!.-ment. avoU' un compte ou un oollre en b&nquo rùQuo dt 
devenir le plus st'lr moyen de ne Jama.I& ëcbapper en rien 
au croc à pb..,, .. nce. 

BROCHETTE D'EXEMPLES EDIFIANTS 
La loi sur les prétendua bfaNlct.11 d• la dévaluaUon - qui 

ne aont tout au plus que dts pertes évitées - n 'eat pu 
!eulement né!Mto et arbltr .. tre. Elle eai.. par aurerolt, boi
te~. 

Exemple : Voua a\·!~ du d.l!ponlble et, en donnant votra 
nom, vous a\'ez a•hel6 pour cent mllle tranca d'or; cet or 
vaut maintenant plua de tranC3-paplor. c'est entendu. mal& 
\"Oils l'a\'ez oonsenê par cralote d'~~n•ment.s trag1quea, et. 
depula deux an. et demL cet a1'0lr est absolument t.mpr<>
ductlf. Eh bl•n. cela m délictueux et vous êtea taxable 1 

- Mala plutôt que d'acquêrlr TOtre or en une fota. voua 
raves acbete en deux ou uota toi!.. tout aual ounrtement. 
ou vous \ O\la en etn me:ne procuré pour des mlutona, PIU' 
quantlt'4 aëp&rtts de molna de cent mllle froJlCI enacune. 
En pareille hypotht.e, voua êLes tnnoceot et 011 voua lalS
sera parfaitement t.nLoqUW~ 

- Ou bien enoo:e, n6 malin, voua 'fOUI êtes ~ aur la 
fait que lee btllet.a de la B&nque Nationale étalent payabloc 
à vue et vous avez refuse de décliner votre Identité; on n'a 
pu que s'incliner devant ce refus au.'51 fonM que cattti<>
r!que et. aujourd'hui, vous pouvez vous !... de la loi 1ur 
les bénéfices de dévaluation comme un poisson d'une 
pomm~ 

AUTRE BROCHETTE 
- Au lieu d'acllettr de l'or, mtme belge et en ~leique 

(n'importe qui PoU\'&lt se taire déllrrer un lingot par l'Insti
tut d'emlaalonl, •oua _,. etes pl'OCllft des rranca rran
ça;s ou des llvres &t<r!log, dent vau• avez été cr6dlté t. 
Pari& ou à Loodrn • TOUi Bile< e.a voir ~ qu'll TOU& en 
cootere. l 

- SJ. «Ptndant, \'OUS an~ chUié votre banque de 'l'OILI 
proctlttl' d .. titres ttranJl'TI,. ootéa l l'étranger en monnaie 
étn.ngére <mats dont le dfoompte, Ici. a naturellemf'llt ét• 
établi en trana belgral. ta loi n'a rten à "°"" reprocher -
quoique, •u~~•ltOL aprt.. la dénluatton. vous ayez réallM 
Ce3 •aleura avec quart1nte peur cent de --otlt en rranca 
belges, pour les remplactr par du papier de chn nous. 
iwant qu'il ne haua~. d'où un nouveau profit au moins éaal. 

- De même, al. comme négoc!..nt ou oomme tnduatnel. 
voua vous él<'l! empre.<36 de \'<JUS couvrir en marehandl>es 
d'outre-frontl~rcs. pourtant payables en de\iseS, le ttao ne 
peut rien contre vous. 

- llfal.a at.. afin de const!'\'l'r I• pouvoir d'achat de quel· 
que cent mille fraou amauéa J)M!blement au ,o·trad• toute 
une vl•. \'OU& les avez <OD\'trt!~ en do!lan pour, eru1u1te, 
acheter une pot!te maison t. votre !llle quJ ae mariait. U 
ne TOUS m1te plus qu'à ob~ ~ votre gendn- qu'il : evende 

.la b!OOqi;e et vous mc~e à mime de payer l'\mpôL apktal 
dont vo~. allez f~ frappé. 

La Jol. bàcl~ ~ tant d'autres - dana un bu~ 
démagogique et en imparfaite oonoalssance de cauae, n'en 
sen. pu molna appllqute tant bien que mA! - au!, blen 
entendu, aux vrais ooupal>!e• de la ch1>te du fl'anc en 1035, 
qU1 ont, aani doute, au, tux, prendre leun précauUooa .•• 





''Pourquoi Pas?" au cinéma 
1 UN CARNET DE BAL • 

AU1'&>!<! du triomphe re~ oet a11t.osnM t. veni.e, 
• Un O&rnet de Bal • noua arrive en t.àt.e des tllma t. oen
aa :ton promla pour ce~ hiver. 
s- qu'on ne pu:- jamall du. qu'Un mm aolt pard

eul!6re!Wnt l'œuTre d'\UM peraonnaJIW d6tcm.lll6' pul.eque 
tant d'artls'..eo lui qipor:ent leur oonooun. U fau\ copen. 
dant en faire remon:er l '!naplratlon l œlw dont on ,_,.,. 
nll!t d'..m...il'$ la marque dans ~une de - produetlom, 
c t-à-d:re .e metteur en dne. ~ Inspira~ tut, Ici 
J' '"" Ouvl\·.er, auquel noua devon• dtJl quelqu4'& œuvrea 
clc "'.rand style et entre au·.ru • Mane Ohapdelalne •. 

L ctlon d' • Un Cam~ de Bal • elt fort 1unp:e et oepen· 
d. d ·un<' magnifique variétt. 

Une Jeune lemme, devenue rtœmment veU\'e, eMale de 
retrou\'cr son équUlbre moral. Un ami lui conaeo11te de V0)'11-
1cr, ma.la où aller? 

Fl:e re'rouve, en range~nt del pac>lera. aon premler C&l'
n•t de bal et. en relisant lM noma qu ·eue 1 inscrivit 
nai;u~e. l'idk lui vient de vwte ceux qui turent aea t.dml
r~~ra. Hel.M! Quel tr:.ate p~:erm&eel L'Un 1·-.t sulcld6 
pa: dtaeopOlr d·amour. et c·est .. mm. devenue folle. 
q'J ere trouve au log'_,; un autre "'t en!:'~ dana le1 ordres; 
un auttt en<:ore ~ tombè au <krnier ~on du vice; un 
q~~trlb>e. de1enu médtcln. a aombrt phµ;quement et 
moral<ment; deux d'en!re eul< oe IOtlt embOW'Stoi.':à. al bien 
q~'ll ne res'.,. plus au rond d·eux-mem .. qu'une pau'-re 
petite lutUr de.'! enthou&lasmes de leur ,lf'Un-; Il en est 
u n QUI Vit aeul dans la montaene. enlln, le plus a!m~ est 

MAR 1 V A U'X 
104, boulevard Adolphe Max, BRUXEU.ES 

LA SOCIÉTÉ ,, SEDIT " 
PRESENTE 

ANN ABELLA 
DANS 

LA 
CITADELLE 

DU 

SILENCE 
UN FILM DE MARCEL L'HERBIER 

PATHÉ -PALACE 

mort, l&IM&nt un ni. que la ~· f=e t.dopt.on.. 
Tout œla donrui lieu t. un. auec.uon de labl-..uc for

mun de vifs ooo-. e~ qui IOUI, on peut le dlr<I. œt •"4 
tnl!U. d'Une !&QOD JMilatnL;e. 

La .lelllll' femme est J.Dcarn~ par Mme ~ Be!l.. en 
tria crand Protir._ et fort en beau'4. El!e !'CCOlltre 111~ 
~t :es mellleun t.1115\fa qu., :e c!néma 1rl.'1Q&la pu
nous oUrlr; B&rr1 Baur, Pk:re s;anrha:, Fernandel. U>wa 
Jou•et. Ralmll, P'nul~ RooaJ, ?.erre-.R!cbt.n1 Wllm. 
Fllut-il ~r leurs r0l5? On lts coonalt ....,., PoW' 
d"'1ner la c1Jatrlbutlon qu: a'tt&bllt Wl<!t naturel:~t. 
Cha.cun rt·eux a marque lM &<;èl.,. qui lui ~eot dtvo
lues du at<'$U de eon or~ll~ 

Es.sent!e::em nt cln~mal<>Ç11(lh!que, • Un C&met de Bal • 
flllt un chef-d'CJ'uvre auul du J>O!nt de ;-ue des lmaaœ, 

Ce premler bal qui IX<'"" et r~pas.., dans te souvenir de la 
Jeune femme, embelll de œ que son imagination a créé, 
apparait &W' l'krt.n avec le myat~re et la grtœ d'un btll\u 
rtve. Les lonsu<'ll robes b!anch'S d"" dan.seUMS, lea gœtea 
80\lp!ea dœ d&n1e11ra ae d•plolmt dans un l'l'1lune ra:entl 
qui en décup?e l'tl~t.nee et l'trreaH~. n faut !cl louer trte 
hau~ment M. Jaubert, qui m la parùt!on du Olm et ctta la 
V~ Gr1Je qul envel~ cette ac~e ravL>Sante d'Une 
mus:que mélanoo!Jque <'. l•ndre 

Le film - d'aUleun plcln d<' t.roa'la!lles expreMl;·ea e\ 
cur.eu.aes; te!.:<S aont 1 ... lm•iŒ ol>Uques de!' sc~n• cn1el:4'& 
qui se dW>u:etlt obec :e m6t.s:n d~u. dbtqu!l!bre qul 
donr.e un car..:~re •lnillll~rement tl'llC".que aux &1wa:1c>na. 

De;"Snt t.ant de beau:61 a«umul~ Je apecta~ ut 
parfaitement d'aeoord avec ~e Jury de V~ et 1'il cl6cerne, 
luJ &U&5! da.Da )n ccru.r '• ?!us haut~ réooml)t'naie. 

LA CITADELLE DU SILENCE 

c La Cite.delle du SUenu ,. est un bagne Polonais tel 
qu'U en exlat&lt avant la suerre, au temJl6 oo la Pologne 
sub!saaU le Jou11 do la RUMle et de l'Autrtche. Le &llenu 
ea la loi Qui phe 1ur ~ ceux qu'elle ren! errne, et c'"'t 
le cruel Stepan et - prdcs-clllounnes qui la fait ,... 
pect.er. 

!Usumona rap!dm>tnt 1 'acUon. 
Le ooloncl a JadLI fte blesa6 par une Jeune petrtote. 

Vwia. laoectiae de bombes. l - momenta penlu.\. La 
r1&1:1œ de V!ana, ~. a été -~ dam le rameux 
bqDe et la Jeune !Ille. qui a rélwl à ~er Parla, tpoooe 
le oolooel Stepan qu'elle a 60!iDé après l'atter.:at. On se 
doute que ce martace est un l&Q'U;ce, en l'oc:ctttttnce. 1n·~ 
~. pu1aqu·eue pourn. &UW.., rappm:her cle oelU! qu'elle 
allXle. une roi. dana la pl~. Vit.na 1UT1ve à communiquer 
avec Cé<sar, ma13 rlle est trahie par un c mculOn "• "'~nt 
11etttt camouflé en prlaonnlrr. QUI est démaequ6 par lee 
dttenua et eirkuU par eux. L'•x-f:ancé va ~tre ruaUl~. 
lorsque la p&tl'lote mwlt à eoulevor les baanattts. La 
révolte éclate. le colonrl !'St tué BUr une mltraUleuae qu'il 
a braquée sur lee l!Ullll'l!N. Les POionais sont Ubresl 

Annabella, dont noo.a avoo.a déjà algnt.Jé les tna grandi 

STUDIO ARENBERG 
Une date de l'histoire du Cinéma : 

WINTERSET 
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prosria. lllcame la .leUne Plllooalle avec une lllneèrit.6, 
une almp!lcft<>. un Sl'lla du t.raclque au-d..ua de tout 6lore. 

Ple1Te Ren01r. dont Je sombre talent convient adml,... 
blemeru au rôle du colonel pénlt<nllalre, attre un Y1t con· 
lralM a,.ec • p&rtenAJre. et le Jeu dt l'IUI me' le Jeu de 
1 au::. Pn uleur 

O'autrM bom art!Atea compJ<!'-t ~ent la dis. 
t · laœ1 : &mard Lt.nel'fot, le roucuf'UX Jeune p&tnote. 
er M. Lt Vigan. un adjudant de rdOle, cruel et fOUJ'1)e. 
Clto111 atllld MM Alrxandre Rl~ull et Larquey. L& mu. 
lllquo pull3ante et ortglnale est l'œuvre de MM. Honewr 
t : O..nua Milhaud 

Lei dllocn aoot d"Une crandeur lmpr-.Jollll&llte, not&in· 
mtnt oewt de la cb&pelle -. de la çande oour de la ter
~ 

Cet t. fola encore. Mucel L'Herbier a l)l'Odljlt une OtUYTe 
rrandlœe, apportant a.u cln~ma françall une r alaon de 
plua d'avoir confiance daN - haut. destina. 

LA DAME DE MALACCA 
Q'J•ncl on prononce . nom de M--c Allegret, on pen1e 

tmmed:at~t à un film que d"aucun1 d6clarêrent c trop 
joli • : l'lnoubllable c Lac aux Oamee • · Oepula les 6ttn&
menta ont marché Où dnnc retrouvona-noua Ms.rc Alle11ret 
sur le chemin clu aeptl~me art ? 

Nt le cb~rcbons point parmi les IT&nds r6arates. ceux à 
qui i. ctol et la mer, loe montagnes et les plalnell IOtll 
n~res pour •ncadrer IPS enfant.a de leur fantalale; 
nDP. Il ae cont..nte !•:irt bien du studio et c'est là qu'il faut 
le • :ne pour renoontrer la c Dam~ de Malacca ». Sur 
celte "'"" dte mirarl•• où surg!"•nt à "'!ont<! I• POie 
ou IM lroplques, 1·1ndt, la Chine et toute& les merveilles du 
mond•, Il ne faut Jama!J oublier saint 'Thomas et YOulolr 
1eruter de trop prb les choses de peur de découvrir qu'elles 
sont en carton-pi\'e, Ausa!. nous tenant à cLstance, noua 
noua contcnkrons de re;ardcr les pcl'$0llllll~ et de les 
entendre c·.,.: alors que commencera l'mchantment, car 
la c D•me de Ma!Jt'Oa • .. t. en r~allt~. un uès bOD rtlm. 

Rf' pou1T•lt.-tl qu'il tn fOt aurnmrnt ? Voici une acllon 
t r6& b!rn comblnfe, 1ntfre ..... nte parce qu'elle permet le 
Mvcloppement d'une ~r!e de carac!hea extrémement at!a
cbanta: elle est lnte~t~• par de~ anlslft excellent.a : 
Jaoques Copeau, P •rre-R!chard Wllm. Oabr!elle oomat, 
Edwige Fellll'.ère. Jnn Wall; un m•ttl"Ur en actne de 
frand taltot a tout combiné pour la )Ote dts yeux : Rl'sUl· 
t.at ? Le film se •laa.• D•rml les ouvra11es les mieux cot~s de 
la aabon. 

Quelq11"" sc~n~.a surtout dolçent ttre m~s bora pair : 
colle ou noi:> vo.)'0111 en préoence Jacq'Jts Copeau, eous les 
es~ d'un gouvernl'UI br:tannlquc, Gabr!elle Oonlat, 
!mime du gouvernrur tt Jean Wall, 1·omc1er a~lt pour 
une mise au point d~Uca:e. aprèa Ulle peilte 1etn• de 
m~norr drs pl•1s plqunnte Tout es~ p.uratt, dans ce c i&ll •· 
J'lm•cc .. à tout ~ctgneur tout honneur, le dlal()lue et le 
J•u des artistes. 

Olbrtell• Don.lat est ma~raJe IOUS la frnne d"lme d•m~ 
P<ltn:.1: .- dans l'cxe:'C!ce 6" ses lmp~rteuses foncUOlll. 

AMES A LA MER 
SI Marc Allcrret ae trou\'e l l'al1e dans l'enceinte du 

aludto, par contre Henry Hathaway n'•'t heureux qu'en 
plein air. f'euwr.re au...1 que si l'on rournlualt au premltr 
les tnllltuds dont dtspœe le l"COnd mal& «el est une 
autre lullolre. 

Hcnrr H&tba•ay est le rlalilate~r mllfU!t.que de c Trois 
Laoelera du Bengale »: noua retrouvona dani son nouvel 
ouvra;e la m~me ampleur è! cone<ptlon. la m!me vie et le 
m~mo •e111 de l'estMtlquo du cinéma. 

Vne court• nouce, pubHe dans notre rubl1que. la semaine 
deml~~. appre:i.'\ll au lecteur le •UJ•t de cotte na:e fresque 
marttune : un filin d &\~ntllrtJI évoquant ~ trafic des eacla. 
Tt3 à la fin d~ Xl.'C• ll~le NOUa y aJoutona a·J)Ourd'hul 
quelque& Oômlner'lta!ns p.>ur en aianaler la beaut' à uux 
q.U n'ont pas perdu le &OU\'en!r deS fr&nde& réallsatlODJ du 
c!ntma muet. 

Ce qlli n0> s entboualumaJt dans lei ;A!Uvres cl'U 1 a 
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quelque dix ou quinze ana, c'était le s•nttment du irrandlose, 
la richesse des !mages. la bardleaae del acéncs, leur Incroya
ble variété, tout ce qu'elles nous apportaient de neuf, d'in
connu et de mystérieux. Henry Hathaway n'a pas perdu 
la truc de aes prédécesseurs en s'enaaaeant dans la vole 
nouvelle QUI s'ouvrait au cinéma; en d'autres termes, en 
dOnnant la Jl&l')le Il. ses peroonnagea, Il n'oublie paa que 
l'écran eat. avant tout. pictural. Auaal, nous le voyons met.
ln l'accent aur les formes et :e rythme, et leur subordon
ner le eon et la paro:e. 

................................................ , ••••••• • • 1 • • •• , ••••• 

n ne faut cependant pu en conclure que l• ~ ' "" 
~able pour lut pu!aque nous le 'l'oyoDI, bien au ~ 
b'a1re. porter oon ch<U sur dea comédlena de prmitu plan: 
o.,., Cooper, ~e Ra!t., Praocla Deet et l'adorable et 
radleuae Olympe B:adna. 

Le ,leu de 0.ry ()ooper est trop blm connu del cpecta
teun du d.oéma pour oous appesantir rur - qualltiio : 
Mr Deeda Il fut, Mr Dt'tds Il restera, avec eon ortrtnallt~. 
son esprit l)l'n•1ran1. • flerù slleocleu.se et oa tendre 
!ngénulté. 

ECHOS DE LA BIENNALE DE VENISE 
La politique a'en acral~lle mêlée quand méme. quo! qu'en 

puissent dire cerl~lns critiques rrançals ? 
n nous revtent quo SI Ertch Pommer n'avait paa ét6 

un artiste !sraéltte ch.1SSé d'All•maene par l'antiaémltiame 
blllérlen, la palme n'eùt pas été donnée à M. Oultry. L'énor
me supériorité de c Su heures a Terre • donne corpe t. 
ce bruit. 

D'autre Part. le cinéma français se alori!Le du triomphe 
de Julien Duvl\ier, mals Duvivier est belge 1 ~e ne peul.
elle p&\'O!Ser en l'honneur d. c~ Lltaeols ? 

FANTOMAS 
n y a quolqll<ll armaln, .. Ol"iQUt nous avons ex~ Lei IM 

idées de M. Emit MO<'rman sur le cinéma, noue avona 
annoncé 1 P'antomos •. premier !llm belge surréaU.te. 

Ce film a été projeté mardi SOir. avec le plus irand 
succès, au cercle du c•nfma c Notre Cité •· 

L'espace noua manque aujourd'hui pour commenter ce 
film vif, spirituel et charmant, nous en reparlerons donc 
la semaine prochaine, à cet endroit. 

AU STUDIO 
On ,.q,êtalt une ectne d'amour et le metùur en .tœM 

n'it&lt ~ contf'nt. 
- Mon ch~ prwn, d1t-U enfin l l'acteur, ça NI va P1o1 

du tout.. Vous n·a,~ 1>U sais: l'erpresslon. ll faut reordET 
rot.re p&r~ avec un V\5a~ anxieux. E6s&Yft donc 
de TOUS ~ff Q'H vous ~'.es <n t.aXL e~ que \'Ou& .,.,_ 
Yel!!ez !e compt.e\J.r, 

ENFANTS ADMIS 
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c. rut une belle chase, QU~ œtt., réception àea clwn· 
S)!ona eJtlla~ Selle~ et Meulenbers. ~ra et Ccllard 
par notre aatn•• et v•nfrable de~nne des f~~na çor· 
u wa, Jt. ~ v~~lque ~lie. 

Lei! badaudJ auJ &:tendaient lllr !e trottoir de !t. p!t.œ 
d•s Martyn que IOr'.ent ltJ u de la pédale, t.fln de leur 
offrir une fu;tUte ovauon. durent faire preuve d'une anii~
l:que pat!•nee. C'est que là·haut, d•ns le gra.nd salon d'ap
parat, M Al!red Martouatn 'tait dt.na une forme mervell· 
~ L<I foaguen orateur blltniue 1 t.llt. de phruee eono
, ,,._ Il ~rfod;a attendries, enchainant avec tm &n partalt, 
eelc11 qu'il e.ul~ lea tnte:mtnab!.. Yi<:ootna du Poeke. 
l'a!tre lnant de .Meule~. l'éltg•nte C&l'Tl~re du docteur 
COllard - eh&mplon eycll!te International Jora des r~•n· 
les tom~Ut!ons unlrenttalrcs - ou le p&uvre Jnn Aerts. 
qu'!l alla ro:r llllr ""n Ut de douleur l Malin ... 

0 0000000000000000000000000000000000~ o OU VA LA BELLE SOCIETE. 7 A la ~ 
g PATINOIRE St-S AUVEUR 8 
8 TEA·ROO\l. POD."T DE VUE· !!:?\"TREE ORATUrrE 8 
-- - H. RMAuw ., wn orchesm1 g 

800000000000000000000000000000000000 

qu"U l'ut dana l"advemt4 - pe.rter t.vec l'~mlnenoo t.llll 
11'.tel<I qu11 forai~ Jouer par l'orchlltre le ~. • cban• 
dee roai. • chtt t.U cœur de tous 1es re.-venta ..ie la Butte. 

Et le plUJ beau, c·eac q-~'U PEUt. "'° :pari, œ qui n'm1· 
pk.ht. p1.1 l'tmln•llCe de né;lllger de s·acqult"er de "" dett• 
oooalata.nt eo un tour de danse . Ah mala 1 U o. a'air.• 
PM que lt. d.18'Dlt6 p~ f ... le e&mp Il 

t t ? 

A Montparnasse. en "Crtant d'une U\paseuso abOOyo, 
nos a.inla )Oulrent du •;>«:tacle le p!113 !naUendu qul .., 
])Ulae lmaclner : un brave A!llllll.ls. baut de ail: pouces, 
~~trant irravemen: dt.Il$ cette dOC'.e ma.son. '1D l"''•l<lt 
pe.ae6 ~us son pyJt.ma •1 Q'J.&nd les fils d'A b,<>n ae 
mettent l faire de :'humour, Il> ne !on: paa les ch-• 
l mo!û~ ... 

n aalua le vé~ran Huet. aa de la ~ale li 1 a plus de Lt> b•nquet otrlclel fut une aomptu<>slt~. n rat servi au q•1araotr. ans et devenu, d•pula cette époqu• lointaine, un pavUlon de 14 ChampagnP. a1s d:ua le mei:vellleux centre bon l*re rondoUllJard et Jovial. Et &UMI ce vteU Abel Hot- rfglonal de :'Expœltlon . 

' 1 ' 

.re 1U1 qul, lut au moins, a r&rdé aa l!lll!e... L& s>tt!llltre r.:rpr'.se !Jt a=t!onne:Je : du ])Ut'0>1 J~ 
lA prblc!ent Elvl!:>!ste exalta l'amateur'.ame et p:om:t que qu't.u pttm!tt étqe oO se truuvalt la St.l:e d1'3 r:>• "'~ 

as !lc:é:atlon allait dort.'lllftnt s·en oecu~r dl'tantare. "" m:es, Cie c!cux •n c!eux marc~. trona!t un lmpccc.~bl$ qui fit rœlr le C'.'lr.e de notre ben ami Jacq\:es Vt.n O;>den- 1Z&rdc mun!clpaL erlnière au Yent , Lt>• Brunlloa fUlf'n: 
l>Ooth, c:ut depala t.ent d annm pyêche l la L. V. B. la 1 &idér~., ;.>ar te Mplo!ement !nit en leur honneur et l'on 
crolsado d"9 purs. • 1 voyaa le front de René Lêl'y .e p:Ls3er en songeant qu~ 

l\Ula la p<'r:lOde la plua hrurewse du long discours lmpro- notre !llunre ~arde cMquc n'élu\t plus qu"lme truculent$ 
rts6 par li!. llfartou~ln fut co•lle - dite dena les deux Jan- chère •lettre chose défunte .• M Rc:i'e3U envl!agèalt dA 
i:uee - q1ù ll'pela les Crèree Y.111Jons et Oamands IOUS les garnlr l'an procha!n l'entrée de la salle du Ml!'ropole M'CC pils du d:upeau tricolore tapissant le food de la aalle. L<'S le ~;'tnl>Ollq 1e car.on de 105 pris à b !lu de b ('Jerre par 
app]Aud~mcnta unanlm quJ aaluèren~ cette b&n.nci:.e les Français au.~ A'.lema!lds, et t. lw o!!ert par un général mootrtttnt quo M. O\.!artou;ln an.:t ~té rompra •. A -
~è!. le maj<>r Van dtn Heunl qui, toutes décorations au 
"nt rrptt=ta1t S. M. le Roi, souriait en approuvant Ce 
f ut une bcllo minute, \'l11tablemrn1 récon!ortM•e. 

Ah 1 al nos pol!tlc!ena usaient de moyens auasl simples, 
n1ills aus..I éloquent& pour unir plutô\ que pour dh1~r au 
iTt! da leura lntér~ts peraonncJA 

' ' ' Grande ln\'Mlon l Paris. ces Jours dern:tra .• L'Exposl-
tlon 7 sans doute . Le Salon de l'Au:o ? ... h1dmunent ... 
.L'AmC'rtet.n Leglon ? ••• lorcémcnt. llla!a Il en fut une autre, 
p!.ua bTU)ante et plua rtclle en couJeurs. voire en COUPI de 
~ut'ule, .. C'est de la •ccllon sport1 •e de la Bou rH de Bru· 
xclles que fentrnds parler 

Tudieu. quel entrain, quell' exubérance, quel ostrracbme, 
el\ crguel~nt dlt P"P" ~ulemans.. i:s tt&ient 
c!esccndua à deux docz.a!n03 c!e Bruxelles afai de courir t. 
pied ou de tapa do.ns un b31Jcn rocd. ~tais qur~quea autres 
d:lUUlnts 1'11 acco::npagna!cnt. et chacune do ca douza!
nea n.lt.lt b!en une centaine 

Cette t.r!Uun~tlque lmplt'UIOMlste ayuit dépeint l'atmo-
151>hùe, venons-en au ma.tch J0\1~ là-1>8$. à Garches, d•ns 
un stnde lmmellS<' auquel la torft \'Olslne !al~t ~crin. L•s 

Etude du :r\'otalre 
à Ucrlc, &\cnue Brugmnnn. 691 

NOTER IS, 
TéltphOne H 0146 

!\f.\RDI 2H OCTOBRE 
ADJUDICATIO:" DEFINITIVE pour cause de sant~ 
., aoru. d incllnsion : 

\'Ille de Rruxellcs 
<CF.?\. El 

UN EXCELLENT 

lmm~uhle de Ccmmerce 
DE CO!'b1'RtCTIO>l MODERNE 

t!t~lll la 

« Pâtisserie Italienne >> 
Funçals tr!Omph~rent &Ur toute la ligne. ce QU ro\'oqua de rue , .rthtl-aux-~.ct.s. 4~ en r.u:o de "' oranrte la pan de Je ne sais plia quel Jea~kr du gnmpe perl.slen la 
lilllftaUO'l do cr~r un lands d'til&ll3at!cn des chances... ?.!Alson de ffiane, Pti's du bou.tvard Anspaeh rt de la 

1 7 
• rue des Fripiers, :'1 4 é' i.:es, OOlllcMnt 120 m• 84, 

pou•11.t1t convenir pour tou.a eommqœs. 
Mals Il '1 avait d'nutm Ia~"1cp à cueillir Et ceux-là. O<cu~ par proprlétalre5. JOUIS&.'lllce un mou apr~ 103 Bruxel'.cla ne le• ratèttn1 p61nt. Groupta au gré des ven•e. 

aflln"~. on les tlt >e ripandr• à ~1ontmartre ou à ~font- V11>1tc.s avec permis du noume. les lumlis. nwrc1cdts pllrrasse Dans tel caba1·ct-thi'àtr,. de la place !!tanche ou. 
commu par h&M:d.., trouitrrnt réunis les chers de bande. N aamedla, de 15 à 17 heures, ou sur rrnd<.AOll 
un acerttatro général de l"<lérauon aportl>e ~lie, repue~ J Facult~ d'acquèrler de gr~ Il. gr rant l'adJud1cntlon 

ur la "'1rlité UICOnt])al11b!e de ICS g'Jtts. un .prtsklent i dé!Ulltlve. Faire Clfre en 11!.oc!°' "Une ~ '1.'lll moins s;:rn-uve m•ls mo:ns fut"wse e: 
e]ques a ts CC'ml•:>nls bounltr$, an Vit un de tH der- Portée i\ H00,000 fr;uu-,.,. 
era - lonlste sal'1\-l1J;ols enrai;t! ei d 'autant :>lus oeau '----------------------' 
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RtYEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE-

aua calomel - t l '"' ... , ... da lt 
lt maüa " confié à bloc • 

n faut que le !Oie vene cllAQue JOU: un Ittre de blle dans 
l 'lntotln. Si cette bile arrive mal. voe aliment. nt M dli~ 
rtnt paa, Ils se pt1tttfient. Oea pa voua aonflent, voua ~teS 
consup<'. vot.re organl&me a·emp0laonnt et voua ~tel amer 
abattu. Voua voyez tout en noir l 

!.a taxauts sont des pl.6-&ller. one aeUe rorcee n·attemt 
pa.s la cause.. Seules les P!.TITES PILULES CARTERS 
pour le FOU: on1 te p0u>-.r.r <t'auuttr 1e t:bre atnux de blle 
qw voas remet:ra d'aplomb V~talea. douce&. etonnantes 
J>O'Jr ra:re couler 1a bl!e. Exlcn let Pel.li.es Pilulea Cazten 
l>O'lr 1 F .e - l'outea pllannaelet fr 12 ~ 

d .. poilus. hrureux de lkmo!irnrr .. rewnna1""'1U au pro. 
prtHalre de certaine villa vtrtonnalM! où l'on nt clandeatl· 
nrment du bon travail pendant les Jours sombr<s ... 

t ' ' 
Lucullus dinant chez Lucullus... Tout ce que le 1énle 

culinaire de la Champagne put en11endrer lie plua savoureux 
ru• ôHert en pâture aux lnvlt~a qui 1ardhent surtout le 
&O\lvrnlr de certain coq au vin rouge de Bouty ... 

On ne voyait autoor dea tabl .. que vlaastt rayonnants 
e~ races rubicondes. L'ordonnate<lr de cea munll!cencea, 
M. A~ Tal:On. prêsldent de l'A . S. B~ de Pa.r1s. bals
aa1t dévotement les yeux ar1n d'éviter lea compl1alenl3 ... 
M Oll!&rd. s;ndlc adjoint, é\'OqU&lt aea c~ au cha
mo:O •• Lt colonel Dreyer bal&yal: la table llOll\llle 111 s'était 
art d'Un champ de bataille... M. Jacques Kaurrmann. 
itrnnd-maltre des divertissement. ultérleun. remettait vtsl· 
bl mr"\t " plua tard les COl!tatlona de .. haute ronct1on. 

- Ouello t>arbe lu ao, mon cherl 
- Quoi 1uppllce 1ou1 IH jounl 
- Mait pH du nut, car on H ra11 
doux er, bien 1tn 9 mlnutH •••c la 
m6me et la lame Rai••· Plu1 au.C'Unl 
douleur, nl •ruptlon1 de la peau , 
phu de rou.geura aJ feu :la 1a1olr. 
Un• .....alo ""'" de 1••pld1rme I Un 
produù PARFAIT! 
En • •nlo panoul t.-. Il.-, 10.- fn 
Lomu auea • 50 tt. Id 6. 

DAZEX 

Ma:a que dire det lnvlth bruxeUO\s ' Par quel proc!llO 
M. Buurmans put-li prdcr presque lntègralement ce n~e 
qui le caracttr!Je. alors 1un.ou1 que l'après-midi U .-~\Alt 
mêlé si gentunent aux 1roupoa drs Jeunes atblètea bour· 
s1ers. M. MonunAtrl.A avatt - c·eot le cas de le dtre - le 
ventre à table et d~gusla1t avec comp0ncl1on. comme raire 
se doit... Et lra autrt1, du plia Jeunet au plua ancien, 
s'inspiraient de cc noble exemple. 

' ? ' n y eut det dllcours. bien atlr, ma.la Us ne turent paa 11)
dlgestes. On y mtla avec bonhomie Ir. fraternité franco. 
belge - qui ae -lie ataSI bltn à table qu'a!Ueun - • ...., 
l'hommage &\1 sport blenfl.laant. On en profita pour accla
mer lea noms de MM B<>llacl< et Raoul Uvy, donate\ln 
de deux auperbœ chalienset retenua pronaolrement à Pa:1a 
pour l'Expogltlon ... 

Et puis. minute ~mouvante, M. Talion otfrlt à notre ami 
René Uvy, l• pretnl'f apée!m•n d• la nouvelle médaUle d'or 
de !'A 5. B'l\lrt.e de Parla. Accolade, O\'&tlons, triple ban .. 

La plute c.pendant ne !a~1t que commencer ... Au nom 
du rou>emement de la R~publlque, Il fut remla la médaille 
d•or de l Educauon physique à M. Dau .... la médaille d'ar
gent à M. Van drr Stf't\D, le médaille de bronze à MM. 
Prlngier et Spee. On JuR• de l'aimable tumulte profO<lu6 
par ces rtatteusea dl1Unctlons ... 

? ? ' 
Après cela, un bOuraler baryton scanda les mAlea paroles 

de la • Mt.rse:llaae •. 111Met P&I' let noblea atr'OJ)ba dt 
la c Brabançonne •. reprllea en chœur p&r toute la aalle ... 
La foule parJa!enne, retenue aux portes, fit eU~mme cho
rus .. 

Ce qu'entendant, un député belge qUI dlnalt t. une table 
voisine - noa b?DOrtblN conna1-nt :es bonnet mal.lona 
- Ylnt 1'eDQuérU' dea ralsona de cette patriotique exalta

tion. lntrodlJlt dana la p~. 11 en aublt l'ambiance ....,. 
plus tarder. ce q\11 \'&udra a&ns doute à la cause de l'éduca
tion physique à la Chambre. un défenseur de plua ... 

Plua tard. une rapld• Incursion amena un petit croupa 
do sympalhl&&nta au c Chat Noir •. ce vieux cabaret mont
martrois. au>1l débraillé qu'aux tempS bérolquea des chan
sonnlera de la préhlatolre. Le 1JUet-apens aval\ été... ml
Jo~ par un boursier bruxellois qul à prù: d'or - et m!me 
tn01ns - avait aoudoy6 Io barde de aervlce. Auaal, IT&Ddt 
rut la surprise de quelques Invités descendant dans lt 
cave tumeu't d'y etre accuelllls sur le mode ramlller dea 
vieux habitués dont Ir maitre de céans conna1ssalt les nom., 
les prénoma et let 1><tlta travers Lts meilleures cboaes aont 
1ea plua cwrn .. cependant, ausat ~ be.ode J01e111e alla-t
elle à quelqu"' kllom/1.nol de là ae d~lecter che. la ll)lrltueUe 
et bien dlsante Sozy Solldor. 

' ' ' Le dernle1 épllOde ofllc!el de - joutes sp0rth·ea rranco-
belgea eut Ueu le lendomaln nèdl. lor9Qlle dans une boe!.el
ler1e fameuae de la rive 1•uche, MM. Tauon. Kaurrrnann. 
Oulard et comorts offrirent à quelques amla belge& un 
déJeunor Inoubliable 

n !ut l'occasion l>OUr lea boursiers bruxellola de rempor
ter enfin une klatante victoire, loyalement reconnut et 
proclamée par leurs adverulres. D s'agissait, en l'oocur
rence, d'un concours d'histoires Cavec un • • ». M. Oulard 
eut beau re•rutelter le fanl<lme sarcastique do la m6re 
Lambert, Il rut enfonce proprement P&I' Freddy Prlnller. 
le d~alnvolte humorllte de I• Bouroe de BruxeUea. dont let 
b.latolres belges aem~rent Jne Joie breueheUenne et triom
phante. 

Quel domma~e que ~né Uvy n'ait pu e\1 l'idée. la telll" 
de placer Rt.n6 Prlniler dans la pl françall 11 D .Ot 
sutn dt certaine évoe&t!OD de Mercure, ou d'U.De blatolra 
de clarinette pour que le prd1en de but tran9&!&. ftlDcu 
per le rire. eOt l&U~ passer tout<S :es balles, putaque, <ha. 
CW1 sait .,.._ le rire d~t .. 

Mals TOlll. on ne aauralt penser à tout ... 
On en parlera lonrteinpe, •n 14ut cae. da oe maloh bollr

sler de 1931. 
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BRUXELLES IXELLES 

A1.1 mi- c-hall l"autre ao~. un publie art..u.x:ra ,~ m.o t .. 
taire et oonrttvateur était •euu entendre cette dUellJe dra· 
matlque que ie troat populaire doit lelllr en iirande estime. 

c· .. t la r~ile. Le peuple ne comprend paa qu'on pui.~e 
pot!Uler, dramal.!.lu avec un art complfquj et déroutant 
w mlltree q\11 conaUtuent son pain quo~n et qu·u 
accepte •)-ec> rûlenatlon - pas toujours. Ce eenre de apec· 
tacle n'amuse J)U le populo. n demande à la scène de lul 
donner l'WuatraUon du roman sentimental avec décor de 
cbAteau ou do boudoir de deml-monclalne à la mode de 
1900. 

' ' ? On trouve toua les artlclea RODINA à 
ROOINA·MOOSCRON. 182 rue de la Station 

1 ? ? 
ll n')• & QUO les prh114Jh de la fortune pour rttherchtr 

ka aenu.Uona fOIUS de l'art rtall.ste avec ses t•b:eaux eor
cl!des et aa l!IOraloa nvolutlonnatres. Ceux-ci. apru un 
copieux diner bien ~ a·en •ont •olonuou entendre 
crier !& rtJm qul excuse le cruno, la n!volie et l't.nar<:11!e. 

Mtme contras~. d.a!lltU.rS. dans la ~.ou la rrand.,. 
pretnue des parlt.a Olt M:cuelllle par des aena du me!lkur 
monde. El:e a.:copl• '"« lndtrtéro:nce de ID&lfnlflque$ orçll!. 

CHARLEROI GAND 

dw, recouvre sa robe de détenue, simple, mals couteU>O. 
de eomptueuses zibelines °' a·eneoutfre dans la superbe 
llmouatne qui la concluJt au reataufllllt du Fin Gourmet. 

1 ? ? 
Une belle chevlote bleue est touJoura ce qu'il y a de 

mleux comme pardessus hablllé de ville, Quand, sur ce 
fond unJ, se détachent dJaionales et chevrona ton sur ton. 
on obuent un excellent eftet de pat!M. V"H' les parcles.;u.s 
cc,nlecuonnés dans ce aenre de uaau <pure laine> qu·oure 
Je Bon Marché. 

LA façon en est aoiartée. beau croise, dOublc ralliee, dou
l::é entlerement sole rayonne, façon wlleJr li ne •ooo en 
coûtera que 395 francs. au plu.s 445 ftunC$ <po:ds lourd >. 
Adr"'50eZ-\·ous au deper1<:ment conf~tlons hommes lpie
mlu t-.aee BotaniqueJ des Oranda M•CUlns <k1 S.."1 
March~. boulevard Botanlque et rue !'euve. 

7 ? ' 
c DIV!ne COméd:e • ! Polnt n-.at besom d-.n:er, de pur

aa1o1re, ni de ciel, ni d'imactnal!on dantesque; u ' su!nt 
cl'oblerver les iiens autour de noua et Jeun iiestes. La 
iirancle Comédie de tous les temPC se Joue en permanence. 
Shakespeare aussi a dit ça ou qu•lque ch<lbe c1·approcha.Dt ; 
le pauvre est mort, comme d'ailloura la plupart des arands 
hommes. Mol·même, je ne me seno pas trh b.en !. .. Qu1t
tona donc la Comé<lie et tes arandl hommes. 

? ? ? 
Luxe, éleiance. qualité se renoontr<nt à la Porte de F'l• n· 

dr• aussi bien qu·à. la Beune Voyrz I~ pcud<03U> tissu a n· 
slais de Cynlle. 190 rue Ant<lllle-DaNaert; aucune ctme
h!nce ao« les art:cles vendus clllns les meJUr-.. :-ea ma "'°"s 
du ctntre. s~ Cf' n·es:. le p:i.x. Econom1Sil"i un billet de 50 ou 
lie 100 fr en rendant visite à C;rlllo •$ nun. d è la Sourn,,. 

? ? ? 

A m~ rotés. un g?OUJ)e de C"'Q personnes trois ftmm< s 
et cieux messieurs dont fapprendml plus tard q u'ils soi:• 
offtc.~rs. A l"l:'ntr'acte. en effet., la cuJ2\.;1saLkm cheta .. clw 
d ·un canaason à l'autre, 
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- J'~ tant ap~ • mont.er, r.vou. - q~ 
~ 9' ~ - UNI tz'6o Jolle b~. 

- Ça ne PDWTtJt mieux i.om.ber; j'.U • ~t une 
-1lmtt bête, trà doclle. 

- OUI, mal& ro'.là. Je n'"1 pu de culo~ 01) dlr.b!e 
peut.on achetu cela • en p:1x rr.13onnable 7 
~rsonne pa.-m! 1.., amis ne peut donner une réponse 

"'!.lsta!sa.nte. Le bout <le i.. langue m'en d ;nanzealt. d'au
tant p:us que, dans ua demlêre,, seDUineJ. J'ai reçu plu
a!eun lettn:i par!umtts. fcrltes à l'encre rtolette sur pa.
plel'1 de tclntea tel>dtt4. le tres ou on me PCJU4 lr. mime 
qu...sLWn. C'eat que. du marnent Q i11 a·airlt de culotte, les 
!cmmcs n'b<!sltent pas à nvol.r recoura • un màle. à com
monctr par \"'Otre sen1teur pour 1~n1r chP.Z le tallleur, qu'il 
Ile nie df'pl&lra.lt nullement de remplacer pour la prbe de 
.1111:aurcs et l'ess&yage. 

' ' t 
- ll~llo James 1 Wbat about the Leaaue o! Nation$ ? 
- Ne me parlez po.o <le ~que. rCP<>nd James; à cha-

•ua IOD métier. 
- Void potll'".ant le vrai c Homt>ourir 1 anal.a.la que 

M Eden a rendu célébre. Nous l'avons • rcntn! • en c m!<l
nl;,;bt blue 1 ou bleu de minuit, la ldntc blcue-DQ!re que 
llloça le prlnœ de Otlles Vous ••n'eZ qu'à Londres U fa.l'. 
fi;:...ur lda!S pour ne pa.s qu on pUl&o<.l nom aCCUSC'r d'anirlo
pbWe ardme, c'est à Vienne ~ no:ia &VOD$ fait contec
t.lonnu nos pa.~ Voyet; quel~ mtn-eUles; endoo.ez 
ectte cher1ote &ms 11ra!n bleue et coltftz.v~ du Hom· 
t.oura anglab. 

- Enumble superbe, n'est~ pa.s ? 
Ainsi perla c J~mes 1 le chemalor-cbapeller de l'arlsto

crntle. en sa petit~ r.haP"ll• de l èh!&ance, 30A, avenue de 
la Toi.son d'Or <anale rue CresP"l>. 

' ' ' Faute <1- remplacer le tailleur, Il m'eat toutefois lolslble 
de tralt.er le sujet de la cu!ott.e d'équitation. puisqu'elle 
- tl'tl appro:rJ.maUvement la nieme pour lea deux sexes. 
Cette cu.Jott.e esi. la pièc<s la plus lm;>ortani. de la t.ehue, 
pr.rc. que la le'llle qui entre rée l<ment on eerv'.c. aetl!, la 
..W. MIMI qUI Y'!enne en ~·1ct d:~ avec l'lnstJ'llDlel1' 
Won peut ~1 d'exeroce. Cet aac!co ai une &U]~e con· 
Unue do tJulons sur !es ~enoux, avtc tht.Q'Je Iola le con
tact • I& ...Ue. L& culotte aera donc conçue de tel:• _..., 
qu'1111e r.mpiear IUU'.aan141 pt."111Ctle cette floldoo. mai. do 
"'11• façcc &Ulll que le cont41ct avtc la aelle 1'eltectioe aur 
une IUl'face abeolumeot U-. ana bOUrre!et d'aUCWle 001'\e. 
On obtlent ce rûultat en donnr.ot de l'ampleur aux feues 
t&odla QI!• la !ourche:te <l<>lt 6tre aju&tâ au c Juai. ce 
qu'U taat • de Jeu. Le bouffant lat.tn.l de la culotte aert 
un.tquameni • dl.e.s1nluler a~tlquemuu l'ampleur del ,_ 

Plus délicate encore que la conftctloo dt la fourchette, 
..i oell• dOI &eooulllêre$. Ne voua 4tonnea paa Ill lo tailleur 
pl'4>nd Qut.tro ou cinq mesurN cln:ul"1rta entre le dessua 
du aenou et le haut du mollet. Cette partie de la culotte 
doit 6tce lll~n.lement m<>ul&t, """ laisser li moindre Jeu 
lal4nt.l. """ non piua qu'il 00.1 passible t. la culotte de 
remonttr Ill peu eott.-U .•. ~t. d~ cet aJuat.ement ~ 
Cll, le spt\clalla~ saura amClla;<r unci poche où la rotule St 
wuvera a l'aise. 

' 7 ' 
Le& llammel sont lnCOllS'G~t6 Sous prlt.<xte QU'U ne 

1111:. P"" ~. 1l$ ne pe:uent P"6 t ta:r. un. Y1.lite • leur 
tani.ur p0ur cllols;r un beau pe.rdesaua chaud ot contort&
l>le pour l'hlv..,., 11:1 pourtant, en ce mommt. DOUi pouvOCll 
4lre quo, d'un Jour 1 l'autre, la tem;iêrntur• P<Ut consldé-

rablement c:h&l>itr tt ce sera &Ion des c Preso<:ll •· Tr.ndls 
que, mr.10teiunt encore, un vilement PWt être c !linolé ._ 

? ? ? 

Eternelle dl-cuuton : Vêlement tout fait. . Vé~ment gur 
mesures. On " certlllnl'm<nt tait des progrèS en ce QUI con
cerne le vêtement de confecUon, mals un v~tement de cun• 
fectton n'aura Jarnr.!s le même c usage • qu'un 1·hcment 
aur mesuru avec eM&Y&Jeo. Le vêtement tout l&!t ix.-ut 
..ur. tandla qu'un vttemeot Marchand Tnllleur &\te 

..,.yaae c habille i. D y a une nuance l 

? 7 ? • 

Dana un quotldleo bruxellola. Je llsa!J ncemment en 
eotretllet 4mt.n&n1 d'lln tallleur trèe coté et qui d4:.lt u~ 
vra~ : La •*.&lité eat une force 1 

• Le Marchand Tnllkur ... ne f~!t Q~• du beau .-ttemenl 
sur mrsurn » 

Ce a•nre de apklaJbteo dèv.ent de p~ en Ph1J rare 
et cependant, c'eat la encore qi;e se CL'llœulent les meil
leurs art!aaoa et que ac fait le ;>lus beau tra1-;i1l. 

? ? ' 
U o usortlment bien compiet, 
D e nombreuacs exclusivltes, 
0 u vêtement arand marchand tailleur 

Union des Drnptl'ra Marchand Tailleur de Grande Cl!Wi<>, 
à des prix tr~1 ra130nnab1e1 : Bruxelles, 82. cbauS6ée d'lx•I· 
les; 30, r ue dea Colonie.: 32, M$rcbi!-aux-Herbes. - Amen: 
5, pieu Tenlen. - Llf&e : 8. rue de l'Unlverslté. - Oollld : 
15, rue du SO!ell. - Charleroi : 25. rue du Collège. -
Namur : 21. rue des Crolsler .. 

? ? 7 

Prklalon, exacUtude, art r.a!J:é d'une toncue prat.lQi:e, 
to<a C<I& èlémtnt.s tldient Un CIOUpeut de Went, lle((lnd• 
dlm apiéceur et d'..m cu:c,uar spécialistes. Un tel caa<:oun 
d<I ta~ent.s cUvera et rares se p&l.e .._ cher et 1olil q!l! 
Juatifleralt d'Jà :e )lf1x de quelque neuf cents francs qu'on 
c ose 1 dtmander pour une culotte. 

Par ailleurs. le prix du tissu est ég~ement tr~ éle1 é. 
Lut aussi •Xia• un concours de quahtés txceptlonnelles. LI\ 
souple&Se et une 1olld1té tr66 grande ne se rencontrent da.m 
les • Acotlb 1 Hiasus spéciaux pour culotte d'équlta\lonl 
qu'à puUr de 150 franca Je mètre en petite !arireur, de 
quoi U faut trois m6tre• ou troJ.s mètres qur.ranto pour 
cootectlonn~r une culotte bouffante. 

? ? ? 

Ex!ae& do votre 1&Weur Que la manchot.te de votre p6r
desau.s ~ d'Un e<'tltimàtre ec. demi, ni ph:s nl lllolns, 
celle de votni complet.. Tou~ l'tl~ de votre wnue st 
tnbl.ttalre ~ ce d~Ulil Important. 

n en ea\ d'alllcun d<t même "" ce QUl cone<:me la lcn· 
illeul' d<t ""' maocbC$ do chemises par rappori '• ce lita de 
votre vcaton ~lul-cl i>"rdra tol.lt IOn chic al la ln&llCbHte 
de ebemlae rie M- pu d'Un ce:it.:mèt.rt. 

- MAie, dl.rfs.vou.a. pour ob!ftllr touta cea lo!!i \ 'lln 
exae-..-. par oo taut.-U donc commencer f 

- Par la obem!M. 6vldemmtnt; rien n'est plua facile, 
pw.que la chemi. IW' meoure. exacte au m1Jllm6tn. ne 
ooCte pu plus ch« que la chem!8e de at~ 

- Vow voules rire! Quel <at Je oommerçant quJ ferai& 
cela t 

- ~ doD4. mon am~ lœ &1U1oooes de RodJ.na • 
ai.es Rodù1a, la ch<ml.se sur c mesures , au même t>r1lt 

que la ~ri. 
? ? ? 

Où Qu'on a'.W!cne du c nec plaa Ultra 1, la pcre laine 
est remplacftl par un m~la.'J4e lame-cotan. Avec Quarante 
pour cent de ce demltr, oo obtient un :.issu très aollde, 
mats dont la IOUPlcsse et la douœur au toucher, l'il4anc• 
de la chute et du drape ont ft<! p.os o; moln< sacrl!:ta.. 

Ne croros pu cependant que :e candi<lat ca\'&ller M 
trouve plac6 dev&nt un aehat d'tqutpemet dont le total 
doive d~er te. aaplrt.tlooa tea plu.s réoolt:ea al elles ne 
oont pu ouppOrùee i»-r u.o bud;;;et lmj)Ortant. C <St QUe lt, 
culotte c~o.stltue 10 prmc.'pal débours. 



VOICI ta pluie et les lrtmu Le soulle-r 1.tlple aemeue 
de Boy est troll 1011 tmperm~le, t ro:s rois plus chaud. 
tnll.s fol.s plua IOl.ide. BOY, le chausoeur chic, 9. rue des 
Fr.pten lolU Co!iseum1. 

' ' ' Le vcat<>n d~mocrattquc. rotur er, ei\11, mala d'~qultatlon 
tout do mem" est touJout1 à llM seule raniée do trolS ou 
quatrt boutor13 (suivant la hauteur du bustel; le revers 
u'eat ni l~rae ni long, car au molna deux des trola boutona 
ou trois des quatre boutona ac bOUtoMent dans la pratique. 

Le C3\alJe.r. modeste PC"J.• c.rh b!en se cootmttt d·un 
1 Je1 on1in&IJe oau~ dans ~ mlme tlsm que le >e•to:i. 
pcu~lre pour ne pa& Vider le tollteuu de l5e5 poches en 
r.d&nt !t'a fl.tlf'fl. ntendra·t.ll la peine d·exiger des rabats 
a ux poeh,. de ce gilet Ces rabats s ot ront à donn..,. un 
pem cachet de sport hippique au dJt gilet. 

7 ? ? 
On trouve Wll.I 1 .. arti<lt'S RODJ NA à 

ROOlNA·NAMUR 22 rue du Carmes 

7 ' ? 
Cependant, le ca\'al>er r. la paae, celul qui est eonscle'llt 

d.eo ex~nces esthétiques du port hlpp.que. celuJ qui fait 
du ch«-al parce que c c'est chic •. celuJ-là d~algnera tout 
1ilot qui n·ei<t pas un 'Tal. authentique, S)>éc•al et coOteux 
1t1et en melwn ou naner:e d·J!.r°""". Car œlul-lt. n'lsnore 
pu que la pièce à ellet. dans un Costume d'~Ultatlon, 
est prèci.s<'ment le 11Jet 

On le cholalt donc d&w les tlasus précités. on rom• des 
pocbea cwnme dit plus haut. puis encore de bouuma de 
haute fantaWe 6\"0QlWlt des auJeta hlpplques (~ de 
cheval, crava<heJ, à moins que ce ce IOlent des 1u,leta h~ral
dlques; ou~ mon prince 

? ? ? 
21160, 34, 64 Trois prix qui méntent VNre oon.sld~rauon 

&\'&nt de taire vos achata on l!ni;e d·hiver. 
Pour tr 29 60, le BON MARCHI': vous o!Cre : Unt che

mise t. col attenant, tl!SUJ à carreaux blanc.. aur rond de 
couleur, vert, be1ae. gna et blcu, c'e<'.-.l.-<l1te les quatre 
lein\ftl cla&S1<1l.H'a. 

Pour 34 tranca. le BO!': MARCHE prt!s<'nte aa cne:ruu 
<n 1mprtm~ 1Uptneur, modNe à manchetll! double et deux 
taux cola. 

!'Our 64 francs, un pyJuma d'Une com~ltlon •P<''"•le. 
trb .auple, t. gTand drunl<r sur rond teinté. bord~ l"ere. 

Au BON MARCHE 1dtp1>rr•m•nt chemu<ene, tmmt'<11a~ 
~nt en face et à droite de 1 tntr~e pnnc1p&le Butantque>. 
BruxellN 

' ? ? 
81 \'OUI m'avez suivi. vous aurez remarq~ que le& trois 

ltcei principales de la tenue d·~u11&11on aont de contex
i.urea dt!ferentes; Je •• ton .st une cbe»;ote éc<>saalse, 
e 1Uet un melwn et la culotf..t un c t••ill •. Quelle aalade 1 

naeront certaina. Mettons. 11 voua voule-z que ce aolt même 
e &al&de de bomard t.vec laitue et mayonnalae. le spec
le ne .. ra1t pas ~plaisant rt beaue< 11p le trouvent 

~Uu&nt 
Volci. ~ tout cas, une composition que l'on a'aooorde t. 
•• c cl1lC • : culotl.e en t.,.tll ~ fral.s. 1aut.a ldem. 

Ilet an melt.on rouWe unJ. .. ,.., bootom de nacre. »eaton 
tond t..urre crtme oommt la culotte. JXl&la a'ornant de 

en ou dt rectanalea l'O\Ulle qui 1'1lS!Oelent au rnet. 
...,.. -14 oompos!tlon. le11 botles "'ront de t.elnte acajou 

rous•. 
t ' 1 

irouvt tous les a:tlclea RODl!'IA a 
ROOINA·A.'IVER.S l~ 14e1t 

' ? ? 
L'Anil&ll. qui inoontesta.blemc:• donne le ton en mode 
pplque. att>the la plua 11rande Importance aux deux 

etalla : le chapeau et la cra\ate On gentleman dline de 
nom eatlme que, pour monter Il cheval, U faut coiffer 
melon et ge cravater d'une cravate plastron ien an1lw, 

at.ock >l, faul4 de quoi, le •&&•bond qUl r6de clana lt ~ 
oe croire auwrla(! t. voua •rrtttr pour vou.s deman

er du ftu, car U row eura pria pour un Jock•y. 81 un 
tleman p<>rl&!t cuquette, 001 et r~~. qu'tl ne 1'éton11e 

td.ATIO OU TA i..... ..... 

J . MA TTHYSSENS 
2.4, "llC OU GOUVClltH&MCMT P'ftOY1e01RC 

ll"UXELLES 

c.:ou~ c tt., -iert't'lll tvZ t!.UU /OUrrurt anglau. <» 
J1<1rde.11U v •<rx>tlt' " l>llChetle 14 ou ~ cl~utn oe 
potntUI~: 1~ COI t Cf " ,dt ment dliliblè cutr, '4 cttnt"r• 
etrC&t.kurt ut am •1:1blc:; 

pa.s non plus si son cheval refuse d'avancer. se cabre et 
se conduis• po.stér1eu1 ornent c"mme s'il était à l'écurie et 
que le 11entleman !ùt un lad rarna..<Seur de crottin. 

? ? ? 
c Vou~ m·euinnez , Il ne me l('tall Jam&JS venu a 11dée 

d'aller achtter d..s gants du.na un craoo ~ • 
CelUI qui parla..t amsl n 'tlalt de s·exwler devant ooe 

pnta et n•eu revt nait r.as du prtx modlQUe que noua avtol\I 
payé 

St vous nrnurez. apprenci Clone que le rayon rantene 
du BON MARCHE est "° dea mieux achalandés An.tclea 
de 1raD<I luxe Importes, 11anta d·usage d'excellente qua.ltt6, 
bellea lanta1a1es, le tout t. de. prlX r.res Justement ~dies. 

Par ce& beaux )ours d "au,omne, portez le ptc&rl double 
race <paume lisse, re•en ouéde1. un iant ultra chlc qu·on 
fait maintenant couleur no11Ctll! br(tlte; pour l'UM«e. voya 
le ~ l•,able à 39 fr.; pour les doigts otnslble11, dN a. 
P~t les fourrés à. tous prix 

Au BON MARCHE. rue Neuve et boui. Bot&ntque, Brux. 
? ? ? 

De cravache et d'éperorl3, Je ne vous parlerai pa1, car, 
en •érltt, Je n'Y oonnaa rlen. Mala les gants eont eucore 
de mon rayon et. aans eux. paa de conlon ni. noc plua, 
d

0

éléC.uice Pour tenir la bride, les cant.s sont •boolumeut 
nécewaires_ On demande qu'ils ne 10lent pas U.... et on 
obtient une bonne 1>r11C en employant des eanu en chan
vre tre..,~. noue Comme le cban•Te est un peu froid, on 
y mêle pàrto'" de la lame Comme le chan\Te et la laine 
la!ssl>nt passer reau, on les remplace par du cuir dans 
la partie du gant qui rouvre If' tt'VCrs de la main. 

Enfin. parce que c'est trb chi<.. J'ai ru l'autre Jour 1ur 
la plateforme d'un tnm•·ay traveraant le quartier &rl.lto
cratlque au bord duquel J'habite, J'ai vu_ d.ls-J<. un tr6a 
élépJlt officier de cava.J<rle et J'ai &dmlt'I! i .. mervellleux 
i81ll.I qu'U por..ait et que Je pull décrtre comme 1Ult : le 
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Las bons tissus de Veniers ne u froissent pas 1 
Pour 295 FRAl\ CS 

2 m. 50 bonne éto!!e J>Utt !Ame p0ur le pudea111 cr&nd eb!C. 
CheVlote pe;an• à tille dlt.i<>n&I•: nlW'l- chlnèea h&ute 
DIOde: bleu, brun, ana. vert: lal"ieur 1 m. 4-0. Voua trouverez 
moiru cher mals J&Dl&ia mieux. Pour participer à cette 
cllatributlon réclame, $0ullbntZ la nuance choisie et 
renvoyez ce bon 110ua pli fermé, avec vot.re adresse, 
l Fr. LAMPROYE-PA.SQUASY, Petll-Recilaln, Vuv!eca. 
8 1 pu 11&lWalt, renvoyez Je t.l.sau l mea trala. 

irant ~ en antilope ta.nnée ~ •. l'!ndtx. le majeur et le 
pouce du côté paume, de mfme qu'une partie de la paume 
oont en filet de chanvre no. ~la coOte 1 ~t et eep~nte
c!OQ francs, m'a-t-on aU~ Ne voua al-je PM prévenu 
quo 1'6qu!tatlon est un aport de IW<e 7 

' ' ' Pow- la toute belle cbemlle. 
ltealemont.. 27, rue du Pr!Jlœ.RoJ&J 

7 ' 7 
Vole~ pour terminer. une petite re<ette l !~are des 

aut<io\oblllstes qui font réparer leur \'Olture et aalt.uent 
leun eants de chrome. - Voua dh'quez, mon cher, qu'ear-
ee que la réparation d'une auto a de commun avec tea rants 
d e chrome ou autres ? 

- On volt que voua n·~tea pas le malheureux proprié
taire d'une voiture qu'on conduit ao:·m6me. Donc, celui~ 
aa•t qu'après la réparation, le propriétaire prend le v~ 
!..nt avec le eentlment que le moteur t!M mieux, mkne 
al la réparation constatait l rqler les phares de croite
ment.. A;>rù quoi. Il a'aperçolt que, :iour réaler lea phares, 
le;i mtt&nl.c!ena ont Joué avec le dlt \"olant; le r6nlltat est 
q ue aea ean:.& porunt de IAtKea tM:bes dt cambou!.a. 

' ' ' mia-vous. Mess:ean de tan l'achat crun 'tTa.I J)&Mes-
'"'1S. parmi le cholx tnconip&rable dta ;>aletola Ialta d·avan. 
ee, de chez Jean Pol, 56. ru• de Namur, le maltre-t&llleur 
d• él(lpnts. oil roua trou-~ chic, 'Jfranoe coupe 
parfaite tllSUS 1 .. meilleurs f\ des pnx tri& nrJsonn&bles. 

? ? 1 
Pour les enlever, ~ tache&. n'utllt.ser pas la benzine qui 

blanchit le chrome et lui enlève eon c etac4 »; ems>Joyez 
un U,,.O propre Imbibé de térébenthine. 

La recette vaut tout auaal bien pour les 11anta dt pieds, 
., ... ~-<llre leo chaussuru en cuir teinte naturelle. I cl. 
J•op4ratloo. peut a'etfectuer avec un peu plua de vlaueur. 
al néc-1nl. car on p0urra proc.!der enaultt l dea appUca
\loia llW>C<a!vea de cinlfe. L 'Important est de ne pu atten
dte que la KT8.We &lt pénétri protondfment dana le cuir. 
J e crains qu'tnstall~ de huit joUr) clana - m~b!es, Il 
80it lmJ)Olalb!e de i'en dél011er. 

On lro\rfe tow kJa articles ROOINA l 
RODINA-ORAR.Ll!:ROl Pl&œ du 8114. 

' t t 
Petite correspondance 

.Noua répOndrons, comme d'habitude, l toute demande 
co~t la t.ollette maaculine. 
folndr• un timbre de fr. ~ pour 11 répons .. 

CHACUN DOIT SAVOIR 1 
175 fr . ~,.:~~:·c;~~~. ~~u=,.~~~ü=~~="~: 

-- • TAIUAV• o ..... , ,-ou •HITURU cOMPlltlSU 
COU,I YUNHOIH 2 USAYAGl> J•NI IMl>ECCAIU 

~è~f%.,g~ SIBERTO 
2J' dt 41 lu... ,.. 48 02.SO 

104. ...... w • ...,... t61 37 68 89 t.orM °"" .,.. die S..nt.Qf".-) 
PL M a. a..,.. 4 t 1"""9 rw Aov• • •· t6~. tl.1S.S4 

15' . ... 4·1--. tfl )4 UJO 
# L - La ... t .. a lllUTO p .. We •• ....... 4ee tk•• ••fle" ..... 
.. .u •ltH ... ..,11: 4e .....,.,., •• ,.., ...... ,.....,.,.., .... 

Comment Octave Mirbeau 
lança Maeterlinck ----

Voici l'article, l>ten oul>l!I aulourd'hu~ 111'4 ,\flr!Hav con· 
SGcra ®"' '• c Journal " à Mciurice Mcieterl111clc, ak>r1 dt
blltcint, et 1)111 /ut, du la lend411141n, c~ltl>re; """' """"' 
)llaûfr à te rcpNXJutrc P<Jlir nOUf iwocler à <t'1'Z Qui /etv.t 
ettù 101ci1nt le •olZanf<.qul~e 411nireuaire cù 14 
naluanca û noire grand comJ)QtrioCe. 

Je ne •b ~n de 1.1. t.taurtce .M:ie'ezllnclc. Je ne a.ts 
d'ail Il e.t tt comment Il ra. s11 est jeune ou mux, r!Cll• 
ou pauvre • .te ne l• lliJs. Je sa~ i;eulemen: qu'aucun hanme 
n'est plus 1.nconnu que lu~ et je sah aW61 qll'll " fait un 
cbet-<!·œuvre, non pu un ch•f-<l'œuue ètlque:è chd-d'œu
vre à 1·a,ance, comme en publient LOU$ les joUrs nos Jeun"' 
maitres. chant~ IW' ious 1.. tona de la glapla.a&nte lyre 
- ou pluU>t de la rlapwani.. nute contemporaine - maia 

un admirable et pur et éternel chef-d"œuvre qui sutht l 
lrumon.e.11.ser un nom .~ à fall'e bi<rur ce nom PQr IOU6 l• 
affamés du beau et <)u rrand; un chct-<1\~uvre comme les 
artlat.es honnêtea et tourmentes, pa.rtols aux heure. d 'tn· 
thoualasme, cnt rêvé d'en écnre un. rt comme lis n'en on~ 
l:crlt. aucun JUAQU'Jcl. En!m. M. Maurice Maeterlinck NlWI 
a donné J'œuvre la plu.11 &tnlale de ce tempa. et 1 .. plu. 
ext.raordlnalre et la plua nahe &\W!, c<tm.par&ble - et 
oserai-je le <be 1 - auPérleure en beauté à ce qu'il 1 a de 
plu• beau d:ina Shak"'IJ<1U't. Cdte œuHe a·nppelte c La 
Prln«ue Ma!e>ne •. Exat•l-U da115 Je monde Vinlt per
!IO...,.. qui la OOllZl&UKnt r J en doute. 

t ' ' 

Avant la c Prtnce.ue Malelne • . M. Maurice M&•terllnck 
8\IUt publié • Srrre;i Ch:iude• '" d 'ettan;tS et "°'nent adml• 
ro.ble6 paemes Tout l'art .i ab6olument realW! dt'pcfa dnns 
la c Prlncesee Malelne • ay trouve contenu. à l'ttat dt 
minerai, pour ainsi dire, mais un minerai d'une abOndnnc• 
lncroy&ble et d"Une tXC<!li!Ve rlche<;&e. ll 'I & la. \'rattnent., 
parmi beaucoup dt• cl10l<l3. pe11~tre Inutiles et trop tout· 
tues, dea aen.saUon• encore lnédl~s dans la littérature: ll 1 
a Il vraiment de l'tnexprim~. SJ Jamais un critique s'avise 
par h&>ar<l d'ouvrir ce livre, U est probable qu'U a«Wera 
!auteur d'ltJ e obscur et mfme decadem .. Et U ae livrera t. 
da !.l1!0I anclennea pla.!.liU\terlea dont la facilité •ulialre ,._ 
JCWt toujoUrs 1"6 eot.. ~ l~ rem ôe bon aens. La vérité ""' 
que penonne n 'a plua do cbzté dans le ,·erbe que M. l.1-
lullnù. Pbur le ceimprenâe en l\n~te de aa po:r..ee f'C 
l •t.nllli•tA! de - analoei.a. U fa~t. en quely.:e oor..e, tpo<> 
aer - fl.aU d1me et ae vivre en 1"1 comme 1Ul·a'6me .. 
vit danl 1 .. cl!°"""" Ce n'tst qu'une &!!aire d1nteW,ence: 
t:ne atlall'e d'àmc aur.,._ Mn pas mhce d"ime sœur do la 
sienne. mala d lm .. Qui a 1tntl qu.elquefoi.s comme la a.enne. 
Al<W ce llvre a'UlUllÙJ'lt 11. llOU6 Illumine de ~ 6bloui.
MDt.ea. Et l'on n'est plus 61.onné que de cec1 : c'tat dt 
n·av()lr paa pu IOl-!Mme, tant ellea p&ra!&SeDt tam!U~re1 n 
slmple1, donner l oes oen1t!es. à cea vlS!oM. à oes aens&· 
tlonl, la tonne Lnattendue et lumineuse et déllcleuae IU· 
premement qu·e~ revftent. sans cease. eoua la plume dt 
ce eenattit 'llbrant qui est, en meme temps, un mervel!IOUll 
et unique ant..tA! 

Je voudrai& pouVOlr Cil.el', pour la )Ol<l d'Un lecteur loin· 
tain et lnconnu. beauCO<iP de pOémes de ces c Serres Ch&U· 

CONGO BELGE EN AUTOCARS 
SUYICI. .-taULll.lllt AU..lft ACTOUR 

P111t1X ALLl!lt ' a 000 F1t, . - DuRtE 2 l J"'VR• 
•·•o•u• .. 

T-.- T,..1- kil•, 177, Bd. M. Lemonmtr 
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SOYEZ FIERES DE VOS ENFANTS : 
HABILLEZ-LES AVEC LES ROBES ET COSTUMES 

dee •. e11r l'lmpres.•lon de troubl• et de délices où lis lals
unt l'esprit. se ressent mieux. "" goOtent mJeux qu'elle ne 
a·expr1me en vaines phrues Par exemple. Je voudrtl& 
cltcr 1· • H~pltal • ou la rt:Lllte <SI. decr te. evoquèe. r,. 
auoc!Uo - kYtt q~el IDYSl~n:. a•oc qucl:c préfislon mtlan· 
oollQue et traclque - ;iar lei cauchemars vagabonds d'un 
Dllllade. oo bien cet autre Poème : • Cloche & plongeur • 
c;ul eat, en ses anal02ie3 cholslcs et douloi:reuse> le plus 
Pol;nant czt de d~ranœ de l'homme enfermé dan.s li\ 
pri.ôn de i:a matenallte. alon< qu'a ,1tour de lui passent 1tt 
rivts qu'U n'attemdra Jamais. Mlllhcureuoement, Je n'ai 
pu la plOM:e qu·11 me faudrait. C't1't 41\lrtout dans • Rc
a•rda " que le talent de M Maeterltncie se p~te Io 
lllieUX. avoc tous """ caractèrea de aen!llb1!1~ !nt.en.se, pro
fonde. nouvelle. 

La • ~ Malelne • nt un chame N:n~ ainSI que 
le dttl&re l'auteur pour un thé6t,n, dt lantoches. Raconter 
ce drame dans &CS détalla T Je ne le PUlS. Ce oen.t en "Ier le cb&rmo lmmeœe. en attmutr l'unmerue te.mur 
oà li Jet.Le lea àmea. D faut le Ure. et quand on ra lu, te 
relire encore. Je croi• que. PC>:Jr ma part, Je le rellra! tou· 
Jwrs. 

J amal.I. dan.s aucun ou\Tage t.rairlque, le tragtque n·anel· 
11Dl l c:eu.e hautettr vertilllntll.l40 de i'epouvame et de la 
plt16. Depuis la preauére .œue Jusqu'& la dernlere, c'eat 
un cractndo d'horreur qui ne se ralentit pas une second• 
et ae rcnouaUe sana cesse Et le livre ferme. cela •ou• 
hu\te, \'OWI I~ e!taré et pantelant. et d1~ aussi par 
la snl<é Infinie, par la 1111.'\\1!.6 U'bte <t Jc!!e ~ Cll'CUl< a 
tru<rs ~t t!trol Poln' an1Ytt à ~:i.e lr.it>resslon dHlrol 
total, M Maur.ce Alaeterl!na n'emploie aucun de<> moyens 
•n u.sar• d:ul$ I< th~l.tt Ses ~111011Dlli:C.S ne deb1tmt au
c;;ne Urâde Ils ne &Ont compl qub en rtcn, n! dans Je cnme, 
ni dana le vice. Dl dans l'amour. Ce 10nt t<>us. de peut~ 
lml'JI embl')·onnalres QUI vagiswnt <Io petites plaintes et 
vv"""""t de p.•ttt.s cris. Et il ae trouve Q''" les petites plain· 
te.:. et les petit.a criS de ces peU~ ilnh sont ce que Je 

C'EST UNE GARANT E DE QUALITE 
ET DE BON GOUT 

SE V END ENT DANS TOUT ES LES 
BONNES MAISONS DE BELG IQUE 

EXIGEZ CE1 fE MARQUE 
CHEZ VOTRE FOURNISSEUR 

POUR LE GROS· 

C. COSTER & C'E 
41. Rue du Lombard, Bruxelles 

wnnats de plus t«rlble, de plus profond et de plus d~ll· 
cl•ux. au delà de la '1e <t au delà du rêve. c·est en ~la 
que je croa la c Princesse Malelll• • su perle 1re à n un· 
porte lequel des lmmorteb OUVl'llie3 de Sila"S!><&re Plus 
trafllque q~e • M.acbeUl •. plœ extraordinalre de pcmte 
QU< • Hamlet .,. elle er. d'llne slmpUdtt, <!une tamlliarlte 
- si le P<US ditt - par oc M. Maunce Maeterllnelt Ml 
montre un artiste oonoommé, liOla l'admirable tnsunc•lf 
qu'il est ; et la poesle QUI encadre chacune de oea i.ctnu 
d'horreur en est tout à fait orll!nt.le et nouvelle; plus qus 
cela : véritablement v!Alonnalrr. 

!.Al •uJet de la c Ptlncrs.e Malctne • est pareil nu auJi·l 
dea contes que content le eolr, aux pttlt.s en!anu;, ll'B noW'
rle<t. C'est l'histoire d 'Une !)<!lite prmcesse. tille de rot. 
tt.ancée à un prtnœ, !ils de roL et qut. apré> une •U!te d'U>
"'°)ables malheurs. meurt ttrllflilfo par ur.e mtchante 
ff'lne. Oenn: ralloolue beauté d. utte œuvre. Je ne pul\ 
ntn dire de plus. PQUr prouvcr QUè Je n'a.! r.en exagere 
dana môn admiration. Il faud."lllt cfu. Cite er.cott, n'lm· 
perte queue scène, au hasard. car IOUtes oUrent cln au .. 
prlaei& et d'incomparables iUNldeuu. A tn0n rearet. cela 
c~t lmpœsible. Je me rontenttrnl de reproduire la d•·nMre 
..c~ne qui donnera une Id~ de ce qu't:St ce drame en aon 
entier 

La pr!Dces.se Malelne eal morte. étranglée P6r la reine 
Aune, el le \'lewc prince Hyalmar a été torcé pe.r 18 t•nun• 
d'assate:r à l'ttnuialement et d'y &!der. Son t1L:s, !lancé ' 

TOUTES LES EA UX 

DILUENT LE WHISKY 

Schweppes 
S EUL L•A.MÊLIORE 
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AUTOMOBILISTES • INDUSTRIELS 
u Rondel le Event•il -BLOCSUR 

nt I• seule rUlisatton techn ~nt 
tf11CKe qui assurt '• bloca1• <Ms 6crou1. 

ADOPTEZ-LA 
pour 'f'OI voiNrH - pour ~ m.ch•net. 

GROS: llk11Vr, 73, '"" Dodonh, Brvullu. T. 44.01.76 
D6p6t centrol : 74, AvtN.Jt d'Audu1hem, Brwctllos 

TéléphoM: 34.14.52 

Malelne, l'a vengée en tuant la reine Aune, et IUJ·m!me •'•t p0tirnardé. n ne reste plus nen au vieux HYalmar, 
rien que us trol.s cad.avres et l'horreur de cette nlllt de 
~-

Ici, MITl>e<lu cite lon~t11t un pouage de rœu~• de 
lllUterllnck, et il conclut "" eu ,.,.,.,., : 

St depula plus de a.IX moa que œ livre a p&ru obecur, ln· 
ocanu. déialM6, aucun critique ne a'est bonoftl en en J>&T· 
la.nt. lia ne &a\'ent pas. E1. comme dit un l)el'90QD&p de la 
c ~ M.alf'lne • : c I.es pauvre. ne ••ent .)&mals 
z:ten. • 

Mouland, comme Enghien ... 
Velte pellte commune retuoe, elle auliSI, de se plier au 

e.1tra\·apncu flamln1a.ntes. 

Mon cher Pourquoi Ptu 1. 
Tout le monde connait à pre&ent M. Delannoy, le aymiwo-

1.l:llque bourillldtre d'~ et ta rèS!St&Dœ qu'il OPl>CM 
auz =- r~antA:a. I! n·eat pt.S mauvais que l'on 
oonna:sse •alement l'atlltUde. t.out aUOSI énerl>que. du 
bourgD1<Stre de ~toult.nd. a.t ~~ J&ll»ell. 

Mouland. commune fron11tre. • mt-dwntn ezit.re Lita• 
et Maeetrlchl, compte 816 habitant. QUI parlent enirt eus 
un pat.ois • plat-dt'lltdl • inoompr~ensible p0ur lei sem 
de Tocaree. Kauolt Où S.\lni-Trond. et qui .. ~ du YOJ.apuk 
p0ur !es Tlriemootola et • p:ua forte nuon pour lei A1>r 
vereola. 

Lea MoulanalS ae atrvent 1ndl!féremment du wallon avec 
les communea wallonnta limitrophes et de leur pat.ols avec 
leurs vol.s!os dœ trola Fouron. Teuven, et Jeun •olalnl 
d'outre frontlere, Ey&den. Maeatrlcht: tes services commu
naux ont t.ou)oun eu. de t.emps l.Jnmémortaux, le trançrJa 
comme langue admlnistratt\'e. Les regi.strea parolaalaux 
d'"vant l'avenement de Napo:~n etlllent eux·mêm .. rédl· 
gés en français On oe trouveflllt qu·1n.,demmen1 quelque. 
pièces rédllff& en lansue flamande. 

Tout le moode a·•t t.oujOura bien trouve du rqlme Iran. 
Ç&!.S. Ce reilme -~ 11 b!al lmp:ant.é que les dlvenes adJm. 
Dlat.nu.>ons du LlmbOUrl hollarulau correspondent. en rran. 
çal.s avec Mouland. CLea llabltanta du Lmll>oww '*16, 
comme oo :. appel:e Id. ae Coat du res:e un bannlur • 
une clolre de oonnall.re :e !rani;&l&I 

Mals... MA!a Vint :e ~ent de 1930 et la r..-u.11 
• loi de 1932. Ad;eu la t.r&DQUlllit.é et la paix l 

Délt. asaez embrowuea par le long quesuonnalre dlvl.M 
en ooJonnœ nombreu.tea autant. qu·mcomprébenslblel. i. 
œtta Mou:anai. n'att.acllerent aucune lmJ)OTtallee auz q.
uana inaldlewa re latlv · , aux langues parlées et 6ct11.11. 

Les bAblt.anta rép0ndlrent au petit bonheur oeloo leur 
humeur du moment. En général, pulsqu'lla pe.r~t entn 
eux une J.aniu. U> autre que le français, lia répondlnot 
par un c oon • • !a quoatlon · c parlez..vous bab!tuellemtnt 
:.. fi'a.nçal.s • et pe.r un c ou! • • la queat!oo : c po.rles-voua 
b&blt.uellemMt le flamand •. 

Les pe.u'fTtl& ne oe doutaient paa du pl~e qu'on leur a•alt 

P our la quallté, le choL~ et les prix 
u.::; nssus ET SOIERIES 

G .0 P 1ER1 174-176. CHAUSSD w aume Dl: WATERLOO 
10 p.c. remàe t&Weullt&. couture. employ6o da l'Etat, 

ta.mUlea nombmioea, combattant&. 
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.. Jepensaisquevousétiezencol'Coccupée 
à nettoyer vos tringles d'escalier ". 
- Plus maintenant, ma chère; j'ai 'UÏ\; votre ron•cil 
J'ai supprimé me.. vieilles tringle.. et posé ces füe
tapu CLlPPE.R. 
Quel a Halage 1 Pu besoin de le• netloytr, ils soat A l'abri det 
pied• et ne peu•ent jamais être ra)Es. L"e.cnlicr nt plus fad e 
l enlttltair; les 6xe-upi> s'ajustent tout •wiplement •ur la 
bordW't". la pouu 1tre s'accumule mo1n1 tl a•ciiJcv~ a1!\tweol 
Mes amLS me dtUDI que le 14PÎ> parait beaucoup pl115 JOii. parr• 
que le dtasiD n'est plu! coupé. comme 11 l"ctoit. par les 1110,;ln. 
- C'e.t 111eneilleux. m• chère. mai• fe>pere •iucn dcmaud•nt 
des fixe·t•pis. •ous avez bien ltN"11 pour .,,OIT àn fixM"f'', 
• CLJPPE.H"; autreme•ll, nec de pauvres Wllt&llous, que de 

débuire~ TOUJ risqueriez 1 

~.~ gFL 
r::r. ~.": 12 , .. -

Posez dH fixe-tapit 

c.:rtP·ëR r.r~- '-~" 
... ., .... ... t ....... ......... ....... .... ...__ .... ,_ ............................. 
•t •UIS~ & 
D.UllllGC. .l..A..Jl~ .......... 

laldu Ils lurent bien surpi:ls un beau matin de ao voir 
~ dam k:i <lOmlllUlle$ ~ tlam&OOet. 

Au fur ., à == de l'ap;)llc.-.:.ion d.e :a loi a. U32, 
1- douaniers tlL.ona lurent d•P'&C<:S, l'&:o:e communa:e 
bllUlcU• dov1111 unlllnrue flamande, l'AdmlnlatraL!on wm
m un&le ll\loe en d.ernew-e de oe se servir que du tlamand. 

Le Gouvu~r do la pro\'inoe, le Colnmissa!re d'&n'on
dl.emcn\ ee m"nl.l'èrunt coula.n~ au d~but. Maia le Do 
Scilrijver vim ct. loi mit au pas. 

Jtxcèdé, le mafour Jansstn se rebi.lfa. D euvo)·a au Mln~ 
ln wie péLIUon .J4nre par 80 p.c. des ba.bii.an:.t au-<le&6'JS 
de 21 ana, u m \C>:er <l"I ordres du .i<>ur de pro:.estatlon 
pu :e C>noeil. RleD n"y m.. 

D<!pJls 19", la lu~ ~ O'JTer~. Del.an:e d. iOW'DOIM 
au cUbut. t'o!lenshe llamln&ante bat mamtenant llln p:rlo. 

M. Malbleu. Oo!Jvemeur n.llon de la proYlDOe de Llé;e, 
a lnCltne dAn'anL lui UkaU$ C:u Mlnl6tr..cule ei le ~ 
aa.tre d'~cnt, qui nous vlen1. :out d..-0:' d'A•Jl, 
a::l' aoa ex=ple. Que rou'.ez..\"OUS q-J~ !a.oen' ? Da r;e 
tant que d<::i foneUonnal.'"èS. 
~ 116 rewumcn' a::t;remcnt avec de; apœ:.u:et en fla. 

IDAZMI - qu'lla ~: .. 1 ne oomprtnnen:. l>'I$ - t.out.ee let 
pièoet ec. ~rs qui lour parviennent en lrançaJa <le 
l'admlnla:.rn.Uon cumrnuna:e. 

La bourvmcat.rc JQN:;<·n trou•e tout oe!a pro!ondtm..nt 
rldlcule. Le avcr.ii...u.. communal la trouve mauvalae et 
lOl\ lee dCll&len a'accumU:<ll' 1ur sa ta.ble de tr&\'a.U. 

La pop~\a\Jon. qui a bca<l1n du fNAça~ acculte qu'el:e 
est à la Iront.!~ hollandaU.e. et n·ayant devam elle que :a 
W&llonl.e a\'toe Qlll elle vl~ oommerœ e~ lalL d.,; a!!&lrea, 
te dema%lde &1 :C Oo'JVt:memen1. devl.(:nt foU. 

L 'edmlnl6'.ratloo COOllD~ e:it secs de..sœ dalo.ia. Le 

DINANT •· HOTEL HERMAN 
Ttl. . lllt Tfi .. 188 
Son restaurant riputt, à Ja ct.rte e~ a prtz Il.Xe 
ano plat. "" Cllolx. Pension à partir de !Ill lranca. 

et embellluez vo• t a pi• 

-nta1re communal ne peut pas laJre ll:ttr aon tra!'<~ 
ment nt jouir des &:Jiltlcn:a := a '"" el es l! a d.....,.o;, 
p&roe Qt:e le comm:ss:ère d arrond=ie."lt rum>!e t:oua 
lei dow;ers rédiges en !rantals. 

Le Oou•emeur ne peut nl ne vm: opprt-ndrc c olloc!el· 
lem.in\ qu'en flama.nd » qu"U n'alste !Xia de d!&trlbution 
olhctelle de lait dans :e.. eoo:è3, q11':J n y " P.'1& d•1 &Ourd.&
muel6 et aveua:es dan:; la commune ~'t llUl.l'CS t"CoPoDICS à 
dra ClrCUlalres. Alors. comme l><'lW!lIU au IR'<:rètar'.at com· 
munal c·e..1 assez exçrc6 clAna Ja lan,:ue Ul>olre, on !ui 
rtpni:ld en lrançao.s. Et c<lnune ce b:;u' !o:ictloruia!re ne 
C<Jmprer.d olflc>e.::ement pas le tnutçais, U ...e hà:e de 
rembal!or :e:. papelard. au bouJ'illl~ Q dime ma.ln 
rue. 1 ... lui réexpédie -

De ruerrt lasse. après quc:quo \'0)'1ZCS à L!4e, : .. 
ll*i>e,_ a·acc==~ a b ma.sua C(JllllllU.'l:>:e. 

E\ voilà pourqoo!, ).!. EmUe J~ bo\1.'"itnes°--e a 
C'Jltlv&l.e'.ir, "es' mls en ~'8 d& réSs~ a out.rance a :a.>
ta - chlno:.se:es 

Il 1.roa .. e. et Il a ra~ qcie si les Moulana.ls i·eu:ent 
tortl.r de :eut vill~ ..-t progpëre:, 1 s dol.C!lt oonnal:::o 
:e !~. La maJO-"t!.t de i... population~ avt"<: ;u.t. D 
a aecou~ llCll co:leg~es d"" trot.. Fouron, de Teu\cn, Remers
d&el, Hombourg. etc. Il a p0rt~ le mo d'crdlv d~ la Tèsb
t.anœ Jusqu'à la fronl.ière àlle: nandc <t u nkrt<i ses amis 
du Llmbourg nUon. Il était pr~M à '11 inani!cstal.ion 
d'En&l:Uen et à la Journce de la Lll><rt6 û D"W<cllcs. Peut.
être voudrez-vous f>.i!'e wnnaltrc cd.:c a.,~~Uon de l'En· 
stuen hegooLs. qUl ne veut., pas p;us que l autre, rerutr 
le l rança!s. 

IJn Môttlana:.i. 

HATEZ Vous f IL ru:_,-n; TROIS 
• APPARTE1dE~"ro 

A VEXDRE. 105, RUE DE LORU:NT IPlaceJoardan). 
C<loatno~lOll de l• ordtt. Tout confort. 6 p ~ chaut
lase. a.scenseur, conciuse. rarai;e, 15 000 ., as.ooo Ir. 

Vislb!et tout =nt.. ----
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Pr JC • Fr 20.- i. boit• Cn u '• 
pt,.t•!l"I«•• 

Doeumen&atlon et ~hantWon rratu1h 
O.rn.er'\du: t. brocnure li '4trM ni' YM 677 •" .u.:;......:..i.mM~ 
1'6c,,."r on q..; ~ .._,..,, e;;ritu.H rrel 'l 
• t frM'ICO. à L.et.ou1!ov• d Hot"'°"'°th61~• 

SO. na dn C&Tlmet~rts lno.• n. 

llQo•:.-:•(to•:O•:··!~ .. (·•:.·}•:....:·.:·<·-O:-:Oo!•,:,.;y.:••:••:••:•·:·-:·<·•:·•:,, 0:..-:··:·•:·•!•·!··:· 
~·!-•:••:••!••!u:•O:••!••:.•!••!••!oo!••!•(••:•t;••!••!••:••:••!t•!••!H:••:oo:••:••:o!••:••:••!••:••:• •!• 

La terreur des hommes 
et le rajeunissentent 

S'il .. 1 a.ne choie dont l'homme a p<ur, c'••l bien de ton.,l•· 
t tr HU' •• pc:rauane la ~cnuc de •icue1 l\aHl·cuUrt"Uh Je li 
v1c1llu.ac, et. le plu. terrible d'e.o.lre hHN : l'ia1puu.anfc. 
~ou. te.noru à ù10Aler l'ouu1so du profnJtcur Bir.- bfdd, 

a.a dt• 1rand.t ma..ilJ'et de l"burmouolhcr.p1e. où il dtm<tDtre 
que l'unpulU&Dt• o'e.t oulJeaueat u.no ru•la1l1~. mait la coa· 
a~ue.nte d'un cutain decrê d'affa1bht.'C'PICDl Pdl• 11 upo~e. 
• n terme1 fatÛt:• i comprendre, t. r.111eu•• tbètlrie dei bor· 
mon .. • leur mtrTeill1ua1 propr1ct• rajeuuiuaute. 

ll hodra.it. •1atement C.Îler, in Lll•tuo, IOUlet CU Pl&el 
oà Io prof-eu.r Hirtc.h/eld i1adio dll.llo lean dt1a1l1 lntimu 
et •~ee cette fram:hiae q&Ù hû e.t propre, u•• prol.iltme• qoi 
oot un rapport u. tuoit A\OC ù bonut c:nt~n1e de. époux. 

Â lui HtÙ.. Cl ehapit.rt Oil W> DIODU.U:ltOt dt le n ie.oct 
borwooothér1pique. 

Oin• la donièrt eprtie de ut opua.rule connc:r• eux étadee 
tlio.iquc1, lo lecteur reo;·àvu la joie Jo c:et homo1t• qui, 10 
cuuu d'une cure de Perle. Titu. uot Hl leur forl·• re.monttt 
dou('cmrm et rêculiè.«:meot,. et c•J1 HD• qu• l'orcaniUDe 
e.o.re1i•lre la moiod.re fatiau• da.a;at a'impurte lequel de Ml 
or1•uet . 

Pour t~ruûnet. oout 1icoalont qu ï lilre de prop11ande, 
ceue êauJe docu,meuta.ire, avec Je 0°,mbrtwH pl.nicbd e..a 
coukuu, •t e.ovore.. •• ce moment. • Utr• c.otiU-cme..ot IV• 
t Wl M fOW pli d.Uuet. 

&rire an Lahuruoi.H d"Hormoootht.ttpie. SO, rue d .. 
Commcrçanu, i Bnaxellea, t.D dw.ia.od.a.ot l' ëtude documeo· 
tairt i'i. Ti ~33. 

Cartes d'identité truquées 
Uu Hnploye Lcle n'a·l-11 ~ fl.:unandisi \Olre pnuom T 

Mao cnrr PL""~..101 P411. 
Volc.1. poor •ot.re correspondant A. B. de Vih·ordf. quel· 

ques rense1iintmcnl4 q\tt Pt.nterf'sstront J)t"nt~tre : -
1. - M. le Ooun·rneur de la provtnce de Ltége a donn6 

1nronnat1on de la dl'ci31on du Co1J5e1l de.; Mlnuttts dan.s 
son Mémorial admtn1stratll N• 60911119. le 14-12·1930 c. 
haut fooctlonnalre ajoutait ; • Con!ornwnent aux tnstruc· 
tron.s de M. le mtni3tre d~ l'Hygil·nt~ )"attire votre attention 
sar cette dcclalon du Conseil des Ministres quant à la 
rédacUon de$ canes d'l<kntM •t à la œoue de.1 r.rlatru 
de populalloo et des r.-g!Stres et formules anntxM Voua 
devn donc ••lll<r •trlctement à ce q•Je les prtnoms qui 
don~nt !iiurtt aux ttirUtres de la populaUCn et aur la 
carte d'ldcnUlé .., cnt Inscrits tels qu•1t; le sont dans J'acte 
de na!s&&nce des !il~. • 

r ne falt aucun dout.. que = !nstn:ctlon.s ont tif ;,. 
mhnes diUlS la pnnince de Bra~nt. n y a dollc Ueu pour 
A B. clé \CJ!r son acte de naissance. 

Je uen.s bien que tca lnstrucl.lons ont eooore été rappl'lées. 
dal\6 notre région. tout "" moJJs. 11 n'y a p:is un an. naw 
une trop rl:lplde n."Ch,~rche ne m'a nen fatt découvrir. Ct 
qUl est cer1.11n, c'""t quP. la d~cioton n·a pas •~ rapportée 
et que les admtnl•Lratluns communales du pays sont donc 
toujours ~nues do l~ lt'lJP<·Ct•r. 

2. - Je ne llt•!Se PllS Que l'on puisse trouv.r quelque 
chose au auJet du rrmph1crm•nt grntult de la carte d'lden· 
lité • truquée •. Il atrlllt cepondmt tnadnusstble de rtcla
mer à un pru-Uculicr les Irais ni'er~tés ;i..r la faute d·1111 
agent. 

Et mène 1'1! 1'qlss:l1t d'Une errtur quelccnque - par 
nemple de 1 r&n1CrlpUon, = de ramille mal orthQlno
phlé - l'rmplo7é l qui la remsrque en sl>ra!t !site ne pour. 
rait llW1qUcr •t mêmr u 1tra11 tenu. de .....,tif.or et ce, w.r.s 
:ra~. Eu eprd Il ce qui est d t aous le n. 1. !• pense qu·u 
faut a&Slml:tr à uno rauto :a traducaon n0n autorllée 
d'un pn>nom. 

<A noter que le .. m:t!flcaUons de nom. prenoma ou t.oua 
autres termes d'.ilctc., d'ét.at-clvtl doivent être automéea 
par Juaemmt des tribunaux d• prem!êre Instance.> 

En cette m~\lcrt' dL· loi llngutsllque. Il faut sunout comp. 
ter sur la mauvnl~· fui de crrtatns. mats. en caa de refua 
de la pan dr l'admlnlatTatJon communale de rectifier la 
carte d'idcnUté celle que.'!tlon merlteralt d'être aownlae 
à un examen approtor.dl d~ la part d'une compétente. 

Un emplo~é dL la Population 
d'Mne Admlnl1tratl<ln commMnale tù la proi;lnce IU Litgo. 

- ·---
Pour défendre nos côtes 

Void QU"lqura idr.f"I qul ,.~mbtrnt int.irrewintca. 

\Ion c:iu POllr(ITJOI P1U1 
s.i.ns b .. -e stratè;e nt tacUd•n. J'ai sou~ent n!:lk:hl l 

la qu~~!on don1 parlait a•ec tant de loll•que votre corra
pondani XYZ. • "''"CM la défense de nos côtes. 

EstrU. en el!•t, P<>ut un •d,·ersatre muni d'une manne 
p\llM&nte <voire moycnne1. l't désireux de tourner ooa •Y• 
t~es défensifs terrestres, dr• heux de débarquement plua 
propices que nos maKnlf1q11e> plages ? Ce ne son1 pas quel· 
4ues régiment& cachés dans les dunes qui lnquJèteron1 dan· 
aereusement nos Bd\'C""tres. Les unités ennemies pourront 
Jeter t.ranqulllemen1 l'ancre a quelques lùJomêt.rea dl DOt 
côtes aans etre 11o!nérs. 

Cela posé, Je me haa.~rde à avancer quelques projeta qui 
trouveront poru~tre tcho au cœur de citoyens éclalrh 

Deux rétonnd ~es: Il Oéf.rtse terlllllZe; 21 J)6. 
fense maritime. Et. ai..ba!dlalrement. detense atl'leMe. 

1 
XE CO:\ nu.c-rr.i: pas de Pr • Hl1- tlltcauu 1 

:ullt. ~lter .. 
Compaanie Hypothécaire d ' A.uurancu 

el de CoNtrvction • HY AC • 
82, rue de la Lot - Té!èphone . li 55.67 

~Facil=· •ti.:.....:• pour:;;;;;;.....;;oc~h<.u;;....;tt;.;;.....u;;.;.;.;.;nt.;.;..u _...tk _ma..._ûOtu..._ 



En ce qui concerne la dHense terrestre pourquoi n• pas 
applJqua au 1 •• toral Io syat~me des abns !><!tonnés et des 
l1llltb qcll5«'S Une qulnê!ne C:e tonms irarrus de mJ. 
trallkusca, ollrant 1.;::e cible rel:ltlvement réduite aux bom· 
bel et aux obus. délendus par 11'<1 unité> cycU1tes. dont le 
tran•port aernlt de beaucoup facilité par les bonnes routel 
rellant noa p!aves. frra1ent de l'excellente besogne. le caa 
échéant. D'autre part, q•io ponsc+on d'Une liine do chemtn 
Wi f er BOlldcmont .... ~. courant de Knocke à La Panne, 
ùipable de supporter un iram "lmdé et de résl.ster au rtcul 
des plècc:s lourdes montées 1ur truc~ ? On centre d'nrtWe
r lo u 'e'11te-t·ll P3& (l Ostende qm pounalt dc,-enlr le centre 
de ce•te 'ale terne ? Et vollil pour la d<'!ense terrestre. 

Pour la dt!eme mart:.Jme. pu besoln d'Ulllté3 ruineuses : 
qudquea ~ueun ~ui~ de pkhe".ll'S babltués à nos eaux 
et à nos :>Orl& Qmlquea ~n de min•~. Des pl~ I~ 
rcs de marine <non pas, de i"6œ. des ca:Klna de C!lm~ne 
&\'!C allOt et roucsl pre~ a ê.r• montéea sur noo cba!U· 
titra. QueJQues vedetl6 rapides type M. A. S. ltallon, mil• 
n!ea d'une torpillt!. de faible t!."ILD d'eau et capablea de 
~ le désordre dans une escadre en se faufil:lnt la nuit, 
à toute .-11= en re les dt'.$tro;ers protégeant les cuiras
ses. ~ Italiens ont employé n\'ec suoces ce t) pe dans 
l'Adriatique et ont • eu 1 aJiu;! le dreadnolliht c Sumt 
Lstvnn 1 rn Juin IV18 

Quant à 11 d~lrnso t.t'rlrnne. une eseadrUle d'hydr.-·1ons 
rcndralt d'apprfolnbles &ervlcra au palnt de \1le de l'obser
vation et m~m" en lt'mps de pdlx pour la surveillance drs 
Ueux de pfche 

Encore une loll, J~ n'rnteads rien à la •tratég!e; l'émet.li 
quelques ldéca et Je demande à V'OS lect•= de 11!.11 eurnintr 
• t de les d!Jcu~r U11 cur.ir 1-=teur, D , P. J , 

P.A.T. 
-.---

d'alllnln ce qu'U 1 a de !Dleux à Bruxcll<a 
~35 Ir. R. Cirque. 26 IPl Brouckère) T 17 29 90 

De la Prévoyance sociale 
Le ntinl,tt'rt- 4ul portt ce nom praüque., p a rait-a, 

.... prtn>)&.nfe a tour d e bras, eo faveur 
d.., amis t l caD1arades. 

' Mon cher Pourquoi Pas 1, 
A propos du uouYcau atacut des lonct1onnalrea, Je me 
~rmets d'attJrrr votre b!envell!aote attention sur Je d•nacr 
que CODltltue l'article 117 de l'arrêté royal du 2 oct.obre 
dcrnler. lequel &tipule que l'am!te entrera en vtaueur troll 
mali aprù aa publlcatlon au c Moniteur 1 

Cet article OU\Te la POite touto rrande. jUSQU'aU 8 )anv1tr 
procbaln. â de noureaw: abus et inJustices ea matière de 
nomin:1Uons ot de promoUona. lesquelll"S de..ront ftre elf~ 
tutta à un l')'llune 11Cc41~ araut l'en -ée ~ ''liueur du 
nouveau ré;;lme Comme aucune dapo.tit!oo du statut n·=· 
pêche pareille mmire, c:eruuns mw..s;:res peu acn1puleux 
ne manqur.ont pu do récom;>enser le:. camaradea de leur 
département qul n'ont J>&S enoorc été ra, ·or1$éa. avant que 
soient dres3êea devant ces candldats les barrleres que corn· 
POrte le uo·J.eau •tatut pour leii agent.\ dépoUl'\'us de dl· 
p:6mea ou 1n.:apa~l•1 de ulls!alre aux épreuves prc..'Crlwa 
en vue d.e l'uuinn·mcnt.. 

J 'ai apprl!. de bonne aource que le Cabinet du mlnùtere 
du Travail et de la Prévoyance soclale, lequel s'est d~unaué 
tout partlcullèremrnt d•pula deux ans en matière de nomt
DaUom d elémcnt.a prlm&lres, s'apprêterait déjà à procé
der à une ~rie de nouvellea promotions purement poltl!· 
ques, l ooneurrniœ Cie tou~ > :es p:aces re.t~ vaunlft 
daAI le udrc ~ Ion, tou: &' àlltemen· drrlendra lm· 

ANTIQU AIRE 
VOUS OFFRI - mcublea. bureaux. IJSeulel 125 fr 

iruUldons t partlI Cie • 

APPRENEZ 
A DESSINER 

Vingt carrières fructueuses 

s'ouvrent à qui sait dessiner 
A:men-rou.s cte.

l!Du. ~ cro.. 
qucr des octnM, des 
IDCldeni. Oblerrès au 
oours de YOS Jour
nées? Almer'.t.>z·vous 
ll!U<trer lell 11.,. .. , 
&l!lner ~ allie.bu , 
lalre la &r&\1lre aur 
bOLS, de,entr déoor&r 
teur, Caire du oesoln 
du mode4. tous tra
vaux recherchés et 
bien rétribués? Mec 

l·.u .. ""'"' O"oqst• u«a~ .,., un peu d"lDlUa.tn·e tt. 
" ' d• "°' t:nt1 • '" cta.. des dt.\poattlons 
Q'lla:I•• tott."• mO)tnneS. VOUS J>OU· 

Q1.i atano1t ,,. rc, ..... : •• 11 vn acqu~rir cette 

macn!flque tonna· 
Con qJI a.)o'J:era :ant de p!al.s!r et <le prof!:. à 
voue Jo;.e de vivre. 

Par :a methode A. B. c. vou l>O'J•a apprendre 
à <ù;-'>ITTer pendant vos bewu de lolalra, chez vous, 
très rapidement, tre& fadlc:ment.. ans :rfner vœ 
ocetipations actuelles. Voua au?u avec nous un 
ensclgncment personnel donne p11r un artiste p~ 
ft:.>Slonnel notoU"e eL, dès le début., vous apprendreZ 
a c cr<-er 1. Aprè.; peu de leçon:. vous paurrez selon 
votre des;re d'babl!ete. d·entlloualll.,me et de Joi-euse 
pcl'bèvérance, réu.ssir à augmenter "'"' revenw;, car, 
en dehors de l'en-
k1liJ'lement iéne-
ral du de»;n. nos 
ooun $Ollt spê<:IA· 
ll!és ~~rs te:Je o~ 
\elle a ppllca :,,ou 
p.-at!qUe de ?'Art. 
&e!on =~ d:.>J>O>:
Uona de DOIS e:t). 

"'"· 
flensei8nez-VO\lS: 

V\'Dt."Z nous \'O:X 

- quelque5 m.1.nu· 
~<'S de conversa-
lion dissipent 
bien des incertiLu
dl'S - ou deman· 
dez notre luxueux 
a:bum d.e renset .. 
=en•.11. t:IL~·re 
par 006 .i:èves ; 
nous VO\!S l"adres· 
&:rons crat~te

rumt et sans en
gngement à la 
ré<:.'pllon du bon 
Ci-<Onlll. 

tf'I If• AOt flfllt'f G UI •vf4 • 10A 
•U14mt llllOll d'<h1df Cf C1'00Ult 
U lllOllU'""111 U flMflqWI tfGU• 
b1• " coroctlr&1Hqt.f1 

BON :'°~~ 1~~~· :r~~ 
f · !:S.S.i.dlLI1'ES :t a &4rnaer à 
)1.. J ·A HIU.RET. Olr<cwur 
de l'EOOI• A D C de DHl\D 
1Stt.:1d.10 J H11. 18. n11 du M~ 
r!d!e.a_ Bruull~•· T•~. 1 '1.80.80, 

--fiélène Van €ychen -1,I 
Ta b1ea u'l- Cra•uros 10, Rue de Loxum fStc:-Cudulet ~F:ÏPZ'œlPE;:-5;'1!$#!~dij"j5"~iiJiiz.i#i;E~E:;;:=;Ei5iiii;iiiim~ c;________ - r rr •aaewt Mt? 
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COMPTOIR BELGE 
DE CONSTRUCTION 
S. A., Rue du Magistrat, 38 (Av. Louise) 

IXELLES-BR U X ELLES 
Téléphone : 48.91.58 

BUREAUX OUVERTS DE 8 A 18 HEURES 
et .ur RE~'DE'Z-VOUS, MEbŒ LE DIMANClŒ 

BUCOUR8AL11:8: 
CANO : 83, rue des Rtmoul•ura. - Tü.: 125 81 
ANVERS: 31. rue Lo1lwe - T~ •• ph• .e: 303.41 

MAISON BOURGEOISE 
SIX METR&S DE FAÇADE 

68,200 FRANCS <CLE SOR 
PORTEJ 

Q Q ~ Q " 

COMPRENANT: 

SOs.HOI. Trois caves. 

Rel-4•.cltauuü: Ves
tibule, cuisine. salle 
i m&DiU, saloo, 
w . ..c. 

Prem~ '149•: Deux 
chambres à cou· 
cher. une chambre 
d 'tn!ant, tollei.te. 

Pour le prix cl-<lt$-
aus. ceue mal.son est 

roum1e ternunèe, 
c'est-<\·dlre pourvue 
de ch<mméu de mar
bre, lnstallaUon élec-

trique, Installation 
complete de la plom
berle \tau. gaz. w . ..c .. 
etc.). bol~rles vernies 
ou pelotes en uol5 
couches à l'huile, ta· 
pwac~. évier et W.-C. 
Installés. Plans d'ex6-
cutlon compra clans 
le prlx. allai que IA 
aunelllance des m.. 
vaux par des t.rchl· 
tectes t>re«tés. Nom
breuses rérérences. 

GRA!'OES FACILITES [JE l'All:'.MENTS SOR DEMANDE 
Cette oonstructlon revlendr11lt à 113.700 franca à Etter· 

beek, à 160 mètres des u-a.ma 24, 26, 26. 36 et 90. 
Cette même maison oorutrulte avenue R<·né Steveru;, à 

Auderghem trarru 31, 36, aur un t•rraln de 26 mètres 
de profondeur, couterait 100.100 !rance. 

Ces prU: de 113,700 et de 100.700 Cranes comprennent 
ab&olumcnt tou.s les rra1.11 et wutes les taxes atrul que le 
prix du terraln, les fraJI de notaire et la. taxe de trans
ml.Mlon, les raœordemen~ aux taux, saz. électncité et 
•couta. 

No.a aommes à votre entl~r< d.l&J;>OSIUon pour voua taire 
vl$1ter nos chantiers rt malsona ~rn1tnéea; dl.Dl ce but, 
une voiture est gratuitement mlae à votre dl&poalùon. 

Ecrlvn-no..ia ou té!tphonea·noua. un dtltgl é \ra •Oils wlr 
et donnera tou.. rense!.l!;Dementa oomplémen1a1r .. ...,. enga. 
1ement de votre pan. AV A.NT-PROJETS cratults. Nous 
exécuwna wutes transrormal.lons et CONSTRUCTIONS 
I UR TOUS TERRAINS. C.B.C. 

POGlble. peo4aiit de not11breuaes années, pour :.. arenta 
méritants. 

One telle pratique, QUI tend à p:oralyaer dès lo début. et 
pour une dut~ U$r1I lonirue. 1 .. efforts accompll.s dana le 
but d'~lorer le roncuonooment de nœ odmlnlS:ra'.lona. 
de<Talt l!<'e cond&mnée 8'\·èrement et oombattue avec la 
dernlére énergie. Seule une campaene de presoe ut auacep. 
tlble de prévllll.lr cea abornlnables astssemen~. en •lutant 
l'oplnloo publique. 

Un /onclConMfre cf.u MbtWtr• du Trawr 
If 114 14 Pr""'1fance IOC>Gle. 

Petib rentiers 
de la Caiue de retraite 

On demanM un Bninllo•• de bonne voloolè, 

Mon cnti /'io'll.1qu<>1 t>a1 1 

J'applauda des deux mains •a• articies de C. P. et da 
J. O. L1e11e. Lea rentitra ou aa;>lrants ayant daMé leur 
petit avoir à la C. de R en monnaie c OR •· aom allttmcnt 
vict.lmea d'une ·lnJuatlce, involontaire peut...!tre, mals néan
moins rla&'r~nle. et lla regardent l'avenir avec mêlan· 
colle. 

J 'estime qu'un &'roupe et un mouvement eont oéccasalrea 
SI oo veut mener la chose à bien. Plus nombreux on aera, 
et plua de chance on aura. 

Ca qu'il nous faudrait, c'est la création d'un Comlt~ pro
v1.901re avec 11e11e i Bruxeles pour pouvoir établir nos 
revendlcalJona aur des buea tres nettes. 

Ne t.zouverlon.nou.s pu un brave Bruxe!Jols, vlCUme lui 
&U$SI de la 11tuaUon. qat oonsent\rait à ooncentrer le mou
vement ? 

n ., en • tellement dana notre eu. <!'-'• Je ne dou~ pu 
du succa si noua Je 'oulons ll!r'.eus<:men:. 

Je m'en rtlere i MM. C. P. et J. G. Llége pour obteoll 
leur apprk!atlon. 

LA CARLINGUE 

Un Hennu11rr 

c C'est la Taverne à JUJU •., 
19, rue Pépinière, P-. Namur 

Trop de « monuments » mal venus 
Comment ac•ep~ton pareils oartu T 

Mon cntr POllrq Po.i t 
On Y!.eot encore d'lna\l&'uret quelque pan un mœtuncllt 

qui Jri<,end tl.re un bommqe à la re:ne A4:r'.d. Ce mo
nument eat abomlnall!e, ccmme bea•oo:ip de œux qlll eJtlao. 
t.e.leD4 .S. là 

N'e&t--0 pu ~ de constat.et qi;.e l'eucuUon d 'WI aujol: 
si m>ouva.nt ait 6té oonllee, p~ue partout, à dea m&!rUI 
~- et à d-. eapnta vulplres ? 

Quand un quelconque bou.rirolS desl.re lA rei>rodOJctlon 
de tralta cher.a, il eJt111e que le photogTaphe lul aoumetta 
une tpreuve permettant de oont.roler la science de 1'~· 
rat.eur, Js n..,.;embla.nce, l'a.spect d'ensemble, la valeur u
tist.!Que du ~rava.11. 

N'e8(...ll ~ tmte que 1·erri111e de oot.re chère re<M n'ait 
pr«!Que Jarnall éW l'objet de ce aoto et que ~ *U:tata 
eolent si Jamtntab!d 

Combien l~ Rol doit ttre révo!té du peu de respect que 
"molcnent prœque wo.is - .. monument& cla.D6 l'tvocatll.>n 
plastique de c<!lle qu'il a pordue. 

H T. 

Les BELGES soucieux de confort 
descendent à 

l'Hôtel ASTRID à Paria 
2'7, • • CARNOT. la plus calme de l'El<>U. 

Bon !Jlt.e • Bon aecue1J.. Bonne table • Prix tria mOdtrèl 
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Lea merveilleuaea propriétés 
de l'huile d'olive 

L'huile <l'Ollve con. ,u.ue le traite
ment ld~al pour l't, •derme IJ't.ille 
e\ dtllQ' dos OOUVeauJ<·né& 
O.~ loniUmi-. les docteun • n °"' prderl' l'tml>lo' pour adoucir 

la l>"'U et IUI rendre .. 1..icn.ur 
·~ .. aouplœe. c·ui aw.ot ..n d• 
plus anclens aecnu de beaut.6 coo
nua. don' l'Or'k"'- la Cbalc16e -' 
1·~ .. ..,.,, lransmla Jal<>U»
mont la r.cett.e à travers les la& 
Et de noo Joon encore. 111 verwa 
embelU-nlea de l'huile d'olive ont 
pnt6 toute leur aut.orlt.6. L'aetlon 
de l'huile d 'olive s'explique, IC!en
Uftquemonr., d'une manlùe tne 
&Impie. EU~ c !Olld • 111.tttalement 
à la 1Cnpùat.ure du OXJlO, pâlttn 
daN la IJ"()!ondeur dea por11, doU
~r., aena Jama.ls proroquer la 
molndtt ln1tatlon. 

Lt. i-u. ne.l0)'6e. embelli•, ~ 
r6e de lOUle lm~ reoou'1'e 
a.lnll la vlo et la aplendour de la 
Joun"""• 

St :io ooo exix:ri. da.ns le monde 
entier l'accordent à reconnaitre la 
pulu&nle efficacité d.a savon Palm· 
olive. c·eec pre<-~ment - que. 
dNll a c:ompoolU<ln, 1 bull.e d'oll" 
se mel&lll:e 1tntremelllfill. • l'hulle 
de palme. Cet!<! oplnlon eot d'ail· 
Jeun ooo.t lrmlie pe.r celle de mll
llonl de femm11 QUI doivent t. 
Palmollve l'lneom))tln.ble klat de 
leur teint. 

Encore lea notes de la gam.me 
Oil l i . Alb«r1 Mod<t.1, académklt11 bolet, .. pporte la clarlé. 

Mon cher l'Owr~ Ptu '· 
Votre erreur "'' vn.unent aaa dr6le, car al les noma 

do!IMa aux aopt notes de la samme ..,.,t, oomme vo.a l'o.!· 
fumez, c lea atP< premières ayllab<8 de l'h>'Ulne de samt 
Jean : 1 Ut queant •. etc. U faut noua résigner à aoU1er 
• ut que a • au lieu de c ut ré ml • ,,. Et pourtant, voua 
n'êtea paa t.r" loin de la vérlt<!. ~ noma donnés par Ouy 
d ' Areuo aW< lix première• not.t.a de la s amme sont les 
ayllaœ. lnlllalt1 de six mot.> chol&la pour leur Intonation 
dans l'h>mne en qut$11on : c ut ret0nare mira famull salve 
labU • · Une ceptteme note, ajoutée plua tard à la gamme, 
fut dé.5lin~ p&r les lett.rtl c a • c 1 •· qUI eont les lnltlalea 
de • Sancte Joh1JU1es •. dernlen mou de la phrase laUnr. 

Pour <ampr•ndre celle-cl. Il faut la compléter !ce qu·en 
Stn~ral on ntslJie dans la cllet.l<>n) , l'e VOUS donnez P&a 
la mlç&lne, comme cei.. m·ea: tJTh'• J&da. a ch~ un 
...,. pro!ond d&IU c ut reaonare Ill.ln. famuU eol\'e 1lbu •· 
Autant vaud"1t vous échiner aur 1 Allon.a patrie 1101re tr· 
rannle lev• rompaenes •. que J'emprunte à la ManttUaJte. 
~t.ablluON dans l'hymne let mo~ supprimés, et nous 
&Ul'OIU cette Invocation, d 'une forme auul serrée en latin 
que celle de Valéry en françala : 

c Ot qutant lt.lda resonare !tbrla mira 1estorum famuU 
tuorum, eol.. pollull labli reatum. aancte Johannea. • 

Co qui Yeul d!re, al Je ne mo trom~ : 1 A!ln. que tes aer· 
'flteura. quand les cordes seront diteodu11. pulsôent faire 

HYGIENE - CONFOHT - SANTE rnce • l'adouclaaeur d'eau 

«SILCA» 
n. rut de la Victoire - BRODLLU - T61. n .88.52 

A 
nn.'1 18 ans 1 et combien, 
d< à, OC< !Ollicitt sa m&1D. 

Po..nao< elle n'est pas ric;he, et 
Il en t>t dt plu. jollcs qu'elle. 
Mai• a: qul attire et Wlwt 1r
rt1iiublcmcnt, dCs qu"œ l'ap
proche. c'~t sa peau ,·cloulée, 
aon rclnt pur, ~blouina.nc. 

qu'elle doit l Palmol.iv< ... 

Gitcc l l'huile d'nl.ivt qu'il 
ra:ûcrmc, le saVOD Palmo!ive 
adoutit l't.,1.icnn• et lui doœo 
1'1.Dc:ocnpanble «lat dt la icu· 
nnU:. La mousse de Palmolit.t• 
constitue, à elle scult, tout u.n 
U'lltcment de bcautC ... 

retentir le• merveWes que tu as accomplies, libère de 1& 
faut• une lèvre eoulll~. O aalnt Jean ! ». 

Mals le principal de tout cela, vous le troU\·erez d&111 
U tt.ré. 

Albert .Voc~d. 

----
Le budgétivore ae défend 

Pourquoi lui tombe-l-<>n touJou,.. dessus 1 
Mon cher Pourquoi Pa• 1. 

Le c désabusé •. auteur de le lettre c Trois cents mJIUons 
qu·on trouvera . . dans nos poches •. parue dans \'otrn nu
m~ro du 1 courant. exa,itre. [J oero•t t.nteressa.nt de 1avo1r 
ce que pen>ail le désabll*!. Il y a quelques années. lonqoo 
la eohorte de$ c oon-o:f~la • ae riaient des budiéU\-Orta. 
traitée a cette ~poque comme des cUo) •ns de seconde zone. 

En outre, u semble tanorer qu'à la derruere chute de 
l'1ndex. ces mtmes budlleth'ores dont u parle, ont \ 'li Jeura 
reuources réduites de pl ua de 20 p. c. 

Enlt.n. chOse paradoxale. ...n.IJ que ceW< qu'il cntlque 
aujourd'hui ont versè P<'Odant plu.<>eurs années. Jusque 
3 p, c . de leur traitement au profit. des • non-offic H'·• • . 
victimes souvent. il faut bien le dire, de leur propl'e Impré
voyance. 

Soli. t<>Ut n'est pas ~ pour tout le monde, actuellrmenr.. 
mala pourquoi faut.-U que ce JOlt touJoun sur les mémes 
que l'on crte haro ? 

Un budgt tlrore dont on abuse. 

LES BIJOUX ET MONTRES 
S ACHETENT EN CON • 1ANC E C H EZ 

G . AUREZ·MIE 'JIS 
12!!. BOUL ADOLPHE MAX. B RUXELLE& 
•11t•NO AUOJITIM&NT oa •AoU•• oa P'IA HÇAILL&• 
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~lesdames, 
Messieurs . 

Pour vos POSTICHES 
adlwsez.voua • la 

MAISON GILLET 
99, Boulevard Emile Jacqmaln, BRUXELLES 

Appel aux trapus en math. 
.L'u:u.,.., • Aailes des SolcbU ID\'&lldt1 Btlicio », embanauie 

POW' orpoàtt oa toml>Ola, l&lt appel 
aus lu.m!S-.. de noe X-men. 

Moc cher Pm.rqi.ol 1'06, 
O. lldA: .. !ect.eura - b!l!n •Ill' - font appel à oewr de '°' 

lecteun farta en mat.li et s::rtout en calcull dt probabWta. 
Volcl le probltlne, almple en apparence, mAla plus com

p!!q~ qu•u n·en a !'&Ir : 
Noua opfrerooa oous peu le Uraae d'Uoe IOmbola pour 

laquelle :um bllle:a ont ét<! émlS. 
POur proc<!der au tirage des numtroe 1a1nant.a. noua 

avons envi.sagé I& so:uuon suivante , 
Conatltuer des sacs conttnant , .. dix cbltfree de 1 l O; 

a ) pour 161 unités; bl pour Jea dl.Z&toe.; o> pour laa cen
l&lnu; dl pour lea mUle, 

~t un "'" Ue olnqul~me) d ... t.tn6 aux 10,000 com,prenant: 
4 rh:!lrea o. 4 chl!tres 1, 4 chiffres 2. 

c t te dernJtre répanlUon a ét.6 Jusée lndlsptnaable pour 
ll'Ulnteolr 1'6quillbre dea chance&, attendu qu'il n·1 a que 
M .WO - l billet&. 

Voyom maintenant ce QUI va .. -r : 
Ou ..., dea 10.000. a11 ne pourra tll'tr qu'un 0, un l ou 

tin 2: 
de l'autioo MO. Oil pourra tirer toUS I• chltlr• 4- 1 l O. 
Sn llUOIJOMQt que l'en !.Ire du pnm!C' .... un 2 et du 

d~ ..., <celui dea 1.000> un 8 par exemp:e. tout notre 
.,..:«ne a·6croule, c&r la nummi 23.000 n'Ulate pu. 

SAISON D'HIVER 

DANDY 
pour vous servir, a assemblé en 

ses divers magasins un choix 
immense de vêtements de 
saison, de qualité et de fini 
imp eccables, à des pnx 

imbattable s. 
BRUXELLES: 54, rue Neuve 

LŒGE 1 

CHARLEROI: 

45, rue Haute 
4 8, rue LéoPold 
4.3, rue de la ~Ion

tagne. 

Et U faudra c•ptn<bot que te dtuxlème IBC (telw dM 
1.0001 contte~ tous a chlftrcs de ! a o. c&r octre l)"tM• 
est pratique et rél)Olld à notre but pour autant que l'on 
extrate du pr~ier sac le ch!ttre O ou le chmre !. 

D y a une aolutloo dt dl'U• aacs des 1.000 : un oontenant 
0 +9 chlftrea et un autre contenant O-r4 chUfres. 

On devralt ae aervtr du ett0nd sac lonque le premier 
numero aort.ant eat un 2, aolt donc 2,000. 

Se trouverait-li j)l\rml voa l<eteun un gpéclall.ste qui vou· 
dralt bien nou• dire al la aoluuon précOn!sée est exacte tt 
~ultable ou nous tn aoumettre une autre t 
A- nos remerc~ments, etc . 

U Dtrecttur tù l'Œuvre 
• A11ù1 du Soldatl lnl>lll1tù1 Btlgu • 

Sur les 75 p.c. de réduction 
Et ,,. qu'lla dnteonenl parfois. 

a.ton cner POkrqvo1 l lû 1. 
Etant an~ combattan:, parmi les plus Jeunes vo1on· 

lalree de IUerrt. je Vlma de bén~!tcler des 75 p.C, de réduo
t!QD aur Lee chemina de fer. o·autre part, Je sula VOY&ieur 
de commerce et j'ai, de ce fait, un abonnement Eh bien, 
œ n'ellt pt.a mol qui Ure pront de mes 7;; p.c. de r9duc. 
·lion : c'eat ... mon patron 1 Lequel p.~tron, ayant plus!eurl 
anciens pe.rml ae:1 vo:ral\'ura, vcll son chapltz'e « dépen111& • 
sl.DIUJlérement a.:qe - et menace de noua flanquer à la 
porte al noua rouo.pétona. 

E&œ Juste 7 Dt-« ce:a qu'a vo-~lu :e 1ou,emement t 
Et dlre q.>e ce petron. comme PM mal d'aull'ea. qui 

ar.-nt comme lui, eat lul·mbne un aœien 1... V. O. 

On noua écrit encore 
- un ~renl qu, t . l bord de 1 c El..!abothYllle •. 

qui a quitte Anvers le 10 KPtembre. ru'ktit ceel • « Ali 
dep&rt Je ne aalS al tu 1·u remarqu~. un canot aulOmoblle 
transportant des pretrta et d'autres penonnff a aulvl I• 
bateau. Tous chantaient à tue-tête le c Vlaamsche Leeuw • 
et arboraient une iirande bazm.l<!ro Jaune au Uon noir. Ill 
saluèrent le départ de l' c EU.. • par dea cris de c In 
Oo!!io .. laamachl • Et lea aotxante prtt.rœ qui ét.alen~ l 
bord d'applaudir et de ie ré)OWr d'Un sp<Cta<:le que Je 
quaU!Je stmpkm~nt d'~urant • - UM /lcUlt ltclr1ct. 

- f'ou?Tln-vous noua dire comment, d'apros la fameuH 
oo!OD1lMloa de toponymie, devra 1'6crire le ocm de _,.. 
localit6 t Oevrona-nou. le maintenir tel quel ou dlroll6-
nous Ecausslnn~\"&n-Edlna«I r - t. c. 

- o..s cheta de aectlOn et dea commcs des accliea extr
çant d1ns les SUOC\:l"Sll.la des llCdses a la !?ont.ln an.Di:!· 
d1le&!e dJlvtnt encore actueUtment etf<etuer dea presta
tions de douze hturee ~u,·es P&l' Jour, c·~ 
de 7 beurea l 19 hnires. aans c.impter le temPS n~ 
pour se rendre aux dlu orttces. Ce qui fait exactement 
septante-<lewc heures par aem&Jne. 72- 48- 2t beutel 
supp!émentalrea. - Un ol>C>nnt. 

Qul:;;:~;~:r,,. ~tte ••m•lne 1 De 11t.Dt.lls remerclemente 
pour les qlllruœ tnveloppeJJ distribuées la aemalne demlU., 
de nouvelles c•ndldatures. dea en,.oi. généreux. Blanalcna 

IAI c:haul?..i..ins 
~Glellnd'• ...... 

c RENOVA• 
.....,. pl'OC\IHJllca>lon & bl.a~ 



A\ JI[)) 0 JLJI(>) JlHfllE D J1E ltliHtlA l111ll.E & 
MAISON FONDÉE EN 1866 

DANS NOS DIVERSES MAISONS 
PORTE DE NAMUR: 13, chaussée d'lxe .. es. Téléphone . il 18.54 
PORTE LOUISE: 15. avenue Louise. - Télephone: 11.71.13 
BARRIERE DE ST-GlllES : ! , chauss, d'Alsemberq. Téléphone: 37.73.25 

25, av. Wlelemana-Ceuppen.s. Tél. 44.51.24 
98, avenue Bruqmann. Téléphone : 44.42.55 

TOUTE L'ALIMENTATION GÉNÉRALE 

Epiceries, Confiseries, Vins&Liqueurs,Charcuterie 
Volaille, Gibier, Fruits & Légumes, Poissons. 

SERVICE RAPIDE DE UVRAISON A DOMICILE 

tout d'abord les <Ions QU! nou.. IODt parvenu.a . • La Pra- fait • études moyennee et divers ataaes comme ald• 
ternelle dea Orenadlen; combe.ttan~. A, S B L. • vient en comptable dans la métropole, connal&ant le !rançall, i. 
t6te a vec une groooe enveloppe dont le contenu Ira certat- fiamand, l'allemand et un ~u d'a~ta~, cherche plac-. 

nement t. nos tnvalldes de ruerre; O . M XL nou.. a remls Bona ttll.eiiJlements. - E. S 

une belle collecuon de umbres tcb6cœlo•aquea; une autre 1 - O. o .. 60 ans, ancien typo, ayant travallle 40 ana ~ 
bel:e collecUon de la République Argent.Ille est destinée t. l Ja mtme maJaon. cherche place dbulss!er, de portier, de 
na. peu~ phll&téllstea; D. D. noua a envoyé de beaux tlm- garçon de courses ou me.ne de vellleur D est seul. a mana• 
tir. du Con&o et deux envelopJ>l'8 contenant des double& tout.el .,. 6oonoaues et • Olt . ·,.pprocn<r l'hl,er avec a~ 
DOUi ont 4U rer.,oy-. ce qui ~ un JoU lf&IA! ôe • solld&- bd1Slon. 

rltÂ umbtolos1que •· 
La lettre la plu.a wucbante qui DOUa 10lt puvenue est 

celle d'un rrand mutUé <plus de Jaml>ta et plu.a qu'un seul 
bru Il quJ vient ae joindre t. notre famille. Nou.. allons, 
n ' .. k:e pe1 ? le soigner de notre mieux et, pour commen
cer, nou1 lui avona envoyé un album, 

Et, t. proJ>OI ; les viewc cataloru .. seront toujours reçus 
avec reoonn.atM&nce. 

? ? ' 
- UD jeUne mf:na&e de com.'Dtrçan~ llt de ln&U\'IJses 

atlall'ea et M ruina On a vendu Juaqu·aux meubles pour 
't'IVre. D 1 a awsl un tout J~ btbe QUI 80U!lre des 
pnva':lom, Noua clemandoos du ll'&vall pour la mètt, 
comme rernme • joUrllee, et pour le ptre n'importe q~ 
~\Ion QU! lei Ure de ce mauvai. pu.. D a tait dewc 
anl>ffs d"6c0le de ~ue et l&lt conduJtt, - B .. Bru
xelles 

- On noua demande par l'lnt.ermed1&1re de l'lOil généttux 
W.Cteurs quelques Uvres de lecture, romane sêrlewc, etc. 
(lrançata. tlaman& et ~l. pour maman all~ d e
pula lOil814'fllP& et poUr lonriem!le. - A V. Aud. 

- un peut ~ de 88 ans vit dans a détresse, 
tout Mul Anelen oumer plaœur de chaulfaae centnl "f'OU· 

cirait a'oocuper d"entret.ll:!l d"\nltatlaUona. Ça IUI permet.
trait de imttre un peu (e beurre aur aon pa>n. - E de B , 
E/V, 

- H D., ~7 """" de salnt.OWes, chetehe place comme 
employé, ~rûentant. magaslnltt Etudes moyennes. Cite 
de bonnes rtttrences. 

- Jeun~ Anversots de 31 ans, prb•ntant bien ayant 

l ........ .............. ... ....... A••t 
~ Boulevard du Jubilé Ë 
~ PACE AU bQOARE DES LIBERATEURS • 

4 Superbu Appartements en construction : 
4 127,000 et 132,000 FRANCS : J Ruutv~emtnt1 o • • 
4 t. D MEUNIER. Arc.b. IV Nouvelle. &t. t~L t8 26.7e : 
4 Alph, V~ IMPE et Fils, entrepreneur•, • 
j 02'7, boulevard de Smet de Nayer, t~L 20 92 69 : 

i<r••••·························· .. ··~ 

- Mme ai.. 48 ans. ~ oout.ien de aa viell!e maman. 
NmlM d'une ser.euse maladie, chud"le oœupetloo comDMo 

t~ de ménage. 

- Voîcl un cas vnument lamentab:e. La femme, ancienne 
ln!lrmlére vu.11.euse, Jll!e de bonne famille, mais rulnff. 
D'allleura orpheline. Doit subir une operaUon. Le mari 
ob&n. et ne trouve J>8$ t. se ca.er, nraJt n'importe quoi : 
embelleur. ma&asmler, manœune. Ce ménage a un btW 
de 17 m~ll. Le loyer est en retard de d<'ux mois, le propr1~ 
taire montre les dents. Samedi, U y a-.alt 25 œnt!JD<OI ~ 

caàsel La lemme est estlmee o., sea •·olalno pour :es IQ!na 
qu'elle donnait SJ)Ontan~ment awc gosses malades, aux mort. 
bond.a. QU! :a. pttndra C<llDme conc1e111es. par exemp:e, 
ou pour !eo; charller del solna mulup!œ à donner aux 
en!an~? - Ecrire • P P. IOll8 D , Bruxelles. 

- Cette semaine, la llate del donateurs s'allonae, 1'aJ.. 
lonre Jurez..<m: A. P .• Of'nck, 10 fr; J , B .. w. s . P., 5 fr.; 
F. P .. Ekeren, 5 Ir.; la 314 Flam.'\nde habJtant la Wallonie, 
10 Ir • H, B., Theux 5 fr.; J , D., L!éVe. 5 Ir.; Mme o., 
Merxem. dewc paquets de jolis \·etdnent_, et sous·v~wmenlAI 

pour aœoea de 4 à s &n6 ; v c . E. V. Wle l*!re de bal 
et de cnausael.teS. une chemtae d t wc t.aeœ~. deux b!o\llta, 
un J)&lll<aua, deux pull-O'er, unr llcharpe. 1rœs pair .. de 
chausau...._ joue'.s et re\,,.,,,, t. R , Morlanwelz. 5 fr.; 
R , P .• E. V. 5 fr: M . F De)'llZc, 10 fr.; L. V. 38, 5 lt.; 
Th .M. SIWll-Ollles. 100 lt. ; Wanu, 10 lt; Che\'. R. de B., 
10 tr.: O . S, Bressoux. 5 Ir .. V, P E. V., 5 lt.; J. 1907, en 
tlmb,.. 5 fr.; J . H. L., Al<e 1, 50 fr.: Rama. deu.~ paltta 

CATALOOUI 
H t O• 

n ••SA•• su• O l:MAH O• 

A OllN C ll 
OC. CHA"l..l ltO 

>a . 
lltUC O"ANO 

C CHTlll'AL 

.. 

• 
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1 VRAIS 1us DE FllUITS FRAIS 1 

recommaruUi p<>ur "otre santtl par l'1 corps lllidl<lal 
SPECIALITE DE SALADES DE FRUITS FRAIS 

11, RUE DE LA REINE, 11 
BRUXELLES - MONNAI E 

Wme dlrectl.on Qu'au zou!A, rue dee V&fUee 

BIERES f'NES - APERITIFS 
VINS - BUFFET FROID 

ti cbaUS&W"M d.amea et arr.; J . M, Jei.i.e, a tr; D. o. qu. 
N.-D de Bon Beooura exauce Dl& demande. 10 tr.; L. T. 
~ur &Slldu. 6 tr.; Puur not.r. bOll ViellllU'd de ~ a1:11, 
lea envols ae sont mulUpllM : de C. B., 10 rr.; d'un Jecwur 
Qu.l espère Que nous recevruns b<'11ucoup pour adoucir aon 
v .. tence. 10 fr; de L. 0, Ucck, 10 fr.: de P . D. Wùln ... 
20 fr; de H D. P. 100 !r.; de L. P. Lltee. 100 Ir.; de 
Fr. V. 50 rr. n u 6tre comblé~ S<m' lmpauommen~ dœll'N: encore dea vOicments d'hiver pour tous les A&es dea deux 
atxea, et une 1a1ett.e pour un btbé a \tendu dans t.rola mo:s. 
Merci. 

'I 

~-1 

Maison Opdegraaf 1 
113, avenue de la T01son d'Or 

BRUXELLES 
TAILLEUR CIVIL 
ET MILITAIRE 

maintient aes anciens prix 
mc:dqré la font hauaH 

Ses costumes militaires à partir 
de 650 fr. 

SPN BEAU MANTEAU A 875 FR. 

Du Soir, 2 octobre, compte rendu de la repl'\8t, t. la Mon. 
nale, du c Sonp d'Une nult d'et4 • : 

• •• ).lm• Clatrben. o'a pu tfà!bll ·ln tn.àt&Dt. aoua i. po14- du, r61• de la Retne où a·&ee:umulent let artU'lou lH plu.a ptr1l· ltu.x du c bel canto 1. tAw tratte d6llfa et rapldH QUl aar .. mf'ntent la. part le vocale et qu1 ruatnt bard la et vtr• dan• la atrai.o.phere de la 1lott• • 
ta frères P'.ccard. aéronautea p&tmt~. S. O O. O, out 

dû boire du lait.. .. 

' ' ' De la Nalt01t belge, 2 ocl<lbce : 
Cour d'&MUM do la Plall4"' Oc:ldenla.I• Lo cnm. de a.._ 4'-nt. 
1A ttmo1n. 016dtt1n lfot11te. d.tclut que la bttNure attet .. •nt.lt. en profondeur J'tplne doraale 1.6 mort dOlt. avolr 6tf apcnt&nM 
Une embolie ? Et pourtant l'accuao! a t~ CQndamn.6. 

' ? ? 
t..a chaU!8Ure fait l'homme et la 

CRE.'.IE ECLIPSE rait 1a œue cha=e. 

' ? ' 
De l'Tnd<!~ndance. 3 octobre: 
- Oalerlt Roya.le. rue Rorale. 200. txpô&ltlon d1 H te.mm• pelotes t JUJQU"&u lS octobre). 
n se.-ait i:~t~!l'e pl;is difficile de rturur une ex:pœit.loll 

d! Quatorze femmes non peint.es. 

' ? ? 
De la .Vallon ~lge, 7 octobre : 
Une rkep\IOD • la L. V. B. 
At Martoualn reprit la parole J>OUr r~Uclter le• autrH 

\!~mptons. 
On buva a.lors une coupe de c.b&mllern• en ltur honn.tW' ... 
Et on lea aœ!amlt cb&lture\ISO!ment. 

' ? ? 
Pour MAIGRIR aan1 DANGER 
Prendre un Grain de Vals, au repu 
du 1olr, taxatif, dèpurat1I, amalgrluant, 
dt composition végétale et opoth•ra· 
pique, qui r•rularlse IH lonctlon1 dl· 
&estives et ta combustion des crai•••• 
Le flacon de 25 gra1n1. fr 5.50 -
60 grains, Ir 9. ToutH pharm&CIH· 

? ? ? 
Ou So&-, 9 octObre : 

Pe-rdu ' Bruzelles piondre- à la 1frauon dt' rondre • la J~,a~on de l"Iran. rue Guhard. 
Qu.,'1;t-ce qu'on a perdu ? Une p0ule persane t 

' ? ? 
De l'liicU,. ""'''"'" 10 octobre: 

E.utremeta de rrutu - Potre-1 taret" prfpa.rez IH PolrH et la cr~me comme da.na la recette QU1 
prfdde 

Dana la re<ett.e QUI pr6cèd~. Oil lit qull f•IU1 llnkr 1• oa. la tête et lea faire roverur a\·ec caro:u.. oignODS, tbym, 
Jaurlu. 
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De !& Nolkm b<I04. 12 ocu.i.r. : 
une •aJlae rn1• \4r1eu.ee. - Olma.nche.. ver• 17 b. so, deux 

Jtwa .. 11oa. ..... de 18 à :ao a.n.1. ont JtW! dan. le.a eau.a: de 
la S.nnt. à haui..ur 41 la rut du AUat.1ltr1, une V&llM. 
La •&llH a. •~ Npkb.M, eUt • t t n toUt <'lr6e bnJ.D tooot, 
elle pon.e u.n. 6UQu.tc.e c Veron.. lt&l!.a • · &Ue 111ut1 de Ueu · 
tie.a.ut dù Ier t6ftmmt. demeun.nt à Reckwn. 1·..i Jette - Ir• .S. cl> ... ..,. .. c:h .. al. 

• nall&.U!Cf', marche • quatre patte•... O. plus. elle l&lt 
puJer et llre et mtme krtre av9Q aea pal.tee de de\·a.nt 

c.ti. Y&llae d<>lt -!r • UIJ pttS!ldlaJtateur. 

' ' ' o. 1·~zsw .. ,, 10 oepl.eml:n: 
- On peu plu. l01n. au PoUt d'Amerccaur. un a.utre t:'/• 

1 :.~b~t~':r'.!ltiJat~W ta.mPoCn• par l'a uto dt M. PiUTt 

' Plern S n6dMtl&0lntlaolnel&ot.nelooln 
lA 01Cli.n. 1'c Nt ttr• aveo QUtlQUH ooot\l&lona. 
Mala M. Ptem 8 ... nous parait bien mal en point.. 

' ' ' De v ... 1 l'Arentr, 2 octobre: 
Cb.rOnSQue tONOIM ! 

Au tribunal 4t la Ju.ttloe de Pall. ltt a.t!&tree ch1les IODt. 
• Pl1AI nMm&lunern. depula l~ ta wp~mbre demte:r ... 

l l>OQu't. oe Jour. IM atfa.uee clvll" H chiffrent t. p1.,. d.• 

Bl tlle Wl parler avec ..,. pat.tee de de\-ant, CJU• salt~lle 
bien fatre a.vec ses patte$ d.e derrtére ? 

' ' ' De !& ~tlte d4 Cllarlnot. 8 ocu.bre : 
PnM d • ..,.,,,.. 
.• .. I• otlld•rw _,,, dam 1• ,..... o\l i. bout<>D.a 

d'ae:u. IH tperona. leo t:>Ma lld-t de tualWa 6clata tOt 
•ttmte pu un ~ QU! JOU• • cac.b...ca.che •v.c i.. ou.a.a-. 

Heureuaement pour 1 .. ot!lclen qUl n'a<alent sans cloule 
pu de maaque. 

' ' ' De Rie et Rac, S octobre 1 
AD•vt Ht 11 DlOU'ftmeD"", 1- IOif . Noua 7 aTOD.a d6oo~ 

l't rt la POi'8•e nouHlle da..r:t.e cee Jonauee promena.de. pa.r i. 
tunnel cnu.M eoua Ja .MtUM .•• 

•. et au bou~ duquel noua a\'OQI tzouv• lu oelob."eS IP'Qti. 
de Ban. t Oouroel!e:.-Moiu. 

SI •oa.1 10..t&ez de coutlpatioa. C» 
tenn.llteate 011 chlrozùcpe, demaade• 
TOIH gdriaoa ... HD\àde aatsnl , 
non t du droguu. Co~-TOWI auz 
plant•• miM• • ....tr. disposition par 
l'in•pu.i.N..ble Bont6 de la Nature. Pnau 
m•llA et aolr , pencl.ant qulcpH jo.,., 
""" l.allaoloa d 'Berbeaaa, m61a.nge bien 
do16 de 14 pla.ntH choi.lie• et r6colt6e1 
au rneilleu.r moment e t aœ end.roll• 1ea 
pl111favorablH. Vou HHS1&tl1!alt. 

* &. 7.50 Io gro1uù boUe. 
& . 15 Io~• compüte. 
& • 25 Io ..,,.. /amiliaù. 

• Etant d'uno ""'""' trt1 oomlipu, t1ot.I# 
,criJ, M•• J. L., rt11 Baiguerie, d B., 
foi u «J114 touJe1 t1ptcu de remidte ,,.,.. 

o";, . .,. d tù boM rûult4U. J'a' 
'" at·.., b~ucoup d"inllrlt wtr1 
br0<hurt H.,IHtan, ~ qui m'a 
dicWU d'1n acluUT un paqutl. 

Aac. Mal.oil Loula Sa.uden, S. 
Bnutellea. 

A. Dtput. que i• tuia ù traiUm<1J 
d1 ce produU, je 1M o..u bim, 
i• dort miewo el l'appllU ue 
r1V1nu. ;, tuia MtlrtuH d"a•<>ir 
lrout4 Io bon fi/.on et i• •'OUI 
en remercie infiniment. • HERBE SAN 

LA S.l.NTi: P All LES PLANTES • Réf. 127/160 

l .000 au rOle 1 fn6rtJ Lei &!ta.ln• d1 poJSc. eont a\1111 en 
1mpurtanoe C.cJ dt.montre Q.ut notre Juatloe de p&U eat 
in., pro.pt,. 1\ -.it. U"M b1en t.e.nlr • pl&c:.; de Cbe.t·Ueu d• .... -. 

Ah 1 qu·an eA tle.r d'~!re ~ quand on reprde Je 
r61e da !& JWIUc:. de paJ:a: 1 

' ' ' De l'lzpru1, 3 octobre. œ Utre: 
o· .. c. lt 28 oct.otobrt que 11 tuhrer .. rendraJ.t e.n Italie 

oet octobre-là ne tt$Semblera pna à U>Us les autres, ~VI· 
demment. 

? ? ? 
O!tttz un abonnement à LA LECTURE UNIVERSELU: 

88. rue de la Montacne. Bruxe!Ju - 350.000 vulumes en 
lecture. - Abonnemenu: 50 francs par a n ou JO tranca 
par mois - Fautto:l!a numtrot& pour towo les th~ài.res et 
mel'\·M pour 1 .. clnêlnu avec u.na lltnllble reductlon de 
prtx. - Ttltphcme 11.13 2l JUSQUt 7 M\lres du IOU'. 

Le nouveau cataJocu• de !& Leeture Uruvtr1eUe Vient de 
p&r&lw. On "°lume ttllé <900 pa11es1 Prix: 15 !n.nca. 

1 ? ? 
De !& Oilutt1 d1 Lllge, 4 octobre : 
On ph4nom4n• l ta foire de Llh• 
Nte de parent.a normawi: t. VleAne. Miii l.lontlla, depull 

De Parû-SOir. 8 octobre : 
••• L·autopsle dt ce dttn!tr latue en t!ttt lt droit dt crot.re 

QU. 1• ttntter sté_pll&nol.I le donna \'Olon.ta~rement. la IZXlir't 
à cou pe de cc.ui.au aT&.nt. de "* Jei.r & l"n.u.. 

Le mon qw !e noie. 
11 ? 
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AU 
CAF~ QUART 
VICHY-CELESTINS 
ApériM hygiénique 

Digestif parfait 

ATTENTION A l.A Fii.AUDE 

VERIFIER 
si capsule et goulot 

de la bouteille 8 
portent 

....... b.le•n•l•e •D•'~•u•e•: ...... ~ • 

\..Orrespondance du rron 

ON REPOND 
- P,,,ur l'almal>le \Vallonne cent J>OMr cent - Sou!tru 

qu'à mon tour Jo n.. ~ pae de •ot.re &Via. Tou. 1 .. étymo
q:..<tea ~ dlrunt que le rocallle en lfUISUOfl - aJnat que 
aes dérh és - IOll; l3ll<a du IA ~ claalq11e • col""" •. 
deslinant cenaine ll'U'tle du corps bumain. Voir not&m· 
n.enL les D.ctlonnatrea de Scheler. 1888 et <Ill Bloch.. 1m1. 
c D&lll le Mldl ou ce terme mallu>~ .-.mpk>le avec 
Je eea. propce d• 11t.&llen. U a. en outre. tou~ IOrtœ de 
oen.s IJlJW'1ewc. t <i'luTe La.rousse. c Orand D1cUonnatre •· 
11169.) 

Du Jeu c al populaire "" WeJlon.le >, U n'eat paa que&
tloo un 6'IUI lnlt&nt. Ml.eux : U n'en eat m~me PM tait 
D!entton J 

Qu'au ooun des a:tocl ... le sem p.!jon.tlt lrut.lal du mot 
ee "°'' bnOUIM. c'eà certai.n: mals cela ne chan&e en 
lleD IOQ ' ""' Clvil. - E•{I. Pùt•ncJ:z, Andnl«lll, 

- Pout L. D., Tort1t. - Je vtena pr"'1Malent de tire 
da.ni un bon ouvraae ~ une exprel&lon &llalotrUe t. 
c ôe11 plua honorablea • avec l'MIJec:Ut a" plW"kl. M'est avis 
que l'expllcatlon !OW'llle par Ill. L. D colldult pttclâtment 
&I, plW'lel n 6cr1t CID ettet c un rOlo boa<Jn.ble parmi lea 
plua •. tormUle qui. ci 1e oompltt&nt tout naturelltm"1t 
par • bonorabl.,. t, requiert I& IUPll<'M&loo du quallflcatl! 
Sl.nlulltr QUI reste aous-entendu. M J... D trouvera sana 
doute boa d'6crtre • ce rOle $ un dea <parmi les, plua 
bouon.blea • <a•ec •>; qu11 auplll'IJn. et ..,.,...,.,t.ecdo 
c un ». u lui real«'a IA tcnne c:rtU..UM. A molna l<>Ute!oll, 
qu•oo ne puJMe oonal.cl6rer 1 dt9 plua • aomme locutlal1 
adverbiale an&IOIU• l 1 trio • ou 1 fort •. auquel eu 
l'Mijec:W lliniuller a'lmp0oe. Mala poun-alt.œ, par exem· 
pie, riponclre t. la qu..UOn : 1 C. rOlo est-U bollonble t • 
pu: 1 n 1 'eet ôell plua ... oomme on dirait t c Il 1· ... 
tort 1 7 - L. 8., L1'9•. 

- Pl>ur L. B., WOl,.ice. - Tout èlt<eur lait ce quo 5111111-
1\e c mener l Une • Voua aav• CODUMnt °" obtient del 
mulei. et deo mulea. De là, pa.r o.nalol!e. quand Il tlOOa 
a.rrtu do recocdulle, chez die, aupiù d'un man un peu 
btta., une tmune Jolie et spirttuelle, noua ne pOUvons nou.a 
emp()cher de penser t. la Jument mmN t. l't.ne. - H. M. JI. 

- Pour L. B., Woluioe. - Voici un iwtre avla: c mener 
l'lno • alinl!le au lliruré : voir taire P8J' autrui ce qu'on 
aurait voulu taire aol·même. Quant au cens premier de 
t·expr-lon. Il ae trouve notamment dana RAbelaJ.s : c Com
Dl<!nt 1 tout Io monde cbevauchen.. et Je moneral l'une 1 • 
Que ce -.re ait donné nalsslulce t. la loautJ.oo t~ 
ttste. bien l'nteodu, t. etabllr 1 - r""· Pll't1ncJ:z. 

- P1>ur G J . H. IJa , - ll ne f&llt Il"" contondre c His
toire • avec h15tolrea. Dumur - un romt.neler plein 
d'lmaetnatJon. i.... romana 1 Nach !'Via •. 1 Croix·Roures 
et Crotx·Blanchee ». • Le Boucher de Verdun • ont, au 
point de vue hl3tor1que, IA même valeur que le • vorace 
à la lune • de Julee Verne. Pour coMaltre la v~nte, U faut 
nttenclre derrl~re un volet que !& V611t6, femme nue, vienne 
a passer ... Et quand voua l'aurez vue, .ou. n'oserez Jamal.I 
le racont.er 1 - H. M. ~I. 

- Brloart. Paut.ll 6crlre : c des ch~s sur ...,. 
>uru • ou c .. ...,. ""'IU" • 1 Le Dictionnaire de l'Acad~ 
mie ne ripond PM ronnellement t. IA questJoo: U dte. au 
mœ c m..ure ., cet exemple : • ~ !&llleur a pris -
~U1'8 pour lui f&lJ'e un cœtwne. • Maa. d'autz-e part, 
LlUrè donM les exemples suivant.a : c Se taire prendre 
mesure d'un palotot • et c le cordoruuer JuJ a pr1a 
mœure t. Uttr6 rappelle d'allleun que mt1UTe est un i.enne 
de t.allleur; c'est. dlt.U. un c morceau de ptLl'CJ!emln ou do 
papler !<>na et étroit sur lequel Je t.üllleur marque les lon
gueurs du vèt.>ment qu'il veut talre • En oomme, on dlt 
plut.l>t ; un <"OO!Um•. des cb.au.MUrea aur m.sure <au &ln
auUer>. 

- Pour A . • Y F. ; • Patel.IDa doot lea noma ae lermlDent 
en sur. - Emprelnte des conquâ'ult.a ro~ doat I• 
plua œl~btt • c......- • Lt. oil Il renconll't.lt de la réoa
tance - la rtputot.loo do t«Jacl~ d ... ~ dat.a de oe 
umpe - Il consuui-.it des campe ou ptaceo fortltl6ee. d .. 
nommllll en latin 1 cast.ra •· i.... dèrlvllll 10nt : 1 CMta' • 
et c •ter •. Of> nombreuses v111 .. onglt.üea CODIJ)Ol'lent 6ia
lblllent ceLte tennlnallon. telles qut · W!nr.bester, Leicester, 
Donca.ster, Chesw. - W. W. B. 

- Pour D. s. L. 11. - • Dettl.. C<WJ'e Aacettno ». MAler, 
aeb. 28 Nov. 1847 ln SpolelO, t lm M.u 1914 ln Part&. 

TOUSSAINT A NICE 
HUIT .IOUl'IS 

ftOI• llJ(CUUIOM• .... AU'TOCAlt .... •••O M offn c..r...LO, 
OllA&••• LA TUHI•. Ct4&JUJf oa ,.-q, PaN•IO,., WOT&L. 
CXCU l .. ION•. TOl.IT co....... aao ""· 
.. INSllONIMl.NT• &T INSCfU~TION8 1 

8KAUX VOYAGK8 l"OUl'I TOUS 
!8, r. Saint-Michel, Bruxetlee. • T&l. 17.U.64 



SchUltr von Fortuny, l'Oelestl und dtr A.kad. ln ROm.. 1880 
alrdelte cr ll&C'.h para Ub<·r . Er malte BUdnlM<!, mod-.me 
und 1eachl•lltllche Oenreszenen, t B. l>tr unbeholtene 
Lltbhabtr 1Sydn•11. K t>SttlmbnU lm 01~mhaUA 1190~1, Olt 
c!rel Mu.ù:etltre; u. a. m. IExtra1: do 1 Allgemetne.. K il.D
atler·Lulkon """ H. A 11.!illler u K W SlnRtr. Frank· 
turt G.111 MAln, 11121. 10221. C<t ouVl"A5:e ne ment.loone P8' 
Je pctntre Ed. \.'an R)'SWJ'Cl<. An\'td. - A. V. E. 

_ Po<u A. D 1c. - Cela dépend.. SI l'on veut ccmmen· 
tu la ~.ie nt'~ ou la l.a.nllUe courante, les JOllmllta. 
annoncu 6 publkatlons 5"ront d"n cr-and att0urs; mal.S 

U •• de 501 que 11 l'on ,·eut lnrulquer la \ani;ue htlbaln 
i deo ~lhes, ce n'est oas là qu'll faut ch<rchtr "'" exem· 
ples. Au aurplu.i;, U y .a journal et Jaumal, en Antleten"f 
comme ohe-. noua. VlendraiL-11 à l'tdff de servir les v!tu· 
poraUons de ccrtalnea de nos l!Uell~s comme modeles t. 

nœ ilcoli•TI? 
- Pour C. C. C. 7S. - J e ne c<>nnal8 d"Avotl'•dro. chi· 

in1SU ltallen que le nombre qui pe>rt~ oon nom, N-68 li)" , 
da mOlécules coot.aiuea cians 22 33 L de 1a.z QuelC':'llq·1e 
l 0-- lkA1a 760 mm de preuibo. - L . b_ Lléve. 

- Pour C C. C. 75. - J e ne suis p&s l'&a que tous lnta'· 
pelle:, ma1.1 J• l}<lllMe un dtc:tlonna.lre Remy (EdiQ~n 
Teubner, t.elt>Zlil et voici œ que Je ttOU\'f; Je traduis: 
1 Le chltfre d'A•ogadro Indique le nombre de molecules 
oootenu .. dtlns une molécule-cnmme, aolt e 07·1023. • C'est 
une eonac.an:e. vu la lot d 'Avopdro (Amadeo, 1&vaot J>hY· 
s:c1en. 1176- 1~81 qul dit: c l.A'S volum•o& *ux de ga.z 
d!tfttenta conU'1Ulent un nombre tpl de molKulea, l~ 
Qu'il 1 a épll~ de preoaJon et de tem~rature. • - Remo. 

- Pour P. D un. - n emte de n<>mbtewc ouvrages 
~rtewc u.Jtant de la pbotoeraphle, mab Je •·01a ooruellle. 
pour les dtbul& de ne pas trop a!loor1ltt de Ut:.érature 
aouvcru purement t.<chnlQue et, de ce f&lt, fort ardu~ 
Ve yn plutl>t lea d~x bOllQUlns aUl1'1l.lltl - ~mentalres -
ruab fù?\ bien faits et qui pl"Wntent la choee aou.s un• 
forme attractive e: comprébens.ble; 1 Pour mteux réllsslr 
"°" photoe 1 , de Marc<'! Natlctn; prix, environ 16 rranca, 
c Photo Almana('h Prlsma •. prtx 36 fnmca. Vous les trou
'trei dan11 tout marnstn sérieux d'arLtcles photographiques 
Coneen lAnt tes apparetla à achei...r. li eat c1ur1cile de vous 
riµondr• .ana ""'o" à quel genre d~ pllotosraplue •ous 
déslrtz 'fOUI oonaaaer et quel budeet \"OUI comptez y 
lnveotlr. - T tua 1905 

- Pour C 11. 24 - L 'Encyclopédie praUqu• de la pOll· 
t- et du C\Ul'Vh'Tt •. p&r E Cordor.nlel', peut être 
demand~ à n'unpOrte quel hbralre. S'U n'a pu l'ouvnae 
en m.a(Mtn, Il rom le procurera en qu.-lques Jours J'ai 
ach~ le ml•n i Oem'!J - M . M , 14 

- Pour P. L. 117. - Bague de ttan~allles. Lœ Jeunes 
tilles ne partent guere de bague avant qu'elle& soient flan· 
Gées, à moins que ces 1>att11es ne aotrnt trts simples. Le. 
prcmt~re bag\J• de valeur est celle qu• leur offre le fiancé 
Celui<! l'appo:l.e te joUr des tlançallks •t la gllsse a •J 
ddit de LB Jeune f!lle de\'ant les ICll1s P'J"ttlts. H a•-an! 
l'arrlde des Invités au din<r donné m l'bonn!'llr des fian· 
éb. Prt:sque ID'JJoun. la bal:l:c a ~t~ chot.. e d ·a' an ce par 
la !tan~ <;;il peut &\olr i.:n Col)t p&rt.lculler pour telle ou 
u lle pierre •t aon m~menL On peut o!lr.r un cllaman: 
ou une perle, ou une émeraude. ou un a:lphlr, oo un• 
Ot'llle, ou t.elle autre pierre qui r<>nvtendra. U !tancée p0rtc 
ctlte ~· au qUatrl~me dol11t de la nialn g-nuche. L'tcrto 
q•.11 la oonllont 1-.;\ tn maroquin blanc, ch!!fre au nom de 
la Jeune f1Ue. 

Dî•tr, Lo lnvl!atlons pOUr UD diner SC !ont soit de 

Pas d 'intérieur élégant ~ans luminaires 

des Atel iers DEFOSSEZ 

' . .... .. ,, . .. ,l'I. tUJ> 19'ftvl'l d• CO Aot...tNi conh• remlM 

de co tre e nnonc..o 

PLUS DE DENTIERS 
MALPROPRES! 

1..,. N•rtoy«• ootr• d•ntl..,. com~ 
oosu .,.. ot1•• l'hohitwd1. 
•·· N•ttoy••·I• •r&11lit• au•c S uradenl 
- •t fu11•• d• Io di/Jlr.,.c1. 

Cet eua.J a coovaiocu dOI miWctt de 
penonnc:s. L« i-b uJtat •OUI en ... ,... 
ran.rt. Si •Oa.t o' tte:e pu eaua.t:a.ic_ •ou.a 
pouYâ renvoyer i la S. A. Cainc:a 
D-Ue. Oipc. H111lo• .. P-.:ie, 
BnanJl ... Harm, aptb l'a•oit unploJ' 
p..,.w,, une a~n., le b ldo.a que 
•Ou.1 u·e:a achetl 1 la valeu.t • OUI to 
t ua rembourde tan• d ilcuu ion. 

Sccradcnt, abtolumtnr inotftn.df, net
toie let dcntt an lAcitllea comme 1ucua. 
a utre produit oe le (1h. Touta tee 
coloraûont, mfme let tacbt1 de nico
tJoe, di1paraiuco1 cumme par a>chan· 
temcnc Cl u.ns br06•aa:e. Le m.ocle 
d 'emploi - ub 1imple 1 da.DO ouf6· 
u mmcor d'eau ii~de po\lf recounir le 
dauiu, • c:na oae CDCSTUe de Sctndea&. 
R•muc:z.. Plonscz le dcatiu et laiu a
le balpet toute la ®it, oo pmda.ot 
TOUi toiJeue. Au moment de replacd 
le dender, rin«<·le bleo (de P'"".., .. 
'°"' le robin.,). 

Stnadmt ut •n o•nt• ch•• tow. lu 
pharn1acùm ou /'t"Î.lc d• fr1. IOr la 
bidon et fr• · 17,50 1• J(Nnd bUfO'll 
(co11tma11,,. doubl•J. 

vive vollt, l!Oit au moyen d'unt carte lmPtirnée que l 'on 
envole dlJt ou Quinze Joufll i l 'avance. - M . M. 14. 

- Pour P. Plsu R.. D L. - L'aloool et.hyll{jlle à 94• eet 
fabriqué en mtme temll6 que l'alcool dênaturé. Ce n·es~ 
qu'en fin de fabrication Q ie l'Dtl &Joute certains dènatu· 
ran!A à une partie ~ la production. ce, dénaturani. ont 
le mtme J>')lnt d 'ébuD;Uon que l'alcool. c·~ a1ns1 qu'en 
Fn.nce on •Joute par hectoUlre d'alcool à 90" dix litres de 
méthylène <t un dem1-lltre de btnzln~régle qui est un me
lan&e de corps h~mologu"" ou to:utne. Le prix de revtent 
de !"alcool pur est sensiblement le même que celui de !'al· 
cool dénaturé. Mais MiJnheer Fyac. QUI ne perd JamAis •es 
droits, lmpose une taxe relativement (Il légère sur ! alcool 
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••••. et c'ut pourquoi je me sers 
chaque matin de la lotion Silvikrine. 

Elle maintient la sant6 du cuir chevelu, évite 
les pellicules et prévient la chute des cheveux. 

La Hule lotion capillaire 
à base de Sllvikrlne Pure, 
aliment naturel d111 cheveux 

le flacon fn. 15.· 
dons les bonnes maison1de la branche 

Silvikrine 
~ ee Cüih. cJuwe& 

ftlldu pur (environ 66 tn.nca pu Ill.l'o <l'MOOOI à 94•). ~lui 
oervant à la fabrication de l'êtllOI', par exemple. n'est pas 
plu.t J.mpoo6 Que l 'alcool dén&t.ur6. - A . D. P. Ch41tlel. 

- fl>ur A. H. Il. - !Up0ndant en même tem1>3 à nom· 
bre de demandee 6m&n&nt d'6tUdl&nta de.lreux de se pro
curer tel ou tel coun 6' ouvra&ee. un poupe d'étudiant& de 
l'U. L. B. met sea ce.m&r"'1fll en p,rde contre les coun 
~M. llll.&1bles, pertmm, IDOOmpleta ~éa à bon maxdlé 
O. croope édite cert.a1na cours : pbyalque atnérale cM. Bar 
i.aase) ; i.ooJOllfe (M. Brlenl. eto. Le coun de ph.yalque, pre
ml6re année <M. Henriot), puait.ra par abonn<ment. 
d6s ftm.or. s·w- l Milo LUJa.n. Tboaet.. ~udlante en 
pl1&nnac!e. 2~ ruo Jllllm HIUlllell.I. MOlenbeek. 

- Pour D. 3. L. - °'"""4uauate oew. peintre IW!en 
Ml~ .m<iri à l'wll UMl-191'); auteur d'œuvree 

tntu..aant .. et rraeeuaes: c La FMta:ne de JllllTenee ., 
c Bal ma.squ6 6 1 Opéra >. c Un marla&e IOIJ.\ Henri u a. 
c Le JUK•m•m de Pârt& •. m. - Un " ' d<nl croutst• 

- Pour N. O. P. - Je l>Oliôëde un dJcUoruwre lnu>çaJs. 
allemand, d'après IC Rot.tecl<, édition entlèr<mt'tlt rdoii. 
due par G. ECiater, et edlté chez Garnier Fn!res. 6, rue dea 
Salnt.l·Nreo, à P~ en 1910. Cèderats ce U\re à toute 
offre aocept.able. A noter w·u est çommc neuf. - J , v. 8. 

- Pour Un llOloch<. - Vous y êtes pre.;que. Mals •huis , 
ft&nt du neutre, U faut dire c Hollandoch bula •· 
c Vlt.amlcb bula ''· - J. D. B. 

- VOUI dtmandocz 111 ex>ste un rem~• pour l• 1l50l1a
sia? D exlate lûrenl•nt de. b\TU Oil Mt• quHtion ts& 

tn..lt6e, mats lea ouvraaea médlaàu k>Dt b:en danrcrrua 
pour le profane. Que De C9D$Ultez..vous un m6decin f -
J. lnT. 

- Pour la Co•Vo/<!U• en porta~. - Leo coquill 
c Man&-JOClé • ae tant en chocolat dit • de CO<IVerture t. 
Impœo.;i>le à fallr!Qutr eol-mmie. Quant &'ll< p!Stoleta, .. 
IOllt dea pema polllS au lait dont la qualité dépend du IOur 
do main •• b~la.s 1 

- H. D. ZO. - Adreue:-\'Ous aux sen-tees compt'tenr. 
la malaOll communale de \otre localité. 

- Pour Un ardent crouute. - Je me SUIS. Il v " v.nrt 
ana, tort bien trouvé de la c M6t.bode 5andenon • c a1 
maitre). n '1 a encore la c Mèthode Ollendort 1: toutt 
deux &SMZ anclennea el peut.-êt.re encore en rayon chrz l 
bouqu1'1"•'.a - L. 8., L.toe. 

- Pour l'E119h1tnn011 wallon. - Nous ll'llona l v 
cllapoos1uon : c Conthences "'°uUlardes •. "~' pu 1). 
nem, et grat11, monma.n•. adn>se. 

- Pour E. T. - Pour obtenir les adresJt; d 'l>Crh:una 
&<!,_vous à la Société des Auteurs et COmpœ!teu 
dramauqute, 29, rue Ducale. à Bruxelles. 

- Pour F. P. JO et l'aut.re com!ClllOlldant non lmmatd 
culé. - Men:& pour leurs mdlcat!oo.s dont Je unn.t le me! 
leur profit. Quant à A. B 69, Je lw repondral personnr 
ment 90U> peu. - V 4>• 

ON DEMANDE 
- L'autre Jour, une d&me demanda si penonne ne co~ 

n"'-.!t le vers • 
Il f)orlt Jlhemrnt la honte d'ttre btau •• 

Pas de rép0nse dans l'a&Jstance. QUI connait ce vtl'111 
- 8 , S. 8. L{/. 

- J'alm•rala ~er un b\Te tralt&nt de l'blstolrt d 
armea à reu depuis le moyen âge JUSQu'à nœ )oul'1I ta\• 
c1vqws et exphcatJona détaU16es). Un lecteur de c P P . 1 1 
ne pOurratt·ll me dlre oil Je pOUmlJs me procurer p:uel 
oun-aee et.. Il paalble. à auel pro; ? 

Un lt<teur a\'ant ne pourral-U me dlre ce QU• c· 
qu'un c Cbll'Qpn.elor •· n s'ac!t. Je crois d'une profe&'ll 
mai.. Je ne troul'O nalle oan trace de ce mot. - ~·. D ! 
Ga•d. 

- N'y t.UraHI pa. ljlJC)QU'un qui dbireralt kha 
contre dee ll\Tt!ll r1ama.nda. anglais ou autres : 1 c La • 
aans le ciel •. JM:qU•rrun. S>nthèse de cocmoeraph. 
2. c Geoirra~ at!IM!rale • . clas.se de seconde <GA!loutd 
et M. J ; 3 et Allaa oorreap0ndant (Pby>1<1ue, premitre • 
seconde). Béthencourt. 

QUI veut me c-r les brochures de l'I. N. R. n. 1, a, s, 11 
- D, M. 33 

- Extste-t-11 à Lléae un établlssem•nt d'!nstJUctlon au 
que l"Unlveralt6 oil l'on enseigne l'économie politique r 
!1.n&nclùe ? OaAI la uéptlve, peut.-on autvre ces ooun 1 

l"Unlverslt4 en •tudlant libre et moyennant pa!eme.nt. 
tcreUement? - .'Y, O. 171. 

- J'ai lu. li '1 a quelques années. un ou~e re!l.W t. 

A VINDll SUI PLANS 

173, Bd LA'1BER,10!1.'T 
,,..... ,.., t••t" dllec'f•oa& 

AJ'P.\RTt'1L"TS 15$,00t FRA.'>CS 
100 .. cpffft et "9• fit&. ....... ,,.,.~,.h .. ,.., ., .. ,., ; 

Atth. A. EVJLUlD 11. '" Cm.... lL 
T. U.l0.14. 



rœt!\uUon à Bruxellee et ln.Jt~~ ,, crola, • Couli..es de 
o:xelleo ». PourrrJklD m'm tndlquer l'au~ et me don

i.. Uln:S d'lMlt.res OU\Tlll':ts relaW. à ce problême »-
1 - V. H, cl Ath. 

- Qu1 voudralt me prfter pour une Q~ de jours 
ouvrac.,. •uh-anta : 1. r L'umwon nolle a: 2 c L'mva-

n Jaune •· Toua dt1t1x sont du.. à la plume du capitaine 
>anrit - nom IOUs lequel écnvalt le lieutenantA:Ol<>nel 
>na.nt. de• chasseurs à pied lrança!A, tombé devll.llt Ver
un m l"'rl•r 1916' - M. P. 19J1. 

- M'exprtmant déjà avec 'IUelque faclllt.! en angJaiS, U 
aualt açbblé, afin d'acqutr!r par cita con•ersat,ons 

e pro::onel:lt.!on plu. oorrecte de cette lanrue. de !aJre 
~ d'Un suJet de S. M. Britannique de mon 

e (2!1 ana), A:iraJ.Je ce p!a.!s;r 1. - C:h~R. 

- ~t approfondir mes coN\nWan~ca comptables. 
• n'ayam PM les moyens de IUl\'Te dta cours ru de 

'acheter des Hvres, Je serais ttt> hcureu:< li quelqu'un 
••lt me cé<l<·r à bon oompte un Uvre traita.nt de façon 

do!talllte de la lecture et do l'lnterprt't&tlon dea 
du bU&n et un autre parlant du prix de revient. -

Lecteur plJU que ré.r;lll1tr. 

- Qu.I oonnalt un livre contenant le riel: d'Wl bomme 
• OUiemar ls. c. d. c.> qui !Qt tJ>MV~U 10US 800 

al.et Ion d'Une éoonne avalanche aux moni. Dlab!&o 
e t.s 1 Sea lll'OV1s1ono lu1 permlren: de :.Or.Ir loniltemps; U 

ettwa une calerie aoute:rn.lne el, apm mal.nia d&
ea. d6boueha t. la Juntlere. - R. T. 11. 

- L D<IJU bl<luelle de " œuvres Napoléon donn&ot-U ses 
Ls atratéfl~lltl8 et tact.iQU<$; 2. qui pourrait me procurer, 

radult •n fr 1111çala, • vom Krtege • de Clt\USewitz, et a 
el prix 7 - Rrmtfa. 

- Ne po:>rralt-on me fournlr une 1laU d'ou~ de 
locle et rooloi;lo compe.rée alnS1 que des Utzoee de revues 

'tnU!lquea bèlzea d.lôlnes d'ètre rooommandt'u 7 Avec prix. 
'Il V0\111 plalt. - J. H . R 

- Que!qu'Un aur&lt-U une ~thode de &ténoerapble 
eyaim.na. tn flamand. à vendre d'oceulQo 7 - T. V. 7. 

- Je dé;11re adte~r la méthode d• ooupe c Ladev~ •· 
vente a. la llbralrle D&roux. Ma1AI oil ae tzouve cet~ 

e ? - Covp~ ennu~'· 

- Je auls un amateur pa&.lo!lM dœ brochures de 
que l'on donrut dans les ~ J'ai 1' ans. N'y 

t-U PM. pu baMt'd, quelqu'Un Qui pounalt me procu
~ brocbW'M 1 - 111. G. 14 

- Quolqu'Un \'Olldra.l.t-U me drulner tO<la renaeicnementa 

ut.1ee QU&At à l'oblent:on da dlpl6me - &'U 1 en a - &. 
blbllol.hècain 7 - H. B. J. 

- J'.a.1 qwn.ze an.s et demi et .Je voudrais fa!re put!• 
d'un rroupement de scout.a. 0\1 dola-Je m·~ 7 -
R, B. 69. 

- One de vos nombreux lecteurs ne pourrait-il me dire 
si d•s eoc:le~ congolaises acncoka Clli"itnt des !erml.,... 
en Beliitque ? Ceci concerne un Jeune humme et "" lemme, 
hlbllu~ llUX travt.ux cbamt>êtrea. - A. N.F. 

- ~t-U un ét.ablWe!N!nt ol'l l"on apprend ' éva!Wll' 
les Ple:Tea pricleu.ses? - R. L. ' 

- Je voudrai.a oonnaltn l'adruse de l'orpnisme ;>!us ou 
moir.t oflldel croupant ~ qui lu.ren~ le. J""'1eS &!;es 
dfp0..U. lors dea • oont.rôles • dea Allemands. - F. B. 41, 

Qu'y a-t-il dans votre Horoscope ? 
laissez-moi vous le dire Gratu itement 

Voulez.vous connaitre. sana qu'il \'OU! en colite r:m. l'ave
nlr QUl vous est ~é. tel que les ttollcs le rhtleot. savo>r 

SI YCXa n!ualrtt. e:re re:iselgn~ aur 
tout ce QUI vous Ulterdlle, a!fec-

=·.~~·~~r.rreco:lre1~: 
ce vos pU!odes de reuwte oU de 

:!~\>!io~!~~~• '"1 P~Z, à m"ri!\ 
mille dttl\Jll d 'une valeur lnappn~ 
c1able. si \'OUs voutez. connau.re 
tout ctla. \.'OU.I rOu\·ez J'obu nlr 
gtilce à une ll'C\uro uirale d~ votre 
~1e. ABSOLUME.'\'T GRATUITE, 

CRATU ITEMENT 
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L'HOTEL METROPOLE DE LA DIPLOMATIE 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

Le lieu de rendes-vous des pel'lonnalités les plut m•rquant• DE L' INDUSTRIE 

- Ex!SU-:-il à Bruxelles ou Ll~e in ceircle ou Cttl<" J><m 1t s·ocei;ll"nt ou 6tU<llant krteu....ment l'occult.iame, 
non pas daN la branche hypnotlSme ou aplrttil>lne, ma.i.s 
bkn dAns le • ·ia d'un occultbm• pttmetl..nt de s·amel:orer 
ç.cx u•llemen· et au prol1t d~ ··ux qui Vt\ent autour de ncua. - K 5, 679ZZ. 

- Où trouver Je teste !allemand et trançala) du c Rêve 
ct..mour • de l.Jat? - B. S. B. Lg. 

- Qui pourrait m'expliquer p0urqu0l on dit : ptOVince 
4e BrabaJ:lt, d• Llmboura alors qu'on dit proV1Dce du Haln.. .it ? - L. V JI. 

MAUX DE TEtE 

AUSSI VIOLENTS QU'ILS SOIENT, 1'~ RESIS
TENT PAS A PIN-EX NOUVEL INHALANT 

CONCE!'.'TRE 
OUEiaT : RHUMES ET INFECTIONS 
RESPIRATOIRES. - ODEUR ACREABLE 

Fr. 4.50. TOUTES PHAR14ACIES 

Etabl. WMINEX, 31a, r. Ltbrqn, Branllts 

- Je lis di.na la c Oazett.e " du 8 octobre qu'on a tué 
• Libin hUJt cerfs. dont un douz. cors. C• 1 anlmal eJC.ISl.e. • u 7 - L . D. J4. 

- Ancien cro.stst.e ne pourralt·ll dire lea meilleurs oU\TA
i e< à consulter ? On consulte naturellement le Larou= 
(2 oU et le V&4e-Mecwn de Ma.xane: Ct'Pt'ndant, ~ 
ce' oo antvt eDrore blen ditflcllement à la solu\.lon des 
probl•mes. - Ft1W11t cro$mte. 

LE ROI DU CAOUTCHOUC 
VOTftl ,OuftNl•HUfll TOUT o tt10,.t 

,.ou• YO• vtr&lilllHT• 

I MPERMÉABL ES 
GA BAR DINES 

LODENS 
V ETEMENTS D E CUI R 

u a&UL. a l'll.C IAL1STll, 
COU P'& IMl'KCCA•LK, 

OUAL I Tt OAtlANTIS 

PRIX LES PLUS BAS 
eo SUCCURSALES EN BELGIQUE 

A llftUXELLl!8 
t OS aouuv. At} MAX ... . CH. Dl WATUtLOO 
\4t ftUI HAUTI 11. ftUll D& r LANDftE 

, 0 % •• tn ft. CO NT•• a&1•1aa D • CllTTt A.NHOJ'IC& 10 % 

- 1& blbl.o-Jlèquo du "'4PlJIOul de tronpes de tranSmllaloO. caserne tL 1, VUvonle, pl'Otlfe&Se. Noua remercions : 
f'. J , Stocke!: L .c .. Spa; Mlle T .. Dolbaln. pour Jeun offres 
1 6DA>reui.es et leur IOIÙlAltons beaucoup d'lmlt...t.eura. 

J'AI FAIT MON DROITll 
De1 lecù t1r1 qui fur-.it 4 l 'Uni.-nllt4 do Bnt:rellu 

mtme temps que M alpa-tt.u et GQ.rnir """' ont d""4 
le teztc de otttc c"4MC>·. dont ce1 lkrni.,.,, V.IX/Tt 
d1<1nll, ttaient ltl avteur1. VOICI : 

I 
C'eet pas malln d'ach'ter d'la 1'911le 
En ~t llW' le coton 1 
Par Jour, j'g&1rn' pes un lranc cinquante, 
Mala J'ai un• chouew pœiUo.i 
Pend>in~ qu'aux champs papa .-att.t!e, 
Je n1..ro· j..unlJ' les lW<ta de loi. 
En attendant la cllenttle. 
C.:esl pas l>Our rien qu' j'ai fait mon droit 1 

u 
Je viens d'lourr cha°'""' d'lxellt1 
- Y a presque paa d 'oonfttr'i par là J -
Un p·m appartement modèle 
Q~e J'll.1 meub!< • Je n' vous dl& qu·ça 1 
Au lieu d'bouqu1ns coamopollt.ea, 
J 'al dl"I dlvaiu de bon a!Ol 
Pour 1.,. con. ltat«>ns' lr&tulttoe 1 
C'e. p .s 1> ,.., en qu• 1·111 ta.i: mon droit ! 

MONOCLE'S BAR 
OIVERTISSE..\1ESTS - OUVERT JOUR ET Nl1n 

L' itablisstment d' i litt, le auccès dt la uillc 
21, rue du Pont-Neuf - Bruxelles 
T~léph.10e: 170282 Tel~phone. 17.028' 

Ill 
A la .ulL' de mau\ al&'a atfalrea. 
Un' !emm• m'1m~lor' p0ur son marl 
Que •UtveUl~ te commt.ualre. 
- Ah 1 lui dis· Je, J'en aula marr~ 
Jo n puis empêcher un' pounulte: 
Mala vous p0uv1·z cqmpter sur mol 
SI vous voulez falJ'e... !kllUte ! 
C'etit p115 pour nrn qu• j'ai rait mon drol.t 1 

IV 
La p~rnl~r· nul~ d' son niartage 
Un &ml Plll' comme un ll&lle&U 
- Ça anwe au meilleur m<:oair• -
Alln.P<' . un rhume de ce-n·ee.u. 
- N' te désol' pas, luJ dt&-J'. Tancrède, 
J 'connata ça """ le bout du dolllt : 
J 'vata t'lndiQu.r le seul nrnMe 1 
... C est lX'S pour nen qu j'ai lalt mon droit 1 

OPTIQ U E D E PRECISIO~ 

LUNETTERIE FRANCO-BELGE 
50, RUE OU MIDI 

.: :~ ~r l!i i11l1l1lilll l li l l lnll ' 
• 70S805399• LI BER 



POURQUOI PAS ? 

Ç1);) 
Jllloffa 

GLA1hl1 
Q(if 

Ré.uJtata du Problème N 403 

Ont emuyè '" M>luUon exacte : vive Adnenne. vive Lulu, 
11,e M<ms. Cl Mach1els Sainl.JOlllSe; Lulu vtendra-t.-ellc 
blentot?: A Ba&seller . Banche: Triste dimanche. souvenir 
d u p1wMmt. ~•li fut merw1lleux, Ad Jardin. MOhJ 
Mllt• E V.m den B<>ryh. Huy: Ch. Ldcu. Anvers: Bon poim 
à M_ Max IX'Ut parer les dczsPlng llllmln&ants. J . Huet, 
Brux<'lles L Javaux. Wareinme :0.1 tt Mme Llé Manfroy. 
s.llnt.Joc:;e, Adleu. reves doublf'S C'f. lolntams; L ~es. 

Hent, J-Ch Kaeid. Schanettk. A Poll3Ul. Fœ-est, 
Mmt.' J frac!&. M.artaburK. Je t adore ne sois Da& "' te tue 
Adrllu, Bruxtllcs, Ol de M=eres. G.md: l\I Willn<>tte, 
Linkebeek. A b.enlbt. 5amaniolu. Mil E Nai.sel. Ostende; 
L Da.lue! Schaerbeek; Pet-<l~nonne, Oenderwtndeck~: 

K Rooalcr Uccle. L. NeUktlmru,_. ~-•mur. Mme L. De 
D~k<'r. Anvers: Marcelle, pOW"QUOl 1'11ntour nous !ait-11 
t.ant wu!lrlr? YY. 46: C. Georges, Gembloux. E. Oeltombe, 
Wmtenta11. Gendarme. XL: Marram<· de Jo. Jctteo-Saini.. 
Pierre. Y. Cr<l<aert Binche, J, Sooôoi: Wa.mes-Bnt!œtl : 
Jotu1 Ow! , t l'al:l'nt Ca va.!. :-rmo y, Hrrschkom. Bru
:xel!cs , R Grün. \'trv1crs: Le \Tru Pré-Vent suu.11 à Jeann, 
et Gusta\e, L 1 X 0 La Casetta :salnt-ldesbald E. Tne
meltn. Otra~.ille, lin ardent crosslsl<": •ern. Ca.ni.rame 
Boltsfort, BcUy ci Jo. Overlaer, Mme G. i;t.-·ens Salllt· 
G'1:C!5, l.e • ll~nlc • t.."l<>mphe toujOura. E. W : lllll "- Gal
!oy et J, Neta. lxelle,;. Mme !;, l.lndmart<, I xelles L. Le· 
lubre M11n1nu11; NcJll·. MOIUQUc et U-On. 'I\rlcmont_; Mm 
E:. B1v,:mt'l. !;chaerlx!ek. H. Fronm>l. l.1égc; F Oem.l't.k
nuen• ùiu1d. J. Fondu. Peruwelz; Alph, J..eleu Molenbeek. 
J l'lltrtnrchc et son tùs Gaston . Obatx-B·•Wt, Coqua.oanic. 
Audcr&hl'nl, LP ncux perc Countn. W~p1on: L. Dangre, 
Ln Bou,Ol'le H. Doulhez. Brac<!Ul'l:lllCO. A Dubois. Mid
delkerke, Mm1· Ad. o..moldcr. Osl('nde: Mme A. Lebàcq 
Manage: Mme Ocpasse, L~•llcs. Les roupkhes de Sa.mi
P;erre M Pi<rlé. ;>.tarducnnc--au-J?ont: Ki oans Ko. Roux. 
Mlle .M W&ul<c::me. \'n"ers: A. Lerov, \"lllers-la-Tour, Ch 
Vandtrhnden. F<>rcst. Déte.:t11e Godsdet-1 Auderghem, 
M \'llll Hove Sans-Souci. K•uberl:en ; Mme F. 0e..-1er 
Waterloo J""nlJ<' De Vos. Blankenberiihe; J SWgne. Bru
xelles, H Mntt·k. 1\lolcnbl.-ek M. Io chrvaller on ne t'as 
µ'"' <o0nn••, Ju 111 Mme Ed. Gtllcl. Ostende ; StanlJe bmt61 
cJ<'halles dt'S !l.11nm1n1nts? V D.: F.nnzor. fldete crossiste. 
Jodolgn,., Tuntnk Warcnunc; Lucela Clcrrnux: Mme Ill 
:c<mctr)llS. c;and, A God.1scal. Schnerb<-clt; M Joœten. LI· 
bramonl Mmt• A Laude. Schl\crbl-.:k. G Hallliez. Péru
,.elt. 

Répol'IS("S exact<:s au n_ 402 • Tonton E<cloo; :-.me E. 
JSasscl, OStcnde N Kllnkenbug Vrtvlers· P Plret. Ans 
A Math)'& La P-•n ~ J ScheU"n.. Uc le 

Les rtf)Onu1 doivent "°"" paroenlr le mardi avant-m idi; 1 
elle• do~nt ilre ezi,éd lée1 aou. envelOJ)l>e fermu et ~ 
- (en ltlt) d ga~he) - la ~Uon c CONCOURS 1. 

Solution du Problème N 404 

J 
~~~--'--~-'---''-

4 

~L N . ~tlch J Ney 

U$ rtpon.e, exacl<!s seront publlces dans :ioue nuni. ro 
du 22 octob~e 
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Problème N 405 

/ , ______ _ 
'o 
~---'--4--

1 / 

/Jun .. -wuu!ement : 1. t.ru;truçtion donnct! par l'auteur ttu~ 
acteurs l?l'cc.>. 2. atrermer une t.c.·n·o - vaut mieux qu'un 
Pt•rle pour un coq; 3. 1•1lle de SUL'<lc - rescrit turc; 4. dteu 
Ph~nlc1en langue - tout conue: 5. lnltlales d'un hl•to 

~~W1x~~·-~~u~!:°n7 181~6b,ée ~tr~~~e~iali~~ d~~,Fo,!!P.~, .. 
8. le chlc.11 rattend av..: 1mpat1ence - •pOrt: 9. dtou -
concerne les l'atsseaux de i:uare 10. neuve d'Italie - •11-
~~ ~~~~e d'une chG>e coune: li. montagne - assortir 

t'ert1calement : 1. medtsan~ parfois dlfliclle a Iran 
lur: 2. collision de plu.>le1'r.o COt'P6 - ent.ralne :ouiour 

un raque: 3 pesa - ville <1" Prance; 4 prenom ma.cul111 

~~~~n~o~u~e IÎÏit::J~t~Qu~lu~ ~~m~JF~ ï;;,ri;,'l~~ 
d'un écrivain et dlrecteur de Ùlèlltres m_ en 1870; 8. rt'h 

~~:~uJii~r "Àd~.:l~: %~ari1~nt n~~~ll~é~~?r:'~~/,': 
chc cela cause du tort aux moli.--0ns 



L EXP~RIENCE 
a démontré que les meilleurs hssus imprimé" perè~n1 
au lavage. la fraîcheur Cl la nellctc de leurs coloris , 
c' e~l pour'-{uo1 RODINlt. vous préscnie ses chemises 
en popeline lissée avec le plus fm fil d'Egypte, très 
soyeuses. d'une solidité à ioule épreuve, colons mal· 
!érables. 
D'une ..:oupe très étudiée, Ires élégante, avec devant 
entièrement doublé sans piqûres apparenies, col e: 
bande de cou 1rrétréc1ssables. doubles piqûre:; chai· 
nette, elles sont faites pour vou~ donner Ioule salis· 
facllon . 
Elles ne coûtent que Fr 59.50 av'-c col te::uni , Fr 69.50 
avec deux cols séparés 
Venez les voir dans un de nos magasins , nous en 
voyons franco en province par 3 chemises Echanhllons 
gratuits sur demande. 

Not pep-9!.in•• coot Uuttt av•c 
IH g~. fias hh d [gypt• 

Coloris loah•ra.blet aw 
1ole1I et b Io l•ulv• 

Co;.;pe•t~ 
•comme r.u mHure. 

38, Bouievard Adolphe Max • 4, Rue de Tabora. BRUXELLES • 105. Meir, ANVERS 
22. R. des Carmes. N AMUR • Place du Sud. C HARLEROI • R. è:? la Sta tion, MOUSCRON 

C. "· _ . __ • ., . ... r.: & L~ A • Bru ... e ':. 


